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Lord ROBERT CECIL 
Voici Io Belgique el BruJ<elle1 devenus, ou coura 

êle celte 1emumc, le nombril même du pocifi1me in· 
temolional. Pour peu qu'on oie, on précm:ro que 
cc nombril eal triple, un nombril lrioculoire et mul· 
hcolore. Noua a1>on1 éclecliquemenl et bénéuolement 
donné asile au Ro•semblem<tnl Univerael pour Io 
PaiJC (J•opeou rougi!! ragé de noir}. au Congrè1 de 
la Ligue non moin1 unfoeru//e pour Io Ré/ormt!! de 
la S. D. N (drupcau 1aune el blanc lacht'lé de bleu) 
el enftn (drapeau iaune el blonc immaculé) nou1 
allon• oc:air le Congrè1 de ,\1o/1ne1·BruJ<elles, où les 
catho/iqut,. belge1, tout en 1' el/orçant de recoller lei 
déb,;, dc four propre porcelaine. élèL·cronl leu11 
cœurs 1u.squ'au •ouci de Io porcelaine inlernolionole, 
bien p;teu•ement nonée, elle ai.,.;, 

On entend 01rui. entre no.1 mur• étonn~1. 1ron· 
Jiose dt!bauche de farlc1 el frafrrnisantc1 parole•, 
de 1enlimcnb noble1 et L'asle1 comme le monde, 
OJ111i que de Pathétiques oppe/1 à la concorde belge, 
européenne cl unit·erselle. Cela c•I splendide. Et 
Genèce doit être 1olou1e de Bruulle1. Ou bien, 
t>Cut-êlre Genève, qui a l'habitude, a·l·elle aouri : 
tant de moto ... 

marquis de Salisbury, héritier ëi'une famille illus• 
Ire cl innombrable qui gouL'crno /'A ngletcrr" 1an• 
interruption depuis Elisabeth. Quand on 6 opp.,//,. 
Robert Ceci/ on peut impunément ae dire démo· 
craie et homme. de gauche . On peut "' porter aux 
extrêmes el se /aire ministre en un clin d'œil. On 
Peut aus11 ne PD• être mtni•trc et ne pas a' en o/fu1-
quer du tout. parce que l'on s'appelle Robert Cecil. 
lmaginon•. en fronce, un duc dl' Hichelu:u qui 
démiuiFnne d'un mmiatère. Celle dém1u1on /era 
•cn50tion mais le moin• ému sera le duc de Riche
lieu lui-même. Qui plus e•I. lei C<'c1/ 1ont nom
brcuJ<. On disait du dernier grarid Sali•burg qu'il 
était misanthrope et peu mondairi, parce qu'il n .. 
voyait que des Ceci/: duons que cela faisait dé1à 
une quarantaine de per3onnei. 

Soumon1-nou.s également > Il JI cul, c:oic1 ângt· 
deux an1 pauu, à 8ruJ<eUe1 <'ncor", un autre grand 
ra .. emb/.,ment où l'on voyait même cetu qu'on n'a 
PD• <'U• hier, les pacifi•tes J'Allcmagne, qui n'élait!nl 
P4• le, moin1 ardemment iraleme/._ Et quelques 
joura plus lard .• 

Mais secouon1 ces sou~en1r1. fi n'e•t PO• 1trictt!
ment indiqué que l'hi•loirc dofo" se répél<'r OL'ec une 
fatale e.\aclilude. Et et• n 'eat poa porc" que l.ord 
Robc1t Cecil 1.11cnt de paraitre au lleyu/, dan• la 
hiératique apothéose J., •on universelle présidence, 
que nou, dec:ons n.:Ceuaircment 1ubir dè, demain 
lc1 bombordcm<'nt, annoncé• 

l'foon1 d'espoir d fai•om conna1unnce OL•ec ce 
noble lord au grand cœur. 

? ? ' 

li est le tro .. ième fila de Robert-Arthur Talbot 
Ca•coygne Cecil p/u• connu 1ou •on lilrt• d,. 

Vouon• d'abord qui était ce Salisbury, le père de 
l'actuel Lord Robert, pontife de la S. D N. par
rairi de .\!. Henri Rolin, à Genèc.,, el idole de 
M. Paul Struye. Ce Salisbury éltlit un député con
sen·ateur, parce qu'il ell impou1b/c à uri Cea/ de 
ne pa. être député, même <''7 n'en a Pa1 envie. 
.\fais loua •e• l(OÛ/s nalure/1 le portaient 1.1er1 la 
chimie. C'était une espèce de Jacque F.rrera, un 
1cienlifique pur, qui, en 8elg1q11e cûl eu pour club 
Io Fondation Uni,ers1tairc de Io rue âE.11mont, d 
en France, à défaut de politique, se fût /atl aca
démicien, comme l'acfuc/ duc Je Broglie. ,\fa,, en 
France les ducs qui font c•edeltc sont rares En 
Angleterre, c'est courant. Le père cle Lord Rob<'rl 
,'appela Lord Cranborne. en attendant la mort de 
son père. puis il fui Premier minutr~ soua 'on nou .. 
l.leau litre pendant l'<'space de lrei:c ana Rctenan$ 
bien ses quolit<'s maitresses. C'est un théoloRÎC!n cl 
un •cienti/ique. En po/il1quc, il .. eJ<crc,. à ne Pen· 
ser que u chimiquement "· Il aime à t'Îr.:rc en France 
et pouède une io/ic demeure à Peup, prè1 de 
Dieppe, mars il comprend parfaitement l"on11/o1:>ho
bic des Parisiens, tout comme C<'ll<' de l'entourage 
de Guillaume Il . • Le Peuple français d /e Peuple 
a/l,.mand nou.• haïssent pareillement ». Cctt,. amer-
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fume el cc ~1m1•me cont•cnaient à la compré
henoion chimique dea affairu humaines. Lord Cecil 
of Sali1ba'll était a11onteaque, un peu t•oûté, et 
habillé oocc une né1liaence toute ro11alc. Il n •Il 
at'O•I dan1 toute l'Angleterre d'auui féodal el d'ouui 
cocaStt, que le /coder de /'oppo.ition libtfro/._., le 
Duc de Devonshire. 

el •'établit au milieu cl' Unt! tornade dt! lt!crélaÎTt!a 
et d' eJCPcrls. Ce fure...,t d" trand1 jours T ow /ea 
Amrlo-saxon.s les aol11a1en1 comme une aurore dei 
temps nou11eaux. Il t!sl cumwx J,, c:on•later que 
l'esprit genevoï, fut avant tout une affaire protu
lantc el onglo-ooxonne. Ce1 homme1 parlaient la 
même la.nguc et pen•aienl 1ufoant J,,, modt!a •em• 
blables. On retrouve dan.s /cura nolea la aatil/acti0tt 
aucc laquelle ii3 rcconn<Jiuaient clona un NouOt!(Iu 
Zélandais ou un A /ricain du Cap, l' anCÎt!n '1èo. 
de Ballio! CoUege ù 0.Tford. Lei auteurs oéritoblu 
du Covenant furent M.\t. Hunier \Tiller, prof"*'<!ur 
à Haruorcl University, Cecil Hurst et rineffablc 
Lord Robert, L,,, 1un'ste,, /rançai1 el itoliena ne 
furt!nl admi1 que par accroc el on aiani/io neHtt
ment à leurs objection• qu'elles n'auaient qu'à a'in• 
diner. 

Lord So/isbulJI, pour roisona de aanté, démis
aionno cm 1901, l<'cguorit 10 charge de premier mi
ni.ire à Lord Balfour, aon neveu, le Jiu dt! Miu 
Blanche Cecil, car un Cul/ M1ue loujoura le pou· 
ooir à un outre c.,ci/ Il mourut l'année auir:onlt! 
à Hat/1eld, dans •on fameux chôteoub laiuant trois 
/ils, dont /'octud morquia da ~ali• ury, le deu. 
xième qui s'appelle lluah Cecil, et le troisième, 
Robert. Robert fut naturellement député conserva· 
leur, puiaque aon ainé 1ièae aux Lords. Etant 1ou1-
1ccrétaire cl' Etat p('nc/ont la guerri:, aux munition•, 
mini1tre et déléaué à Genèt·i:f. il fut fait Lord et 
Vi•count of Chdwoocl. avec e tilrt! de P. C. ou 
membre du Contei/ Priué, qui lui donne droit au 
Trèa Honorable. Ainai ae r"nouue//e la lignée, qui 
met au mondc un<' nout•elle branche. la ligné" dea 
Cecil of Salisbury n'étant elle-même qu'une branche 
Je la aiaante•que futaie de• Cecil. 

Quand on connaît cc• petits préliminaires, on 
peut aborder de front Lord Robert Cecil, et l'on 
uoil un coloaaal tentlcman, cl'a•pu:t ecclésia•lique, 
nageant dan• un costume auez nétli1é, lrè• voûté 
déià, cl coiffé d'un petit chapeau noir. Lea yeux 
brillent d'une aronde bonté. el d'une candeur trislt! 
"' obatinée. Lo bonté dt! Lord Robert eot d'une 
obatinotion qui peut aller juaqu'à Io uiolenc:t! froide. 
C' ut une bonté cl' entêté et, au beaoin, de /urit!ux. 
On ne ooit P<JA à quelle 1cclt! il appartient, maia on e•I 
ccrloin que cel e•pnl reliaieux appartient au non· 
conformiame broucoup plu1 qu'à /' éalisc établie. 
C'ell un puritain. ~liaionnoirt! et amer, at•ec dea 
audact!s froiclt!a el un co•lum" noir, tel qu'il deuail 
en exister beaucoup à /' époqu" du Long Parlemt!nl 
el d,, la grande ré1i1toncc au Stuart . Quand •on pèr" 
11égeo1t au banc: der mini1lre1, • il portail des rt· 
dinaote1 noire1 cl' un drap brillant auquel, •tu/ ot•ec 
Lord Salisbury, M. Gladstone re•tajt fidèle. Mon
su!<ur Gladstone regrettait qut! cc drap ne fût plu• 
auui aobde que clona leur feun~e. l.'étofft! ouait 
tenclanct! à blanchir aux coulure• et Ica yeux J., 
Mr Glad1tone •' a.aombriaaaienl quand il confiait 
ce• choies à Lord Ribbleldalo •· 

Madame de Noaille1, Io premi~r., foi• qu'dle 
Tenconlra Lord Robert, chercha clan• ion L'ocobu
lairc omitha/ogiquc un nom cl' échauier cl lrouua 
qu'il rt!•semblail à un héron qui •e n9urril dt! 
libellule.. Du héron, Lord Robet-t a le profil en 
bec, la coluitie luioonle et décharnée, le• P<"lils che
ueux frisoltanla aur le• oreil/e1. Quand il •' a.siecl 
à Genclue. il doit Joire aucc •e• jambe• un long 
cha1sé croi•é auant de lei tliuer loua son pupitre 
de façon dé/initior, C' e•t le IYP<' du grand aeigneur 
~wal(er. 

? ? ? 

En 1919, quand l'humanité, à peint! réueiUée de 
f horrible cauchemar de la aue"c, aongea séricure· 
ment à organiser la pai:.:, il fui question d'une L;. 
rue d.,. Notion1, Depui• lonatemp1 le mot t!xislait. 
On le prononçait bien ouant le préaidenl Wilaon et 
clam l' enloura1e du T1ar Nicola1 Il de Ioule• /,,. 
R ru&îes. Lo déléralion britannique p<lrtil pour Paris 

Le Président Wilson, inuenlcur de Io /ormu/o 
magique, fui seul à ne l'appliquer iamai1. Cet 
homme, éleué par le. événemen'8 bien au-cleuu1 
des moyens que la nature auoil mi• à 10 cliaposition, 
n'était pas de taille d rbi•ler aux tentation• d'une 
vie trop gronde pour lui. 

Lord Robert, lui, est demeuré fidèle à lui·m2me 
el à sa propre imaste. Dix .. cpt année• d'ortani· 
•alion de la Paix n'ont pa1 ralenti •On z~I" puritain. 
Quand les socialislc1 dnrenl au pouuoir aut!c: utt 
gouuemement homogène il fut naturdlt!ment du 
leurs. Un Cecil peul être de fou., le• aouucmemenla, 
même les plus avancé•. pui•qu'il en Cecil, 1on1 
iamai1 s'encanailler. A"cc .\1. de Jouuene/ il monta 
o/or1 Unt! formidable mécanique, un Pact" dt! aécu• 
rié collective qui cnglabait toute., lei nalion1 •iana.. 
lairea du Couenanl. Cela a' appela le Pacte d' A,.. 
ai!llanu Mutuellt!. Tous /e1 peuple• a'y ent~eoient 
pour l'éternité à ,,·aider iu•qu'à la limilt! ex· 
lrême de leurs rt!osoun:cs. Ce beau projet nt! fu t 
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/ aire el r échec clu M anchoultouo at'aicml mia la 
S. D. N. à une ruc/e épreuve l.'ol/aire c/u Chaco 
en aioula une outre. Il fallait sotoir, aurlout c/evant 
la renaissance c/e /' espril c/e 1 uerre en Al/ern<qne • 
ai la machine 1ene«oise élail capob/e cle lonclron
ner en lemP• utile. E n janvier /9H, l'Union pour 
la S . D . • V. organiso un giganteoque pléb1ac1te pour 
la paix , /oil de question• remi1c1 à clom1ctle. Onze 
million• cle répo~• parvinrent aux bureaux de 
l'Union. On imal(ine /'importanc., de umblable 
organisation. Pour qu'elle ral/r., un par.,il coel/ie1ent 
de suffrages il fau t qu'elle c/11po1e d'un peraonnel 
éno rme. Le Peace Ballot /ul à la base de foule 
la propagande bntannique pour le• aancliona. C' eal 
ainai que Lord Robert Cecil, son• ê tre membre c/u 
Cabinet, •on• mèrne être membre c/e /'oppo•ition, 
joue un rôle important don• /'hiatoire de /' Ansleterre 
contemporaine. Tous le• mmi•tère• an11lai1 aont cl'ail
leurs remplis c/e membres de so /amrlle. M Orm1b11 
Gore, qui succéda à M. T homas à la tête c/u mmia· 
!ère c/es Colonies, a épousi! une Cecil, qui est la 
aœ ur clu sous-aecrétaire aux Affaire• Etran11èrcs, Lord 
Cronborn, /ils aîné cle /'actuel marquis cle Salisbury. 
M Eden a é té éleaé clan• ce milieu . il y a grandi. el 
il en csl cho yé, comme M. Du6 Cooper. minialre de 
la G ucrre Les Cecil sont une clique avec laquelle il 
Joui compter, comme! il y a quatre aièclca. 

1 1 ' 

jamais qu'un projd On était en 1924, el le• é/ec
tio,.. em·oyèrent aux Commi:ne1 une Jort" maio
rit~ co,..enlOlrÎre, a1.1ec Sir A u•len Chamberlain au 
Mini1l~re de• AJJaires E.tron11êre1. 

Sir A u1lrn. étant le /il3 du premier mariage du 
trand /oe ( hamb<'rlain. maire de Birmingham, el 
impbio/u/e dl' la 1uerrf! dr• Boers, <'lait un homme 
pratique el sage, très (-loigné de• nuées du Paete 
d' A1•i•lance .\/utuellc qui fut rapidement enterré. 
Alors l.orJ Robert quitta Ici ril"<"S du lac Leman. 
el son appartement de /'llôtd Reau Ri1•agc, d 1e 

relira •Ur I' A aentin. Cc:a fit 1en•al1on Quand un 
Cecil quitk le pouvoir en A nglctcrre cda /oil tou
jours un ccr/01n brui/. A 11.<lt"n C hambcrloin et Lord 
Creshendum, /urcnl c,·penclont oue: étonné~ cle 
voir Lord Hobcrl rentrer à GenèL'C /'année sui. 
vante, a1·cr le titr" Je pr<!micr dé/ligué cle /'Afrique 
d u Sud. Un personnage au••i planétaire peut re· 
pré1enlcr impun~m.,nt le pays qu'il 1.1cul C'est son 
a/faire. Tout ce qui touche à l.orcl Robert est œcu
ménique. Il rcL'inl cep<"nclanl. aous l'étiquette an
glaiu, chaqu,• /ois c1u<" les •ocialislcs Jurent ou 
P out'Oir C' e•I seulement en 1931 que les conscr~o· 
leurs. par une t'ictoire relcnliuonte. lui c/onnèrenl 
une nouvrlle /ois 1es lnt·olic/,,s. 

A lori cornmrnce la carric'r.· l'bitoblement me•· 
aianique c/e l.ord Robert Cecil Sur son A L'Cnlin, il 
raaiembla aes ouailles, d il se mil d prêcher. L'a/-

C'est pourquoi la /in c/cs sanction• /u t une choie 
ai c/if/icile à obtenir cle l'opinion britannique. Si le1a 
sonctions a•'aienl été une a6oire simplement é/ecto· 
raie, ce n'eût rien été. Mai• c'était beaucoup plu• 
dangereux et plu• pro/one/. Tou te /'A ngletcrre a mar
ché clans cette inquiétant<" cro11acle, otec /'ardnzr c/ca 
premiers puriloin•. combattants du Bfon , contre le 
.\:o/. Les église• •'y 1ont ulrout~e• unie•. Il n"eal 
pas facile cl., /oir" /aire dem;.tour à un" opinion 
publique auS5i terriblement a1.1enlurrère. l.' opinion 
publique anglaise est généralement dirrgée par une 
élite, restreinte et éclairée. l.a Joule des midd!e 
c'asses, .<partie dan• rrmm.,nse auburb c/f! l.on
clres. est une moue inconatante "I créclule, qui ae 
/ie d cette élite Or. ici, l'élite a éM sonct1onni1I.,, 
et la Joule aussi. Mais la propogancle aanclionni.de 
ne s' e•I pos /aile ainai pour ri"n, ae• e//eta Jurent 
encore. 

Lord Robert Cecil a·t·il compris à quelle c/an
gcreuse impasse il o conduit 1on po11s' Son idée était 
d'asph11xier l'Italie par lè'simpl~ '"" de• sanction•. 
Il o échoué. Pour ce fair.,, il Jal/ail rt"nlJeraer la clic• 
tature fasciste elle-même. Il a échoué. Il Jal/ail 
barrer Io roule à foule emprise 1fo/11:nne •Ur la roule 
de /'Orient. Là aussi, il a échoué. 

En/in, il /al/ail aouaer la Paix, empêcl1er que le 
spectre c/e la Guerre rednl 1ctcr aon ombre sur 
/'Europe. Or, .la politique de1 •anclions a conduit 
l'Europe à cieux c/orgls c/e la gucrr<", c" qur /ail que 
/'honnête et pur Lord Robert Ced/ apparut à beau
coup comme lun des plus c/an11cn•ux l',.ionnaircs de 
notre époque. 

// esl ~rai<emblable que /,., Ra,.emhl~s Je ulle 
semaine, à Bruxellea ne aon(_pas du tout Je cet <H"'· 
Pour nous, quz obsn«on.• èn nou• l-chauflanl le 
moins pos•ible. contentons•noua de nourrir l't!apoir 
que /'activité clu noble /ore/ ne comporlcro point Je 
1uilcs auS5i périlleuacs el que nous ne 11~ron• pas cle 
ces libellules dont se nourrit le héron de M"" d<J 
Noailles. 
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A M. DEGRELLE, 
à propos de Manneken-Pis 

IJ nous e~t r,-vt'nu, ~lon"if'!ur, nut" voua ave7 e-x· 
communié ,\!ann<"ken-Prs. Il n<" faudrait pourtant 
pas qu .. tout CC" grand mou"<'ln<"nt dont vous êtes 
l"initiat<"ur aboutit au d-'boulonna11<' du petit bon. 
homme C'est ,·ite dit qu'il e.ot gro!!În, •ana ver· 
l!OiJle, un<' ,.laiaanteri<" de nu1uvaîs goût, que 1 ... 
hommage1 qu'on lui rend, les stroupC"s d 0étran11<"r• 
qu'on luj mène, tout cda nous rend ridicule•, c'est 
vite dit; c ·est trop facile r\prè• quoi il faut ré
flfchir. 

/'\'avez.vous jamais é:é fr11pp.; du peu d'attache
ment que Brux,.IJes parait u·oir a"ec oon pané? D<'s 
monuments. oui. Ica églises, la grand'place. des 
JJÏ<'nes d'aill .. un bclle1 C'est tout Paa d., rit<'s. pat 
d.. geste•, pas de fonnu1cs :\oui nou1 plaisona à 
dêc.ouvrir le, archaisrn<"• ar1tla11. la prOCl"UÎon du 
ord-mair<", l'hui .. icr dt" la verge noire, ll"s de. 
'Ït<'• . 1..,. <"mblèm<"s, le. insigne•. d .. "9 phrases qu'on 
·rait cabalistiques. des !!cal<"~ qu'on répêtf' à Ira· 
ers les si<,dc• <"t Peter P11n et Dick Wintrajllon el 
uy Foudkea. etc. l'IC. un .. faune, UOl" nore. un 

'tu .. !. d~,. costumes, a'obatinent à trav<'rs tou• 1 ... 
hangements. d maintÎ<"nnent mieux que les pier
ca un<' âme londonni<"nne. 

A Brux<"llu, nouo n 'avona rien du tout, 
Si, nou• avons \Tanneken·pis. 

toyen qui, nargu~ aux règlementa, ee ferait mettre 
la main au collet .. s'il avait un col!C"t. 

Cela peut faire réfléchir les autoritée trop promp· 
tes à cro:re à l'absolu. à la ?é<ennité de leurs rè
glements et qu'ell~ sont d.;tentricea de toute foi, de 
toute véri1.;. 

Dans les viewr: rites, les couronnements. les intro
ni1ations . .., glisse un ·ntermède qui convie leo hé
roa à ne pas se prendre trop au séricul<. Qunnd on 
couronne le pape on lui brûle de I' étour.. sous le 
nez, image de la futilit.; de la gloire du monde. 

Nous a.imerions qu'un commissane en chef, un 
détenlC"ur de l'autorit.; commun,.le, m.;ditAt une 
heUre devant .\Tanneken-pis le iour d" •o~ <"ntré" en 
fonctions. :-.ous sommes bien convaincus que 
.\1. Max a fait plus d'une fois oraison devant son 
plus ancien citoyen. Bonne pralÎque. Eile lui a servi, 
A nous aussi. 

Voye7-vous. '.\Tonsieur, ce dont nou• crevona. 
c 'e•r d'un .. xcès de théories et de théoriciens. ,'\oui 
pou .. ons, dans des cadres de Ier. dea formuleo in. 
tangible•. des plans sans souplesse Ce qui nou. a 
plu un jour en vous, c'est qu'on pouvait noua dire : 
• Sait-il où il va? Il bouscule les pots de n .. u,.~ Et 
aprè!ll? ... On veut ~avoir son programme:-, artidt" par 
a1ticle. heure par heure, minute par minute • On 
nous disait cela. Et il ne parait pas que c<"la vou1 
ait jamai• ému En 1918. à l'automne, qunnd com· 
mençait à tomber à grand• pas lédifice militaire 
allemand, on demanda à Foch cc qu'il prévoyait, ce 
qu'il organ,.ait et eomnw.nt allait jourr I«" mm
nism .. monté par lui, il 1épondit : • .\lion.. toujours, 
nous verron• bien ... • Voilà une parole bien bana!e 
au moment où on escomptait un oracle. Lea curieult 
durent sen contenter. 

La loi sans exception, le rè11l<"ment •ans fle~ion, la 
formul<" sans nuances. tout cela a .;r.; conçu, instaur.; 
par des primaire_, naïf• qui ne voulurent pu aa\·oir 
que tout dans la ,;e, dans la nature est exception, 
flexion. nuance. 

Accabl;;, par la force ~le, I~• gens des 1ièclea 
pas..;s ITouvaienr •m as•:e dans Ica é,;litea. tendaient 
11'8 bra• vers le roi: ni I" él!hse, ni fe roi, nt' peU\'ent 
sousrraire 1., citolen à la loi éi?ale pour tous - d lui 

LIRE DANS CE NUMEPO : 

Le. miett~• de la ~emain.e .... , ........ , . . . . . . . . . . . . . . . . 2584 
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~ personnal?e pro\'oqu,. chez l<"s Brux<"llois d'au
urd'hui 1., même réflf'X<" amu•~ que chez le• 
ands-parent• Il r .. lit" reux d'aujourd'hui A ceux 

'avant-hier On peut lui ndreo•er des r<'proches, 
'idemment Si gentil soit-il, il <"•t trop df~invohe, 
n eltC"mple n'e•t pa• à suivr., dano 1,., •nlona. ausoi 

' 1~ rec:omrnandon,·nous pn1 Nou" nf" rl"'comman 
ona pas non plu. la crinolin ... la perruque à mar 
aux, le tricom... \;o,,. rnnttntono qu ïl1 •ont dé. 
odéo :'lieu• n .. lea bliimon• paa pourtant 
Cc fript>n de \lannek<"n·pÎ• est d' uneo bt"lle inso
nu rév~larric,. deo l'ûm .. local,. C".-11 .. i~l.,nce a 

Chronique du Sport . . .••. .......... ................ ... • 2627 
Echec à t.. Dome ........................ ...... """"'" 2629 
Fai..001 un tOUl' à J.a cuii.i.ne •.• , • , .• , .• , . , • : ..... , •.• , • 2631 

• inconvénient•. elle eut des avantaa<"•. '\on loin 
cornmia&ariat central et de l'amiio. il y a un ci-

On nou.t écrit . .. .. .... .. .. .... ............... .... .•.. .....• 2632 
Le Coi• da Pion ... ................ ...................... 2640 
Co.,..•poodance du Pion ....................... ......... 2641 



POURQUOI PAS? 

1 
rett~ait à ac jeter aux pieds de \lannckcn-pis. autel 
wpumc, dernier •ymbolc de la salvatôce inégaliLé 
naturelle et qui dit trè• bien, à aa façon, qu'une né· 
cc.ité - mi'mc humb!• - ne peut connaîtTe de loi. 

Un théor:cien. un puntnin, un incorruptible pré
t endrait que Manncken•p1'1 dcnait mourir plutôt 
que de faire cc qu'il fait. Ct' n'est pu nolic avis. t'\i 
le aicn . Et cc p rofe-ucur d'irrévérence nous est d'un 
ré<;onfort moral d.,n, le tohu-bohu d'une exis!cncc L'absurdité dans l'horreur 
qui khappe ftUX formulet e: aux théories de~ profcs-
ecun et de• •cctatcu,. d' ab11<>lu. Qunnd on Ut les nouvelles d"E5P11inc, on est panai• 

Renan diaait de Clcmt'nceuu : a On voit bien qu'il entre l'Mrn'Ur l'lnd ;nat1011 et le méprl&. On a envte 

f 

de donner sa dmlsslon d'bonime L.il prloe d~ BadaJos 
ne ait pat orai•on ... • a,·ait é:t .anglanu- ot tcmbl•-. ta prise d'lrun lut pin. 
Ali~ faire 01aio0n devant l\1anneken-pis, \lon· Massacres, pillai:•. u1ccn<l11'S. l•'I ph" aure1~1 blltolre9 

•icur. Cela voua acrvira et à nou• aussi si vous devc. do sac d°" 11lltt prues, rt'l.<'8 dont la lé;;ende nous vlrot 
nez le maitre. du plus lomtam po<!Sé sont dél>R!&-...,. """'~que tcs ln~•ru· 

C'ett cela qu'avait comprie. •ans doute, notre ami men~ de df'struct.on sont lnfinhnrnt plua prrfectlonn~. 
Hanai quand, à ion in•IÎgation, nous avons mené Exa•P"és par une re$1$lance h~1·01q110. 11 1·011 •eut, mali 
Manncken·pie à Colmar. L"Algnce comprit très bien, torccnee, P,\r le mr•SSll<'fe cks oLng•$, P.'< le crucUlcmcnt 
tout de suite et comme dïmtinct, cc que disait le dJ'S mornes et d<s pretn·s. ll'S nntlo11a11x \'ll\nqu•ul'9 ont bo h fuslll~ sans merci tou.s ce11-• <les cl•fen.oun d<' la pl11ee qui 

n omn;ie~ • 
1 

.. .. • .. • leur oomba~t'llt &OU ta ma.ln UC"A\lcoup de goun·niemeu-
Nou• 1 avon.• la15:5" la:b.u chez no• a~1s. ~u, m· Lau.• ont pas:<~ rn !'rnnce c~. varml ewc, lt'I principaux 

!anablt'm<"nt, 11 r..d1t - a aa façon - la neCC$.ite de c.'1•1~ anarrblstes qui a\11lent j)rê<:h6 la rk!ltance à OU· 
l'irrespect, d<' la nuarde <'l comment on se soulage 1 trance Cn )Ourunl15te franC'I•'" qui luL 1emoln de rel!Ode, 
quand on ttl par trop e1nb~té el comment tout n ·est nous. disait qu'U n'avait J•nuls •U foUle plus lamentable 
pu fini pat l'édition d'un règlt'ment •an• exception' melée à Ulllt de laces dl'.' bandltl. 
Summum ju•, .summa in7ur10. Et. pourquoi toutno et'S borrcure T Cette ctiannante tt 

Tout le vieuit Colm'"· foncier, populaire, rradi- p&.ll>lb!e petite ,me. isOléc dans un t':"ttolre acqu11 aux 
tionncl l .. a bourl[t'OÏa et le populaire a~clami:rent • l't'belles • aurait nr~ par tombt'r d elle-mm>e. Dautre 

l bo 
'h · L • •J · B li 1 part. les assiêi;és 1111V11Cen• que leur .~tance éta>t lll\lttle; 

e n ommc. qui o;eur revc n;t mite ~~. eur . l'a- une capitulat!On ellt ,;i;uv~ bt.aUCOUP dt vies f'l l't.bsw'· 
icnte. Cc fut inoubliable et memc - ow. '\lons1eur d!U. de ces crua11!"5 ?ttlp!'OQ.uni ~date l toia 1"' yeux. 

- émouvant. 
l\'ow eûmes la joie de uvoir que s<'ul• faisaient Profitez d,. ;c•. 

117ilK' mine en c:e joiu 11ai les dcm•ct' tenants des Bo. 
chca. n. étaient peut·êtrt' de bonne foi. Pcut·êlie 
qu'ila ne comprenaient pa.. On jugea que cc serait 

bijoutier H. Scheen, 51, ch. d'lxdles, &wtellea 

perdre du tempt quto de leur donner de• explications. hi 
Si vous devez jamais monter au Capitole, \Ion- La France enva 'e 

sieur. nous voua conecillons une "cillée des armes. 
une nuit de méditation devant \lann .. ken -pi•. Puisse· 
l·il vous apprendre le dédain des fabricants de théo
rica. dea marchand• de plan et de système. des ca
dres riaide. et des homine• de bo1-

J.•EXPANSION BELOE, r•''tle mrnsu• ile ,11ustrét' t'dttée 
10U1 lt t)aLrorutK\' du Mhu!\h:r~ dl'S ACf..tin:s étranger;e.s. 
BNxelles. 47, n ie du Huublon 

Voici rncore un pays qui m~rltnlt d'dre • tmV<üllé • par 
noa ex~rlatt'ura ~ l'Albanie. Le nwtwro de st:ptembre de la 
aympathlQU~ nvur 1 L'Expanl'IOn Bl"lge » nous ~tgnale nos 
PQS&1bU1us d'atUon et la Hat<' 1m1x>nonW, de.• produits à 
tJCPOrltr tn Albalû<" 

snr~("r. ~r:°':i!: s~~~~~ ~o~ ~~\!m~~~i1ed:ll~~'t 
!!loue. Ln fabrtc~11011 du armes de rh!UiSe et de defense 
en BdR1qur, Le matlritl de chrm•n de fer. t.e. filatures de 
l)OIOO tn Bd&lqUo, Plia l'i Càblcs tlrctnaues. 

EDl<U)ll' d<• souvtni"" de romp:>~ cotoulnles nu Con~ 
Jkl&• dt notre cxrrUent conrr+re Antoine M.lta>n•. elc. 

Qe CXll)IOUl< numfro dt 80 p:iaes. parfaitement lllUslJ'é 
e1t "° nntr au Jn1X d~ 1 fmnes dans toutes lt'S bonnes ll· 
b191rlee. L 'alx-tmement à 12 !n..cleules rst de 60 ff'QJl-'S. Le 
~~~~ue postAll dt c J.."Exp3nslon ~>parie Je 

C est par mUll<t's que les réfug.és ~p.ipiols ont tnvalll 
'a Ftance du aud-ou~t c• i!> maJ<>rlte appartlènt à œ 
• Frente popwar • que l'on VO~ ll l'œuvre à Barcelone, ce 
ne $Ont P"" scu!e:ncnt des oo!K'oinb3t'ant1. des femmes. 
des enlau~ des 11e1llard5 d;..,"'llCS de t.oute con1pas.>ion. ce 
s.;nt nu.;..'! d•• null<:lens. dc'I révolULlonnalros de tout poli 
et de toutes nations qw arrlvrnt rharg~.s de haine, non 
••ulement pour tes Pr.>nÇA!s • oo dro.11! •· mal.a aua1 
pour le mm..-üre du t'rant populaire a qul Us r<'J)l'OCheut 
de ne pas tea n\'Olr tt<.·ourua. u. sa~ la pl\IJI éttmen. 
1.alre eut consc1llé au go'1vernemrn• de ln R<!publl(lue de 
p.mir la tronurre d'un c01d1~.n d1• trouprs et non aeulemrnt. 
de désarmer. tous ces fugttlla, r• q•ll fut !ait, mali aUJSl 
de les mettre lmmédlnt•'ment dàns dos romps de concen
tration so:rneu. .... 'ln•nt rardea Mala Il parait que les • mu
ses • du Front pupul:mc ne· 1'cuase111 pu pcrm1'. On volt 
meme, à Paris, des a.sscmb~l'es d'lmbkll<'S dont le cri de 
guerre esL mamtenant : c Des A\10na pour l'EsP"ll"le ! ., 
s<lr moyen d'attirer lts :wlona de Hitler sur Paris. 

Un judicieux placement d'argent 
A "' udre au ""'11Tt' de oand. 1.11unruble ultra·IDOdtme 

en plem mpport o o p. c._ net). super! 600 m2, ra~de 16 m. 
S'aclrœier a MOMARD, U. iue dll Bait:r, à .BNsdl 
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Révolution. eapagnolea d'hier 

On a 1>eau dlr• que I~ a l'tiablWde des n!•oluuoaa 
e-. des pronunciamientos mllJl&lz(S. n que depuis cent ana 
elle en f&it l'a"'rtmce cons:ammmt, u n en reste paa 
moins q~ celle-ci dtpaue, COOUD<t noua le dJaoN p;us 
hao:, en hormtn r; en enverruni, toutes les révolutions 
et lotls les pronW>damlent06 lnvc:ites Jusqu'lcL Ce qui est 
~lernel m Eç&~. c ts; le duel mtre les ton:es dites 
doblrunnUsrne, ~ clttlca!Wne el de rtat'llOn d'Wle PM'!. 
e: d'auac pan celles dts ldéa ·~ On oub:le ~në
ralement qu'en octobre 1933, Ion de la n!\'Olutlon dos m!
nour. cl'AJturtes la baprre prit dts proparUo:!s !elles que 
le parti IOdalllte • à lui tout 1<'111 • pn!~ aVO!r lalss~ 
t .000 moru 511r Je tcrraln. C'est alon que 01! Rob:ês psr
vln:, uec lt u:re de mlnlllre de la Ou~ à ~t&bllr une 
ma)orl~ de droite c;ul r~tabllt l'ord:c. J\l&IJ o .. Roblês, qui 
.. JI se montr r trh courarew: daos les conlba!a de ru.a, 
R montra ?O~:Jclen trœ tnmb~•ur e: ne .i;ut P"-' pro!lter 
de u ai:ua:lcn. Aprts I• catastrophe 'ltttoral• dt' f~vrler 
im. U klllbl4lt que son role fOt :i.en llnl. Pou~ a•·oir 
1ou:u slmp.cment rJSCr a~ h:s hommea de M05COU, U 
appm ~~ 11 eilt mieux valu itS <>am.:Jattre a\·ec leun 
mvyeru 

Au 1r101a de Jut !tt. \.L.1 hom:nt de ucaucoup p~ua arandP 
cl~. Cêlvo & •a réuni-.1 cnt:c """ maLIU tous les 
é!e:r.ents rénct.c.ruuurcs. 1 r. p r:L"l<" ~fl..mbrf', Il A\'Alt d~
claré qu·au be&>lC U NL!JtA.. 8\'0lr rtc"QU?ll à la ~rto!enee 
Au:o,,.- de lui se (rQtlpa!tm MJ/l les Carllot~ d• Primo de 
Rherl!l uls C 1:at alt1rs. qu·on assasslna Cah·o Sot,.lo, nom 
" pelne connu dana k arand publ!c de ch!'Z nous, et que 
ma.n~n "t U>Ut le :nGnde c.te 

HIR"CH TAU.OR - RUE DES FOOLO~S. 36 _, fël 12 88 83 Tou ta .... OOU\'f&Utes POUT 
.i;; _i...; 1 hl\·er sont renttëes Coupe imP«Cable. 

Les Primo _d_e Rivera, 

~~hi1toire_de troi1 génération• 
En geniral. ce Dom .:~ Primo de Rloe.a S'lSClte <bm lOUS 

les partis dts ca<rJDent&ira paWQrui;s parce que dtcld~ 
ment. ceux qui le port.en: Je n!rô!eu: ftte des .oens peu 
~ Le erand·ptre fut cenc:al et 'llllnqU!t les Car· 
lis:e. a EIU-l!a, tu Na.arre La Cllrllslts d'auJourd1lu1 
n·on: donc ~ beaucoup auœ le uom du dlctateur mi· 
Uta.re, auq•el la manarchle nlpbonslenne a.ait ajouté ce
l:u du marq-Jls de Estella, rrand d~~ Le Père ayanc 
n!ncu les C&r!a?<3. le fils tut dictateur sous Atpho~ 
XIII, et le P<ll:.-fils de•lnt, tou: rt'CéltUDent, un the! fu
cts!• Ce .ont de ran1'!'Wt raJllardJ ma11, romme on voit, 1ls 
n'on: J)Q6 que d<a amis 

INIASIHI 
Tout •utomobUiste .OUC1ewt de pœM(jl!r wie VOl"'tt élt

i&nte et pel'SC)ruOelJe achète ~ s "SH a un p:Jx ucfl)t.o"" 
nel - Aience &énérale, 150. chauatt d'lxellts, à BNUl!aa. 

~ pronunciamiento• de jadis 

Qtcan· au.t SOU!èvemen;;a toui<S, Us M! l:lcffdH'mt 6 1.11 
ryt.bme qu 1 évoque SlniU!lerement le tempo œs Csars eo 
Rassce. OUtr• l'attentat du mar1llge d'Alpholl!<' XIU U y 
<"~t une !l-11E de consp:ra:.Jona dont celle de Frandsco Fer
rer tu; lA plU$ fameuse, Ce Journaliste 1 de puche • ttt
llllna n camere assea tris:.tmcnt dans un fOMé de la for
~ de MontJnlch. Près BJ.rulone. Où le mols dernier 
on luallla les gtnéraux 000..t et Bunal. Ferrer •tait uu 
"'4agogu• qru. le 13 octobre 1908 devint le héros d .. 
part111 libre penseurs en EUro;>e Quatr·e Jours pl;is tard. au 
boule; a.rd de Courcelles, a Pans. li y eut une co!œsale ma
ru!f'S!atJon en race de l'ambassade dF.sparne. Les rtpubll· 
catns espagnols ont toUjours reproché ceLle allaire à 
Alphonse XUI comme ils ont reproché le meuri re du dua 
d Engi:lJen à Napoléon et depuJs lors, FeITcr a des •tàtues 
un peu partout, même à Bruxelles. ou MM Victor Ern0$t tt 
Fo11cart, viennent, chaque année. lui rendre un hommaeo 
•mu. 

En 1888, Il y aTait eu au.'6i une ~.tion m1llla1re à M•· 
dlicl et un pronuncialDJento à SaragOMe. q•.ll khouëren~ ft; 
ou le! bussarcJo de Ia Pnnce.soe chal'l!èrent au galop. Enlln, 
• n 18~3 il y &Vllli eu la v1ctolre du duc d'AuiOU eme aur les 
républ:calllS a qui u enlev.. la lwneuae redoute du Tro
cadéro. 

MAI• li Y eut un iOU•ern•mc:nt, en E.'!P3ilJe. qui co tua 
ll"l"iO .:i• Ce fut celuJ clu dJctateur Pr1mo de R1\"UB. Pen
dant ~p: années U gou•·erna 1-.:.païrae •n 11u1oc~ t es 

<'><'lllla.r? ne flUlllant peraonn~ et prottl;c::int hah/1.,_ 
ment les SJndJcats Il n'eut que I• tort d USOC!tr ~· e
ment la monarchie i. son œuvn!. au J>Olnl de Iàl n::i~ 
la \1e Intolérable après a chute. Le 17 JuUll't Ul3C ~u~ncl 
leo génh'a!ll f'ranoo ~ Mol& entttrmt en Cl>lnpaane, U 
élalt trop ta.rd !:année elle-momie ét.alt ranrrentt et leJ 
• banderas • du 1 Tercio • de la Uglon at&ten: perd~ 
un• sr-.. pan de leurs errtcllfs. 

DRING ! ... DRINO ! ... 
Le froid qui approche n.uJUpUe Its coupe 
.e té:ephone à • Cochar'>on • Toua rtuX :iu1 
nt fan un es.ai rmennrnt. tous ceux qUl 
ont le talre re•1tnclront. 3, •1enue du Po1 ~ 

Tél 26.99 10 3 llilJUJ , 

En l•IT•er 1878 Oon Carloa. Illustré par un roman de 
P itrre Benoit, paaa la frQn\.lrre de f'rllnce ••cc 13.000 par
tla&n5 vaincus. tous portaient lo Wttt ro11&e, rrmia à la 
modo aujourd hUJ par Manucl Flll Cond•. A\ant de aain•r 
llDD exll delmitU, Oou Carlos ae rHu11a à Orthez. la pa1r1c 
de Franci& Jammes. C'il.ah Primo d• Rlv.ra, le 1rand-pere. 
qui 8\'lllt •1l1Dcu une moltlè dea Lrouprs Il Es~Uu pendant 
que le marl-'Chal Maruurz Campos, vatnquf·ur (1 p,~na Plata, 
battalt l'itutre motta~ en dNru1sant son cnmp n•tranrhé. 

Mensonges allemands 

En 1886, Il y •Ut un aut"' aontral, •~ fameux VU!acampa, 
qui Ill une ré•olte conlre la Ré11cntc, mn~ d 'Alphonse 
XIn ma1S khoua et lut nun .. n~ à Madrtcl. En 1906. le Jour 
du mariage d'A:pbonoc Xlll ftVIC ln prlncl!Sll' F:ni. Vettor111 
do .Bat\•n~rg. l'auarchlste M&ttf'(l Moral lanç-.t une bom. 
Il< au P&SSllie du cnmlS!c d"3 maries royaux. li y eut 
•lnl(l-w: tu<-s •t ct'nt bl•.Més. La Reine rrntrn au PJlals 
dan. une robe couvrrte de aang, trute d• but d'un r'i~· 
La ~Jn .. dtm<'Unl toujours prb.._., analals<' Le P<UJ>l• 
._iD<>I la traJta toUjoun en éttanaèré et lui rtndit bau
' ""' POUr hauttur Elle Ill! lut Jamais populaire, mals Il 
!au: reconnaitre que la malheureus. eo=n~~ aon r<ane 
80la de b1~ trUt.eo au..p1c....., 

Paru. en ce moment, est Inquiet et morose. Lea vtaaaee 
ont quelque chose de t•ndu et cle reriné •t l'c!t ranaer, qui 
n·a pas ~ habitudes tnvèt•rées dans la trnnde ville, y 
llnlt quelque cho~ d'bosUle qui ne te$$emble en rien à la 
chamumte bônnt humeur à la gaité, &. l'acoue11 qu'on y 
troumlt encore l'an denuer. Mals. toul de' mêmo, C'ee1 """" 
stui>«taetlon qu'on a vu dans un Journal allemand des 
photos manl!estement truqué-es et soull"1ttc3 par d'odieux 
commentaires. 

• Cr.:i au!!S1 est Paris! •. tel t"l le Utre de l'article, • Au 
pied de l'Arc de Tr1omphe • . é<:nt • Schwt1rze Korps •· 
rn légtnde d'une phO\Oinlphie, les llllléreux rampent sur 
l'saphalte, ramassant les m<got.s et dt'S débMs alimentaires 
La bonne soc1eté de Paris cbercbe sa dl•trnction dons 1 .. 
bab nègr,.._ P"1ce Salnt-M1chel. des né~ som courtl
.i-.., par ceu.x QUI ~ pr<tendent des cilo)·tns du monde. A 
B~olet. rrgnent la au.s<'re et le nce, c esi de là que 
vient la propagan~ communiste Les clochards cou.:Mnt 
sur :es qu•is de la Seme : c·es: là qJe ao:nmeUle le da:ln 
de lô1 F!'anœ. De Yieù:es ~enunes tenden• ~ dernlrree 
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JoQla .pol1l pl'OCllJ'ér du pa111 t. leun !Us sam travail et 
c 'st l'AJ.lemalne qw est cause de œtu misère dklare la 
~ a11~ee par ld<>SCou. A'1:< KAlk$. les FrançalS • 
] DUl•U COllUllO manœunt'.1 <I ... demaaden: peurqUOl le5 
~ f!Anant sur le DOUleTard oont m1<US bablllb qu·ewt 
LM ùr&llleur1 5ên~lals !ont pouce du payaago IJ9?Ulm. 
lla JODt l'espoir 6èef<I de tout eouvernemenL. C est attt 
eu qU"au dunler moment. on rt:ablira l'otdtt Il le peu
pa. français veut raire une rtvoluUon. • 

Nolll >lvona &u ll«le da m nsoncc puslonné. Tous les 
ICJllm&UX - ou presque - menlClll.. parfois œa;are eux 
ln agences ol!lcleusa, tes couvem<menti. mentent. ta 
T . 8 P. couvememcutnle ment. DlAls tout de même. cet 
mcro;Jable numtro montre que, dam le menson&e. la palme 
ftllte aux Allmiands. 

Tran1formation de la chauasée de Louvain 
L'art t•t la teclmlqllt• m '-' "" aen·tcc du commerce. tell• 

811 la formule &t heurcu cm1•ut nppt1qu~ par 1ea arehl· 
*~ NAOOT l'l PArEHJlôOSfER dans I• tran.,101mat1on. 
our w1 plan mocknie. d< l .u1•lrnuc mntsou JOSEPH LE· 
PAOE. !SB. t·bou.uée de tn11va111 dont tout le monde parte. 
La clarté dt• ce muensln ne peut que faire \0 alo11 la qua
lit~ dtS cbemlse:I. col~ cro 1 '1k~. g.let.5, etc.. dont elle a 
la apklolll~. 

Le poiaon soviétique 
11:\'\dem:nrnt. li est un peu troP aL'llplc d'attribuer à • la 

main de Moecou » tout cc qui ac pauc de U.cbeux dans 
i.e monde, mals Il nrn nt pu moma certain qur toa. 1ea 

&OU• crncments. qui ont plia ou moms 
ue parti< a'-ec 1 U R :;. s ont eu 
lieu de •en repentlr C est depuis 
la conclusion du pacte rran~~..,ê
lll!Ue qu la ~- a perdu ron 
pre1tlt<' en EurOpe tl que le mou
..-rmt1u r~•olul onnalre s'est accen
tui! chez elle; ne par.ans pas de 
1 Espacne El 'ciel q1:e la Rollma· 
nie. à 60n tour m profocd ment 
troublée Le pr<!t~lc alnOO la cause. 
de b chule de M. T!\ulesco. c est 
qua tort ou A ral50n - li a·en dé
fend - on 1"1 reproctutl d a,osr 
pou~ a l'entente 1ntnc<M0»1êt1Que 

et d'Y a~lr cni;!lli6 la Roumanie Or dtpuls ce moment-li. 
le pa)$ a <UnIDenc~ d'ltr rn proie aux f;:rmento!IOCIS 
nvotuUonnalrl".S.- l!lto tnemf',.., et par la force des choses. 
la propagandr bltlrr rnn~ a omrncnc6 A tr'l\'alller et à 
1111ner 1•1 mUwu~ patr!o':Cs et 0~11onal1Sl<'A El voilà_ un 
pays pro!ondtmrut trouble alon1 qu'll &•'tlll be.>oln de 
tou~ aes !or«ts W\I~ pour dl;~r<r ocs accrol!Scmenu de 

ien1tou-e. 
Q uei tnomphc pour Ht\lcr g U parvenait fi d!Btoquer la 

Pl!t1t~ Ent<nte 1 Le dtbarqu1·111cnt de M 1~tulcsoo est pour 
lui un lnoonteatuble succès. Hélas, dqiul5 quelque temps 
il ne Ica compte plus 1 

La seule Maison de Tailleurs anglais 
avec une cllcntelc ueisc de 2S ll1l8, c'est la m:.LSon Cuneo 
Brothers. dont le rrprtsentant "' trou•r tou• lr.s m1·rcrcd1S 
et jeudis. de 10 h jU!QU'ÎI U Il. du &Olr. n l'Hôlel Albert l•r 
T ermtnu .. Noid. llmx<UM ra- •O\r s:im Cll&•l< ment lea 2.000 nwuveaux ~cnanl.il· 
Jons pour t'llutonUle et l'bl= COrop'ot.6 <t p:irdœsus sur 
..-.. Ialta à Londrca. a pllrUr de 415 rr. en tlBSU5 anglais 
ou ~li garanUS. Le rcptûentant ttra à l'Holtl ae 
J,on4Ttl, '"'"'" lk KeyUT. Anttt• les l!lmt<llS, le 19 ltP' 
llllDbre et le ) oc1obrl', de 10 l a tiew os. 

Les meneurs du jeu 

Quelque repupao~ que l on al! pour les réJlma dleta
tona ux oû la Uberté de pe?llff t5t prallQuement allOlle 
et doot les annemcnu cnalntlennent le monde entltt ea 
~tot d'll!alme. Il faut bl..i conftntr qu en ce mamm oe 
50llt ""' dletateun qui mènent le jeU. 

• Que se puœ-t-U eu Europe? dit un cranc1 e\ tnnim>&. 
journal 11ro<:omadalre • The EconOmlst •· QUel mJnde 
l\I. Hltler e1: M. Mussolini ont.-U. &CC<llllPll pour • ._ 
l'lnttULu.-e Qlll est aujOUrdbul la kur dana lei a l!aln& 
ettrO~<S t n de quelle l)ill"alJSle MIDI donc oalalea lea 
pu"-S&nle:> clémocralles de !a France Cl c1e la Qrande-ar. 
ta.gce? Selon d<a tn!onnMIOns dimes c1e IOl. au ~ 
ou. l'automne dernier 11 semblait • QIJe le rerme 10Ullm 
prêté par !a Grande-Bretaene au Connaot de ta 8. D, N. 
aurai: pu eontratndre le d~ce à renon~r à IOD acreulOG 
en E:h!opte. une d~putotlOn d'amiraux ltaltena raidit via le 
au d1ctateut voici le rallonnemcnt quelle lui tint : 1 8' 
C'est votre poh11que de donner suite à une action qui ~ 
c1p1tera la ll'Uerre avec la Orande-Bre1agne. voua avea 
peut-être raiSOn et, en !<lut ~tat d• eaute. noua YOUt llli
vrons Mai! noua croyous devoir pour preven1r, avant Q1M 
\!'OUS ne \'OUS engagiez rrrevOC'nl>lrmeni.. que. 11 on en vten&> 
là. l'ltalle se troo•era .ans llotU' dans tu ~ beures. Noua 
serons tout slmp.ement annlb1lés. • 

A cela le dlCtatcur laM:lSI.<' aurOlt rependu : • Merci, 
mes enlants A présent, retournez à bord de vos na•llw 
et tranQuill!SeZ-VOU8' Je puts vowi donner l'aasuran~ ablO
lue que tes Bri1'lnnlques ne ae battront Jam&ll, quoi qu'il 
me plaJ.Se de !aire Lea Bntannlqucs 10nt tellement encom
bres de crandea poS>eSB\Ollll, Il.• ont al prur que quelque 
cb~ ne craque .. Ils !ont le moindre mouvemont QU'Iis • 
sont oomplè'emcn• lmmob~ Nota pou1-ons la CODll
dèrer comme une QWUlU~ nérllgeable. • 

POüRQt::OI PAS ne ~ donner '°" rendez...-oua dana un 
l't'3J cadre de Mille et Une Nwts là 2 pa1 c1e la Pw. LoUIMI. 
au ra•1SS3nt petit restaurant """°"'· 10. r. De Jonc&er, 
tél Il OL69 ? Ex~ll•nte cuisine. apéc. Oriental.._ R
I:aliennes •t ?nit~ Pr1X doUx ! Alors. pouniuol pa' 

Suite au précédent 
Et • 1'he Econom!St • poursull : 
1 :.i ldu.sso:inl a•alL ral3on Le ~ret qUil connalselli 

des ~ m~meno:.-là est au)Cr.udllul ~ par M. Hltltt. 
A l'heu""' actuelle œs deux d•ctateurs. avec IOUlel les 
ressourc.s etnlea et mllltalrea des Etats tDl&lltalreà ~ 
rlère eux, ménent le tr•.n en l'!urope. La pollllQUe qui k".1r 
" procuré 1 m!Uatlve cal celle de Danton ; • De l'audace. 
de l audace touJour1 de l'audace 1 • lJOI dlctateun ont 
calcul! tres exactemeo• le Pctl de cbOS<" d• plus q1J'lla pou
,-atent ae permettre de s:1u1r a«c unpunl~ à cbaque nou
•clle occasion QUI s·offralt 11 leur bluff lis n'étnl<l'Dt paa 
simplement dts Joueurs •!!rents 11s ont montr~ plua d'une 
ét;ncelle d• véritable courage eo m•ttanl il l'épreuve leur 
polluq·,e et leurs decia1ons. c·cst ce coura~• lndéll'CUble 
cn~z eux c est l'ab::'ence de ce courage Ch<'Z. 1es dirtc~nta 
des payS dt!mocrat:qu<.'S qui expllqocnt riucrndant qu'a 
pns te !ll5C1s1ne dans l'ar~n, euroµ«nnc rt le dt!clln de la 

démoèratlc. • 

Le dét<"cfüe Drriqur, Membre dlplûm~ de l'a!180Cl&Uon 
conslltuée en f'raure 60US l'ejlde de la LOI du 21·3'1884. 

59. avenue de Koekdb<ig BiuxeUt-a. - Ttl. 28.0881 

« Mea culpa 11 britan2iq~ 

Nous "'omons dsna Je mime Journal cc douloureux 
c mea culpa • 

1 Qu'est devenue dana tout ccla cette rt.oluUOo qu'on 
se pl• \salt à reconnaitre à J obn Ball el QUI s'est lradUl\4 
>! sout<llt dans l'h.S-.clre britannique par un œurase opl
nlàtre. psr!ols aUSSI par une llmJ>le pcrttrlllf, un tao-



dc!p!als.>nt ~ me.ne de b brutalllé? AujOW'Clbul, nous 
aommcs Umo ns. à oo•re cralld regret, de la manU~11cm 
d'Un ..sprit ~tranccment en désac<erd avec 1 blstOlre et 
les lttldtU0115 brltannlqU(~ Au COU1'3 du ll~le dCmlt'1', le 
monde fut conquis paclftqurm•nt p•t le COlllDIC?C<' t't les 
l111U!u!lona brttamllqucs. La Grande-Bretqnc rll!rnlnnlL 
le monde civilisé Il Ill suite; et la plupart de$ PBYll en 
~talent \'enu• à penser que la v01e suivie par nous ~toit 
ln bonne pour •~'<Surer Je développement C-conom1qur et 
cuJt urel. A ce momrnt-l:l, uou.s ta prt:nions nous-mfmc 
av..: courago et r~solution llujourd buJ la Grand<>-Brel.a· 
gne ~ retltc pr..;rœslvement drs marchés mODClmux. = 
Jdé<s et ses lnslruuoru œdent constamment du lerraln l 
des l)'St~mcs polit~ ou .a conception prOôr e <lt la 
libclU lndlv1ducllc ne Joue aucun role. • 

GENVAL \ lLLEGIATU&E 
IDEALE 

PRE.S BllOXELLES 

Natation - Pêche - Canotage - Tennis 
Equitation - Tir aux pigeons et aux daiet 
ll6tel-Rest. Argenti11e iUr le lac. Menu, 15 fr. 
PetuJon 35 francs Canota~e Tel 53 61 S2. 
llostelle rie La Ba1·aque, oe plus ~.hlc rest. des 
c nv de Bruxelles Tout l" ordre, !<lut conlort.. Menu 30 fr. 
Prn.ston dep 50 Cr. W1 et-end dep. 80 rr. Tél.: 53.53.30, 
\lf1r-ca-7'chou. cari!-resu.!IJ'Ult. ~•nu 15 trancs. 
Les Petits Etangs <Jolf miniature. 
l'ennls, P..nic·Pong. Billan!S russes TéL: 63 61 59. 
,\'Ormandy H ôtel. Pension del)lll.S l50 francs.. Tout 
oon!on. l'rflnicr ordtt Tt!.: 63 ai 06. 

o., toua le: ~· de 1 Europe, l'l\ng)eterre est tn cc mo
mm: œlul Où 1:1 vie courant< est la plus f&C!!e, b plu.. 
a!>Ondante, la plua libre Au point de vue ma tl'rlel, c'est. Wl 
ll"1S heurrux. M&ls au point d• rne polltlQlle "' au point 
de n10 moral c!lc est donc aw.sl tr<YJblée, aussi lnqul~:e 
que J('S autrœ JA-.. vieux Ang!a:s sen:ent cruellemc:ll la 
dlmlnuUon dô pr<:itlce de ~ pays et reoonnals!Cnt que 
c'C3t 6 cr.la qu'ont conduit vingt ans d'une pallUqur de 
fM:IU~ paciflste rt de reconnAJssance de la •érltable 51tun
tlon dr l't::1•t0P< 

Gran<l Hôtel du Parc, resuur renommé, 2S anr.. 
Tout l" Ordre face gare. Menu 15 et 2S rranca. \Veet-=d 
OO francs. Pension dep. 40 francs Tél.· 53 ~-21 
Le Pavillon Japonah. R ... ••urant l" ordre. 
Cuwne et l1ns réputé> Tetr111 'llr I• lac. T~l 53.68.08. 
<'afé-Hôtel-Rest. Romllo. <Matson du se1-
cneuri sur le l'e. Menu 15 •t 20 lrnnc: Pension 35 et •O fr, 
SpœlaUt··, P'ites et 1·1ns 1'1tali• Ttl :>3 ~.78 DIABÉTIQUES ~nuvo•·•••• en qq. jours avec INfffAOIX t:chont rr. 3.SO C.C.P. 233HO Br. 

Feu le front de Stre$a 

li nt 1 w rau Inutile de pou-Ier encore du 
fameux front de Strea. Oe front n'est qu'un 11mnenlr, une 
cbllD~. aprè! laquelle U t.St blen dange."t'U.11: et ridicule de 
counr enccre L llAlle a élé traqu~ par les ~ de 
1 OUen; elle se Mourœ maintenant vers lrs ~ 
cent.raies, Le Parei.en Olllce s'en rerui eompw, IDllls les 
coo\-ulslonnal.n:a et les extatlQ'•es de l'tgl:se de Lord Robert 
c.ctl ne H'Ulent rlCD comprendre Or, tous ceux Qlll ont élê 
aux Jeux o:,ymp!QUE'S sont revenus épourantt's de l'rmpr<:1-
.ement que les lt.lhtM mettaient à taire leur cour au 
f'llbl't'r dcpula lrs marins o~,, torpilleurs dans I•" ea1Lx 
allcmandl!S JU.'IQ>1'1\ «-a mtMleurs de l'entourage du Pr.nce 
de Piémont 

A Lous. ''""'du Foi l'ign Ot!lce. ou simples dclégues 111 hlé· 
t•quee, ln Fllhrt'r a tdnit l<'> même> pettt.s la1us sur le 
~r bolehevl$\e daris le monde. C'était heureusement : •• 
mmncnt où Wall• r Cytrtne chef des Trades UnJon.1 bn
tannlqucs. d<•\eni. depuis Jl<'U •Ir Walter Cytrlue, Custi;e;ilt 
rudement ln rnaruêre de l:ltallne dans l'affaire Kamcneff 
Zmovlefl En so:w Qlle lts Anglais ont malgré tout la c~ 
d amour daœ ttrtnt.ns mllltux bttltnols. 

c·csi le Dl<lmt.:1: que chol.!lt le gouvernement de la Rép"" 
bllque trançalle pour ra~lcr le comt;: de Ch&mbrun. am· 
~i'Ur à Rome !U!?Cet de mo:itttr trop de "1ltlpatllle 
aux EOU\'ml~nJèntli de d1cta:ure, f't qw é!alt ~'Tcnll 6l 
habllcment à racommodcr la f'rance et Mll3.SO!lnl chaque 
fols que f:Ure "' pc>U\'all. li ..S:. QUes!ion Bll.<sl ;fo r&pJM'Jer 
M Larochr &ll1lnssadeur à Bruxelle•, et de nettoy,r ua 
jl('ll les bur.awt du Q•l•I d 0l'S3y de leu~ tlltmèIJu trop 
rbl<'tlonnalr"5, ri 1ro1> nncttnn, Frante. &ul, M Herbette 
ambass.ldcur auprè.'!. du KfJU\'Ull~·ment dt~ ~1:ldnd, contal'h 
de vtvu."" da jour,. hf'ureux dans les bureaux de la mu.ru~ 
de Homl.Jtom-d,...l.uz ou Il a etabll scs !l<'nnles Mals al 
Sainl,-&'bll.Ult•n tomb<', li ocra bl<'n obl4;é de Mm~nager li 
Aladr>d. car •lors li n'Rul'll plu• de nuwns d'~trc 5W' la 
roté bcu.que 

La Belle Meunière 
R 1. B= 

Ses nxnus 6 15, JD <t J5 /r. et à ' c::ine 
A p:irtlr du 12 ~lm.br~. le dlntr«ltlcert repttndra snno 

auitllmtatlon de prtx, lrs samf'dl et dl!nanche 
U!me malloa l Anvers, 17, rue Appelnum, 

llôtcl Terminus. Vur- sur le 1nc Menu 15 et 20 fr, 
Pew;ion 40 ., 45 rr me r• l. 5" 68 77 

llôtcl-rest. Rallye St-Hubert. Tout coo!ort. 
Tout l" ordre. Menu 2!i rr •r. Pt IV francs. Week
end lœ rrancs Tel $3 6121 DL P a.'" .a. 
B<aux terrains au Domaine de La Baraque. Eau. 
t.CCtrld~ beU.,. a;mucs. tncore 4 lots à choisir à 2S fr. 
le m.c.. ensuite 35 tnmcs - S'ad=r: Lo Ponuneraie_ 
Gcm'81 •Lac• ou à N ÙM:l'Obt. atthlt«te, Gcm'81. 

Entre Londres et Berlin 

Sir Roben Vanslttarl l{'Crc!lalre sén~ral du Foreign 
Omw. a\'3t donc rendu à Berlin pendant p!ullleura Jours, ei 
lt> monde de Londres commence t\ S3\'01r tr~,s exactement 
Pourquoi I1 s'ai;rLSsait d'ass • .:uutr un po11 1 alnk~pht!.re em1><>l-
1011née JJar les demarche> maladroites tL le ure trralsonné 
dt• 1\1 JO:tChlm von Rlbbèntrop à Londres. Celui-et avait 
•'t Jusq~u tulmmer contre Sor Eric Phlppo, nmt>as.-;adeur 
a Berlin. et Ju.o;qu à demandrr son ni~!. Rieo que pour 
ce motif, le séjour à &rlm de Sir t:rlc fut lmm~1at<>ment 
proknge On .sait qu'en prlnc1pc un amtxissadeur dt> 
Gr.u:de-Br<tagne peut ~tr(' e.s à la reuatte à IOU<ante an.s. 
oi qu u ne 1'l'rn maintenu qnc si tel est le bon plal!lr de 
500 CO::>'emement l:lœ E'rlc Phtpps demeurera done en 
!out caa ambassad.,,;r à Ekrlm. 

l\I Vansitlan a ''li' le Fi.!uu plll!lcuri. fols Il a m~me 
'ni -11 n un tous les cros penonnqes du reglme, depuis 
ltœc'lberg ju.squ à Rudo:t H=, m pas.snnt l>"r le jMotit 
OO<'t.bels. 1 homme le plus !nttlllcrnt. ~ut-ëtr. Ju r~e. 
Q.iOlqu on l'accu;àt de francophilie ""'"~· on &.it qu•n 
a 1 '~ trk bien reçu et meme "'iane aux pc11t1 oiroons. Ce 
ne fut pss un maJ, ne .rut-cc que pour contrebalanctr 
l'int ... uence dfts Lords gt-rmunophllea Moum .. Tentfle, LOn· 
dondtrry, Lady Astor, l l autn!'\ f.11oba atrol('~ par le bon 
Adolf C cst l>"nru eux que M. ion Ribbe, trop Cnlt sentir 
les rllet.s de !:l pro1>3garu.te, 

M Van.sittart a Pli m•s\ll'èr tout li .an tll!c le m.•I fait 
par 1me rertafne pOht1qur dlte des laDctlon.. rontrt 1 t!A!Je, 
ln..'Jllrt~ eL d1ng~e par le Porctgn Olflce tt qut a pour 
rT& a auJOUl'd11u1 de préclp1tcr l ltalle W.ns 1e:i bns de 
1,.,1 ma.,~ Le mal m fal' Il ny a t>lus qu'â l enrayer 
du m1tux que l'on pe-.,it Mals on a vr:ilment tou: rait pour 
powse, 11 ~e a se cherctJer des ail b 11mU d au~ cienx. 
Qa n lei sanct10ns • ont po-.:.:,sœ au parox~. elle 1 en 
einp~ o! <hetther à déraht de l lllllletrne et de la 
Pra.oct>. un al!!~· âe :rcçhana:c. 
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Gala de Réouverture 1 La tactique des maa1e1 
c ·e.i d.CLu• ~"'·a; 1 ucuqat - t-t n ne 1vi cache pu 

C .St medl 12 ael)tembre à 8 h. l 2 du IOlr QUO le 
I>.lnC'lnC • Lei ~la •. 18. ch&ll5Sée de wa.-re (Porte 
<! No'lm r> rouvre ots portes pour .a sallon d'hlvtr. 

JOE ANDY tt • S• lnp boys • prtsenteront ks der-
nitres iru tautk do lnir ~ de oanaes modernes 
•t. mtm<' ltmp1 qu Wl programme d'Dttractlons de choix. 
Qll pout"Q odmlru et appl31ldlr 

ln \'EDETTES de la DM-SE 
ROllERT'l:i 

e• l.ts 4 BEAUTES OA.-.Oll:iES 
Les amat•un d< bünn• muslque de dame apprec1mmt 

a;a, embeti.stmenla •t lea nou-.lles l)l!tes ùe danse> 
<1UI , nt d l:re wtallHs. 

Ri.NDEZ·VOUS SAMEDI 1Z SEPTEMBRE. à S h. 1 2 
au dalle na • C.ES ROSSIONOLS • 

16, C/1a•ute de w=e . PORTE DE NAMUR 

M J< H r'>ctlt et Mlru· Jean Herbeae sont d'ailleurs 
Ir a!IC:\ d urs d• ln R•publlque le• m>eW< logés. Durant 
leur Jour Il MUS<·ou lis ont couru les anUqualres et Us 
ont 1 quelqur occn•lo110. Il poralt qui; cette époque 
c ~t ch- a..sJment 1au1ll\J1" On pouvai. s·eo donner à 
t '".l!Ut 1nlé li parait mf.mt! que les soviets ont. trouvé que 
et oona r,puuhcnlna <·xngeral•nt, et M. Herbette, qui fait 
tant de 1 r• \LIU"tounalre à Madrid, est parti de Moscou 
<D • rœ fra.s après de• ac~nea désnifcabks. 

/\ nome. pour t'lllPllM:tr M. tir Cbambrun, on d~signeratt 
M MU(llY &.c rt:OU\cnirmen\ lran~a10 ayant dk1dément le 

c d ':!ro 111ler ou de ee mettre rn froid avec tous 
aes c ms amia. on pnot prka~r que d 'ici peu de i.emps 

1 n ~ra pus de rc1a•1oru cordiales qu avec le Krem:tn, oil 
M ll e r I< D\l>laet .:. a\"ec lt Val.!can, oli la chère 
Fi Jre toujours la lillt ainée ôe l'EgUS.,. M&IS là 

p 1 lcU.ro d'5 ..,.êQueo allemands de Fulda. 
d ul d unr 1-re d ucœmmo<!cment entre a11 .. 

on P<'Ul prlsagn que d'lrl quelque .tmps 
Berl remontoro nu ttru\h. li n y a pas long

Pa!X' trait.ait rourammmt le gOU\emement 
oarbe Ma1o le mot • tourbe • en lt&llen o •a 

,. qu on IUI pttte en rrançall; 
n fàul touJOUD nommer un amba&S&deur 

()11 parlr dr M Mastem. QW est à La Ha~. 
!"11\plact par M Kervyn, qlll ~: à o:iawa. 

par M s;lven:ruya qcie remplace:att a 
r Le ndrrl le Ytcomte de t.and5httre actue!-

du b ot <Ir M Sp:ialt 

LES MINE:latS SIAMOŒ 
c Cocharbon 1 n at..e.endcnt que vos ordres 
ir mtttre dMs \"OLre rave les reserres a~ 

ron1 ri que ronumn•nl leur. rameu~ cbar
><.118. 3. '" du Pmt. T•I 2699 10 13 1ignes1. 

Le réveil des radicaux 

- du pan• communiste français. A l'ancien COt>Qt1)t de la 
loi M.> maJorl<es. Il pi-tune! aul»Ut~u celui des inasw. 
dlctant leu."S •·olantta. Don les • ruKmbl<menta • po
v.ua:res. U y .,n eut QUI lurent réellmtent unpresslonnaota 
p&r le oOll'lbre Léon Blwn ne oauralt les IDltldlnt que IOUS 
peme de se démenl!r lu~ et de ~ lt &OU!.lé:l par
°lcln<'ntaire d<'S communlSlta. aoutien 6&DJ lequel oon mi
nlstère succombUall. Il ) a peu d~ lleJIIAlna encore, cea 
ras>emblementa n'a•-al•Dt I= qu • .xtn.-muro. 1, à Vln· 
<e.Dr..:s ou a Guches. Ma.nt<nant, li& .,. i.;c::;.oent en p?etn 
centre de Par.s, plac< de la Rfpubllque. aux cria de • les 
So•1ets p&rtOUt! • et • dea C11J•Ons pour l"Elll"IOt' 1. Au 
paru eommun!stt. à Il<'& d!rig,:mu plu:ôt, Il cou~..,nt de 
rendr< cette Juotlce qu11a ont admlrablenvn• dise pl.in~ 
leurs mm:anu. U>ut en leur procunull l'llla$lon de •~ 
avo11 éaunc1pê$, • atrunchil •. rt~t. 11r1&ct l qut:
QlleS lormule.s Silnpli.>tes. à 1...,. !aire man-h•·r au dolit et 
à l"œil. O pu:.uance dynam1qu'I- <les mythes quo OC<>rtta 
Sorel e.1ait 5' b ,..n rorr.;>r 

Détective GODDEFROY 
Of'P'ICIEllt JUOICIAlfltl Pl:NllONNI 

B RUE MICHEL ?WAA6 Tll. Ho• 79 

Par exemple 
Un de nl'.b ami frt-Q.Ut"nle volonUera lû ouvrlera pa~ 

siens. n ne cherche n1 â ks morallaer nl ~ les convaincre; 
il s'etforc~. au con~ralre, ~ lei ('()l11prendre. Pt1.nnl eux, ll 
~ tTOU\'t un peu da.Il$ la altu~tlon d un Chret.en QUI cher
cherait. sur place. à I<.' renadsntr 11nc~renwnt &ur J'é(nl 
d'esprit musulman. 

c;,, q._ le d«onctrte c'est que des •tra\4ea pollllQUU 
aient ~u...,l a 1m~ teura moto d'ordr• (qui serall!nl el 
sont soovent contradlctolreal et à rime P<NC• e:1 Mne 
en ou mers pa :"..s!.enS qu 1 prts lnd \1dUr-llnncnt. et en difo
hors de œne mystiQu• t<volut.o:ina!rc aont personne:& et 
~n- une reputallon dr prtmoaaut et dortitnal1'.e qui 
n est pas 1nJust1.hee 

Mà;.s Jsmats boUrgt'O IU!t lt~nt Io ·~ de la coai
mune de Par.s ne pnrent attitude pl\U uvere q~• n·en 
adopttnt ces ouvl14'rs communlStts paur ronapucr lei 
• !aetlew< >, les • rebtllts • d'Espi.cnc. Depu1S quand cloOC. 
leur dorrunda11-<>n. la rebclllon œWllt dnenue un c:rtme 
au rtgard des dlsclplœ ~ Korl Marx? Al molna .-!Dit !ota 
notre a.mi a p<U cttle quest.on. Et. toujours. la rôpome 
fut ldenuque en auMtan« ,. Tot1.t"'3 la rebelllOns .on!. 
pel"!lUS~ sauf contre l'l cl!'- •• -r 

Aux confins de la forêt de Soignes 

et.~ qutlQues ~~ du nOU\:t•, ~tllnlll1....· ~ do 13 Sowce ju 
Sylvain Avant l'lmer. une •i.>lt<' •'lmpooe à l'lm!l"cc:able 
èt.abL ~rnl •n blallC, l'e HOllt•lkne do l'Abbava du ~ 
Cloitre•. à Auder11hem-Forft llcl. 33 11431. ·rraim 25. 31, 
35. 40 et 45 Excell . r.p;is Cale·KnnH•k • Le hom• des ra. 
mllles •' L'e Abbnv• du Rou11è-Clollro • rN11•111 011•· J'hlvt2" 

Lt-.~ J, 4 n s octobre, f"''''(tfabll! Knm~ssr au.r Boudin(. 

Ou encore 

n ..-~ib!~ que le& \'lldltaux lranç;iu; se ré,etl:ent enfin 
P n.• l<· r:i.n ~ne dn •Front populu.lre •. Ils la!Ulenl l'e!· 
l<'t <le la Mnqtoiéllll' roue du cnrrOMe A la Chambre, Ils 
suiv lent av.,c une •tup<'fl:>nte docllttô. A par•, M. Yvon 
!Jclb<• 11111 courl\i• u11e1n<-nt 1xu·1" L1 route à la poUtique 
<l'lnf< n enl ol" <'Il f pa;m.•. lis icmblaient ne pàS compter 
d:W8 le m_ !BI re VOl<I qu'ils se ~·cillent et M. Pierre 
Domlnl< uc Q"- est un a..,. porl"·parole du ieune radie&· 
• lf\I l'e \ 1t.. ce1 jourlKJ, dans l'e Europe Nouveli.e•, cLe 
}T nç • <11d. n •>=t rll.'D dè mieux a rwe. mais U est 
dt<: cie ~s 1c ,esprit radical qui parle - 11 est d6cidt 

Qu on 1 .. ur parle d<' l• l>OUcherte d•• MOICOU, d< ces ltn\
n1s.tes tuk au tond d'um: t."'8\•' offlcir1h• 6. cou115 de ba\~ 
oette. ils \'OUS repo11dronl • C'est. qu'HA av•ütnl vtolê- 1ë 
bt"rmPnt qu'tls avrutnt prêtt n ln cluse ou\ ru re • 

à n p; 1 • cll•z lui les •nctndJair.,.. pro!eM!On-
•·• ls quels <;U ila sole • 1 

Eopttol 

P.A.TERRE TOU1' CON,OftT. SUtVIC!. ET GA"AGf 
G•ATUITS 3 1 . .. ur OU~ONT. NORD. 

Or on .. ,11 que Komener ei COll!Orl& rurrnt loncttml)O 
tenus pour des 1dol"" du bOlchovt.sm• rt que cf'$\ parce 
qu'ils en reprmntent, ainsi ~"" l'atttnnall la Yf'U\'e de 
Lenine, ln •·entables trad1\10DS qu Ils ont é~ sacriflff à 
1-.dtt.! d• Suollne Le~ communosta pans!ens n'r rqudon; 
~ de "' pro:a. On leur !a:t aans t ra.DllU<>:i brù!er ce 



qi;'!lo ont ad<ft. Cts antlmlllt&z1sles dbler ~<1llcnt • .,.. 
)oU: dbul une ~ fo:lc. Et Il oo l<'Ur demand<: c POur
quol la casancs. qui \<lia appantlsoa!ent Iller comme un 
c15 IJfi!X de perd! Io~ vOul( .-voas m.Untenant qu wi cn 
llClllltrllJSc! de l'IO\lvelles et de plu. vastes? » TouJour~ li1'
~n>ee. cttte r/>poiue . c c't-Q qu"un Jour, cout"' le ltt.S
ciwno, la n .... 10 pOUfTII avotr besoin de nœ p.s. » 

Il ne connait pas 
le bon moyen 

OE ::.UPl'HJMER SON :\IA.t. 

TURIOSAL 
~n ll<>US tillant J~ front. 

Notu, lts ru1cltn.• du front, 
au 31, Mlf' Alli Oru. nous troU\·erons 
Tous les •mls du Iront. 
Car le paLrQn tst ce bnl'.'è garçon 
QU"on appelle • I• P'tit Maunce du Pront 101 

M. Léon .Sium et lea ménagères 

SEL AUX HUILES DE 
SAPIN POUR BAIN DE 

PIEDS, SOULAO& 
S D 0 V E RA1NE14 .EN T 

E'attgue, 
Echauffem ent, 
Transpiration, 

E ngelur«s, etc. 
des pteds. 

s par 10D dlsCOurs à c Luna Pa.-k » (parlez.nous d"un 
mdrolt cholal pour dt tt!s délia~•. M. Léon Blum tient de 

TOUTES PHARM ACIES 

Fr. 1.5 0, 10 et 18 
rauurtt, au eem du Front populaire, 
les élm.tnt.s tnoderê!. c'est-à-<tlrc ceux 
qui redoutent pour la powc du monde 
une lnll'r\'eution françalle en &pe. 
rn·· qutlqu.,, Jours auparavant le 
Pr<B•dent du Conseil avait plw; ou 
n10UlS désarmé le mécontent<ment 
df!S damœ mèn~cs qui grondait 
rontre lui. 

n a'~t de son dt!cttt Ordon· 
nant de fermer le 1111ldl toua lell ma
p.Uns d'alimentation, les boul.11'\i('M<'ll 
rxe<'Pté<s, dkret si cira<:Onlcn que, ce 

Jwr·là, .•• W..Un&ers n'avalent méme pas le droit de débl.. 
trr à leur cll~e la moindre fnandlse fût-œ uce almp!e 
U.bœttc d• cb<><'<llal.. Rien dt plu.• embêt&nt Pour la Pari· 
"'tus. eu Et# SU?10lll.. que ce décret prolubltlf. li contnuie 
le --~Ir.~ 

l.ô pro.é:a ::-= et cmplo;b ne pos.Wdent J>ll&. en a~tral. 
de lllacltte_ Et Ir Amedl quand Ils partent aux cllaœpo. 
ils n'ooent a·appro Li onner Par ces temps chauds. les dm· 
rhs !<>nt 11 pcriyablc$' Illats quel duagrément, le lundi, 
de b'ouwr cloocs tout•os )<'$ bOutlqucs d'ahmentationl Obll· 
r&UCin dr f.e 1nettre Ja re.nture ou CfaUe:- au re.stau~nt . 
,·•tt., dcmlhe solutlou comportant une dépenoe peu com
patible avec la plupt1rt d"" bud~eL> o"vrler.< Une tell~ ~J. 
tuaUon ne uouvalt. 1u.-rè se prolonger. 

Votre blanchisaeur, Meaaieura! 
::>ca Cll•mua. Sèa -.ois. ses PYJ•mas ses caJeçom f 
• CAUSUAEFIT 1 1• BlancbWage t PARFAIT » 

:s:i. rue du Poln(on t ll Il 44.!.~ l.Jvralson dom1Clle 

Le bloc des ménagères et des boutiquiers 

fit céder Blum 
C'•t ton 1><.au, le principe du r~ hebdollllldattt mt-.a 

POUrquol "" pa.s IX'Mnettre aux rens de choiall' le Jour ou 
:Ils prHtrrnt cht\in•t. pourquoi lrur llnposer l~lemeut ct' 
Jour? C'<St d•na co aous d 'Allleurs, qu'un comprOllllll est 
Intervenu. à la au1te dt• longutJS palabres qUl •• tior~nt u 
la Pra.Jdcnce du Conseil d'abord et 11 la Preteeture de J» 
~ ensuite. o aorn don!na vant t.enu compte des ntœalt~ 
~ quarUrr et l<s commorçani.s de l'alunentation pourront 
Imner le dimanche ou bien l• lundi LlbeAf relative. Ji. 
l>uté au COUIPte-eouttni mai.. enfin un petit peu de llberté 
lollt de mfme 

Pour réussie 

- COtù'itu.ra, rien ne '•at OELIF'RUIT, et qut!Je foono. 
ll1lt ' 2 Uvns et dcm! de contltur~ en plus par tJJo de fruits 

Cin.U'RUIT W\ fal>z1quo! par MAn:R."'li:. Jamllel, 

Le général Rydz-Smigly à Pam 
On n'es: J>i<S JR°é<'......,,,n enellrullé <'ll Allemaine au 

vo1aae à Paris du ~rai R)'d.rrsmJ;ly 1en l'Ol!il un n~m!J. 
C<!a \'alalt bien la peJJ1<' de faite tan~ do con•'eWOM 

n c l'nmll•è 1 polonaise, pour quo Vaniov1t• se chOL;Jsoe 
un 1énl·rnliss1me francophile qui. t·n dépit dea <'Olonela 
B«k et fWtre:;, = d'accord en cela arl'C la major!!~ 
de 1·opm~on publique, a·empres...-. ap~ a1·01r reçu l& 
l(n<'ral Gamelin, d"aller &lg!;er Il Paria cl<: DOUV<3UX ac
corda milltatres fr&nOO'ilQlooa !A 

Il i>W"alt que ces nou.-eaux aocoru. IOnt parfaitemelt 
compotlb!ea avec ceux exiaiant ...ntre la Pololn• et le 
Relrh No~ •oulons bien le Cl'Olre com:nr on nous Io P."<>
POSC. m.U sans r.ande COllY1CUaD ED IOUt CSS, la Poloilne 
p&raft b:.:0 !llnler une pollUque &Tant tout J>Olona1sr, en 
=nt aa beso'.n sur drox table:uix fi la to:s. Mais, aa 
!ait, le léneral Rrdz..Smiai;. ami et ednurnteur ~ 
PJlsudakj. est-il si !r'&ncopbUe ! Cc qu'il y n de p:Us ctatr 
dans tout c•la. c'est que la Polozue - rlnanclêr'emrnt dlUU 
le tn:nll'-&00eme d~ - n b<'~ do deux m11li:lrds 
pour l 'achat de matériel de 1Uerre. L.Allema1P1• est ll'<•P 
occupée nec .es propres armement& pour puuvoir aider 
l'étranirrr, fut-li un pays c ami » <vmme la Polotne. Alor& 
la France est là, n'est-ce pas? P•ria valait blon """ mes"'. 
Ouux mllltard~ de !mues fratlÇala vulent bten un voyag~ .. 
Pari 

Detol-Charbons 

A.1. · ll •. 1c1ti-, 10 il1 ~n!:"llS&é$ .............................. fr 245_-

Antbrac1'es :!0•50 COn.:assés ··············-·· ., · -·-···· :?9~.-
AntlU'llcltn 50 80 COncas9t$ _, .......... - .... 280.-

89 UN!" du Port. Bruulles. - Tél.: 26.!>4M-25M.bL 

Quand feu Charles Benoist était ambassadeur 

de la République 
ll n'y a P."' a dll'e, les premll·ra admira ·01., <J. M•nanne 

laiasent de lw demeurer Cldelea Hl eat r nu qu1' la \'lell!e 
dame " tant pe1'du de ses charme.), 

~t Charles Benoist, membre <le nn•Utut, ancien dlttc
teur de l'Eoole dea Sciences pollt!Quca. anc! .. n déput~ de 
Paria et qui tu: . apres la gucrrt'. nunlstrc do France aux 
~-Baa. Vien~ de mourir, ralll~ au ro1111szne lnté
ara~ aprts aVOlr <:<>lls.icré ses derniers m@1enta à la for
matkln politique du COlnte de Part.a, n:s du duc de Ou11e. 
Mrl!Je:-, tout au mom.. honoraire, du cmne de France. 

Cha.ries Benoist aY&it été l'ami ~ J'!llnea=e dl' Maurras, 
qui ava~ :out d abord éeho;ie dans lé3 tentnt.•cs pour le 
COIJ•trtlr au ro~. Apr<a la l\lene, Charl<=1 Beno..., 
roprhcnta la R.épubllque chez les HollAnâls. Il s'y · bi~n •atr. lin peu à notre détmnmt car 11 comootuc. cena1w:s dl 



POURQUOI PAS? 

TOUS vos CLICHES PHOTOMECANIQUE 
DE LA PRESSE 
82a, rue d 'Allderlecht, Bruxellea. Tél.: 12.60.90 
SOIN -- RAPIDITE -- PONCTUALITE 

nos re•·end1catlom. Ensu.te. U fut découragé <tout comm•· 
ron ancien collè&ue de !Ecole des S<:iencea pOllUques Andre 
Tardieu devait rétro plU& tard> par l'lncompallblllte entre 
une action polit QU« et les lnslltullon& démocratiques et 
republicames. Et c e>t ainsi comme d alll•Ura aussi ron 
ami Mirm8o autre ~rsonnage consulaire do la Républl· 
que. qu'il IC rallia a la mona.rcb.e. 

C ea-1: un ~meu· ln!é:essant et un éctl\ô\ln politique 
de ra m ::-e tenue 

~ DE~!AIN? •.• 
""mam ' .. Tou)oUrs •st-11 que !rs aena pr~ 
·oy11.111.1 n·auendem plus : U. 10 rélervent 
·'"' pan d•'9 stocks de • Coch•rbon t. Rlen 
.1.1t chnrbons de prem1ere ctuttltle. 3, avenue 
du Port, Tel 26.99.10 (3 ll&n~'S). 

De Brouckère aux outl'ages 

Apr• .. avoir ét~ tng. , RU -z mode· ment d'a!X~r.s.. pu 
la p.- • boUllffl::il! • pour a•oir e<.é porw. m comp&· 
grue de JollhAux. la bonne paro'.e d'elll:OW'Al<'lllent au la· 
n;entable .V.;ina, voia notre de Brouci<ère cnc • Il Mœcou 
et danS la prts.W commun!5te. méme IX'r T. S. F. pour 
avo1r ralt ent~ndre une pcotestat!.on modért-e contr~ tt- mys
térieux prods dfl Moocou Le revoilà rangè plrrnl les • s<>
dal-traltr"" 1. c·r.st que la position d•• •<><lallA~ slncere. 
qui ont cw rntrnlnfa dans leur géncrew-c Jeun~!S<' v•rs l• 
..oc!al~e. aussi bien par humanuarwnc que par cspr.: 
de sys'~me devltnt de plus en pius dlfllc•l•. cnllt' l..s lor
œr>é& cle droite et de irauch•. ~IÙ5. quoi qu'on pc:ise de 
J'a.:non po:JUquc d<i d• Br~utkee. Il !au~ dl~ qu\1 ... fl 
ces bommes qw appliquent la de\"J.Se du Tacltume· • n n'est 
paa QécessaL-e d'espérrs po-Jr entre;>:C!!dre ru de ~,...._, 

pour J)<'rsk~l't'r• Les lnJUr<-s de cla Pr:i.1'118• Mn<>rent 
un homme com.."lle lm. 

Hôtel-Restaurant 
BRISTOL et MARINE 

' · Bo 1-'Jrd du }QJ dJn 8r 1IO rfQVt-
(50 m. d • 0 ._J Sord1 BRUXELLES 

Tllut te conlon moderne 
Cu!Slnc de prew•r cl• a csllé<'1•llltsl 

Vins en lilletta •Mtdor Gravts. BnuJolalS etc.> l 
fr. bel&es 3 - e.i.-lle !r. 150 le vtrre 

Oo JolJ cadre - Prllt saos co11curreoce. 

Le discours de M. V an Zeeland 

Le diJ;cOUfl de 111 Van zeeland à ta T S F &Cra pro
nonc6 trop tnrd pour que nous pu1S$1ona dire notre senti· 
ment là~eiSUS dona le présent numtre 

MAis notl$ ne pouvons nous emi;>kher de rcmarqurr 
qu·a,'l.nt qu11 IOlt ooDllu aui.rement que pa.r ~ 1 tn~ 
Uoos » du Peuple, U a tlé dèmOl~ ri!uté. raUle, plet1ne. 
conspué et henni par tes adversa.ires du cbel du Cabtnet. 
La Ga::eltt de <.:~arltrot a !ait chorus ~'cc la Na Iton; 
quant à la Gault<, eue s'est d~halnée contre le Pteml<r 
a vec une vtolence qu·expllque d'allltun<, •n la rendant 
molnS opérante, eon traditionnel esprit dt rou•pétance 

St les gens dlL• • d'ordre • ne soutiennent pa.• M. Van 
zeetnncl, qui met tro.tent-Us à sn place? Un reprbtntant des 

~~~~~~~~~~~~~~ 

\'\eux partis. de la politique chcMe que nous connalssoM 
- bèlaal - drpu1a la guerre? Un &O<'l•llatt? Mats c'est 
prèc1semr"' le ooclall.!me qui parait 11·ur faire P"ur - et 
te prtnr!Pftl r<·pr~he qu 11$ adress<nt à M Van Zttland. 
c'e>t de (JllCttscr ov<c le -lahsme, .. N ee demander si 
le malheur des temps <t ta ccmpltx.te de I~ polit lque tnt~ 
ncure et de la polttlQue exieneure ne " rédu>Sent pas à 
cette obligaUcn Un aU'..n' quo M van U<:land toumerait
u tes {-cudla au milieu deoquels celu1-c1 es; tenu dt' nart· 
gutr? Ou >tmpltmtnt en \NHID a M Van Ue!:lnd pane 
QU" ""t moltll' pol1t1C1en QU• les au•.rea et plua nonieur 
que 1.,, tard1çadea qui. en ces d•miera 11mpa, ont œaoun6 
leur asthm• c c<>unr par des sentten trop battu&? 

Quoi qu'il en &01t. le métier de ministre - d~ premier ml· 
nt"tre - n'est pas ro't Le nombre de crapauds qu'il est 
obligé d'n.,lcr chaque matin au dtpou1UNt1ent du cour· 
rier. dép<1a3c cc que l'estomac le mieux conatltu~ peut ral· 
sonnsblcmtnt supporter. 

On en \1ent a se dire qu• deux moblles aeula. htn tort 
rare. l'autre trop commi;n ront de nature à attacher au 
pou\"Oa un homme comme M Van Zeeland p0r1t par !Oil 

éduc:>.t!on et ses soCb n"' la couMlsle. l'ltudc et l• désir 
de bien faite. L'un. c'est te .entlmtnt du dc,olr; l'autre, 
c·est rambltlon. 

Ocrons-nous - ne lilt-œ que pour ta!J'e contre-poids à 
l'opinion de ceux QUI ne •oient dans notre Premier MinlstYe 
qu·un arriviste féroce. un nomme d'aracnt et de calculs 
quelq• . .rlol~ M>rd1drs - qu'à notre avl.s c~ n·rs1 pas l'ambl· 
lion qu1 !ait que M Van Zteland &e maintlt'nt à la <llrec
uon? 

L'upect curieux de la banlieue 

kllldonlenne n ~. :t"l"'"" au" D<'nft de Bruxelles. par 
l\irban!Ste rrt:>tcur du VO<:elzan~ n P;ace des Bouvnuih, 
centre de relte charmante c1te-J:>rdln, se trou.e l'Auberae 
du Cht>\•nl BJ ne t.t-nue par Jacqw , Dupont. 

La préparation du grand discou!'.! 

Quo J (J peut .... 1r~ :i dlsoOurs de 
mercrrol, autremmt dJt Je dtballaco i>trempt<>lre du C.... 
"""': Vnn Z<i:.an:I conce:n:i-• l<A • m)lt•ClU'-' d exc.-ë-c
gau::he ou d'extrtme-drolte •. a dônno! Ueu, bien plus qu·u 
c:CS! d"U33&e m scmblllb!es rtrco:lStanc~ à des commu.. 
ntquts o!llC1ctu llnon o!!ict~ 

Dès dtm:tnchc. les palllbres parlcmenwrrs lurent à 
ra\"ant-plan de J'actual!te!... Deux Co1ueus de Cabinet. 
des • r.un1ons mtermllll>~érlell~~ a. du 1nd.l~etJons sol· 
1neusl·mc-n1. org.mJ.sHs,. des conc11la.bulea ultra-fermés en.. 
trc Excellencf's de droite et de caurhe. del conférences 
entre k mmlatre de la Jusuce et les Procurturs ~cnéraux : 
ou aura tout \"U, tout entendu. lOUt Ju 1 

Aln!I prép3.re-t-on dar..< le monde tbéAtral. les grandes 
prcmlêres, la mondes prenuttt. OP IOD: pu toujours n~ 
ces!'atrement du rrucces foudroyants.. Le ténor Boveae. en 
tO'~t cas .avau .. mardi oo;c, le maMIU• cra.-e et u\'ùe qui 
ronTlrnt llW< dl'ienteurs de secrets eouverncmen:acx QU~ 
pour un• Io • n·t· nt pomt tout à !ait de Pl:>Uch1nelle. 

Course des Dix kilos 

L' A.>.-orl. "uon dca vendeurs de Journaux fera dl.sputer 
cette annte aon Cbampionnat Cycliste dl~ • course des 
du: ltllo:. • en circuit autour de l'a11clennc Expo.11tlon 1935, 
,.ur le plat.l'au du Heyse!. à Bruxelles 

La date de cette epreu\"e &porti\ e est 111ée au 20 sei> 
t•mbre courant. 

n st"ra ~rvè une place à tout porteur d'un billet œ 
la tombola estampillé •pecialemtnt à cet ellct. 

Le comlté orpnlsatt'llr :m~te donc toUS les ama~ l 
ao mu 1r d'un bll:et de la tombola de l'ExpOS!tlon 1935 
poti.r proftter d• l'avantage oecordl gptc1olement cette an· 

1 
nét. Pour tout rcru<elgnement et lnienptlon. s'adresser a11 
secrl:tar1at: 135, rue Delaunoy, à Bruxellea. 
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1 Parlant au public! n 

Ced dJt, am!!ons-DOW un Instant 1 tttte Innovation 
é"' mlnlàra c parlant 111; public o. c·.si Z.L VI.Il Zttbnd 
QUI la 11111 à la mode d'llru! façon lntms;n. 

Voua •ous rappel<Z. a·~ pu, le t.tmpa d~J& lolnWn 
où. tout lru et l1&1211M. M \'an Ztt!JIDd la!Alt, toatea les 
tro!3 llC!ll&ints, le point de aa polltlqu• d• ttnotatlon et 
cr dkalu•Uon7 Tour 1 tœr, Arlon. An•tn Namur H 
auua ~ de molndtt Important•. reçuttnt a vl5lte Et. 
c~ foll, c'e1&n, dans la J>l'Œ!•. une ba<a!ll• de pru
lleurs joli..,. •ntre partl5ani et ad•rnai~ de ce rra.me, 
b~a dt<'ld6 par aJI~ 1 .oe dtfeodre JUlqU'1 la donuètt 
car.ouche, hU AUIAI. 

Puis le calmo re'1Dt a1·te le pr!ntempo, oo oublia 1 ttt 
dts •t.at.a:.i'lUes o!flcttlltnitnt 1o•oqutes l tout boulrœ
cbamp. e1. la tle normale 1u!Ylt llOll cours. 

Mala voici qu·on 7 rment : plua ça chance. plus c'est 
la mllru! cboet ..• 

proptt .>!tuatton. au suJet de laqudlc U lnvoquaJt, dtUJc 
llllnutes plus tard. :es eranlis mou d'ordre, de l~aUté et 
de tranquJU1w!. ne tut point au cout de tout le mond~ 

Et bon nombre de penser qu'llne expllcatlcn nette ulalt 
Dlleux que lllllle wuwntendua. 

D 1 a, psralt-ll. d• l'éltetnr1V eo l'alr; los mullat?U ont 
l'bnpresalon qu·on les aime beaucoup moins. Ils IM'DIA'nt 
qu11 raut remonter I• courant et ib ~ remeUen1 à par
JtT. L'cJoqu"""• est un moym de couvernem•nt •l•wc 
comme Je monde. Jaloux des Jaunera de Decrclle. qui 
laJt une oon.sornmntlon crrravante de aaUvt, - ellray;tme 
•urtout. dit-on, par aes IÛ\llta14 c élertoraux •. - Je Prl'
>J!lent du Conseil a dre~ la lùite drs mtCUn11• que lts 
m•mbres du mlnl>tkre 1·ont devoir t.tnlr à brt! d~lat et 
en corps. On verra le petit De Schr!Jver nanqué du gros 
Spaak, le m••nu Rubbtna rneàdl't de Delattre-le-Ooetaud et 
do l'lllillral J3'p.v; rt.c. et.c. 

Cent quinze ans, à eux cinq ... 

CtCI mérite d'~tre al1tw..• car c'eoit untqut 1 
A eux cmq. les serwua Ju • Rogltr • Ont à leur actif 

11> ans de service actai ru ce rameux restaurant fondé en 
1890 • dtpu15 modl'mlM!J oolt 4~ ans dr !~Ume aucc~ .• 

En e!let.. le c Rl>pitr • 14. rue des Crolaadl'S. Bruxellt5-
Not'd1 rut<' l'H6tel·R ... t.auram lrriprocbabJ• et ~ mrnua a 
9·~13,.;o '<OUJ"'ra à 850• onnr unbatt.abl.-.s. c Rogirr•, Brux. 

Au premier de c~ mesaieurs .• 

c· .. l ... Man qui, rnardl aprt.. 
mldl. a pr<1na!uttment lnauJl;ré b 
strie. Mlnl.r.:t' des PlnAncea. Il ne 
pounJt m;ewc choisir qur la Bout'll<' 
cette Bourse où, •'I !•ut en ~ 
pas mal d'hab!t.ufs, le mi:lsme a 
!aJt des ra,....,. quu1 au•.S pro
!onc!s que la crL-. "°°"°'"!que Sou
cieux de la •~ru~ IUStorlque. on 
n·-..a1t do!K" dlre que le p.'re de 
l t•·Plan-Rataplan connut Il le plu• 
g,.,.nd aucc~ de &a carri~re. n eut 
cependant une excellente PIU'O~ à 
l)ntentlon de - hOta d'une heure 

c Je parta,., a1·ec voua l'lmp~on que la Bourl<'. en gér* 
rai . e.t onl'Ore Join d'etre ausal bonne que le Ju•tl!le l '~tat 
rtt-1 d~ af!nlre,.. 

Ccct. 1·enant aprèl un hommare à l' • tffort colleettr • 
du gouvomomcnt p~rnt <où eet le t.tmpa où lu aocla
~stes tiraient à eux tou•.c la couverture! 1. errort qui fut 
favorable pendant queJquu mols aux bOUNl.r1 était fort 
•droit. 

Ln AJ'dtnn<S au~ J>Or'I .. de Bruxelles tplua de 100 m. 
aJL>. Les promenades admirables en campacne et aapl. 
nltrea. L'excellent rest..ul'.uit du Fond'Ro1 •av. Prmce 
d'Orange, tél H2183. tn.ma 6, 10. E•Plnttte• o!rre la prna. 
à 40 Ir. Eaux cour., chauff centr. Ts conf Menu var. 12 60. 

A la Commission Militaire mixte 

On pouvait espérer qu'apr~s la dtm~•lon de M M•rck et 
de son obscur comparse, la CommiMJon millt.alre mtxte, 
alJatt, enfin, ~ rnet.tre sérieusement à la besoi'ne, car Jtl&

que matnt.tnant U n·y a ttt nen 
!ait, sinon des riens. 

Mal$ domm.'e par M Roltn qui 
a ré1J.>.>1 à tlunlDtT QU&.•! com
plètement M Hubln, elle a con
·tnue à faire. • de l'anthnlllta.. 
rl.Smt. 

Voici comment cer.t~ lwnJère 
~ene»otse. qll.I a falt preu•·e c!e 
·Jam-oyance ei de dons r6ellr
:nmt prophft;quea dana l'atl'alre 
•thlopienne. a tDlilaeé le Pl'(>. 

blême: • Etant donné Il! n!t.a-
o ... d4 ~n~e m.i!:wre ob:.;iatoitt tn A~rmAID". 
t.a.:it donné la 1'1!JJUlltansa:.ion de la Rll~nanle. ttant dOIUl<I 
J lt1..,t..:1ratJon du S<'n1c• dt d~ ans dana ~ Reich. com
ment pouna+on ne pas auimtn:er d'une h= la dutte 
du ..,.n1ee mi!itau~ En Belgiqut? > 

E: c'est à :a 50:ut10n de - insolt:ble prol>l~ln(! que sont 
co~res d<'S lors tous :es elfor".a do m~ rlvlb de 
la Commi•;lon. 

D rn est d• m!me en France. d'allleura. o!I. POllr ne pu 
poner à dtwc ans la durtt du ..,rvice mllll&lre. on va d~ 
penur. en sus du bu<llfet ordinaire. plus ~ QUalrr m lllard& 
de tranes français, au cours dr la ...W• année 1937. 

Pour que les 111$ d'électe~rs ne re>if'nt pas lrop Jonc
temps sous les armes. on impose au paya d•a ll&Crl!lc., 
lnvraJaemblabJeg MalS que fera+on le Jour où l'Allemaine 
augmentera proportionnellement ses dépense& milltalrel et 
ses a rmemen\3? 

Chez nous on dépensera plus d'argent, beaucoup plus 
d'argent, pour que les mlllclens ne restent que huit ou dix 
mols .ous lts armes et POUr que les !amllles nombreuses 
JoUlssent de larges exemptlor-5. car les !amllle1 nombrcuaes 
retiennent toute l'attention de la Comml"51on. 11 ne faut 
l aucun prl.'< qu'on porte atteinte à leurs prtvllèaeal H~l&S! le mlnlal.re déraJlla un t.anUnC>t 10..,.qu·11 aoulli!la, 

d'un dolrt un llCU croe. le• ralaona polltlques et sociales 
qui, à son avl\, Influencent la Bou= • plu. que de rai. 
ton • trop 1tm!ble qu'tllt est aux mouvtmenta d'optnJ01• 
et dbumeur qul "' proparent chtz noo vol.!Jns mfrldJonau• 
(tt chrz nous'' · 

Le Perdreau donne 

- • On oubli• lrop qu'U n')· a pas lie menace d'lncendlt 
ÇUI ~ à quelques ..-ux d'eau appllquf9 au bon endroit 
t t au bon rnomtnt •• :t 

L'&llUSlon aaau claln!, ma...-4 c•l'tlllna e~tlf .. l notn 

Lo perdeau doMe, C'>st un fait. I l est d'atUeura Utt.era. 
!•ment oonné. PUlSQU'un P<'rdr'1lu entl-. llsure dans le 
menu a 45 frsncs de la Rbtl.5.V!rte d'Alsac•. l'etablluemmt 
u~ l'Oté du 104 boUle>wd E!nule Jacqmatn (t.nCJen boir 
l"Vard de la StMel. 

H U!tns à tous ~ menia. 
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Dea centaines de cinéastes ae retrouvent à 

(INA\MA\ 
Ils 1ont .... enantts Paltei comme eu.t. 

HARRY FISHJIAN el Ctt, CU~M· LoMue. ""· 
La broChUJ'C .... tu.Le 1 CL'IAMA TECH.NIC a ~ adresstt 

IU? 15!mplc d~ 

Rassemblement univenel ? 
Ce ra..smib...,,· nt imh·enlcl pour b po.lx, qUJ. pendant 

UUS jours. a rendu de la vie aux auperbes Palalt de la 
Belle au bois dormant que l'ExPG'!Uon a U>suh au !>l&*u 
du H.,,.el. etalt.-U >ralmen;. <OIJlil>e on l'a pn\l«ldu. une 
machination mOSC<JUwreT 

Quelques pfft'S, C<IUIJtllS<S de P6ft et d'autre. ont ft.llll 
lui donner cet.t~ t:.ourDUtt-

l>estructÎON ... 
M • .: li f a•alt encore. outre M. Rolin. dœ pun, de.. vraa 

d~ vrais. au se!n de la c;omnW.slon. de braves gena don• 
la nwntre s 6'alt arréttt au 3 août 193-1 et qut en etalHlt 
tou)ours à l'ant.:mllltarlsm~ d 'allllrn. 

c Nl un llomme ! nl un IOU, nl un canon ! » ll ect, évi
deuunen~ b:C-n d'lleat pour un tœlalls:e de vot.cr des dé
~n.ses rnll1t11trl'S nouvclk$ et pia. de recl&mer une aug
mentauon d~ la durile du 1<1npo de lM:rvlce. S'ila 1>"osai#nt 
plus p • .rler des C•meu• « &IX mola •. !osque!:. sont bien 
morl6 t1. bam tnl<'rt<ls. 1la prétknd81ent q11'1l eottrea possible 
d·<L~11rer lu dél•·•ae du l>•)·J, Pll$ lui lmpoStt dei> chari<» 
auppl~men1Rlft'5, &o>lt rn nommca. wlt en &!'iCtll M Hubln 
ava!l lroun\ la rom1u\e, li ~' dH<ndll avec eloqurnce. orgn
IU.S(•r. Il. la frontltrr b<'lge, une ttt!I lnrge bande de destnrc
t\olL On tt-ra1t, •ur dr:s k1lomftres de prolonôeur. tout sau
ta; IW\SI l'elU>Mll! nu J>US8C•rait J>QS 1 

Ga!Ces de puche. ga!C'11 dt droite. D ~de fait Qut. dam 
l"immenSe délégaUon fTilDÇ&lae. amenh par ~ nœibttUX 
tnuns spéciaux. les canpagnons œ la taucllle tt du mar-

i teaU domlllaient. La consigne d'~'- d~e per 
M. Thorez. tout t. son 1<1tt de Front naUonal rn.nçaia. 
dui être bien dure à ces turt>ulen'5 comp:J.IDOl\S. O. 
avaient beau a!flchor le nouvel lnallne du poi.rt~ oo I• 
couleurs nationales .s·~auoui=t au cmtre d'un papllloD 
écarlat-e. la p!upart arboraient r.ncore la c,....euse cuquett. 
qUI fait partte d• l"unl!onn• bokhbviqu• Tla •·oulaltnt l 
tou• bollt de cho.mp entonner « \ lnttmauonal• •. auultl>t 
étoulfée par de vtgilant& commissaires au t>na.-ro bleu. 
Ds se rattrapalent .ur le reste d1JirnCil'Ul< d .. l'aV111lt·bru 
recourbé et du potng !•nué. 

Par contre. lcur5 oraU'urs laiaah nt prou•t> d w1e d•acr6-
lion exemplair• et quand, par exemple, comme M M&n:el 
Cachin. 11" se unaient 11u prenu1·r plan, c'llalt pour * 
clamer l'unlon de tou.~ les hommt-81 dt~ t.outea lee clu.lleL 
les hommes de bonne volontû de t<ius h'S PRY•. quels qu'l.la 
fnss<nt. autour du proçmnnie de piux et d •nttnte ln\A!l'
nalionale de- cet!P conf~n·r.cr 

la mlllt!lires lui f1rc•nt ol>Strvèr pollJnent qUe leur plan 
de dHerul<' romporta1t rort11\nts d.,.tructions et ob6true· 
1.1oœ. que, par aUl<'\Jnr, la ttaltsaUo11 de 8011 pr()iTaUUne 
(.'0Qkt.11t dm rnllh:uds 1."ll trd\1LUX pn:·paratolrt>.:; et. ('n 
>.chat d'explosUa. qU'tl faudrait pw;olr une aim~ d'<nn
ron dt>q1UU1te 1ttllle ~Ustts. maintenus en tou1 tempo 
t. pltd d œuvrc pour prO\OQUer ces d<'Slructlons. Qu·•nlln 
Il' n·i$ po.s d'obslACle • ulfroncl1ls.'il\ble • qui ne pu•""" ëtt·• 
sul'IJIO!lté. •il n'est ~ rl défendu par le feu. I> part ca 
a1l -.oula1t leur doan<r l'llr;rnt l't lt'S hQmttl{'.<, Ils ~ n. 
l!al<!nt d'mlhoua~ au proJf't Hublo 

Et U ll'CU lut plus QUeallOD. 

Détective MEYER 
AGINCI 01 •HCMU,CHa.• ..,, •OU't ••t:M•lllt o•O•I" 

u. ru d• Po)Xl·SnlJ (bo:ii Ad ,IJfU/. Coruull de g ci 5 IL 

R. 1. P. 
F. "'"'' qu on anno11<' 4ue IA CQmnlUSlon ru111uutt bl 

mort< • l<o:qu.tsè11t ln paçe al c est le dewctrmr joor Je 
t:<"tk umalne <1U "Ile rendit l'i1ne cnl.rè lu 1ualns d< 
M. Hubi..~ F:lle t't d~ee apr~ \r~nte-sept !CQD(e:I el une 
quuanta.U•e d oro:-\:S d'.l jwr t"t d\ ré3Qlution~ tant mili
taire& que cl vu .... 

Tout. 1t" mundt' f.11.l rcntr' cht-z. sgt cont.enl du devoir 
11CCOmpU, ~t J.I Murck n·eta1t plws qu·11n vlliU• .ounnlr. 
n red•vlendn\ Ul\l' n!ll.lltt' - Wle flam\ni&ntt réalité à 
luneU.e.i - d~ que le Por!,~ncnt rouvrira ses portes. Car. 
et alors nulemcnt on p.irlt"ra t-c>rtctlM'mcnt de la memeure 
façon pral.lqU'I d'...sun·r parl~ontalrement la défense du 
t.errltolre. Toile c&l, on dMnttlve, la rêsOluUon ftnale de 
l 'lnlnarrnblc commlMlon: Il faut ftxtr. par vo10 \égale. \~ 
t.eml>" d<! lK'TVlœ. On s'en doutait un peu. d~ la premlèl<' 
lléLUIC<·... Mlllla une bol\ne p.-tlt• crise ministérielle est 
[ltCt'$Salrt (et lmmlncntt d~ la r<"n!tte, P•nilt-tll paur 
mettn- tout le nv>nd~ d ·oornrd 

INSTITUT DE BEAUTt DE BRUXELLES 
40 rue- d~ M . .d.lmt·:-. Pu.l r'MJ•·' t-atht: dr rO'l.S!<eur. de 
,.in acne Pfl\U "r.1-...~· C'lcu1r.c1-. cur~ tn 3 K-&nce&. 
CHIRURGIE ESTKETJQOE· ~li\..'\ nrz. orc1llt3. belooN. 

Gaffes et suapicioru 
'\&...,;,;y• " ., .... ,, ... , .. '.te d• drol\e. Celle de l'êl>~ 

d•lendant aux cathollilues l><:'ses d• s·assoc1..- i ~ mJ>. 
nUestaUon pac!fiqUe A!on 4ue drs évt!ques 1nu1çalS sva1tnt 
·moyé me-..eaes et adhèsl<lns , t que parmi la d8~tlon 
oatlne on se monuillt plusitun prftru aU>ollques 

El, b!m que Jbasp.lallté olfftt<! par !t>S Palais de r~ 
.. i.on •• aon parc. o<'l l'on •1i ~-:idlr k'5 lllumin&Uona 
d~ rannte féerique. ait donn~ à la dhnotUl1'tkln un 
caractère oemi-o!!~l. bim que M M"" ..Ot fort eordla
l<>ment et ton. cJu)eurcusrmc."lt r<'Çll le Bum>U du Oonsràs 
à ni<l~l de Ville, on boudait WJ Pèll panou;, chn nous. 
c• CongniS qm nous a an.mê que!qu.- dix mille YIJ!teun 

Pourquoi? Susp.clon.s ru.so<S! lnt•rdJctlom maUno!S<S• 
SceptklSDlO env.ns quiconque ao. (X'nnet encore de perl..
de prux nl<'rs que tous les vtn'5 oont à 13 çu<rre? Orp
nisa~ion de la toll-'J>iraUon du &Uetwt? 

ce tut pouwtre un• raute. 
Ce Congrk était pttsldé par I.ord Robtn C«11. le c pall4 

Bob », QUI est tout d<• même un P<'fSOM3i~ de t.allle l"'1 
Grande-Bretacne. Tout autour d~ lui, des nutor1tts de 
haute Ugnt\e, comm• LOrd Lython, dt3 rvéqul'S angUcaiu, 
des lords. dPS députes. Le~ dêlépl.lons d'•utl'f'5 pey•. out1' 
qu'elles ttn!ent'l3lent qu('"lmw.s J.*1 lmnRHt~ ch· po

1
d!\, ton· 

tenalent. en ~mmc fort peu 4.1.- roue 5. 
Et la Franre nou5 avait tout dt· mtomt• t•nv l~·t•. outrP. le 

President dP la Chambre. M. 1-!rmol, son M!nlsU't" dt )'Air, 
des prof~-ours en Sorbonne, """ M d~ l'avl•tlOll clvllt 
et militai«. 

Et du côié belge, oil tout un 1roupe dt• cathollqU., 
avaient dû, au dernier momënt.. obtlT l hl conatano d'alll!t<'n· 
uon. on ~arquait toul de mém• un ~ snind nombre 
de professeun. d'Unlverslté, uoo Mltl;atlon unportAnte dt 

SI a•ll<W'• on pleur.-.. nu ~ll;t·.St.-1-!ubert 1GeovaH on femmes l!bi-rale<. CQ!ldultes psr Mme Pol B<*l. et de noctt· 
.., a'nl de bonM humeur 1 Depul• la nou,·elle dlr~t!on Ber- breux repmentant.> des groupes de la ~nease h~ralt. 
tola, Io Rallye St·HUbtrl c~m-all ne désemplit paa, et il Alors. tout ci<' ml-me. c'nt ~T un 1>'~ fort que de J>Orler 
faut admeU..c quHrl hôtel impeccable e6t Oll"FEREli"I' des a oe propoa de machUU1Uon moocout.alrt 
autres 61.abllsao.mt'nt& QUI ne P<'ll•mt ri•mlr la méme am· D'autant que, \-allle que nWe tout e!lon est ~ 
blan<e ! ~ Ra~ domule le Lac dan.i un cadre fl!llli 1 1 qw œnd â eubllr QU'!l ; a encore en œ bu mon~. d .. 
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1Ulmmt1 et des f~ cr~1 pemmt crie le XX• ll6cle ne 
doit PM ru!c<Sliilr~nt s~ dMJ& ~ tuerie Wll
\"crJl'lle, et qUI croient tmote qce, dana le frac&a clH me
naco et drs pro\'DeaUons, la vou: des P<UP!t3 peut mcorc 
me paçue 

Dillom avrc le DOt'.t et vers Jl<W&ble: 
• Et Je 11'&1 p&S trou·, é cola si ~UI• •. 

Une rlaHei ne \oUJ f!n&aae a rjen. mais allez donc votr ta 
nouveu~ collect1on de 1>11rdeasus de chez : EAN POL. tall· 
leur. 5-0. rue de Namur. lmbati...ble comme Uuu, coupe et 
CIJall~ 

L'autre cloche 

Cllr lootn le:1 cons!dérat:om d-<kssus n'ont paa emJ>kM 
n CGll>r'e de Bnuellols de •'<'ffolrOUcher, sinon de a"t.ndJener 
à propos ci• ce R U.P Qat dl!ent· J&. a eu un caractt-re net. 
lemrnt n!voluUonnalre et fut une ttunJoo cuerrt~ llOUS 
<ICI dchora :pacULs~ 

ri; font d'abord dts rw""" sur la quallti ~• • ruum
bla •· 

c I.e grœ do IA troup..• nous dJt un témom oculalre qui 
ne c:irhe JJQ& Min nntlpathte, était com!)051! de deux rrulle 
cinq renta Prançal& et Franç;û.ses d• la France Rouee, 
dont beaucoup Htucm ;Tnu• de ~Hmtlmontant, du Faut>ourw 
Snll!t·Alltnln•• ou d~ l'•ntm. peut~lre m~me de la Zone; 
d~· hoi'd"' hlzarr<'S du ~•me eJobt>-trotter, pen:lus dans 
la mUS(' quclqw 1 111&'14'mblés • ernbotll"\lto~; enfin, 
roult'S pM I~ voguo de cette foui• étrange, des sroupea 
de Britanniques au.' yeux clatrS, offrant d(S •1sacea lllu· 
mln'3 par la foL 1 

V- mflll(> • antlpalhls&nt • nous dJt auas1. c n est p1a1. 
1&r11. - pour ne p:>s miployor d'autre mot - d'entendre 
dln qu une dtlé1atlon do femmes Ubérales. .,... la con
d1; te de la ban>nnc fl#>i'l, a.sa!stalt au R. U. P La vfrltt. 
c est que - dam<S a~ avoir appor;é Jour &dhes!on 
aux orp: wtcun l &'l'lllNit retlrtt quand ell<a aralrnt 
- i ion o raaon cru d~r le caractère rko
lutlllllD&ire de l"a.'!Sf!lllblee du Heysel. EUea Unttnt à spéo 
clller qu dks n ~l.urlient au Ra.""'mblrment qu'à Ul rn 
d'obsernl~ur&. Et ellea se fellenerent de leur CU'Con&pecUon 
d~ l'abord, qunnd dies Hl'l'nt défiler. chantant J'Inl<'r· 
nauonale. d• nombreux grou!)<'S qui saluaient à la mode 
d• :'>lœrou - tandis qu•. ••tr les rradJns. de \1elllea pacl. 
f .. ~ brotanntq 1r.s, rrntrai•nt la ti!te dans les ep1ml..a. 
001t• ln ralul" f'll mouvement· c My god• What'• the 
malter• 1 

L'homme que nous cherchons ... 

doit ê:.re &p do 2S IUlS w pl... d pr"U' <nce DIU!~. n a 
quclqu..., ann~ d expérlmce, mal$ il n'a PM en<0re l.r'ou• t 
le &enre d'offalJU dans lequel Il .-eut Orlénter sa \'Ù, D ~ 
peu~tre une matruC'tloo SUPtroeutt. mals d8ll$ tou. lea caa 
plus que d'une bonne morenne cazac!A!re oqull1bré, ambl· 
Ueux t't meretqae. Un homme QUI produit une lmprt$5)on 
lavorabl~ à pr<mlère tue et dés>.reux de mettre toua -
etfart.s p0ur arn>er au résultat qu'il s'impœe. 

Le candl<l.lt d01t rounu.r une documentation oomplete aur 
lul-même p:ir lettre dernnndant une internew. 

L<3 rvpo~ llU< 1 t 1<>1111 .. .s con!1dent1elle•. Ecrire aous 
t · .. ilttnc(' . o. S 4 à « P<.'urquo1 Pas? 1. 

Vedettes hispano-franco-belges 

Q·.- QU li rn IOll Il u ,.. onn..itro que le RaMem· 
~ont unlv.rscl pour la paix a èk' nehe- en illustrations 
d• Ptmllore crau<l<w' Nottt de Brow:kère national fwalt 
très bonne CiUr.' à cô:e du e&manlde Cadlln e~ de la 
• ~ 1 Il a macnlliQuement suppléé à l'lmutli· 
~nce notatn dr J.l V !ldervtlde. QUI bnlla par aon -~ 
c!e.. I< douxll-me Jour et QUi prononça U."l clla:oun d'O'J\<r· 
ture .i bo"'l:eoa q kll amis œ IODt pe.a eocore m·emia 
<lfl Jew- é~ent dOWoureux. ~ lie Brouuérel Qllfl 

rttonfort, quel mà.-. COlltaee 1 Le VOiià, le Vrai Chef' 0 f&l· 
lalt le vOir. toute barbe dehon, !lllrlor doctoralemt"n 1u 
llnl:ul:er allditottt quj ie p~lt danB la ea"e c1 r •es 
du Centewure: een.s du peup:.- et surtout des Françl!.S d:i 
Sord appar.eiant su Front popul3irl' ln•e::ectu g,,.,, ... 
•ois. ano11o; et s:>Oblnèltes d'l'Xtrlme-«auche. mê êques. qi:...
ktn el ~illes !W.,, 1n!ernatl0Dalr;,• 

Ce cros homme san.< ~!()QUetl«, lllAl$ au!>tU et adroit. 
p&n'int à .., l&lre applaudu- par la nrtu de l'=uran·e 
tnnqu!lle animant ses Pl'OPOI. Et puis, la cornpagru~ ~e 
manqua point de faire o;'atlon à ce futur man;T da 
RU P. que M. Sind.le a vau. men~. par l'e.ru de su pp& ::o 
6pouvantabl•s. L'ancien 1"1der aoclallst.e d•• la Hall :e As· 
s.-mblk, respectueux des ronslrnt'S du MJn!str<' de- l'Int"'" 
rieur, ne manifesta point son 1.Me d~ pertl!an a\ec trop 
d'lndlscrttlon. On pourra encore lut donner la !lf'musslo"
Quant à M. Cacltin, c·<St une autre hlSl<ll!'t'. 

Les abonnements au Jou.rnaua e t pubUc> tlon• Min .. 
fran~au et anglah wnt reçus à 1' \ Gt SCE DECBE:\SE. 
IS, rve du Persil, Bruxelles. 

Vive Cachin ! 

Le llTP":~ de 1 ' Hwnanl~ • connaJt ao:i metJer- d'orn.
Uw' •t de propagandiste En dtplt d"5 lllfSUrl'S pr!Ms ;>o.r 
la Sùrt"lt' et malgré l•s .,..tll'anC..., formelles dollllea. par 
1 m~resS<- IW·mèrne et k-s organl.QkUr& Je ai'nateur au 
Front popularre fit une fructuOU!e tou=·e. U1 pol!Uque Ju 
p01n1 le\e fut à lbonneur trol.I Jo11n1 durant et •M:ltt,.lt, 
qU! parle très bien, d'une ,·otx étonnamment Jeune et Ml 
peu canaille. ne cacha qu'aux aourdo! <olontalrl'S oon me
pri• d<' Mu.ssollni et d'Hitler et sa pr<'<lll<'<'tlon pour le 
• Frent<' popular>. Au HryM'I, litt~ra!tmmt posséM da 
d<-mon de. . l'éloqumr<>, 11 mart•ln lt do 3"tl p•eds •• de 
..,. potne.\< la tnbune. 

1"' rrand honune du Conerle. c'~lalt lui, i-en qui s• 
tend.'.l.!ent les bras. vers qui montait I' • lnli'maUOnale • 
qui. plus forte que les conslgnl'S de prudence mu!Upllé<.-" 
dans la couu..se par les che1s rtSporisables soudain debor
dés p&r leurs troupes fu•.1 tout à coup des gradjns oupe
neurs. 

' Espoir )) 

Pour "°"' tous, qui J)elllea aur la llUl.ch!ne ronde, 
n .,,, un petit mot qu·on churhote on &eeret, 
Qui mt>t la joie au oœur partou~ de par Je monde ' 
C'es 1 • ~ir • sans lequel ln vw l'St sans a·tra1t. 

•Espérer•. c'est Je lot du bambin, dl's qu11 perae 
Aux Jouet& qu'il convoite et lais,,._• tour a tour, 
c Espérer» le auoc~ : vœu de l'adolri;c•n•o 
QuJ n've d'avenir, de boiÙleur rt d'pmour 

Lorsque vi•nt l'age mOr c <at •n<:e>r • I Espéronce t 
QlU b<-rce de nos Jours le prompt koulemmt 
Console daDS Je deuU et d:lna J'ipre IOU1fnlll<'e 
Où ~ resterions seuls à 1 heure du '"'1nntnt. 

t:n!1n. • 1 Espoir• arume a=i notre Tle!lltae 
Qu1 pour ;o.ur encor JUIQu·aa ~l du d<clin 
::;·ac1rosae au d.ieu • Hasaro 1 dom>ndiLDt b r!~esse. 

L. P. 
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HORLOGERIE DE LA POSTE 
Fondee en l~ 

Cb. i--s. Il. Pusace du s ord. l i.. Bruulles 
Ventai • Achats • Echa11iCS • ~ 

Grandes OCCll5IODS ~ Bnllallta. 
Pl1X dUlllnt i.ou~ coocurrence. 

La Dame en noir 
La erande attraction de la dernlùe joUrnh fut off~ 

pcir la c P-100211a •· f'ralclltmmt arrivée d'Espagne, via 
lrun •t P.uts. elle apporta au Coo&rés l'bammale - tacite 
- <!"" mille.a rouaes. Ch~elL~ au Hnt. toUt de noir ha
billtt, l'œll brillant.. eue &'Installa 1ur 1 un d<S raut.euils 
doris rta<-rvt's aux aanml!ls. Elle n·en boUgea point, sman 
v~ra 1a l1n pour rêpondr~ du P<>lnll aux O\"Btlons 1.ntennl· 
nabl6 de Bel aèrrurateurs tt pttndre dl8crèt"'™'nt la porte 
d t wnle. nlllSI que M. de Brouckète qu'on ne Vlt plus dè> 
lors. Mlr.wt \'&Ut en ettet prê\·emr que guèr\r et, sous 
aucun prètext.e. œt.tc dlLm~ d'un certain Age n'aurait osé 
enfreindre la dH<'nle lorm••lle dœ autorlth bel~. prêtes 
à la rccon<l•ùre • aubllo pr<'llto • à ln lronhère. et dire 
qu•lquea mots dt• b!t'nvcnue û la roule grouillante qu.I la 
rklamalt à r.or <t à rna. 

DL'IOna, pour être 1mµartln.I, qu'une autre ver.;Jon veut 
que la r D•m• <'n noir • n'ait qultU' le Stade que de fort 
m aul'i'be humeur. fUrlf'U.'-' mi'l1le de se \'Oir imposer si· 
l•nce N nr ae rendant que d\!llcllcnwnt aux bonnes raisons 
de c•u• qui "ouls,•nt J'cmpkher de p&rkr 

L '!\.nctrnnc MalsOn Franç0 ..... Il la place St<>-Cather1ne. 
f'St l'Oll\'<rlc et et. !'XPIOltk- a'l't'C aurcb Pl\r Artllur BOT· 
,.ard, BOUS l'rllOl'lgM du Resu>urnnt ~rnard, • Taverne ~ 
la R<'1lommee •. To'l. 12.49 64 Spêc. d• Poi..Ons. Huitre« 
MOUIN. Hom3rds et de b:lns \ins: PrUc tris ralsoo.nablœ. 

Ballons de baudruche 
Au eentre du •tade d• d1annantes !Wrttes ,-êtu<.s 1e 

bleu tenaient caplUa de i;10Ul'S .,rappcs de ballOnnets qui 
u ~ançalcnt au vrnl. AUX quatre coins de la piste. qua· 
trc !U~tlfS tenaient de m~e deux gros ba1IOns ""'ges •t 
d~X gr'C6 ballons blanCS. 

sur un slple dai orpn>st.leun. les rUletles làcMrent les 
ba!lonnct.s tt b roule ndei;cnue IOUd:lln une Ioule de ~1· 
mancM, !lt • OooOOOh 1 • dC\-ant le spectacle. Mals ,..,;ci 
que lts deux cros ballOns roug..s sont lAcMs : le ~:ruer 
bàllnn fOUiC pique droit vt'TI tes nuait<S. ~ntôt su;n pc 
Je 1l<'<OQ(l. Q\l.'lnl nux <lcux baltçns bl:>nca. Ils s'obiotin~ttnt 
à ne pss le\ aU!vrc L 'Un d'ell..'< rnsa les tête&. pula. comme 
dfcoù!I, hlA dam 1 .. M"ns contl'lllre il celu.I drs rouges. fA! 
quatrième ballon. lul. ne voulut mW.e Il"• partir Il se ba· 
lanca lourdemrnt rebondit à terre Il rallut tNr avec lut 
de t'arlUmcnt du coup de potnC Pmalcmmt, il s'e<i alla. 
lui atwl. llllll! dans UM direction opposét> 'A celle d<'l' rouges. 

Quelque.< pe.c1n.tœ thcrlués. b<lusculéa par la houle ru
J'ieU;le. hocha:• nt l:i W..e, souriaient rn dl'<IM• et prenaient 
cela pour un ~ymbolf 

P 1 AN 0 S Neuf a et d"occa'1on. - Location. 
AccordS. - Tél~pb.onr 11.17.JO. 
(, FAUCHILLE, 30, rue Lebeau. 

Poing levé: 

Le signe !lltlhlen & ralXl!W l'an&le d"'5Sint !Xlf le brU 
détaché du corp&. n est double. Quand U coi démomt.rnllf, 
il COOS>Ste à étendre le bru ho:uontaltmcnt l'\ ptrptndl· 
cuJaJttmenL au carpe.. Q'1JU'ld U acoompasnc le c Hcll 
H.tler J ». qUl, pour tollt Alltm:md l.Qtalcmcnt met, a rem
plaoé ;e • bocJOW' • ta.mlllcr, U IUTODdlt l'a\"Bnt-bral .,, 
parabole qui rapproche du Iront la paume lan:emcnt ~
noule. 

Nœ reXiStes ont chois• un fl1'Jlte symboUQUe mitoyen 
entre le salut fuclste et le mkanlsme hiUtrlen. c·m t. 
peu ptt. aussi compliqué que lc-.ll' lmiln• fOUiC taral»
ooté ~• enigmaUQue. 

n "'5t bien mu que. de l'autre ~ - C<)tè rouge - Je 
exè;;ètes <le la 6lncte obscl'TaDœ ont alll6\ ttabll dts 
distinction.> et des nullll«$ dans ce Cdle - vilain l'\ ré
barbatif du poing tmn~ qul est m;\lntenanl. le symbole du 
Front populaire. 

Les SOCUUIStes é!argusent a.u moins le 1eatr et trndcnt 
le bras de toute aa Ioncueur en hauteur comme li leur 
pomg voulait menacer 1• ctel. Tandis que les compagno ... 
de Mo.cou replient le coude et frrment le polni: vers leur 
propre visage. comme s'1ts \Oul•l•nt 11: protégt'I' d'un ~ru 
qui le:; menace. 

C'e•• également lnéltgant 
Et nous ne parlons Pl\4 dl'tl grstes aj,cul!Urœ de reron· 

na!SôaDce des rrancs-maç0ns, donL 1"s r!t1•s dt·mcurt11t se
cret..- NI de certaines ~ectcs phlloeoph tquea dOnt les mem· 
brcs se ieconnalssent ent.re eux en plaçant la lllllln dro1r,e 
sur Je pectoral gauch e - côté cœur - pour affirmer I:i 
cordialité de leurs senLUnents. 

Au m1lieu de œue profusion d' !Ug!l!'S, gœles rt sym· 
boles. on a songé - tout commr. li rut quc•t1011 d'une déco
ration pour lœ non-dfcores - à la grrnnast lque que pour· 
raient blrn eM!cuter ceux qu< œs atUtudea apc('Ut ou la!S· 
sent r raids. 

- Mo~ dit w1 de nœ amis. foplnttals pour Ir. Aigne d• 
l'index sur la. bouche clOO<' 

- comment, encore u symbole de le<'\e ! 
- :\on. un sunple Mcrttsscmmt.. n a1~l1cra!t • c Tah-

toi et fiche.nous la paix 1 • 
Bon couse aux ac1t.aieura de tout poil. 

Loin des événements d'Eaparn& 

"'-'uon:> "' cont.'Ute entre l'Anelmne< et 1:1 NOO\'tlle EapQ.o 
gne en la ttcenle 1nauzumt100 du nounl c &spana • 1 ! 

- Qui n'a connu l'ancien lé;;enoolre c Espaœ •? 2 
- QU1 ne \'Olldra connaitre e oou<el • Eapana • 7 7 
La popalalre supcr·lll\t.rne bruXelloJSC vient d'ltrn rkr.>

\'ée de rond en comble •t ellt dcvrnuc ce jO;C'.U, cl:ll: < t 
conlClrlable établ1SUment qui tp.ie b BourK 

:\ous signalons à l'attmUon de nos ltctcura ln fresques 
arü>tiques qul ornent la tnae C5P&CD01e de IA 11alle de 
1 • Esp:l.rul •· Dans le mtme ordre d'ldcet. nous fêllcttons 
les Etablissements oonova ten la personne de son lni•nlcur 
M SeTStJ" J respoOS3blts de la tnuia!onnnuon l"I. d~ la 
dt!cornuon unique. • E.<pann • nie Henrl i.taus. Bruxelles 

Bours< •F «· arr~ d '"" ~ 6, 6, 3f. 48. 98) 

Le policier de Kœpenic1. 

L•s a~»nl• de polie- d• Srhnerl>Cek. commn tous :es 
nuttt>, du re;le, 501\l ahHi que le dit la tha.n.'lOn. de bravœ 
gens 

l\tab ils nt" connatsscnt ccTtn.tm:mt•nl pas l'h1stolre du 

c,etr • m1Ht..i.n.sa.t1on ou. &l \'OUS \'Outrz. «tte mt-can.isa· 
tlon ues !ormatlons pohuqur.s Il"'· depulS l'npt.,,,.gurrrc 
donne à ers fp'OUP<nl"11t.s l'nsprct <le bataillons. équipes 
pour une ootaltlr pennancnte. Il ses disclpllnrs, ses cons!· 
tlll•'S. ses mots de p3SSll '1. &e• mis. 

Q<11 ne roWl!llt le signe f.l&ciSt<' du brus 1.-.·e ' li ropl•
avec inoms de gr{it<' 1~ l51llut olymp>quc romain dts spot'· 

uta qui dessine. en quelque sorte, un i;estc d'emoL 

fameux capttame de Koepu\lck. C'tl rnalanûr111 clc a,t·1Ue ~ 
QUI il surfit <le revêtir un unllormo d'oflieler d1• lu garde 
1mp<'riale pn!M:enne, potn quL• lrs pollr11·ra do lm tx-tlte 
n.lle all('mande lut 1al.sse.Jll empt"irtf'r toute Io C':l lMC com· 
muna)P. smoil. '1s aunut·nt attuellh. &\'ec plus de ctrcon· 
s.pect10n re genda.nne qul vmt à bl(')'Clette porter 1111 
ordrf', qu li ..e content.a d" mont.ri'?' pour r ... nport.<r ensull• 
enJoi;;nant a la poile~ LI orpntS<'l', sur le rhump. a1 rc le 
concours des chefs d'tndnsfrle, une rnquo te IUT 1 opinion 
poUUque dt'$ ouvners l)C('UpO dans la commUll' 

Sans s'cnquo'rlr ni de !'oppOrtWl!ll ru de la !~If <Ir 
Cel. orc:ire, = '" :uvtir les nutor1tts conumw:llt3, les 
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bnm=o poliri•rs obéirent à Pandore et commencèrent lrur 
rnqu•'te. Ajoutons wut de SUJte qu" pu mal de patron11 
cnvoytrent promener œ.oi su1gullcl'll enquèteurs. 

Mals l'affaire a'ébru.ta. Elle pan!nl. aux omlles de la 
presse a&1ttc qut cna a l'wquwuon t1. au grand complot, 
hlslolre de scn·1r sa pclture quotlcllenne de scandales à 
«Wt qui ne Tlttnt plus que de cc:a. Aux ottilles de5 "1ilœ 
aUl!I Q1:J. clOUbltment su:toquéa d'lnd1smt1on. parœ qu'on 
Jrs a\"l.lt m~us d'abord. parce qu"<>n la sotiJ>ÇonnaU 
d'avOlr ~ dans ce comp!ot cruul'e. crlerent. 6 leur 
tour au aondale 

Tlwt et tant que le mlnlstre de la Justice. la SW'cté 
(l(>ntmle, le nuIUstre de J'l.Dtétieur. l'état-major de la gcn. 
dann<·rl•. 1'Mnurent et ouvnt\!nl des 4'nqu6~ pour sa\'OU' 
d'ou pou1•au ~ten venJr cet ordre malencontreux. illégal et 
antkon.mtuuonnel ps.- surcroit.. 

.En atlal<l.1nt.. pour è\it.er, en CC3 (empg trouble'- d'au
tres m p:~ de ce genre, U seraU peu~ prudent d'ln
culqct"r • tous na; agents d'aut.orl~. Il eomin<>ncet Pl'I' Jet 
qenta et C'<lmlJlis'!alns de polJce. quelques rudmlelll.s de 
<!!'Olt public 

A 13VOlr que tes opmlons pollUques dt::s citoyens bclres 
oc l"(Çar(lmt Jl"l"50IUle, paa ~= un marécbaJ.<l.:.&-lOll!s 
d• C<'nda.mwr:I~ E: que cd& est :ct:emctn 1-ra1 QU<' lor&
qu'un clt.oyi·n doit llbrcment manll....C~r ses opinions poU
IJQU6 <'Il des!gnam l'élu de aon chol" on l'enferme dans 
un l5olo1r1 

VACA!';CES IDEALES - WEEK·END 
H~l·Rcsl:l.ura11t de la Place. - Tous IPOrt.s aautlques 

Domaine du Lac de Virelles, près de Chimay 
l'l!nslon corn•'t~ pvt.Jr de 40 francs. CUl31ne t~ sotgnœ 

Retour triomphal 

Apris avo.r 'l'JJ<!Ute dutallt quai r11 mois à travers la 
Bal.ln"~ "t. la Sranclinal'lc, Je lraln~•posjt:on e<1t rentr~ 

1nomphaJelll<!nt au pays. Ce ~ une 
grande manllest.auon Internationale. 
lingulstlque •t mu!!cale Le Tout-Bru
xeUe:; expana1e11r .. att et.e in\'lté à la 
pre du Nord QUAI numtro 11. près de 
la sorue des t>aP&es. nutour de clDq 
lapis de louage jetés sur ra.splw~. au 
milieu deaquels ae tenaient le dtrectour 
de 1 expédition et le man de Mme Car
noy udmlnlstrat<.'\lr TOUt autour, 
comme à la roire. uno toule compacte 
de voyageur• •t dt• lampistes, couvant 
de regards a1 Ides les bouteilles de mous
l!eW< que les garçons d~bOuchaient déjà. 

M Max conversait avec la sémll-
lante baronne de Pet.aranda de F'ran· 

chlmoot. QUI tt~nte si bnlhtmment la BeJc!.que fê. 
llÙIUllc au Oomdl communal lltPClldant qac li le 
baon lloutart & entretenait ••ec M oe muustno des 
A!!allci E mnii:êreo <oi du Oomm=..- extttle>-'J', •=u en 
mn;ile c.omplC: grls e: chapeau d'artllw. mal br<»se. Quand 
Il n'y eut plus ltlQyai de se -ttr dl<val\IBge et que tous 
I~ orull.s do la gare se lurent conJugu~ pour eclairc1r l'at
ID<ltiphuc: ttc.1 mw:;Cleru: de l'armoo JOUêrent. de swte une 
bonnf" demi-douzâllle d'hymnt s nationaux agrementé~ de 
Jeh::nt& do locomotl\"CS. s·ou rlt lllora J't:re de$ <il.Scou.r.:s. 
U n'1 en etJI que deux. mals de quallté Lo dlreo«iur de 
l'~tlOn IOUUgna éloqU<'Dllne:it. en français. les heu· 
1""" rtaultats de la crolslè:• M Ca..'llOy rtDUt ça en fla· 
tllaild ann que les Scandlna•<'I n·~ 113" i "" plaUldre 
de l'orprusauoo de la peWe 16:e plm nne en sck:n""' 
or1e113les e\ ~Dl>oodlstes qu'en choses ttonomiques 
l'anc.cn at'nakUNnlnJ.>•re ae content• de paraphraser ta 
P."OC!altl.'ltioo de llOD cll•I hit'n.rc.lllQUe Comme toujours 
Io plth«'antbrope de Louvllln "1lt un franc suce~ de curoo. 
"11.6 

Au cours de l'interm.tnable et 1111~uente v!.slte des 
QUln::O Waa<>ll;I, l\f, Lam.botte lit lœ h.nn~ dU COJll])a.rU• 

RELSKY LIQUEUR 
ANNOl721 

ment de b pelnrure artiftJQlle à AL lllct>elu a à M BJ!lard 
un peu ~~ œr1e3, mals bien me l la paac. n Io,.,.. 
que tout tu? ~. M. Spaak s'en alla tout ~ 
mmi béltt 1U1 taXI au coin de la place ~lu afln d Al'O!:' 
toul de mém< .,., bo11t de conael! o e blnet 

DIABÈTE vaincu en qurlQ••• JOlll'S par INFRADIX 
T. pbann. 18 fr. la CT3Dde boite 

Liéee-Anvers 

Le> &: .. """'5 oonsldèttnt U~c et tous les pays d'lllDOll: 
comme rai...."'- pa."\le de leUr c blnterlsnd •· Chaque tomie 
de marcban<L>es llégrolses qui ne prend pas Ja route d'An· 
vers leur al)PBralt com= soustraite i. leur patrimoine 

A Llëre, on ne rai.sonne pas de mt!rne • c Pourquoi, dit Je 
Lltl;cola, l!<'non.s-nous a.'lOll)ett4 à An\·<'ts ? De que) drol~ 
veut-on nous empëcber de chola\t la 1·01c la Plw. tavomblc, 
la plus rapide, ta molt1a coûte~?, R.éServer à Anverg te 
monopole de nos tramporu, mats c'est "<JUS Uvrer 11803 
dMense à toote ... l'a\'ldttè <e>mm<'rCl<lle des rtveralns do 
l'Escau\; c·est. par la chert<' .du l)rl.'< du transport, m~ro 
une ent.nne Jerleuse à nou.: _.u.tlon: Nous aVO!ll l'oo
raslon d établa par le can:.I Jllllana, une ~e porte 
d'attès au monde ex• r eur. m Rotterdrun PourquU, <llspOo 
CUlt de deux e.xutotres • canoJ Jllllana et ca.na.J Albcn. ne 
mc".:ztons-nous pu An\Ul!I m tOtlCUrrence a,·ec RotteN&m, 
cc QUI pro,oquerau lntallllbl mtnt une réducûon du prix 
~ nos prodUlts sur le marché ln'em&Uonal. au ;irand ~nC
flce de notre lru1ustrle et de l'act111té du pays? • 

Et une r&l30n de sentiment !".' m~I• aW< raisons d'mtért'!t. 
• No11s voulons. ajout.e.t-011 6 Ll<'!<e, continuer à entre

tenir de bonnes relations avec M•estticbt, quJ tut touJoal'a 
t amie de notre ville - et qui nous a toujOUrs rêc1proquo 
notre a.mltJé. n y a à Maestrlcht beaucoup de sang tlé;<ols 
- et o:i ne peut prétolr re que l'a .-mir ttserve à dewl ~tés 
qui u sentent at:lrtt3 l'une nni 1 au~. :Jou• rendons clone 
&el'Vlce à la communauté belge en cultivant la fleur du JIQU. 
vmlr <! de l'espérance 

On ne sait Jamais, quand U tait du unt1ment, jUSQU'à QU<'l 
point un Liégeois est seneux 

Enfin. on pense aus.1. à Ll~r. ton Je dit. mals cencore 1à 
rnlx basscl : c Que !"" An1·r.nols arrangent, s'ils Je peuvent, 
111 quest·on de !eut Eocuut; nou~ les aiderons aussi 1on~
+er11ps que ~la ne de-v1endn1 p.as .untt.tfJ: pour nou.s, m!ll1J 
qu u,. nous lai."6ent arrangrr s<'Uls le problt·me de la Meuse, 
notrt MPusc • 

c El tollà ! 1 Comme dls:ut 1 annonceuse du Palais d 'Eté, 
&spero:u que ça s'arranitta dL'lS le cadre et sous le 

•.JOe <6 ce ~li de la Bonne lnt<?n:..oo et de la C<>n· 
con:r. No:re pam-re ll3Y3 <St &u!t=mmen• f:prou\"é par 
~ conU1l>at!ons dlr«:te& le DOryphore. t'hannonlca, le diô
mac..- et ~<S p!u:es il( :sls'.nntes pour QU<' lt:I llOlent ~r-
gn6es • <1 .,.. !les d• 1 • ·Ville el de miè:e i m~<I'< 

LES PLUS LUXUEUX PIED A· TERRE <M. PAllTIC l 
146. RUE DE LIVOURNE, 146 IAVENUE LOUISE) 

M. Degrelle n'est pas chic 

L autr" J " . u - l<lral. li! Dc;r~!le a\'lllt. une fols de 
plus, entoul'Ch~ son nouveau che>11l de bataille e'. cn:ilt 
c haro • wr .Mosoou e-: le bo!chf'.Vl.Sme 

L<! lmdemam mat.n. dt:n messieurs s'ent:eteruucnt de 
œue =nltestanon oratoire et. Cpect.acu!aJre. a laquelle 1~ 
n an-nknt pu ass1w:r. Près d'rux. une petite femme -
Jolie - •n sandales blanches et ba.. de Ill noir 1>eret. 
ba .'QUC, corsage clair - avtt quclqu~ c1looe dedans - et 
JUJ>C étrotl<l moulant son poat.értl'llr bien rond, les écout"1t. 
Cc tùt une Française, syn1pathiq11~ et amusante, comma 
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011 en • tant vu aur la rot•. d~b 1 .n&tanra'l.loa du consé 
pay~ de l'nutre roté d• la front.:rre. 

Bientôt •lie Intervint <13.n& la corweraaUon • 
- vans aav.-.. j'etals dans la salle. M'aleu Decr•lle n'a 

P6S ~ chic Plill""'"voua qu'y s·est ml.• à parler contre le 
Front Populaire alora qu 1 n•'&lt des França>a QUI Ucou· 
talent Vous •Otll ttndfz compte? 

Mala cest prtc:lstment son pf011'1UIUilt, à M oe-
e:tlle de pru-k~ contre le &Orlallsme et le commun-. 

- C est pœslb:c mals J n>WI rtpè'.<: qu·y ava;t des Fran· 
çais cbns la .aile. A?or&. c·est tout de méme pas des tr\le$ 

a fa ,. 
Elie était d~nnante ,-eue petite bonne femme. 
- l.Llls saprrllpopette, .-ous oubhez que nous sommes en 

Bc!glqur, quo M. O·-;rrlle est B<l&e et qu'il parl&tt Pour 
aes 8<'1ll:ts ! li n ~valt pu d• mandt des auditeurs fnnçals 

Ça hl•n sur. M1113 c'est pa.s dcg ra.loons s"pa.s, Pour 
parier conU•· Io 1'"ront Populaire Aussi. on a fa.lt du cha· 
hut. nous nutr'-=a 

- Ah' Ft alors? 
- A1on; on• nous tl sorua. Non. \'raiment. c·etatt pas 

ehlc ... 
Il n'y avait qu à rire C est ce que !lttnt les deux Belges, 

<tla ne port.:ilt pas à conabquence, Malheureusement. Il e$t 
en e< moment, en Bel11Que, beaucoup de Français QUI. 
a1mmls<;anl !ldltl!Ul11<Dl dans nœ affaire& de Pohllque 
lnténeurt IOlll wucoup phis encombrant& que la petite 
benne femme, 

Un Hal vln se nomme 
par son bOUQUft L'8.$pl'Ct 

IU!l11ncwi: &lgnalc l'lluthcn· 
tl<l\IO 

l'.\1'11 n r• 1' 1 : ll.P1 
La province d'hier et d'aujourd'hui 

Les '"•ni:emmtl que ·e pulecuonnement et la »ul;:;.n. 
INILllD des m Il& dr trllDSpor' Cheinl!lS de t~. btey<:!e:tes, 
motœ et a tos. a ammt• dans la vte provtnctale sont eu· 
ncux ot>son•:r 1 Provtnctalc • n evoque plur. 1 idée • pal-
11blc end nnl 1Ucnc.eusc dUlU)itœe • IA 'apeur e-t 
1 essence o t m~k! b \"le de la pro<tnce à cclle de la •1Ue. 

Nom nou lalSIOns ceUe relltxlon <n r~t uM lettr~ 
c:m:m: i:e de Socl~tt chorale lu c CramPons • de 
Jollmo:>t une 110 nos plus vtdllts et de nœ plug notoire
cmi.'>al[IUCS musical•• qu rn coml!t, toujours " la recber· 
che de dtlassements et d'lnnovaUons, dirtae avec tmtla· 
!IVe Cl 4Utonte 

ovcz le pro~mmme de la d<·rnlère Journec de 16'.e du 
Cerclt l'un de cé3 d•'rnlcr. d1manchrs 

1 ()(·pan de 11a111e S..int.-Pierrc, par tram $ptClal, vers 
8 OC"J"'-' pour um•<r à Hruxcllc• vers 9 h 1 4. Vts•te du 
l\IUS<le d llllltolr<' Natuttlle. Vers Il h. '' 4. embarquement 
pour rtn U<ICll par i.r.un s~1al èle<:trlque. A Tervue· 
ren. ptqu<'o-n&que d•n• la lorèt et vialte du Mu.&ée Colonial 

nctour ··ra 4 lleurœ à Bruxell•'· ou aura !leu le goîlter 
a•.ix bl< ra nationales et drr.!ll1''ttll; on a la liberté Jusque 
8 ht'lft'.S. 

11 8 l><Ure. gpectnclc û la Monnaie: Carmen 
neto~ par train 6pt.'Cl"I tnrivanl û Ralne-Samt.-Plerre 

'era 1 h. 1$ du matin. • 
Et p;aVet.-\"OWi Io wn~ <le l •'X~Urg!on? 38 tranc&. compre

nant les btUeta .to chtmln d< fer, les Musks et ren~ à 
)a Monnale <prtmltl"C! lôi"'· balcons et fautoullsl. 

Ce&t ... -dire un peu phlS de 6 francs de notre monnaie 
d •avant.i!U<'rre 

on est le lt"ll\J>S ou un Mpla=ent • Bruxelles une ex
"'~ à Ttrvutren et une oo:ree a la Monmue conatl· 
tuaient touL un ~v~n"1ltnL auqutl on~ pr~paralt pl11S1.urs 
um&ln!'S d"a\'&nc• dans lt ca:rne do& rtumoni famlllalee? 

Où est le temps où daJU tel \111ace ardtnnals l'hablt.ant 
disait reaptetu<UMm•nt. qiancl li p&Tlal' de M XY ten-
1.!er d• la Joeallt~: • M XY n'a pu rncorn tttntc UIS et li 
a d8'8 tté deux 1011 â Brux•lltt. • 

YORK Rome dlil., U el~ Ir. Stud tl rb&mb. lou a.u 
S. de bain. Dun. conf. H, r .Le-•. T . 1%.11.lL 

Lu à-peu-près de la aemain!. 

Le &.Ion de 1> ... ire tn plein H11l de la rampe du Jarchn 
Botanique Il plnt rur 14 cro111t 

Lloyd Gcorses, voyaecant •n A' emaine · L ~prc mgU!ll. 
LOuJS de Brouckère le Briand ~Ill" ou le Co71KTtlltnu" 

~. h11POtltt~•-
l\L Marck, 1 Dorllf'/11>re de la Dtft:n•t nallonllle 

RAFFL"ERI E TIRU.'10' T()l ~L - IIRU '10' f 
lxip-z le Wf"rt .. clt-rancr ~n boatn dt 1 liUo. 

L'histoire de la semaine 

- Ah! mon vtell Ohv., jamais tu nr p0unu croirt <• 
qm m est arrn•ë a .. -ti.tx-f:n-Plovtnrf" • 

- Dts-1e tou)ottrs, Murrns JI"' \f'rrat bH"'I\ al Ji peux le 
croire 

- Eh bien, voilà, Oltve• D a1JU1d uw;ur.~lul que le n r 1 aas 
plus allé à AlX depulS une honnt Ut ntilln" d'1uineea. Et 
qui est~ que Je »OL' "' desc<·ndant du trnln ? f:a.P<fli\lr.I 
Sp1r1d1on Capdtgrn:s mon '1e1ox c•ma adc de collqe que 
j'avais pt'rdu de vue depuis le m~mt temps 

- VOUS dentz eLre heUrCt.:X de \O!J.1, rt'tf()lJ\o('.o. 1 

- Tu parles li m f"n1brasse me p1 tnd 1mr i<' bra8 n\e 
conduit chez i L.i.!1(" ma n &~\X'Tbc n n • 1 ns 
pas Lone maison .;n hôtel d, m lt e ' li mt prm te à 
sa femme et à sa fille et en ava: • le n:p;>o ' m rtpag 
comme on n en :au que clans ll"s contt:1 d lk-11 - 10\lt 
ce- QU"il y a ~ rn'"'illtnr a ... m nd à br re- rt 11 m;anett 

- Va toujoun; 
- Capefieue& me reucnt ensui:.- a dorm me conduit 

d.aru. une ch.ambre s a.ssurr Q'TJ 1 or manQ t' f'n rt lie' 

rttire •P= m a•OIJ" bordô lui-mém• <!:!.! s mon , • J <n 
pteura:.s d'tmouon f"t ~- U."11dr~ O v fraachtmtnt. 

J ·m pleuram ' 
- V a toujollrs 
- A"J boUt d'Un Quan d IK ~ m: lt CO!lll'M1ltai.s 

a m·cndornur la pone & ouvre et la plus bdle )tune IUie 
du monde s·a.-an~ "" la p()Ulte des p cd> danS un db
habllle Qul dévol1a11 des formn a fa.r• damner un ulnt 1 
Juge de ma surprise· j• ttCOnl\&IS la ftll~ c!r CapellsU•I ! 

- V• toujours 1 
- Elle lhe la cou•erture, aettnd " de mol ri 

in embra.'o.se sur la t>Ouehe 
- Alors? • 
- Alors. Ohw lu me connais. Je at..a un honn~le hom· 

me : Jr me sms dit c Je &uia cbcz un om J a bu son 
meilletir vin. mange son paon blanc rum~ ... mtlîl•urs ci· 
gares Ce ~rait un tour d• oalaud ~· raire 1 amour avec "' 
fille. :t Et, ayant amst E)('n5oe Je me &\JLS •-rtoumlit vtra le 
mur et Je me 31ns endormi a&llA la touch•'r Qu'a1.;ul.,.tu 
fait à ma place. dis, 011\'e? 

Olive retléchil un matanl. • t rcp<ind1t : 
- Comme toi. menteur' 

TEA ROOM de la CHOCOl-ATFR!F. \ll!:YERS 41 O\' d• la 
To1s<>n d'Or Son .1nu\t:.\U ul<m ronfortabl~ 4!'1. t.hArmwt. 

Déclin du Cinquantenaire 

on demolt lt P a d l'Hab1tauon. Demain. le~ crand• 
balls qUl r:Janq~nt l'arcade ne llel"ODt plus qu'un aouven:r. 
L·arc:ade elle-mène ne tardera pal à apparaitre ~pgtt, 
data son •lecance tt sa gràee Ardt tttturnltmtnt "" llU& 
parla>t. Mala ces boUltver.tt':nenta marque.roo~ le decllll 1:1~ 
!irulil du ClrJlu&nltnalre. c:mnme centre lllœtll. 
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On a voulu 11'ndrc rc q~itt à sa -lna!J<>n prl!Jlltlve 
qui «SI d"êuc un lieu de rcpœ, de rêv"- d"é:ude • un qu84 er 
de lllWée, comme on a c1!' On y arrtvera ooos peu. "' 1" 
Cent<'tllllre, un peu lo!n~.., cq>c11d.a.n~ connaitra :a 'OlrJe 
~ l'ancien c Jubelparl< •· Cela fera pl&l!lr à f>l Charles 
l'tlDClt. qui est auJourd but c dlrecteur du qu~rJ<r du Cen
~atre • - saluons - et qui règne aouveralnemtn: •ur des 
tenalru vailles qu envahissent des her~ folle.. Ui CU1-
quant.>na1re sera dcl1nlt1vt·mmt déla1.S.<é, et c'est $80.S doute 

~·· A mo1Da qu'on ne ac dl!clde à ammcr quelque peu œ p&n: 
qW et un des plu. b?aux coins de l"agglomûa!lon. ux... 
macnUIQue por'.t' ouverte aur l'aver.ue de Ttn'lleren, lt$ 
lolnwna de Stocl<el et de Woluce. Au fait, d:ui.s 1" Çand 
parc du C1DQuanten&lre li manque un ar ~nd êt.ang, nne 
belle plaine de Jeux, un peu de vie S. on voulait s'y 
prendre babtlement, on pourra.t sortir le Clnquantenatre 
de aa torpeur. Les P""'a publtcs ne doh·ent paa. néœ~sal
remrnt, n'être qu'une auccesslon de ptlowlcs dont l'acœ.o 
el1. lnt<'rdit aux enfanta. lia mrrit"1lt de deanlr des cen
trM de jo,e, de rire et de aantè. El c'est cc qu"oi: De 
comp:•nd pas t.ouJoura à Bnae!!e.. où d'arJ:~ œrt*res 
..i unUo"""' t.-.quent ~ malheureux ~ qui ont 1" 
malheur de s'avenc.uttr sur l'h<>rt>e ou d'aller rê\aaaer à 
l 'ombl'<' des arands arbres. 

MARIN, FLEURISTE DE QUALITE 
lnYttt dr- rlf'UN mondr rntlrr - f'·ltt a"eout Chevalerie 

Le. drames des traductions 

c.cttc aut....i.ent.. 1.r h. totre n~ .. 1e11t d"Une gran'1e clt~ 
fJamana' 

Oaiu, un iTOUpe de Lt.>ehntc1NlS. sont& li y u. il!iM.-Z long~ 
tempe de cela. de 1 Urunral:é de Gand. on avalt declde 
d• rtter une as..oc1aU011 llllll.• but lucral.'f. Un comice fut 
CXIJW.1lUét QU1 se:; chaJ'KtJi ~flJborE.I des Statut:. COnlOrr:tes 
aux p.'t'3Crlp1:;ma ttts ~ et très •xlieanto de la loi 
QUI ftc e la ccn&tltUllO • o .ece. 

A l'USMnntee qui était appel<-" à cat!fler cta atatut&. un 
mtmbrC' llt. clJsen rr qu u iCnllt lcgtque ~l 1quu.ab:t! tl 
traduu-. ces staluta •·n !!Amand. Un traduc~r béne,ok 
a'ollrtt . c·~tmt un Joumallst~ at~he à la rcdacuon d'un 
quotldlrn d'•xpres&ion !lamllllde. Avec 1w. on avait l'dS
surnn"' 'I"" 1• texte M.·r~lt correct et parf•lt du point de 
vue . tléraln- Ah ' b1 n ut quand on lut <• snmou-e 
l'aul~'Ur de la propœ1i..on_ un !lanung-ant noco.re. dkL1ra 
Qtlf! cet.an :Jn sabir ntoult "" .. ircoruprt'ht 1u1 ont l0-.1 
S. monde se moquerait. 

On ch.a.ngeai dt trnduc&.e •r '"' n ~ adre&a .. un nomme 
ôonl c'et.aJt la p101~ ... 1on de meu.re en flamand. "P>f \'Jœ 
.,.,..,., les d<l<'umenl$ ofltc!PIS. Quand le comlt(· lut "' pa 
p1e1 , il rt"Cula dt-v1U1t. 1·~rraralllte accwnulauon de neolo-. 
slalll"a <!ont le traduct•ur, fumi.' de c Hoog-Vlnami;ch 
avait farci son mon:eau Peraonne n'aurnlt camprt.s. 

Unt lrot3leme epreuve ccnftêe a un baul toocbonnaL .... 
mUlllelpal ne donna pas davantage saUi!actlOn 

Nombreux sont ceux qui se retrouvent 
au nouveau bar de la Porte de Namur, 
inutile de dire que c'e&t de 

LA ROULOTTE 

25, RUE OU PÉPIN 
qu'il s'agit 

Wallingants et flamingants 

n exlst.e à Charle.~1 un c Front democratlque wallon ,, 
de aff.tion récente, dont le but est c l'autonomie rom1>1ete 
de la Wa.l!onie •· en attendant mieux ... 

C'est, au fond, unr replique au mouvement llnoungant 
qui. d1-nt de la rorce du nombre, eo!Përe l)llrvw!r à 
lml)Olfr aa .-Ol<m' 8'\116t&usie, ou pis. Son ~rlaliml", 
au pruple ..-aJJon. 

A la !.<'te de ce Front tlémocratJqUe wa!loo. .., tl'(llJ.-e un 
pf'l!ltt, 1 abbé :Mahlt-u, ho:nm• fort dJscut•.', dont rut fort 
quesuon 1"1 me.ne. U )' a quecques mot>. Parlant à R<>ux. 
lC" aamfdl 29 août., l'Rbb<' IJJil1teu, apres a.voll' Justtllt "°n {ri 
d'alnnn•. « Wallon!<• rel'ellk'z-vous ! •· ajour.ni~: 

« L< s represent.anl4 d<'3 Pl•ndres prOJCJoltent 1 t!\olution 
(!<' l'orpntsallon du P"Y• ••n un Etat nou\eau pour corutl
tucr Wl" • na Uon • pW m•. U.-r ~e Ltbrr à eux Je n!' 
suis !l'i& un ennem1 des FlamADC!S HJer, Je partais à MAU
:oes. au '11llleu de& applatldtaam1~nta d..,. F'·-Vld• 

Client de JULIEN LITS un jour 
C'lient de JULIEN LITS toi.jours. 

•· n <:JalJ.:;1.e en tx:aux bljC>UJt de foo~'" 

Collusion? 

Or dlltl!U1rbe '°'r survant, 1 • All«tal!On catho:Jque 
de Malules • len&ll Wlr 1D1ponant<> réunion au oours de 
laqcm::e on vot.att un ordre du Jour supprimant Ir nom de 
c Paru catbolique • pour y .tUbo;tlC.Uer celui de c Partt e>1-
thol1Qut· democrat.1que rJ.unand •, ei a.ttrtbuant la pres.i. 
den~ du parti a M Ve•bist iénutt'Ul' u1:rn-r1amln$;a..l 

Le fait que les éo\·enem•nta eltês c.i~eo.u.. SI' IOll~ plQë; 
a Malin"'- presque en ~ tempo. est &SBc:z troubla.nt: 
Il perme: à ctr.alllS de SUppoett q:ie ce n'csi. point 1 <!!et 
du haalud, qu Us ont dQ Ure ~ par une pen.1t'e oom.
mune. et qu'l!s ~nt Il une mézne !tn. llOUhal~ par la< 
dew: ~roupes, Cette On en l'occurrence, c'est la dlalocat!on 
de la Belgique, 

o·auire pm, ou note que te Journal namlniant d'cx
pre."SIOn française, !' • Avant.-O:iroe •· de Louvain qUi 
n·avalt Jamais assez de 1111rcasmes POllr le mouvemtnt du 
Front démoc:rat:que ..... 11on, = auj<lul"dbul ~. 11n~n 
murt.. 

Faut·il m ooncJure que. d~ément, U y a collusion enttt 
'11."&llln ntJr ~l fiaullnP' n• • • 

Un deliete1a com pour bien diner et souper 
PIGGADILLY T A V E R N E • R E S T A 0 H A N T 

Avenu1 , Rrna11 111n~he\·atert-. CC1ncruan.t.) 

< Caveant consules 1 

En dtsespo;r de .. ....,, qutlqu'un propœ:i de confier la 
troducuo11 à un sten am~ docte profeaseur <le droit adml
ntatniUi d.itlS une unlvcl'9lt.è nollanda1Se. Le nouvrnu texte 
Il' llU./'ra.l•ment hurler 1• Oamlllganl qui trnalt à llll tra
durt1011 •mpeccablt En elfrL. fidèle au vo<•11b11la1re employe 
par noo vo .. ms du ~ord QU1 ne s·amuse paa à t"'1mre des 
OAJ>n...slons lf'Chniques le P\'l1'1L prof~IU' &\'ait ttk""" 
Clans aon text.e des e~ comme cell~ : expedJtJe. 
ccnaeur. ~ s=tle, c:ucnu. éqwnlent1e m!>JorltelL. d<"
YlllUl.le, reclamatle. etc Suffoqué d'horreur. DO(re llanun
Pllt a l&lt rmroyer le papier à Utzecbt à moins que ce 
ne llOlt à Leyde ou â A mh•m 

Lr,s rhoSt"s. "" ~on 

Atals on nous 1 .. 1 Oblen"er, d aut.rt part, que 1 u!tn.
flamln;;ant &enateur VerblM. a or" réc(>mment. ail S.'tlat. 
le ~role du c \llaa1n.ooh Verbolld '-c>Or Bru<S<'I • et du 
« Kat.holl~ke Vl8.al0Mlb LAnd$bOnd •. POUl' rev~nd1quer, 
avec nombr., d'orgarmmea fiam!n(aots, la conqu~r" d• Bro
xeUt' au tJtre de • tnre IL'\tl\Arlde • 

O:. de IOn c6tê, Ir Fron' dcmo<ratiqu~ 11allon oe dc&.'lte
ft'Sôt'l'ait eœ>plèt.emEnt de Bnixellts. et, Il cnv-.s.11;eralt &ftJO 
séréniW l'abandoo dé la capitale a 'a llZU• l!:lmme-""' 
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Amer C U S E N 1 E R 
!.& hqu.ur 1perit1vo de vtttllt reput t:on 
Dans ·outt" bonnH rnaiso(l& d'atrn1~ntallon 

t. condltloo de resicr 1e m• IU< des lo..tineeo de la W•Uonl•. 

Ce IC!'alt un Jeu de dupo3 l)Olll' les Wallona. 

Brwctll"" courralt·U le rt.que d• uccom- au coup de 

f<>n:<! 1:am1ngant romblné Jvec la >elé 'li'&IUngan~? 

c ·eel un danllt'r dont s'alarment de boni citoyens. D 1 a. 
dans lOUt cela, des manJianc.-cs qu'il raut t.cnlr à l'œll. 

HOTEL OO Ml\ \' f. t.: 8. S. rue Artois 4Place Ann- ··ns1. 

Eau cour.ante, chaut. centr>l Prh mod•r. D~~t. T . 11..;&06 

L'imaiaissable T chantchès 

Enim, le fameux monu.mu,t lchantcbés. dt feu le SClJlp

teur ZOmcrs, &<ra tnauaur~ a Ll•11e. en pleln cœur du 

quanœr d'OUUemtu3e. le 2'l septembre. Ce ne&t paa trop 

t.OL. Comme IWortune Frêtt-Orb:ln, fchantchta a atundu 

&on socle un terni» tnllnl. Chaque anné.!, l'uu1u~rat1on de

vatt avon lieu- On choLSui.saat un t·n11>l&t-emt"n1 upres d'ora· 

~\IJD discu."51o!:s. on !iX:llt mème Ur• date, pu:> les dltrtL 

rent.S organl3mes qui s'~ta1tn1 char;to de l'l\!!atre voyaient 

Tchantch~ échapper à lrurs main.• dl'!a1llan1es L'histoire 

tDumalt t. la SCI~ comme Ir OanQUl'I l>f'nocl1quement orren 

au bratt gl'ntral Bertrand à l'lnltl&li•e d• ce~ e•cellen• 

Armand \-an Ae!'lcllol, dt!unt depuis Ao moins • b:ln· 

(Illet en l'honneur du glon.ux cltl•naeur "" L;ege &\'Ut-Il 

lieu r fgultéremtnL dan.. l'almœpblI!' cordial" et bacl\lq•1e 

d'un !Tunlon de rrancs lurom rc11antchel; BlWl sera naLU· 

rellemml pretextf' à banquet. Ctlu1-c1 aura heu le 2G au 

1<>tr. a. la oalle des !êtes du ~ardm d AccUrmt<oll<>n. IOI" h 

pr~$ld,.nC'l' du maleur NeuJl"an TC'hantches n't&l qu'une ma· 

rionneuc. mai.. qui l}'mbol!st- la 1ouallle !a bonn• humeur, 

le pnmcsaut et l'opJnlllrete dca Lltxrois. Ci' monument n 

à sa place en 0Ju-<11a au lcln du Heux quan1er où ae 1<>n• 

con.servéu tntaclta ces p1nl!tante~ qualites wullonnea 

LODEN 
Chinoiserie 

111r mesure. no1nmet 
- damt~. ,.nranll -

HERZ.E'I P· 
11. M de la Cour 

v o1ct w1e notse uœ;urdc du sen tee des, pogtes Encort 

qu'ellr 1ntêre.:;.se un non1brt, peu considérabll' de personnes 

tlle est Il épmgler en passant tant die illlutre avec 1plen 

deur la casuisl.ll rie d·urui ndmtn~ra Uoc >et< un " 

plat~ cl•ns la chtc•ne. On Dit que 1•• rpreuv.,. cl 1mpnn1ertc 

\'Oyagem. naturrllrment au tarif dca lttlprtmé1t. On sait 

au~ qu' le bon • Urer d'un l.lttt, Jequel 4i
1
UU1i 1m gCntl'lll*" 

ment sur lt.s. dcmléres tP?t'11\~ c!e ce !hTr. .. · -· ~!ml. 

t11uru 3ur ces t'Ptl'üve,,, .tu même i1t re QUt,> Jts corrt"Ctlon • 

Or, un bon à tirer, 1>0ur JWll.iller son non1. "' raison d'~t:. 

d son effic.actt~. dô1t nttt~lrcmrnt M" romp'Ner pur l•' 

mer.ll(!n du rombtt d'txfmptalres à Wt.r Q .iand \'OU.'I !JVt 

ln <1uri'lU •m lt dtnct. Il nt• 81ifht pu de lui ct1re • 1 Je wo..; 
uw~!.P a diner fo:l"'!C'Of'< Caut .. tl luJ apprt·ndn· quand rp ffs· 

un s·appr~te. 51 \'OUA command'Z des draps d• Ut. Il est 

u.~ normal de dttt comb1en vous ro \"OUlti En tout. 

bonnr. toi. J'aut• ur ~t don<" écrirfl atir C.f"!'I l-prt-U\'E'S t 801 

à tirer out.anl d',·xrmplairt'S. • 

L"admLnistrauon de:. Pœt<"S. sou\)ÇC>nneu..'"-l tt 1ia1.raz1t JP 

fin déllt, ounc Je paquet tt a!t.Ot. pàm~ de joie et de oo

ll:r.. IT<hge un prock-Hrbal. El voUJ apprenez &\'CC ahur.s

aement qu'en vrrtu clu parugraphc 9 de l':u Ucle Z2~ Jl' 

la T li I S t?I • l'annotatton bou ù ùrer ne P<Ut être com

p'étee par l'lndlcatlcn <lu nombrt d'nmplalres à rourrur 

I ,3 mentlon dC'\: tmt dans CC! dernier cas un bon de COM

mande, à n!franchlr au t.MI! des l•ttres et au trrme d• la 

loi du 30 mcl 1879, l'in!mclion rele\'éc l'SI. p:wlble de p0w-

~~~~~~
~~~~~~

~~ 

f suite' Jud.lctairn 1. Toute fols. on \:eut bttn tram lt r 1ur .,. "! 

pied modeste d'une amend• de cmt soua Ce n·.,., paa cher, 

evtd•mment. Maa pour le principe, Couru-Une eut """'Pl<! 

les poursulUS Judlcta..rea. 

... La bonne culalne, chez Boreux ... le nouveau propriétaire 

de l'Hdtel du Midi, Lustin • &leu~. On enchanttmentll ..• 

Une vieille connaissance 

Out. c'at wie vltWe connaaoance que le hamster. ce 

""- rat aux formes rep:etes et aux baJOUes en porurcume 

don~ l'lma11e a reparu sur les Journaux à c6té de clu'On>qu<s 

alarmées qui célébraient l'appé1lt de ce rongeur et ses ft.

cheuaes h&bltude3 de lb6saurllateur alouton D!'Ji. aux 

t.emPS heureux du 1"0I Leopold D. le pro!ll du hamottr t't 

la U.te de ..,. méfaits se trouvatenl pnrt/os à la COll.'l•lll

sance des foules. Ot'a &!fiches lllustré<'I, abond•mment ré

p&ndues daN les tcQ\es apprenaient aux enI:u.i. 1·cx1S

tence de Ct' nâu et lea mo)ena de le d•·trwre tmplac.-.blt· 

ment. Puis d'autres pr~p1111ons, entre 1914 t't 1918. nO\ls 

détournèrent du hamster qui, par Io. suite, khnppa aux 

honneurs de la publicité. Mals le coqu!n n'en continuait 

pas moin-.. ~ lentf' Invasion. Antvé m Bel&lQlif: par 'a 

province de Ue\·e. tn 11184, li avait p&S&! la Meose '" 1839, 

puis le Geer. tnondé la fertile Hrsbayr, le Br-•bnnt plan· 

tureux et le voici aujOurd'bul aux portes de t.ouvam. 

Ou coup, an reparl~ du bamattr. de "' recondlté prodJ

gleu.'le, analogue â celle du t•pln ou du rat, de ""' gout 

dl' l'tpargne •rmblable à celui de l'~curcu11 Cnr I~ h.•m

•l<"t, friand de c:ertalrs. enta~ avec prhoyance de '1ngt 

i \1ngt-<:Lnq l<.llOS de l!T!Wlts de t 1 mm! dans ho ~ .. de 

.son temer n faut donc le détruire s' l.1 plU~ à tout pnx, 

~us peine d'acheter rncore un peu plus dr bff' Aux Am~ 

rtratn3 

1.A 8 1COQCE KLERBERl, E1'< fe, Haecn• tuo 

Codre 1n1lme. cJe bon ton, daM les up11\l~res IJntqur 1 

O'>Oters Cr•mlout Fromage blanc Diner. sur oommande. 

Et le ragondin? 

M&lS ce n'ut pa.• f1,·:tle dt faire d!3J)llntltre cta lndé>IB

lll ... Nos nt!ltrs ~l&ltstes p<Ofes>'lonnels de la mon df:S 

rata, qw op<'rcnl &\'CC su~ d&n3 les fermes ou lb vournt 

à l'agonie drs centaines cJe rongeurs à l'aide d'une prepa

ratlon secrett, .ont tmpu.1.ssanta vis-a-\ is d'un tnnem1 cx

cJusl\·ement lcn~ par le gram Une fols lmpl&ntts quel· 

que part. de tels hOtt• se chassent mala;sement. On m 

!18lt quelqup cbose on France ou à la bellt ~poque d•• 

lerm"" de renarda &li•ntk et d'autrf'l mamml!ett& velU3, 

au pel:ll!\" Ol>'l"PUX des tlt\'8"'3 de ntgondlN nourtrent dU· 

ntnt un temps tre< court. Quand reo entrrprll<'$ i><·nrllt~ 

rt'nt, vtcllmr• de la crise. la.• de nourrir dts animaux qut 

n~ rapp0rtau·nt pl111, lts ~l,.\'PU~ d~nrhantea rl"Dd1rent 

tnut .impl•mmt la l:t,..rté li leul" ~lf'l. Cell~ prll'tnt 

la clé des champs "'"' demander leur raie. Or, le ragon

din, moiti~ rat. moitié castor, rAt un abonLIMOle destruc· 

t•ur de dlJU1'8, d'étan&-•. de po1&wm et clc canewru;, le C83 

khcant. Fn SolOllile tl tn Als:i«. où Il a'est rtpaudu. on 

'l•t Q< 'ln\'eni er pour le détrulre 

Pour la chasse 

Aclresstt .\'C.Us. pour vos chrmlses, à LOUIS DE SMET. 

37 rue a11 B•urre. 

Dates fatidique. 

!.<' mardi 8 M'pkmb1·e lut unr dale important• dt'.s ephl!

n.trldts pa""3Mea •allonn<a. C'est alor5, en efl•t. que œ· 

ru. ... au ca?~ndt 1er c li deuzème Sotru·Damt •. la pnm a-e 

ayant !lgu:r6 1 15 aoOt. Or, entre les deux Notre-0.uo•. 11 

est des 11.,.t .. cs.;entlela qu'il Importe d' .. rromptlr D'abord, 
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rtt11ctlllr lr.s œuts qu11 s!Cd de ronserver pour 1 btver q~and 
1•~ poulca no pOndcnt plus Ces œufs-Ia avec quelques pr,\. 
caullon• tlt!mcntalres - en !ts re1ourn.1nt pè!'lodiqucmen: 
par exc·mple - ne gâteront J•mals .. Jusqu'en fe;ner toul 
au molns. Ensuite, couptr le bols destin~ au• manehcs 
d'outil. te bols abattu alors ie prde touJoun plua dur, 
plus ttalltant qu'l!n bols coul)d • un a.i•re moment ~. l'anntt... 

Mariage et Hygièn" 

Contre le Péril Vénérien 

C-On:ells pratiques et fac11 " .t au1vrt avtc l.nd • .....;.wuu Ue 
tous les prevt"nllfs des mabdlea sttretts, >UJl'ls d'\lne no

S11t qutl CU'lté'!..,x et anœsira.1 sccrtt ttpOSent c... tnt· 
d:\looa 1 Nous l'llnornns, mai.. ellC3 existent, e'les ~ 
tent et, cJ:lOI cuneu.se, ae 1-trtt1mt par l'exlJ<!!'lence. 

meuclature dea ar:.iclea en caou"" 
eboac ei des •P•c!alltes pour J hr

me tntlnle dea deux sexes. Leur 
.,.plot vous prbtn~ra a Jam.ais d•a 
lelnt<'a !unrstes de ta cont&glon Taverne Romain Il, bouleva rd An.pub, td. tL.0!.09 

BES DINER<! à t r 12.50 el t. tr. 17.50 •crvts dans la salll 
du premier f!"le. Recommande l>On buffet froid. 

vous e•1tern à tQus bien drs 
lflJI ennuis ,., bien des soucis. Ocmlllldt~ 

auJuurd'hui meme 1e •anr illustre n" 9~. en\·oye gracu f't 
Ireneo """" pU terme par 5an1taria 70 bOuletarel ArlaPGrh, 
70. Brux•·Ues.Bourse, au ler êta&e. ou tous le. art1c1ea aoot rn 1·•nte. Déboires paya~n: 

H.... _;nes salsonnJùts ont é~ c·nLrar1tts par 
d"1X htnemrnts str..ux : ~ ~·• de nrlrts aaru. u 
liestla)c hUIOae et. <n Hes!laye lt~coise et au sud de Ili 
Campine, uno dt=ls!:euse éplde:n1e p0rc1ne Le dt!eeunn 
des domes!IQU<'S d< terme nrrtvalt un peu tara comm• 
taucheusc-licUM apres !a moisson La plupart des recolt<'!I 
élant rngrnngée.'I, la gn-ve •Ur le tas dr geroo se manlle& 
tait, moitis lnQuJéLante p01•- re~ frnn1c111 11:1t" la. gr~ve com. 
ml'nr:t"C MVllnl que les dltc:s i('tba &011 nt flreJrc !lt Au~1 lt 
mouvemrnt protestataire qu1 ni:tta QUrlQUr_. Jour' la region 
t otn Worernmt et Huy s·rs:-11 vltr op:usé 

Nostalgie 

n n empéclic qu'a Hannut oc n't~ PolS rassure Ma:s 
pour d-.uLrts ra~ Hannut est l'un drs plus célebrt'l! 
marchb de cocbon.• de Bcl:;tque Lts prcm1e:es IJ'ansac 
tiens y commcncmt à œux ou trou htures du a:atin. à bo 
heur des lantrrnes t r a Hannut. un n appr.., d1·pcls pe~ 
Q' I une mal~dle nou<dle QW met lt3 scr\ll'>'$ 1éttnna1rc
d1:0 J'El.At. s.ur lea de-nta et le-.s pare$ au toml>f:au, sent cruPI 
lcmrnt dnna les Hables du ~ord de la p1ov1nce rt du Sud 
d u Llmbuurg Tou< if> cochon• 110nt rr•p~.'I et la pJupan 
péri~nt SJ 1106 Hlérmalres ne d pi&trnt pas au plus t/11 
I• microbe mlrmal or œu,, pest< µorcL"le le marche de 
Haunu\ 111 d~holr au nu1.: mLo;,>rablr dr ces lolres 1u1 
ouvrent 1on1temps apro\s oue fp wkl' scat lt<è 

IL\RRI ,. son \ ttH HPnnil:u:r d~ '1.Jnt \nco.n~ •crana 
b6tt-t conlOrtabJt'J a rea.u.se- la \ •11~ .. uturf" udtnu••~ d'f" 
lion co ut dsna uo eadre 'lllend1d~ Cl .ru 1 on donuut k~ 
v&-"~1. Ji 'il t.. - t de l'A1sne. 

Suite au précédent 

Lts cutuvaleurs urn eu d'autrt-a sot.irùi Les plu1ts excet 
11Ha du pruut·mps et du miltru de 1 êle ont ra\·orl.Sê la 
Tèlttauoo a W1 pou"t l<'t que IC!'I pâturaau re~u rtnt rou 
joura copleUS<·~nt i;nrms Mais PllUIJ l'lll>oadanct' d"" 
sraauntta cc ilS- perto"' unt llerbP a~faste aux "'" 
Uau ED Pél10<!e nonna.• peut-tire ceu~ nerbe .._. d~v.
~Ue lmP11rla1Lemmt sans f>OU\'Otr llOCtl rad:ca1 
Mals ~te annre. ruorlSk pai l'hUIJlldlte elle a san• 
doute Yli:OUrruscment pro>Ptrt et 1 on a ru. rn Condr02 
tlllrt aut:ca lieux plw, d \me \ ... Chu mnocL"ute J>C"nr \'lC· 
tlme de ra plante nocn·e: woona1dêJtrncn1 avalro Les ru 
mtnant& rcru~t"nt l't-au qui ne leur rom .. u nt 'lab mats 11,
ne peuvenl dlSJtnguei l'berbe 1·enenc11"' ognrre dans I• 
PraJrle f't la mArhPnt &USSl blen 1.11J-· le bôUl de roncf' art1 
tldtll~ qui l•·ur tombe oou., la dom 

H•ureua.mtnt. Q la méme tPoQue. !es cultures truoilt<'> 
DOUY<Ucs, le caou tl Ir pem poia. ae re1 tla~t tl"'ctueuse
et tnamphantai, t...s peut.a J>C11S. aunoui. ont ran par lf'\11 

lts harelis •l>CCUlateuni qu1 avalait ~!<rt les i1c 
tllllJ' tjlle 1tmer dans lf'Ur cJ:iamp l'D•'Oln• ou 1 e~uin 
llillonnels Ah 1 on en Maa;it'rn ret h11er, a BnarUMI 

es con.acncs oondruziC'nnh J La rk<JJte t1ta1t fi1 b<'lle qu,., 
propr ifl.atrta trrma.ttnt lt-..s )"rux &ut la maraude cre

llScli 1'11ro QUI i;u1d1111 u-res1&tlbleme11t .r3 •111!nteo13es vers 
e ltload) ke dr., pttlla pots. 

Au oours de ces dernières •acanees, du cars aux kla· 
1&ntco couleura l.S5US de D06 1111ea dtla~ par leura ha. 
tanta ont promene d'mnomurablea Belae,, • travera toua 
!CO p:iy1 d'Europe. en ! La!Je, en A•lemagne en Autriche et 
Ju~u·rn Yougoslavte et en Gttce Maigre l 1t.lntratre '1· 
gourcwc qui leur esl futé. CCI excun1ons 101.0tames appor. 
trm 1ou1ours avec enea œt elémtnt eW!nllel du voyase : 
llmp1<vu O.. plus tl eaL rare qae : on ne rencontre paa 
e•, route quelque compatnot .. nos1&1g1que ttablJ au bout du 
monde. que l appar.uon du lourd va!Sseiu des rc.J~es au.~ 
pneus rnco.~ cotn•rt& de la Po'=itre de la patne emeut 
e\ air.•• i l rxLrtme c·m alora •me acen• 1ouc11an1c que 
n oubllmt p:u ceux qui 1· usaient. 

Une cara1-nne de L.eg('Qls péZl'it111A1t en Franœ, durant 
I> seconde qumzam~ d'aoQl Cèll L1eroo:. d'âme genllment 
J:l1l'rl!c. a\11a•nt fan leur lrM.Rm('fH m·u11t de partir. On tJe 
aolt Jarn:us ce QUI peut aruvt>r ~fats DIU U'Urs d'entre et1'.'( 
uvn1~nL oubhE- de te sJjl'Jltr Pên~trant dan ... Florac un ~1r. 
li!. PPCT(Urent un cot!feur qUJ, aprts avoir aurpra lf!' B \!e 
la PIBQue amere esrort&Jt le car au peut trot. la fac~ con
•11!.>tt m ng>tam <a 'P::Tlet((, commr un d!apeau ~ COll
!eur était O!'lglnatr~ d'Ans Il a ttall mar1e et tu:é dans le 
Loz<r~ dtpuls dcx ans sans l•m•J.o #1.r .. rr1~u en Bdglqu~ 
L.tm;qu1l tut constate Qut sen proptt atttnt neunssa1t sur 
l!'S !tires drs dtbarque;; u nr <'Oulut p!us Qul:tn ceux-et. 
Il ~!Sa IA .sotrte a\ec eux ne lt";S abltndormant qu'à mmua. 
lt ci..eur ll'rre A stpr heure.s du matin fr Jrnck>mrun. au d~ 
pnrL, 11 l'lall in hagard rtpou-""'"I <a femme QUJ tentait 
f1l' J,, rt•trtur fi voulait P&rtlr avt-c I~ li'.tnuo"' des frere.s re
tJOU\1t~ Enfin rtttaru aux suppJlcattons de la 001/teu.~C". lt 
tt!Sfa M 11s JuSQu'a ce Qu"' le car eot tourn~ la rue. oo le- v1~ 
a;i'c: 1en rnouet:oa- Jes nues rutue:ante5 de lanne.s Et. 
d.'ln.• la lourde •·01ture lea fl"l!lmes au tes1an:on1 •noni me, 
00Ulevc11iêts d'i'Inotion. pleuraient aur ·~ l"l(aro t.l'.llé. 

Va-t-on ere-égimenter aussi nos enfants? 

0•'3 ~·1'!4 oot '"' ans. 1rs pe111a Hal1e1• """' tmbngadt4 
dans drs or~amsattons parnm1Jua1r<"a atm QU"ils acqu1erent 
ln vraie mentnl1té !asctst<'. Ball!IRS •t avam-ouarcllstea 
trnu\·t.•nt leur equ1raleut dan~ Ica Jeuz1rases HJlJér1J•nnes. 
A l'instar dr l'lt.altr et de l llllcm2111~ la Roumanie v10nt 
d• d~1dn la crcatJon d'orgamsauo111 am1Ua1res, Et la ~J. 
gtque 7 u semble que DOWI ny v.nions potn1 de ai~t A'J u~·1 
de mtUr~ dans ~ ma.M dt noo ènfanta Cl~ IU>ils n des 
l)Olgllllnls m rtduction donnona-re~r la vfrltab!e arme pa. 
CUlqut Jn pone-p.ume ~tr Lu~or qui les aidera Inor. 
mémoot d.'UU l~ra ll'Bl'llux scolauea lllSIStez bten. dsns la 
paprtl'!'lé au L1 maison <J)tt10llsée ou vo111 fl-rrz vos acha:s. 
pour QU on <ous donne un Luxor My!o dont la robmttSSe 
et ln rar1ht~ de ttmp1Jss8gt 1 pru l<vt<·r ou presstoni ron
\'fC'nnrnt parr1cullêrez:nen1 ti renrnnt, 

11 existe un stylo Luxor Pour clln<111e bo11n;e. 



26CO POURQUOI PAS ? 

lllllOO~lil~lllOODI 
l Guerre à la muflerie! 

VOTRE HOTEL 
rT, rue de !'Echelle, PARIS •• de !'Opéra 

CONDITIONS SPECIALES AUX CLIENTS BELGES 
R. CURTET van der MEERSCHEN, Adm. Oir. 

Tltayn&. dans un rtœnt erUcic de • Pan.&llr • - arti
cle qUi prenait !"allure d'lln manllesU' propœalt a11X Pran• 
çais de déclarer la guerre à la muflerie Elle 1<11 adjurait dt 
redennlr (l(JU1'tOIS, po':J.. d'humeur aimable •t a<:e11.uJanl<! 

comme lis l't't.al•m avant la IUCO< 
Ce qu'elle noproche a llC5 eompGtnoto, noua pourrtans. 

en tant que cauai. noua le ttprocber ausol /.ftllt la 
guerre, du baut •n bu de J"klltllt' aocl&le. U 1 avait un 
senument de confiance, de c oordlalltè • qui n'txlate plus 
guere La • cordlallt~ • eat celle dl'I ><1'1111 bnuell<>IMS 
que l'occuJ)QttOn allemande a a., mleuit ét.oufftt. Elle exb
talt dans la façon dont on 1'a1dalt entre votstns, dam la 
pratique des de>oln dt' f&mllle et des dt\'Oln cl<' J'amil!I, 
dail$ les rapports dWérleur à r.upérleur, daru. la faQOn 
dont on échangt!a1t des bonJoura. dont on rt'Ce>1llL lrs 
étraneers. Le eoch•r cl<' fl<>ere. le c:onunlM!onnaltt. le IM"· 
teur des pos-. le p.~n de olé et:.lt'n~ d'un bon car· 
çonrusme communkauf ; nnautu~ur 1'appl1q01alt t. m•rt· 
ter la eonllance de• pnn"n~ par ~:i am:-.b1ll~. roovncr 
" lourntt de l oUITill' et. quahté toynle p<>ur oht<-nlr un 
50Urlre de m3dame ou une pol3n<'• do m~tn.• du Jllllro11. le 

L'enlèvement 
~nt le nom.de l'ancien mtnist.re Uon De Bn1Y1l 

t.omoo dall6 la eonv•rsatton. c'est ce qu·on ne wt plua. 
m• VOICI cc q11e tiot:e vieil lllJ\l J<rOme P Punpunuaui 
Ir ton Ju."lal.e, à c<' propœ conta 1·auttt sott, aux habltul-5 
d • 1'1 Anneau de Saturne •· &:a en Vleurpt. 

C< Dé Bruyn mini.SU"• à ta rota de r Agrtculture et des 
Bt.>Ux·/.11.• pur la t.ou:C·pu"'5allte volonte du genle qui 
vn:lle gur les deAtll:oC\ et.• la Belglqut' et qw, hdèle cbam· 
pion de ln tra<h\1011. pn1>0"" aux leviers de commande 
d"8 aurlg"" !rlcompétrnt..• t"t de pure ord\S>On, ce De Bru,Jn 
n'eta1t pu seuh•ment un partcmrnralrc lùlarant, mals Il 
prrsidslt nax dr$tlnèt'S de Tctn11Jnde. sa ville natale on 
Juur donc qu'il doar••nd•lt ooblernen~ l'tSCallcr d'honneur 
dr l'HOrel-df!-VUle, Il 1'av1~ que le panneau dornlnAn~ le 
prt·mJrr pftlitr t~lt allreusem•nt nu et, vnwnent, ne 
!a1satt pas bonnen~ au ma1cur·m.1J\1"tre L1dée sublime 
Jaillit 1u1a1tôt en 1~1. Fi..n1 Belge <'1 peur enœuraaer l'art' 
1ndl1ène JI all!>lt oo:nmnudcr, à Pana. dans les ennrons 
du Lour.e un• ;oltc llOIX'"'11tc Il la Cols par ses dtmen· 
1tua, par 110n prtJ: <et par le patrtotl&me du suJet tra1:e. 
De s:> prtm<' l~ Il av:ilt ntenu le!! b<"\dc>s d'une lé
i:rndc llUOCU!e nammt l'enlh•ineni e.e robll.tt.ts }eUnes 
!Ults p:>r d~ gar& costauds e\ IP.s sultt'a qu'avait entn.inks 
(~ rapt eollocUl 

Un certain <Umanch• donc ta Jolt l auente rél:031ent 
clans la ville parolate Cl<T&• a<cullM' maç-..strats manic1-
paux '" judlctattes t!anc;uo dt' leurs mottlb. oU'lele~ de 
la ~ !ancuonnalrN et commun peupl< .,. nauuen. 
'us la m...irte on ..- lf'OUPI'- on sent.ali!e dan& l'escalier. 
D.acoun da malcW'·mlnlstre dans le • Jar&Qll \1'\CW< • 

•d!Xlt le co:n•e Maetr:r\lnctl du cru. La • Brabe.n9Qlllle • 
ttlatc par deux !OU L'~tolle qui cache le cbd-<l'œuvre 
tombe. C'rst rcx:ase bimt.Ol suivie d'Unr angol&se con••· 

i;lruse 
/.u lêCOlld plan du 14blcau, une blonde.a """"· oordtt 

J)C1r on ne sait crcat de ma qUl S<1'.llbl~ O;é a-près un 
mou .-mintt rytl\llllque 

A" cid de blanc• moutom pat.!•<>lent le3 champ• d'a....,.r 

/.u prtrnl<'r plari. drs ~ rn tncot, tes mollets nu,, 
et les 11leds non éba1~W. uront, •·era la blondeur graSS<" 
llÙ Ils en!onr nt et I~ i:rla mystMeux des ...rtes de ca 
ban"3 n\OOU•'S sur roues On dirait d 'Une \'U~ de la c<>tc 
belgeo~. telle qu'on la conlemplall entre La Panne et 
Knorke à l'heure oü le pl't'mter laquim du baron X ., la 
rasquctle à la main. a·apprœhalt dt' ta cabine de son 
mn.ttre tt hlJ con!L1.tt ob6(Qutei1~ «La mer dP !\lol1Sleur 
Je ooron Cil ni,'l\l\~~l' 1 ,. 

De tnn., l··ct1ut l't..aLran de ln «. Relne de-~ Plages» qui 
..., dcplôyal~. ri Ir nuni'1re d'expliquer. av<'< retk bOn· 
h0m1r qut 1111 avnlt sll.Gh<' tous .es cœurs. y comprts 
CrUX d•'3 numallœe Mllonalos J)Qrées de boucles d'Ol'ellle: 
« J·avais f'll vuo tee jru.n~ Romains enlevant leurs voi· 
Klnea rut coun d'une k..rnnt'SM'! J'aurai oublté la cédiU,. 
dan,; 1B lcm·r dr rommand•· • 

L'Hôtel n A la Grande Cloche ~ 

bouuquier à voua ;\tcuellhr R\'ec txmnt' humPur T9115 
avaient. à quelque d'1<rl<. C<' dt.Ir dç btrn !alre, ce goot 
de rendre semce qui manqu•nt n t.ant d" Il"" en run d• 
gràœ 1936. 

B ANQUE DE BRUXELLES 
.5oclet6 ononi·mt• 

Comp1r1 à vue rt il tenne au• condtttona 
ll'S plus avuntageues 

Oarde dr Tttrfll 
Ordns de Hour"" 

SI'"""' et s>lccun:iJ!'S d&llA toat Ir ~ 

Queation de polilt>ue 

Ci.r no ''" n1otn1tnt ctwi&e 1 La polit«>< nous 
_ _...nc:i..nne nous ll\"0:16 to\I.\ des mrnn"t'mc-nu. dltumeur 
et, oour un rten dts sestes d1mp.1tle11C<' nowi foOlllm a 
lllOlJ1l< accuetuanta et n101DS facUes a frlquentu ra= ~ 
13 ne est devenu lu: .=pJ;qu < i.. IUtt< pour 1 <'l<tatena. 
plus àpn ~ plus Nd Parc< que nous oomm~ l>•all"'i 
tous tra\"lllll& par d"" tnqu1ftoces d'ar;cnt Pare<! que le 
t.oc r.a .. pr=un tte q.r la ra r•nchérlt Parœ c;uc. 
now ;:.:oioru. de&.m la qul~tn&- QU< donn•nt la psllé 
et la loi d"11.! ll'S l raiûs 

Ui po~ '1 r~co::• n ong dG ro ea n vo ~ ne plùt 
un bonJOur cordial ou Mltrrnt comme DUU"f!ots. roa•n..r 
n"attt>nd pl:.tb votre sourtr ... ou .. otre ~t;:ntt d mams t..a 
distanœ enue c.b.5Se$ a•ncc,ntut Le manque de poUt~ 
ne tait q"e l'aggra•er Dans como1en d• cafta le pn;on 
•'occupe-t-11 mfiM de vous qt1~nd vous le"'nt pour Pftrtlr', 
et le p0urbou? payl" vc11s dk.roch12 .. -otrr p11.rdes.sus nu par. 
t.em.a.ntea u• 

En 1t.al1l· .t: IJ1c.: ;il u 6 c ~1c.;;a· Ck. ramenc1 la ?oti· 
le$Se dn~ 1•• mal!<lOS 1~ loyers •L ka carrrroun. qu'elle 
avait délatA.~S. On )' 1rouve frequi•rnment.. pelotes 1ur Jet 
mur:-. ou grn,·tts dan& Io pu~rrn. dt~ tn."K'nptA01a de oe 
w;tnn. 1 Quano 1 .1rk~ .:i. un l1•mnll mnntrt ... tol (O 
Jour.; un hommr b1rn ~lev~; n1ppclle-tot Qt1e tu "" un 
merc et ptUt-t>lrc d<'i> sn:ura • Et 1·1nacr1ptlon mrnuonn 
que relit phraf.t!' ··st P\:lr.1tt.- d'un diacoura dt' Mussollnl 

Au fi;ut, pul.squ on se p1~'0CCOP<' en ce mo1nrnt, 
nous. .. de prolonstr '' ttrnps dt la acolar1t~, r..skc qu'on n 
c.rou\'erau. pas moyc:n a'intmduht• au proçamm•• des coun 
llOU<tAU.X. d... le<;0n.< dr clflltlt pu~rllc C~ l\onn~t.e, UD 
5ef'1e de lPC"Of\• -4 ' P"Crtr"" "r'"l'l1 C OUrrt"f' 1-i rn\l 

('knP " 

p ace ROILJIPt, ./ /J, o 8.-..Plln, 'Nlepbone 12.61.40. 
.., rta>111maDdO p1>r $00 ron1ort modtm~ 

Apprene1 tes La11gues VtvantH a !'Ecole Berli 

Aa.ttn5( ur r:b:J,t •r ... ~ t" t '1 EPn"< cn11r rhaod~ f!'01dj 
'" .,i.e• s.1 . ... ~. 



Unique au monde 

dt par oa C>Ompœll.lon •t- p:opru:e• L't'1u <ù CHEVRON 
11e ll'Ouve da111 tous los boni éLabl1-mentA. 

Mégalomane• 

On a lu 1c1, pamu la rèpo11$e• qui noU& sont parvenue. 
à notre quatton : • Que devon&-nous faire de nOI mll· 
llon8? 1 l&)ttlre d'un lttteur tXPOMn• un projet • rran· 
dJOle et a~nlal alrnplemenL • li ne s'ag1.<salt de rien molna 
que d'exproprier Bru.~•11'3-Ville, c·es·-à-<11re t.ou~ la p&rLte 
q~"m!•.rma!rnt lu rtmparu, auiouro11u! disparu&, de la 
dowd.t~ mctJntt. de l'&l<'r ce c.entt<>ltt. en èpaJ'llTlant MU· 
lemtnt q.,.,lquts monummta hlsto."'iqUes. de dévollttt la 
Se~. d·cn ~rer lta eaux et de !a faire c1rcu:er entni dea 
o.,.u itazonnks' et t:"1111ts. 
~ projet noua remet en mémol!'e une avtntU<e don\ 

a'ip)mnr autrtfoi.. 1 .. c't •y•ns de notre benne \"Ill• 
A~ l{'tllps oQ Jul<s Anspadt men&11 a bien, A travcn 
~ dlll'Jcu:· ..... 1 œuvrt du •-OOte-ment de La Senne. œu
>rt qui marqua la J>!'05~ri!4! m~ de notre bonnt 
vtU~ Il ac heurta pli:s:•ura fols au vieux 4'!n& frondeur 
local. 

Un n1ln1' •1r tmfrll• llls I• sont tous d'ailleurgi llt un 
Jour 1• pari d'allrr trou.or An.,pach à l'hôtel de vtll• et 
d• ltu ooumellre un projet • d'embellissement • abracada
brant, à 8"Ule fin de Jouir de l'ahur!Mement du maleur 
te za·anzcur df"Jtuw<ta a1id'E nce r·oount fut lntrodult 

da!ll le cabinet d · Anspach •t lat dit : 
- Jal ronçu, monsieur le bourgme.tre un projet qul 

cxmsUtu• un heureux comp:,..ment a rot.re œuvre d~ 
(rands boulcnrtla Ce p:oJ•t ferait de Bru•elles 11 Plus 
belllo vC:e du monde et rend:alt votre nom immortel. 

Anapach a:ran:. sous l'S :ine:tes d'or, S<TU:t la phyalO
::.ocrue du quidam a était re:rus à feuilleter dœ doM!cn 
•t po&alt dro parap.'la '"" des pit«;s 

- Exp!lquo~•OUI dlt-IL 
- V?lcl nt le ...-~nzcur· Il •agit de raser tes mAIM>M 

OO!lll>llS<'$ entre 1 ante do la rue Royale " le Il t de la 
Senne. D•ns • e•pac,. lals$é vide on Jetterait lea te...,-es d• 
la ~·· al n d• f rr on r"tnbla qui rendrait la vlll• 
l>~•ne 

t7r~t unr ldN! dit froid<mrnt Je malc•;r N·•n"' Pa6 
plus loin. L.aLMrz.mo1 r~fltrhlr un lnst3nt. R•slel ...... 

El Il loucha un bouton dt" !:onnrtte. k:rivit un mot 
~ zwanu•ur d•M ce SJltnc~ unpr"e\."U comm~nçalt à 

» sentir mal à l'ui.st ..t ~ Pt"rdre conttnanc:f" 
L'hui..s er Cep('ndant tuTIYtt au coup de "°nnotte 
- Portez cerl au commlsoal,... de Police d urg•nc•' 

[l• Anspacn 
Lhum1tt !!i'tnc4.-ia IOrUt et dans •t- cabmrt ou 

Anspach rec<>mmmta ' à aiiner d<'$ pl~ le alknœ 
lt'i?Da de nouveau - tout à fat1 an,-ois.qnt marntf'llB.n' 
P'JU: ,. ft"'&llZ(':lf • qul An&pacb C'OO! nuait R rw pas AC
e<tdtt 'a IDOlDdtt allml.lon 

OUi. MA t..Hl::Ht U:; Pt<O< ::!Ali'; 
TIRAGE DE LA LOTJ.;RIE COLO
N I AL E, C'EST A ARLOS. LF. 28 SEP
TEMBRE. 

• JE V AlS ACHE:TER MON BILLET 
BLEU, ET VOUS 7 1 

Le reapect de la vie 

Sans étre P=lllllSt• u tau rteonna r• qu 
d~ de l'hU."nMlte I< mo1xlr marq •un rec-ll 
aant A:o,,. q~ d'une pan. la se encc enree r 
Sr?S mervt!.:eux er qu~ des :savants lnnomb._bl., t 
e!forta et d<'S sarnJI~ herolqueo poin a u 
e:. adoucir J'exLStt-fl("e huma!r.t• lei rr.!iP('<'• Q JA.d.UI sa ta ... 
chan à cette ex1'1•nce r Ir camp avtt , np dl e "
cont(•rtfl nt~. 

NôuR n·f'n voulons. ~ntrn mille pretn<'$, qup 1 re auon 
dt l'•tfroyable auident qui vl•nt d•· ae produlr< A B fast 
P.nd•nt une course d·au\omObl!t'S le • Toun.. l'roplly 1. 
Un cou,...ur dont la mecbine d'rape ronc• <t na la foUl•
Rbultat quatre mom et v1ngt et "" b.c do p!u
stems tr"" i:r1evemeht 

Qu• -Z- \'OU< QU Ü BrMr.>? 
F.co\l:n la ru1~ du compte rendu 
• Pendant qu on eal.,·&11 '"" r1 tunu la -se •• po:u-

su1va1t tt ~ 1umJnait par la l'lctolre èt l!qu il<' r.; , <e 
F W D.ct.so et c J P Oodso:t • 

Et w.là 1 \'lngt<Ulq Tlctlm.-;s, aanc'an'.-3 ~ ~t... 
Qciatrt •·los !auchèf:,? Q<:•lle t>sga•rlle• Ça ne mptl' 
Pll5 ~.I'! est spon. dl•-o :nltant Ali m !>'111 QUI 
VOUl.11'nt J11>t1ftrr leurs e«l's m rtP<'' nt • Krte; t Kr1,.g•' 

~ 111<1>«' no lut ro.-npu que par 1 "'""• au comrna
aa!re de polie.. aecomparne c!e deux agents. l<M1uel.s em· 
poi.norrnt Ir n1UUCur non pns lui a·•oir mis pN'ahlb:e
lllf'Dt sou• 1"3 ""-~ I< bullct. <le col?°"atlon dana un 
Ul e d'aUl'n/3 que le bo"rvtn.,;tre •ena1: de leur fat(r 
Pll:Vtnlr 

On • 1nmc1 a le Z\Hmzcm· t flarrt• mitlgrê ses protcst8 . 
11001 

~va.nt pare11le ment.a!..~. on ,. r. t onn'" pJ nt 6 J"F.'p •tn~ ni de Io Palt<\m• ni <l• 1 U n SS • 

Ansparh a·ollrtt I<> maltn plac•ir de le la4:;er franchir 
i~ stutl dt la mol.son d~ &ant~; quand lt zwanz.eur y eut 
Plls:t<! quelquos heur1:11 propice3 à la reneXJon. U alla le 
dillvrer, a•ec tou~ la dllmtt" qu1 oonvirn: au premier 
ma.,"latra\ dlmt vlllr où la Zlranze a Mt.out !•ml>! •té•:"
~e i la hauteur d\mo 1n.s:1tutloc 

v ... •=ur :nranzé ne 'l'<Onta Jama.s l"al'tnturr mab 
!m~h iw ch•:ita dr la raconte:- p0ur IUJ. - e; ron 

12 cc lbos!olre au • •!amlner • bien onlll=PI 

8L.'J \\Il' ~lll l'IUE 
:io.tt POrlraJlt - ?-on 4lan1uurea - Ses. es:La.mpea 

. ·~enue Louise llruxdlta t)'o~ t..oua.1 - Tél JU&29 

Congo-Serpenu-F ourrure: 

rann•~t •outes p.•aux - S• 11 m•.>on •~lallsff _ 
Tann•rie Bel ta, cbausstt de Gand 1 lh Brux T~l 26 07 os. 
DEPOT 6 LléRt. Quai du Roi-All>o.rt, 67 

Le 11 Pourri n 

C est une tpl\he!.e i•:la.'l"<' et qui ro~e - ~ • pe-1 être aunout tn d•h<>rs èe la p0llt qu• 
Il Y ~ q~:q,,.~ •nnëes. &bauten. mrec:c • 

J.lollèrc a n.u ~: ... • Mo:t<'l b:ll5er • Ol.J l Jws 
lr<>ls mllhtme toi& ~"' k' ro'c 1 bo 
IJ;:raphe q•i IJ a promenc dans ·ou " B c q 



ClrCOlwolltn.s. Le r6lo du lj'J)hilltlqU<' Hait ~u par un d('S 
mellleuis ptna.onnalr6 de la ma.ison. rostaud co:nme un 
~ sain comme l'c:rll et que aes ('&IJlarades 80briq11<
~t, aans micban«t~. $&ll& au•re tntenUon que de plal
anttt ; le c Pourri • 

- Ah ! \'Olli le Pourri 1 co:nm..n1 p va. POUni ? d.· 
l&lt-œ. quand U entrllll au cale du th6lt.-e 

D rlall · Mon Dl<'ll 1 al ça amusait l<S copams 1 

Mals, un beau Jour. Il a aperçut que l'épithète lui collait 
à la P"&U Le pl'Ç(>ll de ca!é répond&U à la demande d'lln 
client ' c Le poun1. inons:eur ? li va •cnlr d"Une minute 
• rau~ 1 • Cllf'Z le march&lld de d;:lr('S u entendit qa'on 
l 'appela" courammmt le Pourn. Et dea gamins. chaITT&ée 
d'll<dlea. lui ft~t ~e au en m!l(c !o:S répé~ de c V!Te 

Je pourrth 
Le brt.Ve S&rÇOll n·eut d"aUtre ri'S$0U?U que d<' réunll' 

lf6 camarael .. et de l•s auppl!er de renoncer à lui appliquer 
œ aobrlquet d&n&creux Ce que lea camarad"" s·empres
lttent d"al&urs de !aire, c.>r Il n'ét:ilt pas. dana la troupe. 
d'anllte plus aympaUUqu<> qae le rourrl t Bon ! voilà qae 
llOùl a\Wl. ) 

Gràce à une dilc1pllr. .. w·èrc. 1• •urnorn dlsparUt et 
l'artiste e-n qut~on n'œl plus d<-slsnè que po.r son nom 
vtrltAble. 

Il a pu reparaltl'<' sans <1an1;<'1' dans le c Morwl bais<'r», 
dont ka lou$l IC11 ne 1nnnquent Ju.ma.ts de rnaqmUer le titre 
aur l'altl<hc. Une Vll'll\lle ~prt\s mortel, et le cr• ûnal 
chang" en c n. Cc qui, prU dans le &ell.'I gcnfral. constltue 
un encoUl'8g<oncnt qui va é l'encontre dœ lntent•ons de l'au
teur M la pl~œ . 

Le Château d'Ardenne 

son Restaunrnt a prix nxe et à la Carte. 
&a amin~•menta a\'alll.ll;tux pour Banqueta et R00eptions 

Allo ! Allo ! 
One des Tleill<'a gloliu du p&\ é bnttellois qul 'P"6>< 

~He aon tpo113e ta •acancca au Littoral. a.-aJt été chatou!J
lé du d( Ir de ""enlr quaran~Ult bf'UttS dans 13 cap.ta~. 
y rtsp!rer, commé dit l'autre te !lb•< ail' Que !alre en Yil
~ature al cc n <:11 oo !Ar<:<$? C cat pourquoi l'lln des 
amla de t anclmne i;lol.-e.. qW fait une nave'..tc qu<nld.leune 
entrf! la zncr et Bruxc:JèS. lui flL léltpbOner p:i.r une ae 
6eS emplo;tts. qUI .., Ut p:>&Ser pour la circoi::s:amc comme 
c dlreetrlœ 1 de la comptabl!!té aux I' T T 

- Eh. btenl Monsieur Je ne 11111> paa !Achtt de \"OU.S 

lrOU\'cr <nrlD cllez voua' \'oic1 tro:o semaln<S que .le vow. 
sonne. clclqUe ma un, .ana qu 'U llOll rtpondu aux appel>. 
Veuillez me d.r..- à quellt beure Je puis !a1...., enlettr au
jourd'hui votre appareil téléphonique •u que \'O!lS é~ 
en retard d<! paiement d~ 1 abonnement que •'OUS avez 
aou.'iCflt, 

- Mats, Mll(lt'lllOlaell" ~pondit l'autre. eflaré Je so.i.s en 
vacanc(3 nu llttoni 1. ce qui. Je pcrue, doit être le cas de 

bcGuroup d<! ''" abonnt~ 
- Monsieur Jt• ne vous dem:mde pas cc que !on'. IC$ 3U• 

t.tt.s; Je. 
- Mad.C'.'moiseU(", cxcuaez·mo1. C't'St ma femme QUl ~cnt 

tous nœ comptes, ct'U.' du '-<~~phone romp;ls. Elle est Il la 
mC'r. soyez aWt-·z bonne d(• lul <-cr1re cc aue nous dC\'OJ\..'i. à 
\'Otrc ndmtn\.bt.ra.ttnn Vou;l gon ndr~e » 

Lio itind<>mnm nuC":t. le monteur dCt blltcau rctroU\'81t à 

Abeilles imperméabl~ 

Le metl<"r d ~p.cult.eU? ne .-rrlra paa IOl1 ~. <elt.e 
an:>tt. <:n ~]&que. Le t<mps toujows pluneux de cd ét' 
pourn en ('SI la caU>e Les alwllks n'aiment pu œaucoup 
la pluie. Q~and Il pleut. ellos restent elle& ellel et la récolle 
s·e.'l ['('SS('nt. Ce sen gn.nd dOmmage pour pl-.n Til
~ d Ardennes et d'Enttt-&mllnH:lrM..- ou 1~ 
des abeilles aralt J»"'A en ce& dem!èr<S r.un-. un mnar
quable déocloppeme:it. Ce aera ~ aUl&I -pour ~ 
qal auntnt é!.endre sur la tartine du pttmler dt,ltuntt une 
belle couche dorée, od<lrante « Il Une au p&lala l le miel 
étant rare-. ~ra cher 

Ot. voie! que l'oa annonœ, de l'autre c6té du c:benaL 
qu"à B"11llngham. ,.,. ae telUJ' un con~ d"apkuU.ure l 
!ordre du 1our duquel figurera. en premier lieu, l"examen 
d.,. mesurœ à ptendre pour parer aux ru- coMé
quences de la pluie .sur la ponte da abelll~ La llOlutlon 
'"'rait de produire une r.u:e d"abelllea en quelque aorte lm· 
perméables : U parait que p\uswurs ent<imolog!Atea ae pré
occupent sérieusement de "' problm>e 

Les Journaux anglais ajout..nt que les exptone11- aux
quelles Cd savanta te sont ll\T~ n'ont pas. jll.IQU'lcl, donne 
de ~ultata saus!:usant.L 

c·est r~~..ab!c. 
N'e rapprochon• pas l'abèllle impenn&able du mouto:1 

économiquement nourri avec des COPf'aux M mf'nUta~r. vu 
qu'on lui me~talt de., lunotl~ vertes qui lui lalsalent 
croire qu'il s'lnrorpora1t de la IUr.erne; mals drrnandons
nous tout de m~me si tout «!la ne !lnira pM par quelque 
réclame loufoque pour une rtnnc d'unt><'nntabla bien 
connue .. 

Les Etang• de Bierges lez-Wavr~ 
us Ardenn<s brabal1eo1mra. rtndcz•\'OUS lltlr<:t et IDOtl· 

daln. H6tel·restSUMUlt de tout Ier ordtt Cl\dre uruque, parc, 
e•an~ Omer de 31>-3~ fr et à la carte. - Bar amultaln. 

Surveillona-n<>UA 
Dan. 13 /o!DK. 4 septemb~ on UVU•alt cc llm d'WU-

c1e c La doUJoureuae exode • 
Dans un conte. c La mort du Roi •. par LtOn HennlClue 

f/'iont:Uei LitthaJTeSJ, 25 Juillet l.ll3&, on uoure: • .à la 
di\-ulgatton d un fa.tt qui de.étW:ilt aœi mari • 

li esi \'TUI que lAm:utlne a krit • • Le Monm. IC ft
uss:ùt d'orages. • 

L 'IWt"" jour, on pou'l'1llt Un: dans l fncltpcndall« c Oe-
nnt le stéle dt" L.amal'UDC • 

Et cbns la Renie hrl:xtomadalre rr. août IP36l. llOUa •a 
slgnatur• de Ja(tJ11ei &nolst-Mè<hln { l1Ulllntani1 da Jeia 
Olpnpique~ iü Btrlm) • t;aeoustlquc est prodlal•lll< • 

Survf'lll00$-DOUS ' 

ou manse >UOlimeœent nu ltiendalrc Ch41el cl11 ar.. 
Tilleul, a ra•cnue de Meyue. juste ,.u-dd~ de l '!x·Entrte 
M1rtd Oc l 'E"<p0'5iflon Menua Il dœ prL• t~ulu Trama 
52, L HL b3rtf - Un but dc, prommM!Cll - 'Tél 26.8$.10 

Lell enseignes lumineu&e6 

A BnJges. nle S.1lntr.·Cathertnr, rhcz un bOUChl'r. dans un 
rncadrcmtnt noir 1mr fond jhune : 

Bruxt·lh:s atm V1L'4.1X cop.un 
- ,. provœ. 1111 d1~1l tn lonmc. que J a1 vue ce m3tln 

avant dt pr1•ndn.· te 1r.11n I• reçu un<" letw-e de l'Adnltnis~ra
Uon d<'ll ·~ttphone3 A laqti.llé elle ne comprend r!tn Elle 
•oudnilt qu.- tu ~ rue d~ la Palllc. pour t'expliquer: 
Il parait que l'llmcnde dont vous êlt$ mc11Act!s pourr:nl 

V'ERSCH \/LJ'.AMSCH VLEESCH 

C e>t-à-<tlre vlando !rnlrhe flnmanile. 
Autophag1Sm~ akllvisl.C ou rannlbaltsme lnm'!lulllon? 

' ? ' 

" An•;crs, ruo des Bc'll\ltn<"3. lnce à l'cnt.rre de la prtaon• 

eue trrs w1rwe 
- Je sais. Je sal.s. m~n Vltt1.• J< n en ni paa dormi de 

IN DE W/<CHTZ/<AL. BETER Hff.R DAN lllEROVER 

" la saUe d-al.tent.e. mieux Id QU •n rau 

la nuit! Ce~ nlsto!r• vèrldlqU< rompcrte plw.1e"ro épUOl;C•S \Tal· 
&f'ftlbl&bk'S. Chot:!l 'IY"' n .. - '" ' .. _,.. _,.,, nu\ vous 

.... ~ m. de 1'!:.:sp1nc1te C<n~. route ..en Rllodc-Sau1 
.... - ,.._ • ~-.... ,.. •,. . .-.,. IQ\1 

plall'& I• 



Un demi 
avec Edmond Bodart, 

tavernier de " Mon Village >1 

Notre altei:re ami El\·oonk zlp.ague par lt3 MussoUruea 
m."°JeWées. Pcutrl!trc, en cc momrnt-et, est-11 prtcl.sém•m 
en tram. en e<>mpagnJe de qurlque fUC!Sle notOlre, de VI· 
der non """ le l>Oek trodltlonnc·l tt symbolique, mals une 
aub1'1JltteUe finl<jllo de chlanU. 11 noua rn rtndrll f1dêlt
ment compte • eon retour et nous ne pttdons nen pou: 
attendrr Mals p1111Qu11 nuit commCIJcé • 14tcr le pouls 
dœ dlncteura de théittt bruxello:s et Que cette t4che 
diagnosUcaJc ne peut aouffrlr d'ètrc trop longu~nt Ulttt· 
rompue, noua a\'QtU risqué, une fols m p:i=nr_ de la eon
tJnurr sana lut 

Nous :wons d'ailleurs renconttt a dcti.'t p:u de notre 
anUque rue du Houblon, le aounant, rondoutllard et aphone 
E<!mond Bodart. El c ra• là une chance qu'il ne faut Jamais 
Jawcr perdre Bodart tst 1 homme le Plus ~pe de Bru· 
xeu.,.; on ~ttr.l IOU\ A l"llnire pourquoi Mals une rois 
Qu'on a r~ à llnaalter confor\lblemrnt devan• un demJ 
~ qu• le mot • thràttt • en ben aeerocht * " comcna. 
ban, u n<y a plua qu'il oumr ll'll OIT~lts d lts ytux. 
QI' Bodart mJme ses PTOl>O> autant cr~·a •tz Prd!lonce. La 
ralx ess r:os.tt fiehue A Jamau, d arotr •ns doute rtsonne 
trop puissamment )ad11, min' cour rt Jardin Mals ll y a 
~commentaire des '4!tl.:& reu• malins - unr a.mple rente 
horizontale par ou l•lSl'J1\ des •tlllCt'Uts aux 1110mmu dbl
latilé: ll y a les lmea minces dont 1• 00<1rtr< COUP" l~rg.,. 
Dlènt en qW1tre de <'Ol>ll'U.'<'ll Joues de d1anot,e bien n<>urrl. 
il '! a all!SI les mJ1lna. mrnues dodu.,. et agtJ des mntns 
d<monatrattres do ll!fdlratcur· ri ll y a •urtom., afltrmnnt 
l 'onetueu• ensemble, il y "- le rmtre de Bodart, maitre 
Tmtre 8~1 •n rui. dWnltll, l!L qui semble lncorPorrr aon 
propnél:lltt A s:i chaise et IA chotae nu plancher; <'loquent 
&11&'1 dans sco soubr<'S&uta nmwics. rt Quo eon propn~ta!re 
blague tout d'abord avec mallre, a•iim que les autres ae 
croicnt obll1éa de le blaaucr lia"~ r~prlt, 

? 1 1 

Le questionnaire de rigueur rut \'l\'Wl<·nt cxp&llé : 
- Que comp• oz.vous raire au eoura de l.l proeh•un,. aal-

IOll d'hiver ? 
- Dea rc•1ll'S, Des revuea aus.•I saies que poqJbJe 
- El &USSl ? ••• 
- Rien d'autre Des rrvur.3. 
! & c·= tout.. Il ny o plua qu'à llO'lrlcr de la pltlle et du 

beau t<'mpo oonslduta, bl<n entendu. du "Oint de rue théi
i... •t spédalemrnt du Point de vue « Moa VOiage • 

OSTENDE 
~ 

CASINO·KURSAAL 
OSTEND~ 

OL'VERT TOUTE L'A:--:.\'ÉE 

TOUS LES JOURS: 
A 3 heutel> : SEAXCE D ORO 1.1E par M. L Vilain; 
De 3 h. 30 à 4 h. 30: COSCERT SYUPH01''1QUZ:, 
De 4 b. 30 à e b. 30. THE-DANSANT; 
A 9 h.: CONCERT ::.YMPHONIQUE. - APRES LB 

C0.'11CERT. SOIREE DANSANTE. 

5amedl 12 SEPTEMBRE, à 9 R.: 

MARCEL CLAUDEL 
de l'Or><'ra-Comlque. 

DiJnancbe 13 SEPTEMBRE, à 9 R.: 

Màurice DE GROOTE 
des Concerts Colonne de Pans. 

5amedl 19 SEPTEMBRE. à 9 R.: 

RAYMOND THOME 
de l'Oi>ém de ManeUle 

Olmat>cbe 2U SEPTEMBRE. à 9 R.: 

DORINE PAUWELS 
de la Monnaie. 

Les Sa lons Privés son t ouve rts toute l'année 

- Le beau W?>ll! u.. n..., ae œlJlltrophjque lAI revue 
cctudle a commtnœ, rnlcl un grœ mols. ~ le lllane tlo 
b c:anleu~ Elle a fo.'"t bien comm.ncé. Elle oontinue d' 
m~me. 

- Un mols. c'e.t o.satt Joli. 
C'<St ane excepuan. Régle gênêra'c • nos l'ft'tles IOftt 

J~éea pendant lrClS ~ pas dJlvantage, MJ111 oelJe,ci 
• donne • tellemem QUe nous b cardons à l'arrtcbe. 

- Et rons rabnquez une rcnie touto .ea llOls ICmlllnes? 
Quel trarall Se!gneur 1 

- L 1lab1tude ... 

ua pe>.tt6 :rewc se l~ent en sounre, devant les 11~ 
Qll s'orront11uent . nous adiri:rrus pareil labeur et rtttc 
r oond!té lllt;>wsable cet an de decelrr dans l'<!vtnemcnt 
qld passe le rote tl'J)C, ou le detall s:i.vourcux, 'rOlre l<n· 
semble œncatura1, de rransposer cela du plan reel 1ur le 
p.ao .synthétique, de le d<'c:ouper en dlatoguei. Pi1rab<"&. 
l:CSICS et décors. !e tout assez rCE&mblant peur etro re
OOIUlU. et assez dilférent, saucé, salé. poivrê, peur empencr 
le rll'C et lt bravo du Slle<'tateur Et c•ln tou~ lea trot. 
stmllln•a. c·rst-a·chre tout le temps, lo'.is ll's Jours. toute 
l'année 1 L'habitude.. Soit 

- Voua ave2 donc parucullérement mis d•ns Io mllle, 
cet.Ul lo!s ? Us scmc.• oolJl!ques ~ 

- Nous blaguons Oe;irelle. bten enrmd11 Le publlc a·en 
amuse et les reXJstes ont plis l"afrotre avec Je 110Ur1Te: Io 
rompre rendu du • Pays réel • a été exccllmt. w rou&ea 

lflllllOIRIUlllllllllllJllllUUllllnJIOUUlllmmn11ru111mu111n11111111111n lllllllllJllllUI 

:-.' 'oubliez pas q ue la f ine « ZOLL 1t 

et le o:STOUT S ITIS" 
sont des bière:; de gourmet . - IA plil~. c·~ la r~tte L<sUréc. Et VOU$ t:es &en1, 

depUla qll!nze Joan.. 
Brasserie OPST AELE, tél. 48,29,38 



POURQUOI PAS? 

• t le& ultrn·roug-a ont lait de mèm• pour ce qui les con· 
ctrne : dl'S 1 front populaire • lrançalll venu& à Brwtelle• 
pour le 1rand 111!W'mbltmmt, nou1 ont demandé mille 
exempllllrt'I d'un• ~cène cul lt1 011oh•nt .. 

- Cont•n~r tout le monde et .on père ... 
- On• rêus.'llte. 

? ? ? 

C•tta rntreprt!e d~ 1 Mon VUl&i• ut elle-mem• un• 
ut rat')rdlnatre r~uultt. Ecollton• Bodart 

- 11 n')' avait plua. t. Bruxel.les, nl cabaret. ru cate
oonttrt.. l::t pourtant.. le Brux•llooa &Un• ce genre d• dts
uacUon du IJ)<Ctacle bon cn!ant a~c le bo1re et le man· 
~., t. port~ de la main 11 m·a .,mblé qu·11 fallait le lw 
rmdre. Jal cherché un loeal J'ai uouvé cett.t cave. On m-.1 
faroochrm•nt mlS en garde · • Un• ca'·e t J&malS on n·ira 
a·entttrtr dL'lS uoe e&'tt l&DS 111r ••• 1 Jal porslsU. Mals le 
probltmc n 't1Alt pas commode l résoudre : au-dessus ~ 
ma cave, D y a on clnem&; tmpoaible de m·8'11l"· 
cur par le haut, J'ai fait creuser par en dessous 
a quarante œnttu*ttts de protoodeur. on renoaatnut 
de l tau. Et à nous le Wtoo. ln pieux et. le ~ 
L'eopaœ lat alnsl uouve. Quant t l'aérat1on. des cbe
mintea hautes dt uente mtues ont ttaolu le problème 
au..si pcu1altement qu·oo pou'-alt Io aouhalter. P'11>4!6 et 
c1;:are1tes lament tot1t la 90lrff l'aunœpb~re dematltt 
clAltt Et pn9QIUI!, Jusqu'à présent. o'a ttoul!é ni ne 1'es; 

amli ~ le moira du mondo. 
- Tout ccla rous a ooOté srœ. trtdemment ? 
- Trh etœ. Mals comme Je n'aval& pas un sou 
- Alon ? 
- Jal t ait l 'alla1re avl'C w1 brassear qw a lait. de ,on 

c6lt, une 6Cellente ~fl&lfe. Jt IUl ai dit : t Fournt.>se:
mot lta capltaUlL voua rourrar~ eD1Ulte la blere. 1 11 a ré
flkht, P"• lonsttmPI : • Il vous raut combien ? - Huit 
C<"nt mille lranca ... 1 Je m'nttrndal& à un 1 zut! 1 énergl· 
qu• li m'n r#pondu : c Vole• vos hait cent aune tranca. 
Allez.Y 1 Et J'y su1" ollè ... à une recettt moyenne de 
21>0.000 tra.ncs par mots. U. bro!l."tUr et mol, nous oommes 
devenus 11ml1 comme cochons. 

? ? ? 

V<>U& avr.i: d';1\>ord l•lt du cal~ncert. n·e•t-<:e pas, 
- En rlfct Mala, ;rAcc nu llec. j'ai chance de maDlère. 
- Qu'rat-ce qu• le t1ec ,;ont? ... 

"our vos Pipes et Réparations o ~ 1lrec'tomf"nt chrz lr fabneant. 

- 151 , rue de Brabant 
1Brux -:-.ord l 1tn lace de l'Ellae S.S. Jean et N1COl&6l 

- En ce temllfl.oli, Il y avait df'S taxtS douloartu1t;1 sur 
1"6 spectades. Et ellrs ~talent bcaUC>Ollp pila loUrdes pt'l1r 

l!!I music-hall& QU• pour les thtltn:s. : al dOlllC tnt.rodult 
dam ml'S propmmes des 1ptetaclc>. d,.. tt\'Uell.es et.. sur 
me. alfldl<A. j'ai lmprlm~ le mot • tbtltre » rn lot1«9 
comme ça. Pul.S, Je sui! allê ,..,Ir ces -leun n.caw: et. 
je leur al fait remarcutr a•tc tlllU l'~ot dont f#tal> ca
pab e. combien j'étais outra;~•nt byper.ta."<~ Cria n'>. 
pas •te tout ~. mais à la lm on m'a. on m'a ttodU 
Jus•!ce. 

- Le tour ètalt joué • 
- !'f>ut-on <lire? 1 M.ll.S ne \'Ollt.·t-11 pu qu'lln beau jour, 

"" moruneur cbannant vt•nt à • Mon VU!age • ot me com· 
phmente • Gentil, roue IPfCtaclr, monaleur Bodart -
vous é~ bim alfn&blo. mol\Sleur - Et. dltea-mol. est-<'• 
bien du th~tre, à proprtmmt parler ~ue •OUS l&ltts t • 
IJ aratt un "°urire de eoln • Monsieur • • ,J, Sal5 fooc
uonruure du lllllll<tère du travail 1 Je croyais que l'hl5-
LOlre dPS tax..,. a'lalt reoommoncer •t J• m• mel.ll en quau .. 
pour lui ronhrmtr que • Môn VIiiac• • ~tait dt$0nnals 
tout ce qu1l y a d' plua tht'àtre. un vrai thtàtr• rk. Et 
mon bonhomm• qui cont1nua1t " m• rrprdo•r rn n~olant.. 
Je sentais que Je tomm•nç.ala à baloulllor. • Bon. bon. 
dit·ll à la fin. c·est rnU-ndu : lheàir-. 031~• r• cu. ch•r 
monsieur Bodart. voici : lt rr;lrm•nt 111r lrs th~trtt pl'll
volt le plac•mrnt d1in rld•au de lrr pour votrr artnr -
obhgal-Oare, le rideau dr Ier; Il pr<'vott <Ir.a <1<-gagem•nt4 
séneux. pour \'O.& couhs..~. un ~n·1cr: rt1u11rr dtt pornplrrs; 
il prevoit ega.lemmt que la sort 1• do.a •Pl'Clat1·un doit ,;e 
faire • n plan lnC!ln~ d~•ndant •l non pq montant.. comm• 
c·est le CM ici 1 Et Il m·a...,.110 nin•I du rti:l•m•nt pm· 
daot dtx mJnut ..... J'rtalli llM<lmm~ un rldrhu de ltr 1 Par 
où te !aire montor, bon 01"1 • Comm•nt !nlr• IV'rltr •es 
spectat~ur.ç d·un'" cave t·n lta faisant descmdrr' Et l'autrt. 
qui n~olait toujours. Je tran•ptrals romme unt tpona• • 
AU moment ou jt. m• dtmamla111 .i Jo n'allais pas fair• un 
malheur, J' mon5lrur m• tapr 5'1r l'tpoul~ d . r~ummt 
1 Nt v~ •n raltts Jl8$. monsieur BodGlrt, n<IU! allom arnn· 
~r ça .. • Et noua avons, on tif!! arrand ça. Mal! poJr 
un coup dur. cro)cz bien que j'en al l'll.rement enca!W un 
pareil 

? '? 
Al."1$1 Bodart e,.--rtne de pltlOrelQU!'S souvent.ra. ttux de 

sa jeWl....., acnbau:!lardo au nunatm des Colonies, dont 
le papier 50!eon•I se coun&1t, IOllS sa m&ln. de plus de wn 
!ollcbons que d'etata et de rapport&, ceux de ... déb'Jta 
dramatiques en pays IX•llots. où il connut ka - de l&r· 
mes dos • Deux C>rphellnes 1 , de • La Porteuse de pain 1 , 

ma.s ow 1 Pui.> ce turont les re1 UC3 et l'admùllstraUOll dt• 
Colcrurs lit alon tttle pertln,ntr et excell•nte 0005'8ta· 
tion que Bodart perdait son tempe dans les buttaux ae la 
rue Brederode Pula encore comme. un Joar entre dea.~ 
tirade:> pat.bet1Q11es. U aV111t aoU<laln pttdu la 'olx aat11 
pou'°" Januu la retroUver. Il " fit dltècteur de thtàtA . 
Alcaur, Capuclnt'S. Alhambra •t. vo1C1 q11~tr~ ans. • Mon 
Vlltage 1. Directeur et auteur. l"un tPllUl&ot l!l'lmmmt 
l'auttt et. à Jet continu avt<:, parlol.s. un collaborat.tar • 
Jet Orban. Barcy, S.Orvat.s, d'llUtre. C'""t avr<: ce dttn!tt, 
vieu.' rouuer qw la connait, lui aussi, dans ll'S coln8. qu tl 
a mlS sur pied le succk actuol 

.. Le doml rst viM. Bo<lart &'en va Hr• S<>n V1Uqe. Notu 
regardons s'éloigner cc diable d'homme à <lut &e• deux conta 
livn.s sohdrment tas.">N".S n'<·nlC"vt·nt rll n dt• aon alacrttc 
loncaèrr. qu<' ses collaborateurs 11dorent lt qui choie .es 
anistrs comme se~ rntnnt.6, crl L'OtrtprLneur de bonrle hu
meu1· qui a rr&'IU.1Cito le cabaret bruxello1'1 tt dont le coilt 
s!lr attire et rcUrnl dans aa cavt• unt clientèle c•tremement 
variée qw "" du pellt employé Il la b!ll• rnlldame, en pu
sant par l'artiste et le bou111eola du haut comme du bu 
de la 11Ut. Et nous ne aommea paa loin de le ~nlr pour 
une manierc de b1enfnlttur. lui qui, par «'-' tempo l(M.'. 

amers et \1olenta. offre a l!S cont<mporalna lnQultll et 
surtaxes la de~nte du rire larce tl cordial ot atm! du llOU· 
rue mduJJmt et comprtllrnslf 

L" tavnnltr philosophe ot philanthrope Tt :r a d• ~a • 
1:-'TERilll. • 



POURQUOI PAS? 260.5 

PROPOS D'EVE 

Conseils... inutiles ? 
L 'cbmleùvlco de.s ldlrt1 que i• re~ au mfet ~ mu 

dn-nlertA repcm~ Il du lecl~ malheur~ me touehc 
GM p1.., pr.:J/<md du cœ:1r Certaine. sont cll'chrrafllrs r• 
Ur~t "'' l•rm • dei rfUZ Elit• me louchent, et me 001!$· 
kn!<nt, car toute• nppellent et 1 aide, tm.te• deman<U111 
001Utll 

Du C:On1e1t.1, comment tn domitr? s·it y ai:a.tt zur~ re .. 
ceti.. pour tire lie:urrru, to~t 1erat1 trop facile en t< ntè 
El me vol1'l /orcfe de d"'°lar!'T à mes ~Ir~ a//ltcte., 
auc qu,Z dc'chlretnnil, arec (IUCl chagmi de mt trou~er 
unpuiuantc ci lc.s icc0ttnr, Il n'y a llW' de recettes pour 
le bonheur. 

QMe dlTai..,e, par rum~. ci cette c ""''e al/l!;te • qui 
/~ d'tuJe "'4111tTt fi di!chl:rrmte '°" cmoar qui •llTAl '°"'· a la trahûon, 4 1 ablvia, à rt~/ltrrnce1 Dont la 
~- n'a po.s amot1111rl la pauum, lnen au co... 

•. et qui aptre "1UN'JMIU que 10n mari. avant lu «• 
• r crlendra '""' ••• errC11T11 QK'elle rclùe la /ab~ du 

Deux Pl(<0m? Qu'c e attend<" le 111Dme11t oit, • blem, 
aat <û l'allc •· 11 rntenne ae Jaire l>C111Atr au logl.s1 Olll, 
u lfmlte, car 11 la femme p<>ur qui elle a ttt trahie eu 

l/U'•llt 1114 la dllcrlt Il ..,. ra un 10ll.r cc l/Ut pettt 
t.aniter la ltridu1ic, te de1<JUewtent, les mil~ lien• 

'ont l luti l<!.s hat>lluàtJ el les 1ourenlra commun&. Mai. 
"''' alor1 it, a1innt retr®r• l équillbre, a11a11t pntlem· 
t rccolûi lu nullt 1norcrav.r d'un bonh Fur en mtettc1, 

nt peut-'trc conqu(J la wré111t~ a•'ec lïnd1tférence, tilt 
e rtgrt.ttvo JHl! Ir rc.•mpt oa: tlle Jou;frait Jllort rt pa._ 

' Car C
0

#6t encore tlt-1'~ ai~ tnt;s.n.t•te que. aou/lrtr 
Quant cl la • diltJJJst• a ~l.>andcnnée auc deiu: e11/an1J 

f{IUJtorae ri ~tnu anJ qui me demande st elle doU dlo 
, a cdk:-lll lt rl'ponllrai Otrl, el ,.,,. ht3Uer. Parnai 

o.r111onoiu (1lll' rcn /ail ralol amtre le tUrorce. le JJ11U 
mmnit lmu. ctl"t qu ,.,,.bit • .,,,,,. le plu& <û /'1rce 
~. lt triste _, w enfant; dont les parenlJ .ont 

t.a. Or, 11tll n eJI phu a/ rem PoVr 0..1 ""fanlJ aer:· 
1 qw le trPtrUzclc d'1m mbtage dtnlnl; les ICtne• PtT· 

ti.eu,,, le• porole.s atroct1. le manqve dt di(lnit6 da u. 
/IQ miauttJ ont nu l'enfance une tnfluenu dhnora•1• bien plu• profonde qu'on "" 1t r1magtne Separt'•· 

poorront, a'llJ tont tendrei Cl lâUp""'u.r, Till Sonl <WC: 
l'uri • t l'autre pour ne pa.t ae 5alrr mutucllcm..ent. 

~ /"anwur cl "' re.•"P"CI d'enfanti qui •'lnl!'Td1rn11t de 
tt'~ râH1ta par ton-c, a11a11t po1lr l'Ompagnort3 habtturl1, 

lt.auu!, la colbt• rt le mtpru, qtle devient trur prr..f/IQ~ 
tduœtcllr; •ous r-. 11eu.r ruuus ot lru:idc• de la /<'U"""'"' 
Cu ltllres Jemtnine.s me frappent par leur unl/ormUc. 

dirait, a lu lire, aue les douleu,. de la trie conjugal<! 
oot qu'une '°"" ct ca sœurr l/UI a'igaount, 1emblcnt 

le.s. rovr toulrs rq, ne au cœur. c'«t l'mfidéUU con-

• • _t tl rembk l/Ut lllllle ~.;r. ·- r....Je ttre plu 
CTMeUe que ulk~. Je l'O"rrau blttt dire pourtant qw 7'al 
conn11 da Jemme.s atrocemettl malhar~. ba/Of<iu,hlz,. 
11ullce~. nutllraltki. qlll n'aratcnt que la trW" rctùfact1<m 
OTllUIUeu&t de tt'elrt pa trompée•; que Mie '°lllfattlb"'" 
Id ttaU bien peu de chœe, car cc qu'cUa pre114tenl "°"' 
Utl4 preuve d'a"""'' n'etait en rtalU~ que timidité, 1JQl'tue 
Oil at:arlœ - c'ut si com11'.ode d'avoir une femme a l<X, 
PT<'I de IOll Q•t, par contre, fat C01'mt da femme• heol.. 
reiue.s awprt.s d'l"pC>Mz a11réabk!, tendre• et allenttJ•, 1ll4i& 
rclai;rc•. a 'li" elles aria"'''' la 11111<$1C de pardonner. Mai. 
1e retU bien QU, la, je n.:; serai pas iuide. Quand je c!IJai.s 
l/llil ut 11npos8ible de donner dei CO>IJ'elLt? Quand Ua n'ont 
qu•uue r:ertu passive, ils sont If mal t..'t:1u1! 

·P. S. - Une faute d"•mpre.ssio11 a rendu "' titre de mon 
dernier propr03 proprement l~mprtllerufb"'· C'ul c 1wer 
le Jeu • l/U'il fallall ttre. 

A un lec~r - Je crois que t>OUJ ara tort <û tlOlt$ 
alarmer a•rul. et d"1maglncr qu cotre union pUJ.SJe éüe 
ltrtitt IJ()<lr ai peu de chou. Songe: •tulemenJ que le 
bo'lhet.r eu """ plante frtJ!lfk qu'U faut nttoarer û '°'"' 
ct qll'U ne faut ptU l<igUQer, IOIU le prttc.zte qu'on en a 
PTlJ l'habit11dt. L'aroir conqvù est peu de clloce, C"ut 
Cllaqw 1our qu 1! fallt "' reconqutrir. 

A. t:De timJde. - Un /«leur, dbnl /c ne puu lu'e "' """'• 
nnu de t'O.f lbll.f/ra~. et les avant connue~ par lulombrtt, 
me 1lgrmle un liure Q!ll l'a '71U'r1 1 1,a trmùlué valnèUe •· 
par Jaqot. fi en conieil"' la "'cture rt~tte, a ttte uf)OIU, 
lt~ture qui sera reprise à raison d'un cl1aprtre par 1our 
1X'•Ult111t tout le temps qu·it /oudra; j/ frl&tste sur ce point 
que cette lttture doit être faite ci rtn•u de taut le monde, 
et COn!"lle la penétérance tt la oorr!fa11ct. 

RENKIN & DINEUR, 

67, chauuée de Charleroi 
donntnl de la belle couture au pnx de ~ cnntectlon. 

Fluctuations, variations, hésitations. 
1;1 la mOcle dblver reste ulle qu'elle 1<.• ~nte à 110U$, 

rlle ne atta pas plus nettément dCSSlnl!e que C<'lle de l'bt· 
Ycr dcmlrr 

On po1 tera de tout et t.oat S<'ra à ln mode. Vou. aurez 
t;uJvaut. \'OlJf' f.mta1s1e. une red.lngoté &JU51l-e, ou un man
trau v •llUC, une JUpe-clocb<· ou unn rooo collante, un COS· 
tum,, tout um ou dœ quanthCs dr. troutrou&. 

Obon.c;·lt tout de ~Ulle parcWe dtvr.nltl'. &I elle C6t bien 
n1tr• able r.t bien commode ne con.stltuf' PRA une modt 
Plaignons lrs "ll'<:ialistes de l'hta:otrr du ro.tume . rl~ns 
une œntrunc d'annres, U "'ra b:en dlrrtclle tJe d~flnlr l:i. 
mt'l°!e de :·an 1936 

l.r1 tullle o...:!Ue <le haut en bu ••r une quc:za.ne de 

D IE l \V ~ lU %" ' "1.CIJ\ ft1.M(/4UÎ1\(e\, '4v.oJti.. 
2.2 ISOULEVARD ADOLPHE MAX IFACE ATLANTA 3) MAC AS 1 N S 
53. BOULEVARD ADOLPHE MAX IFINISTE'REI COLLECTIONS 
11, RUE RAVENSTEIN !PALAIS DES BEAUX.ARTS) ) ME Il VE l L LE$ 
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BRODERIE PLISSAGE MA H 1 E LE H ERTE 
• 43. r HydraullQue Tel 113'148 

œntlmc1rc1 d• naio>,'Ur. Ses iluctuallona noua aont COU· 

tum.itres. mali tout de m~me. elk exa1tre 1 
Les epaU1<$ sont quelque!o;.s 1<>mb&n""5. cnaia lea ep&U· 

les carren et men>• remontées semo!en1 remporte Qu'on 
les aune ou qu''n ne lea aune Pt.S. c·.a1 \out de U\ê:M 
quelque chOOe de llxe a qu"' se raccroch<r 

Les ceintures sont aUSSI plt1$ souvent larJll'S qu·etro1us 
Elle~ soin rronctts <lans une grand• ooucle QUI a!!ecte les 
formi:s le.s plua varttM. VOU" trouvern 1usst souvent la 
cemt.ure u~1rt1e a ta robe que- la ccmturr C'<mtf"Mtante. 

Une parollle <lltonnt.t Pf'rmettrs a charune de Cll01Jllr 
ce qUl 1u1 convient. Helas, pourquoi tant d• remme Cllot· 
s!>SenWU•.a toujours ce qui ne leur convient paa ? 

Nat.an présente 

une somv.u~ c011tcUon de eouture et fourrures toos 
lt'S Jours Il 3 nc-~r~: nodttdl li ri umtdl lt escOltt. 
en son h61cl U8 avtmle l.JJUlse. Tel Il e3 39 et 11.79.113, 
tn\'1tanor· ex;gte: 

Des goûts et des couleurs 
S1 le ve1011.ra ,.,., roi de ceae arrt~re-satson. les cloqut• 

50nt eg1ucmcnt uès en laveur. A petit.a ou a srands 1es
sma unll ou ponctuo de c OUoo •. ll.a 10n: toujours 1m 

j01:$. 
us dea.i!ns au c O;;c:Ot so.'11 i.rea pis de tona tt ~ 

!n&tU'Odus. Quel malheur qu11s dCgaCtnt une si ent.t
tani.e odeur de petn\ure • i'huilel Espérons QU elle •av 

tenue a•ec le Lemps. 
C<>mme coultW"ll. n"'WI porterons du noir, blen entendu 

du \ er:. et clu \ .olet 
Cettt> dcnuere cou!<"ur \1l nu mauve panne au oonntbe 

fonce. en pusunt paJ toutes IC:i nuanCf'.3 du v1olet tveQUt' 

a l'amarnnthc Puur peu QU• cette mode prenne. la mo1n· 
dre rturuon m<111d.JU1" aura ce1 b'ver dt.•1 ap()tll"en~ d·as
&!tllblëe CCCltlllMllque 

Celles qul n'all1ltn\ pas ie vto!et pourront touJou,..,. se 
consoler l"CC le ••ri qu'on nous propose dAnJ LOu:e> stG 

nu:uiœa. 
Quant au bleu. nous ie délaissons un peu cette unee 

Cq1 .. nd:Ult. •~ bleu-roy et le bleu arôolle auront bien lew 
p!:-.. - •n.• h p:llelte de la mode 

TISSUS DE LUXE {( 1\'0S CHffFONS )) 
C<>upes sotdro ~8. rue Oretn 

C'est une autre paire de manchee 
o s cette mode al rance. tes m. o M font remar· 

QU\:• par un,. ' ,ugtwi pmrucui1~ &lJCI, sont uouceea. 
b'lU1llonnecs enrouleca LOur!>UIODnall:e9 !:Uea tvoquent 

des alles de P3P' on. i;tam" d énoi mea neun d<- ""'"" 
l.t3 de tennis roru pc.:!er <1ll stmpio l:liot de> tamtltee 
qu·o!' rcuou•c ~ tout bOUl d• cnamp On a un peu nm
preS&on en ,,.. voyant Qu'elles prmncnt autant d'étofle 
li ellr-s &l"Uk3 QU<' Ir reste de l~ "obit' 

Ln re~rNl~lblt• mode de!> manche. en deux couleurs ou 
des munthr.S dtfrëtt,."l"l-C! de la rob< survtt aux boutTaSQUC'S 
à• I'• t~ On ln VOit !><'Il lleureu5"ment Quoi qu•oo rasse 
ce ur de robt' 1 t.oUJOWb l'au d'un • 11nan1tcment 1 
Et c'est ,;ra1mt:!"lt dommage p0ur ®" ro~ :"t-·1v• 1 

Fal!or.s ciccep' ioo pour !es manchf"I c!e rourrure MAJS 

alon llQr co:n~=Uon, 11 lat, in • Il' ool Ce q~, 

!al~ que cc modèle est mo!n.a confortabl~ q1111 n·en a 1·,. 
a preml~re vur 

Quant aux manches pla'.<.'ll, eu .. aon~ bien les seule 
qu'on ne parte paa 1 

Imperméables « SET A » 

Délicales&e 

Voulan~ mettre au courant un nou\orJ t'mployê. IP 
tron d'un nôt.el Ju1 tatt tatre le tour dt• aon ttabllSSf'mf'n 
et en ouvrant la pone d'une aallr dr· b<lln. lia aperçoiven 
•U\C cllcntA: dans le pl~ ch1mnant costurno d Eve. c Par 
don. Monsieur a. dit le patron t•r. rcftnnant raplde.nu'n 
la poi·~. 

- Volla dlt-U au oou•eoou rcnu, rommcnt on doit s 
prendre en patt>I cas. La dame rn me •'O)'llllt LOUI 
lbeure ne .en aulkment rênte, car clic cro:ra que J 
ae t a1 P&s reconnue 

- c·es1 retrnu, repond remplo)'t. 
Le lendemain matin, ce dUJUer M pr<'aente au pa 

•e• ve!A'menta en lambeaux, ... ract twn~tte et tes 
e.u t>currt• noir 

• Voue oon~ll ne m·a paa rcuaal. 1u1 dlt-11 J'ava 
vuvert. par mégarde. la et ·brc du \Z où se trouva1c 
deux 1eune. marte~ f"D "'o\·ai;t de n~. Je me ~m! exc 
en dWlnt: c Pardon. Mesaleura t et ttprdez comme 
on·a arrange. 

Retour de ParLS. 
ve:mame-O<rmalae. modiste, montre une 

1plr11<11de colk<:t1011 daJl3 laqutll~ toute femme 
dt>tlnou•ra le chapeau. ruvis...,.nt, qui la COU· 
rera dans sa note pcnonn•ll• 

Jl, Marcllt-ouz-Hcrbes. 

Ce sacré Duboi& 

LA' ~ • ~ - r:ms. par exemple 1 Ce vk1ll DubO!s 
Mah comm~ hl a.s cnange 

i..e P<Want - Oeoo.e mona1eur, malS Il 1 a erreur : ) 
no m'appelle PB! Ouoots 

Le dt."'lt.ratt - C0mnten' ., Tu .\ ChAno,. mème de DOm 

La chaussée d' Anven en émoi!. .. 

Pr1 d• .a Porte d A.11nr.- au (ll: Jt ar la chaus...•. 
eunc !tmm< oe pa..se sans adm1tC1 un ba4 c Ml.l't'I 
Caresse •· ltltr oomme le ztphyr, doux couu::r un• 
resse ten oote ria~urelleJ u~ aur une maln de cnatal, 
l'etabge de •a ma•S<'ll Ho:ntr!."l. 17, ch. d'Anvers. Il B 

La police ... informe 

L.e parquet 1onc. une clt'Culal:e à tous la bureaux 
pollce et. • tous tes poste$ de gendarmt·r1c a\·ec ~1.X phot< 
gnphlt<>. celle d un ~ln pr:..t• en ai. P<>"éS d.ll1eren1e. 

!:L, dca le 1endemam. J reçoit d'lrno ~cndarmene de prt 
v.nce lé ~lerramm• suivant 

• A vo~ d~Jà arré:e t! 01$ dea pe:sonn~ slgnalees. Arre 
tatloo des trois autres no tardera pu. • 

VOUS TROUVEREZ ~~~E • ~~[6')UC 
R-A-

0
-
1
-
0
-1 « Lé POS 7 !:: IDEAL » 

AUX STANDS N°' 72 & 83 
DU SALON DE LA T. S. F. 



qui dtstre s naoll.!er a •ce goOt. à un prtx 
raisonnable. s ac!r<SSe au Cou1uner serae. 

S<, Cfl~l::-'U u·J,l.LLES 

Préférence 

Sftm"'11 r ion, raconte une 1.-ctrtce courcetlolse. dam le 
traLll.! de Oourcdles à Charlezol. Voiture comble. aauf 
d<'WI plaecs. une à côté de mol et une en faœ Un anot 
Monte une ~ dame environ soixante ans. provlD<:e 
cmt pour cm~. Je tDUmals le dos au conducteur. Je eux 
tnl~•cr mon ca!'1able pooê & c:Ott de mol poar la1" place 
6 b crosse dame Elle ··~.un Tien• mDll5'!'11J' assa 
m face de mol rt déclare P1 bon pato!J de Coun:elles. 

- DJu '" m'achtre 8 0051~ d"voo hein rros. pasque. 
ml, dJu n'Vll ni \'Oil! du cul • 

La bonne rrossc mere ae demande encore pourquoJ l'on 
a tant ri. 

Natan, modiste, 

"'tour de P.l11S, pr=n1c à sa chenttle cllOl!le. la plus Jolie 
collec'lon QUI IOlt, de moo les audade~x de ligne et extrf. 
u:nnrnt coutant&. 

L'esprit de trois aJ\S et demi 

Une peLltt rua: Q:tl ~ exaolcm•nt cet Age, se promenait. 
hier, l"l1 doun,rnt la maln a aon ~.:rc. 

PJu.11,.ura avions pa.s.serent da.ru, Il• clel S!lns nuage a ce 
moment...lâ 

- TI~ f<T.U"'1e. 
X... peUte Ille leva les yeux. pula une petite voix claire 

bn~ cette mtenogaton. 
- DIS. papa 1... anons c'est Ica 11u1o:nobile6 de& Ol· 

&e3Ux41 

Coupe des Alpes 

u, c OouDt des A1Pc;s 1 \'ten~ d êtr<.· rrmportee par Ford 
1'..'n p1us, LUI~ Ltncotn·Zrph,yr et dru~ P\Jrd. qui n·av&rm 
e.:ncoutu R 1ru•1 K>L..l dl" pènnhaauon gagnt"nt de- ce hut 
la 1 C<JUpP des Glacters • Enlln C0t'lt A UllP Llnccln-Zephy 
qc a ~te dt!etM ~ la 1 P13Qurtte d Vermeil • dor:t l'épreu'l'1' 
rst dotée 

Un ale,.andrin 

Void ncut ans deJà! L<Jon Bcrard et Barthou venaient 
d'tU't' tlus On &arlll, Q••. sou.s dca denors aunab!es. les 
deux nornml".s s opposa1t"nt asstz viguun·usement. 

- ParJe1 .... nous '-e \'Otre campaane "l<ctorale. que~ttormE> 
la cornt(';S.\(_, dt• Noailles. 

- 0•'11 ~ du Béarn tour d'un P<JlllMrd Oasque. ré-
pond! t lié."l!rd 

MA.s aa•n·rous q~• c ea • .::i alt.xandrtn, et de t>ell• 
factum ' a ex<''1DUI la poétesse enlho!ISIU~ 

F.r • w.emmt. 

Histoire bruxelloise 

En d a Mt 5'C <!<:.> rues d• !'Ecuyer ot Léopold: 
JE P 0 l:u•!<t qu ~ QU1 '"nt ICI habiter? 

Promenade en auto 

L'ami. - St nom nou.. '1l'lttlon,, un peu dans ce paya, 
en OO. de la descente? 

Le chauffeur, - Heu.. 111 '1 a un M;xtat. 1" •• Jo crois. .. 
que nous y r~ezons quelque ltml)tS... mes !relll5 ne tono-
- ~' plus. 

Sachez que ... 

la :t t·Jre n' 3 de Lu-Tcssl li b3se de camphro-musc tst 
desUnl!e a ral!ennlr lœ seins, les chairs, a •upprltncr Il\ 
tr11rup1rat1on du visage. des ma111J>. de:;sous de braa. des 
pl.OS, Merveilleux •llmuJrult, réoOlutll. torùque, an~puquo 
et puissant aslrutgent. 

R•nsct~nements: 121110 LU-TCSSI.. 

Coquilles 

- Ntro.1, le wemier hlstorltn de l'Empire 'h!~rlonl . 
- SOU& Lollls-Phlllppe le c Moniteur 1 llDJlonçalt wi 

jour que le con5"!t des c monst...,g • a'ttaJt reunJ aous la. 
prbtdrn~ d•• roL 

- Le lendemain de la mort de Lllffltte. l~ c !>!bats • 
11nnon~a1ent Que la Franco venait de perdre un hommo 
decnt"l• 

- F.n 18-19, I' c Opinion NkUon•le • déclarait que l'u.Dltd 
ltaUcnne ttnit c trtt-e a sa..ns rttour 

- l\on.-tns, dans son Hlatotre de NaPOléon, aval~ écrit : 
• L'anuee eut oeaucoup à aouffrtr des :itvres des maral.! 
Pantins. • Ct-111 devuu : • L 'arm<'e e~t t>ttucoup à IOU!frlr 
dt3 fè\e ~ marais de PanUn. • 

- En 1842 le • ELlro • dt C3en rena.ant compte du 
oanquct of!e:n à Gul7.ot par les ékcteurs de La!eux. disait: 
• Une foule tmm"""" empl"-'81' l'amphllhéàtre. L1llustre 
nomme d'Etat prend pince au milieu des gredins et est 
1 ussltôt accurUJJ par Ica plus vlls applaud1SSemcn14 1 

ù un ltvre de piété : c Jéaus-Christ est mort sur une 
nol• 1 

Mme JAlltAR a transfert ses cours de coupe . li rue 
du Pluicknt. Ixelles •anoenn•m•m 1 rue de l'Arbre-Bo!lllt). 

Ses ""Urs sont mcompuab!es ... 

Suite au précéden~ 

""" mai< a• Pai"' ont vu l'afflChe - c Les chal4 du 
crtpt1SCuJ•. par V:ctor Huso. 1 

- !A' ~lèbre \'et• do G•ll>frt : 
• Au oanquet de la 11e Infortuné con111·e ... 1 

rut d'abord tmpnmé . 
1 Au baquet. de la \'te •• 1 

• P&"hn Lunayrac, dam un PrrmJer-Parts écrivait : 
• Si..merc. <leu. •mpare pudct • Cela de.·1n1 • c N~mtro 
deux, 1m1JQSSto Ga1.>det • 

- El dans •n parow1en c;u1 dttalllal! llllnUtl<'l1'elllent 
touta .es cé"'morue, IJturglques. et paraL<salt avec: 11mprl
auuur d< Monselgneur , 11! ft>W plait, ')Il lisait . c Ici le 
eéltbrant ue sa cUl<>tte • Lo prcmlètf' eclltlon fut d'ailleurs 
rnch•lt<!, et Je texte • oonvcnable 1 fut rétabli dons L\ 
&rconde ; • Ici le célébrant Ote sa calotte. • 

- Dans un 1 NOël 1 de Frmand Ot'many : 1 Les béi\ll• 
nu ~,. rtndnnt ~ux fcs.s"-' de mlnutt » ••. 

Poil et Plume! ... 

Il .>Uuo ... POU: et ::ourmeia, de IODgtr au etbler de Poil 
e! de plume ooar uotr l'eau A la couche d'autant plus 
qu lb seralem acrommodts par lrs ll'llll~u~ux du et. lèbT'f" l'f"51 ........ , 

SUSKE. - Tu s:t pas? ... Mais C'Cl'I Otl)Crdm-Lammens. 
qui IOldc IOU' van QU~ ft' .,. 5 "13i11Shll, 31, rue SWeao. 

"~p.~,, 
J S7•59, R l ' l , Ill I" N'>·o 

Tél,, 
11.25.43 
11 .62.97 



POURQUOI PAS ? 

JIANTEAU TROls-QU4F;'S EN ASTRAKAN 
Rcbe de Il noir. 

••••••••••••••••••••••••••••••••••••• 

MADGEO 
Un portrait 

CREATI ONS DE MODE 
PATRONS SUR MESURES 
Ecole de Coupe et de Couture 
124, rue Plora Tél : 26.72.20 

celle que l'on a appelee la c bonne dam• de NObant • 
et qw mourut voici 60 ana. mtrualt-elle vraiment l'épi· 
U>èt.e ? Cerl4 Elle était adorée des paysans. On en a 
reuvuw mamt~ temoig-. Elle étnlt pour le '1llaie 
une btentaltnce lnfatlpble 

Au IW'Plus. la grapl>ologl• nous r6v~le cette bonté d"une 
l &QOO perempc.ou-e. En efld. au= pain~. aucun angla 
dana récnrure de eeorae SaDd. La bonl6 6 e~noult dans 
d\aCWle de &eS :ettres &m>ndles. 

On portrait d'elle en 1 e>nq aec • : 
• J'ai trouvé la camarade Gt'Or'e sand clmla lia robe de 

dlt.ml>re. rumant un cigare. aprèa diner. au coin du feu. 
dana une Immense chambre 60ilt.1lre Elle avait de jolies 
pantou!les Jaunes, ornées d'ellllt's, des bu coqueta, et un 
pantalon rouge. VollA pour le atoral. Au physique. elle 
avait doublé 60n menton, comme un chanotne. Elle n'a 
paa un st.'11 èlleveu blanc. malgré aca enroyabll'a ll'Blheurs, 
IOO teint bistré n'a pas \'art~. ae:1 b<'ll.W< yeux sont tou
' ours aUYI éclatant$ et elle a l'air tout aum bèl<l quand 
elle penae.. • 

lA portr\Ut date de 1838. :.lx ans 11~ • Indiana •· Et 
n • 6llJ>é Balzac. 

Noua - dans c L'tnfonnateur • : • La Compagnie 
• Ford • annonce la fabrU:alloo. Jeudi dcml•r. de la mll
~ \'Olt.ure du modèle V. 8-IDJe. ~tte Comp3grue a 
reçu commande de 500 aulObUS. nouveau type, de 25 places, 
.,.u Ir. Munlcipebté de ottrol• • 

La Modiste AXELLE 
présente sa nouvell• coll~· •n d .mt.0mne. 

se.. cbl•pt 'ux. d1U11 tltttl>CI' d• ;;rand• W.... 
&n pnx · 95, 110, l2S '"""''' 

AXELLE, 91, chaussée de Charleroi 

Deux histoires brèves américaines 
Une !cmme d'un certain âge tomba de la !enètre d·un 

premier étage aur le trottoir Par bol1Mur une poubelle 
plelne la reçut, et la lemme y resta. t<Jut ét.ourdle par 
le choc. On ChlnOla pa.=lt à oe moment. 

- AJDU!cama Lrb gasptlleurs - dit.-11 - celle fcmmc 
pouvait iKl'Vir encore dix ana au molllS . 

? ? ? 

- Messltura, dit le Coklllel. permettn-mol de \OUS 
annoncer que ma ftmme •ltnt de me donner wi fils.. 

Le& officiera 1e ~<~t tous et crièrent : c RoUJ'Tab ! • 
L'enth<>usla$1De r~ pendant qudques D1l11Ulea. Enfui. 
le colonel ht un ceste Indiquant qu'il voulait parler. 

- Meakurs dit-li, je remercie chacun d'entre ,-oil'.'\ 1 

Le vrai remède efficace de la constipation 
Un mM.lcamcnt, partant de baiscs entlerement nouvel!!": 

c ROR.MœTINASE •. combat et guént durabltm•nt Il\ 
constipa:lon. n supprime les troubles dyspeptiques et r~ 
éduque définitivement l'lnt<etln. 

HORMOSTîNASE, fonnule pour hommes ei. pour lem· 
mes. ..,:; en •=te dana LOU~ les pharmacles. à 20 lranc.:1.. 

Demandez l'en•ot rratutt de la brochure n• Ho. 3~ 6. 
HORMOSTINASE, 50 rue des Commerçants à Bnol<Clles. 

Au pluriel 
a ~lebre IU<'llfol 8\1'.t deu>: enfants run àgê de dtw< an.._ l'autre de ll'O~. qu'elle voulut hure baP'l.Ser, ~ rut 

l'arcb.,·6Que de Pans lui-même Qui offlcl&. Après la c~* 
monle, le prelat d•t à la çanc:le tragedienne : 

- C'est très bien. Mad(·moiSl'lle. de convertir vos enfanta 
au catbollclmle. 

- C'est tout naturel, Mon.'IClil\eUr, répondit Rachel, leurs 
peres ~aient catholiques 

Trè$ expre55 
Duns son étable. guilleret 

Un veau 1e 1:<1ndola1L. 
Mor4'llé: 

Ria-d~veau. 

Mais, au réveil!... 
Vous ave:i rtvé de faJre d"' 8(l()-llS!tlons mult.lplea, vête

ments. chauaurcs. lln11ertœ. chapeaux. latnag.,,, art1cll'S d~ 
ménage. meublt'S, radlœ. ei.c. MatS. au reveU, 1·ous vous 
apercevez que votre bUd&et n'est pas ~ large. C.pendant, 
gràce aux bona d'acha~ Io rêve deVlent rèallt.é. Dam plu• 
de 500 mag11sl.na do pttmler ordre, vous pouvez remboul'S('r 
le montant de vos nchat.s en dlx mensualltés, sans aucun 
tnterêt, au Jusqu'à 2~ mols d~ crtdlt. moyennnnL qurlq•1es 
peUt.s fraia. 

Demancfn auJourd'hUl mfme la brochure grat.wte au 
Comptoir des Boni d 'Arhuts. 56. boulevard Emlle Jaoq· 
matn. à Brt1Tru~ 

Appréciation 
Lao.. O. t.rouTant un jour au spectacle de la 

oour. dlt rn parbnt de la \OlX de M., ArnOUld : 
- C'e>t le plus bd asthme <r~~ J'ale ja:nalS cnltmdu. 
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Cartonnagu 

L'nn d.,. dl'UX ~lèbrea canœ 
!Qul de WW't n·a paa le nom> 
A l'a< cent qutlque peu wallon : 
C'"'t que ni l'Eac&Ut nl la Haine 
N' 1rrœ..!:t la belle Touraine 
Oil 1 Ill parle Il blm lrança:a. 

MorcllU: 
can<>n le Tours n '1$t 1 

MURY vom pra.-nte aa dtmlUe cûatiOn 

tTt FLEURI 

X Z. 

let pltla 1ua rec pal'funu de la pl.UI l>elle aa 90D dalla un 
nacr- - En ren• e partoul. 

Coquille à répétition 
U· <l- ·tour a 1 ~ •l u-alt parlf. dans un article dea-

tlnf • l '1mpnme..'1., d • c un• belle ~te de • pope •. 
Sa mrprue " m plet~ lunnt çand!!S •n comaeant I"" 

'Ptell\U. de ltre· c une belle tete de • P&P" •· 
Solrneusvnent U comiea la raute et lit connanu au 

typographe , 
Qt1elque temps npres, eon article ayant paru, U lut. • son 

rrand d~ir; c une belle Ute de c p ipe •· 

Plua gal 

JUI"' Clareue. quand U fut nomm~ admlnlltra:eur de ta 
Com~•l'-Françatsc. n·a\'lllt pas encore une grande ex* 
r1enre du thtatre. li assll.tatt aux ré~UtJons. d abord, aanA 
a'lmmlScer dan.- le travatl du ~.-ur. Maa, un jOUr, en 
rq;amant rè))e'er. Il Interpella M- BlaMbe P1er'°n •'. IUl 
<Ill, Pmldemmt 
~ "Ecoutez, Madame au l.JeoJ de ~r i droite de la 

tabl•, pa.- à eauche ça sera plua &al. 

S1 \ 'OU& dei.trez un vttement <ur mesure. d'une hgne f Jfa'ante. 
BARBRY, ta11Jeur-coutuner. 275. r . Royale •Et! Si.-Marto> 

L'art 

IAd<>ru Duncan dl.ult un Jour. 
- J e •·eux reaU:<or la atatue grecque dans toot.e &a beaut~. 

El Je " 'UX pour cela dAnlt'r toute nue. Un m aillot? Quelle 
lnd~~ 1 oe qui .,.t beflu. ce qUl m l'art. c'est la putt!4', 
c • : le Jeu du WUICle : c·.,.t la Ylbrallorl ~ la peau. Un 
œalllof. Qu'es:-œ que c~te cbooé ort11o:>M1<1U• ~ p~u• 
po:nocraphlcr-.,. ? ltn&Cl::~,·ous la \'tous de Mllo •'~ 
un maUpt ? •. Mats tout le monde le ooulevmut pour VOU' 
œ qu Il y a dessous Je voux bien tire nue : mali Je M 
&0u!rre P"" qu'on retrou.w ma robe 

Aux commerçanu ! 
A Utre de rensel1P1tml!JU. l'enlttPttllcur J. VA.~EZANOE 

•ltl. 26.70.761 roua &1enale &a recent~ tnul$lormauon d• la 
Ch•....,..~ de Louvain. 138 - °'''li antul~ 
Terroir toum aiaien 

- I a. · .<ur qu'on a vu l';lant, J\oa& aller !'mou· 
l l't'? cl'rl&ln. 

- 1? 
- En n·héommr qui .,.t t.l'l'mmt p'!lt qui deot montn 

rur tlnc kny~rc pour a'i;ratttr 1' tlêtc quand U a kop!e. 

Le conte de I' " hanu hika " 
La plup.irt de$ contw:' 1 . onais 60!'.lt dts co:niques ou 

• b.anaahlll:a • o ·autna racontent des aventllt'e6 bérolqutz 
ou des bls:<>1tt> romanct'es: ce ''"" les • ~all:Usbl •· 
Les a~tes c banaab.llta • sont plelnea d lrome t!'è$ l llle 
et de ucasme. Malbture1UMT1ent. ellea son~ dll!icnes à 
t.raduJre. 

Volet une petite lùs!A)lre • hanashlk.\ • : 
c Un bommo repue une porte dans u demeure. A;an'. "'.t'ln d'lln marteau. U appeJ:e son petit carçan . 
- Va chM le VO!sln et demande-lu! de me pn~ .cm 

mannul 
- OilL papa 1 
- Mon11eur. papa m'tnvo1e vo~ drmandtr si vous 

voulez bien lui prêter votre marteau ? 
- Ça d~pend t s·&111MI d'un clou en bambou ou d 'wl 

clou en far? 
- o ·un clou en fer. 
- Alors ne>n, Je ne YellX paa qu'U Ille mon msr.eau sur 

on clou en fer 
- Papa, lt voJs>n ne donne """ son mart.eau . 
- Quel d~zoQtaot avare 1 Donne-moi alora notre mar· 

teau. • 

L'Egypte et lea Pharaons? .. . 
Un par lm seduuant ·1 ttnace . 1·egypte de Lu-Tew ! ... 

Humour liégeoia 

14. P -.mi l .~i'll!O..s df' • POUrQuo1 Pas 1 • . nous en e:, 
"°ie • une • qw. dit-tl malin! aon autbenUdtt ablolue. 
-:~ à pnort manquer que!que peu de vra:aemblance : 

Pierre pnnd l'tratn a l)llre dl LoD!!clOz po z·aUer i 
l'nôce dl a·ntveuse a Nameur A passèt<:he à niveau dl F16-
màlle 1 s'penche a l'poru .. r. à moumint qu·tne aute 
tram pasw. • qui U evole Il tlesu a SIX cinta dtAles Pierre 
1 s'ta!ISll. ~tche ., mureu !oO del po<che d t a 'cllet , è s·n
louque. c t:h b•n. dls-U. vœ m'là cale, mon mL &:.ni 
t!._ po z'aUPr a l'n6ce 1 1 LA d'IU6 l a'èd,..enna et 
smeua à ronfler ja.<qu'B Nam~ur 

Se n< n ,. M , aJoute M P 

Compétence 1 

Hagueno:. le ap:rituel auteur de c Pren&-mOJ ». dlSCUte 
• tauromachie • nvec un llt~rateur; chacun d'eux pûtend 
;;,re pl\14 comp<'tent que 1·autte et pour appuyer aes d!tt&, 
parle en un Jargon tru·fnu:11;aù. tru~pagno!. 

A la Un, l'h<Jmme de lettres a fcl::auUe e: apostrophe H._ cuenot : 
- Tt•n& \'eux-tu que Jo te dise? Tu n ')' connais rien .. , 

Tu n'ta m~mc paa capable de me nommer un tortador. 
El. HallU•not. Imperturbable : 
- Lequel '~·tu que Je te <!Le ? 

TEINTURERIE DE GEEST --41, Rue de l'Hôpital •• Téléphone 12.59.78 
sas B!:LL13 Tmn'URES, SES IŒTI'OYACES SOIC NU -::-- EHVO? RAPIDE &N PROVINc.c 
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Sincèrement épris ... 

- Mon•le.ur. dit un aa~n de bureau en pénétrant dans 
Io c"l>lnct de Jacob Blum•n~hlld directeur de la grande 
Banciue pour l'exportauon dt• Hia de Jute et en génènù 
pour le commerce et !'mdustrle, Monsieur. Il 9 a là un Jeune 
muM1cur, dont voici la =· et qui lnS!l>te pour être reçu 
do •OllS. 

Dlumrnschild prend la co.rte • c At.ron Lt9' • 
- Cc>nn31s pas. 01tœ que Je ne peu• recevo!r personne 

ee maun. 
l.<l ~ de outtau aort. m&l3, q~lquca m!nutea 11.prts. 

tbnldcment, rev:ent . 
- Alomleur, Je demande p:i.rdon à Monaleur, mals U 

1~tc et dit que $1 = ne le rrccvt2 pas U •a se au.eider 
dans le 'cstlb:.:!c. 

Blum..'llSChlld u'a:me pas les '11Alnes atrairœ. D bllllS5E 
~= :.,, épaula. 

- Qu'U entre doue. mals cinq mlnut.,., 11'\8 plus, préve. 
ll""'le. 

Anron Lévy entre, le r..sage m larme& to•ttt-s 1<'3 marques 
du plua profond de..<CSpou pelnl.<'a 6U1· lfll trait.. et se Jetant 
au< pieds du nchL.slmc banqu1rr 

- Morw.eur. mon.&lcur \'UUI pouvr-t. me sauver. 'OU$ 
wul Je ne ,·eu.x pl!JS Vl\TC nllla1 .. D• puis que l'ai ''lle. 
g! belle. 61 pt-"tl. &I llnc, Bl erts:ocraUqu<·m•nt dèda1gnouse. 
Jadore votre fille. Pl•Jtot que oe no ~ 1 a.·011-. j'aime mieux 
mo-Jrlr SI vous me rdusez m DWID. Je me tue. là, " •os 
p eds .. 

8.um=t!Ud n'a p:u l'air trts ~mu. plulilt surprls : 
- &IAl:l.. mnls Je n 'al i>U de fUle. 
Aaron d'Wl belnd nst d bout , 
- Pas de ltlle 1 \'ous na= pas de flllt 1 
- Non. pas de fille. 
Alors, enlt\"&nt d un rc\'l?la de main drwc ou trois graJnS 

de poussltre à -ses genoux et a~neHnllnt lt;ettmcnt d«-ant 
l< banquier, le Jl'Wle l!Ommo prend conaé : 

- Ah ' ah 1 je ~DUS d•m~ndP nudon on m'a\"lllt assuré 
qur \!:1'1.."' PTl Il' P? nn4 

, E~~~~-·WHfTBREAD 
Que cela 

&rnard ::\llaV< assutnlt à un conc•rt orpn!.56 -t. patronn• 
psr une crande dame. Et u • 'tMuyall rrnne 

- l'Oe U'OU~t'2-VOUS p:u. m<>llS!l'Ur Sha..,. demande a un 
moment la datlle: que 1 orùlestn• est n:m:iniu•bl•? son:ez 
Qu'il y a onze ans Que as nfeu•an~ Jouent cn2m1>:e ! 

- Onze ans 1 fait &matd Slln perdu csana ses pen. 
~ oi;z.e ans 1 Il me umb!alt qu'U 7 a\"&lt plua :oog-
ttmr>& • 

Apboriamea 

Le 91CC eu un relfmtmmt de l'amour pJut()t qu'Une 
:!.tUCente, c·eot une edlttan reroe. co1T11:eo eL n~· 

L'amour at homeopathc. La chair a toujours trou,·~ ta 
cbalre pour la combattre. 

On regard éloquent est un néologisme toujours h~uttux. 
n y a quelque ch- de plus douloureux que11nlld~llt.t de 

la rem.'lle qui noua aime : e'eat l'infidélité de la femme qul 
ne noua aime j)OL 

Il n'>' a qu'vn p.u de !'admiration à la haine. 
Vertu. coun1 forcé du con\enu. R. H. 

MEUBLE MA X ON MOBILIER DE LUXE POUR LE 
PRIX DUN MOBlLIER ORDINAIRE 

De•la. croqms sur dtmande. - 10 ana de praoue. 
$5, rue MODt.·HtttJn..Pu:egt-ttS Bruxelles. - Tel: 1; .z.ao. 

L'art de nager, par Colett~ 

SUr • côte, Oolctk. la iirande Colette, naaeuse cxpcr•e 
~ p&Wormte. a·en (!.onne a corps )oie ... 

Celle qw connait tou~• les richesses de son an n'~nore 
aucune des rt'SIOUro<'S de aon sport favori. Et les amis QI.li 
la •laltent, et tes admirateurs qw de lom contemplent &« 
prou~ marines, n1) tan.s..o;ent point ct·ëloges sur sa \ 1r· 
tuœlte 

Maa Colette, mode$te, explique son aisance d'une !or· 
mule: 

- n n'eat que de trouvtr, là comme ailleurs. aa pœltlon 
naturelle ... Cette position une roi. trcuvée, l'onde !ait le 
reste! 

L"onde a ben dqosl 

A la recherche d'un pcoduit très efficace • 
Pour rv1ter 1, feu au raao1t, noua rous ooor.ewoos. Mon· 

$leur. le Glls5nœ Creme Lu-Teosi de Peru Le flacon a cr. 
M d'E. - /\ppllQucz une couche a..ant •e """onn:i'' et 

une aprea voua être raae; rr1cttormcz légettment a-ec I~ 
do~ - Lu·Tœ'~ 19, rue des Eptronruers, Brux.lia. 

Le$ enfants 

Lucette qu . .trt ana, dine à table pour la prem.lcre fols 
• qu~nd Il y a du mondr •- Elle a promis d'être blçti aai;e1 
et elle l'est. Pourtant, à quelque moment, un petit brUlt ... 

Lucelte nt constttnec, maman rouelt; les Ul\1!t.1 font 
semblant de n'avoir rtm entendu. papa tente d'eX1>llqU<'f : 

- Ce pcUt l>nllt.. •'OUS a:irrz.. eh bien 1 c·eai la cbalSI 
de Lucel'e qui l'a fait ~n craq.ant' 

Aloro le aourtrc rnlent a Lllcet:e et ~ dklal'e. do la 
Jcie plein lea yeux : 

- Eb bien 1 bcurew< ment! •. J a•1lls cru que c~l.llt mol' 

Retour d• n""nr.-a - ttntr~e d<s cia- - •t =~ 
nant un bon 1wllO'.· :1(1 '-'tmro~, 

GRANDE TEINTURERIE ROYALE 
3'1, chA111've oe Charleroi. 1~. avenue Br liltl•nn; 

170. c:bau.'"'" do Vleurgat, 2f. rue van Oost. 

Humour anglaia 
L.. P'~• w &UJo.<15 et le J)kheur éco6oali ont d~ 

que le prtml(l qui prendra l!!I pùlSSOD P11Jrf11 un •erre à 
rauberae pro<"be L'An:Jals pl.elle 1>=tôt un =ll3CUlc 
;;>ol.UOn el a exécute L 1':oossa!a deg-.:ste ocn ttrro de 
c .-blaty and wda 1 .. 'rc un pla!sir evldent, pui. U dit à 
ICIO CXlIDJ)at,"1100 : 

- Ah' ma ntenant .le vals pouvoir amoittr ma l'l!l•ll 
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oo-.cURRENCE DELOY AlZ t Non p:i.g, mal& le charu
g; • c OWllalUDt a, 23tl nn Blaes. CCl!lfect!anne lul-mfflle 
""" cbolX Incomparable de chtm!sca. cravatœ •t peu~ danc 
tu::!re au pl'b: de fabrique ei 5 p. c. de reawe &tilt lcctellrll 
<Ill c Pc; :quoJ Pu t •-

AUo ! 
Le réléphonlate stupide 
A vnlt un charme cependant : 
Son c allo • digne et tlml.d~ 
Lui amena des prétendant&. 

Moralité , 
Tant dtt la cruche • ollo • a"'• ta r111 ~ne ac C3SC. 

Pour rester svelte ! ! 
L'APPAREIL A R.WER TERRY 

CatalolUe et adrellse de roue 
dlstrtbuteur local à l'A.8ent 
Oén~ral , 

Saumon "Kiltie,, incomparable ·Marius marié 

t:t ne nos inducaa ... 

Mtrn ,. 'lit• .. rt'lld m Anglt'terre, accc:.mpagn6c d'Une 
sœur eon""™' PoUt =uctlllr l'hérltage d'Une écuyère tcm
bée de che\al dl>ns la dévotion. 

Amvéo a V1ctona..,;1nt1on elle dé>tre s'enquérir du 
temllll dom cil<> dispose 1>0t1r changer de train et elle prto 
sa comllftrn• e ac renseli,mer auprts d'Un employê 

Vcmolo)'t!' l!1Con1QUf'!' eommt> tout •orat Anli!lais rtpond 
- From t.,.o to 1 ... 0 in t ... ().t ... o - salue et paye. 
- Oortnavnnt, ma 6Q'Uf, dit aé\·èrement mére Atm~, 

,·ctlkz soi,aneuscu1em. à ne plua vou.c adresber a un t.rom· 
po!k. 

Les recettes de l'oncle Henri 

MAQUEREAUX A LA c MAITRE DE BISJ'ROT • 
Pmdrz le ttntn des dœ ver.s <:ans te= lcmgltudllnl 

tt meuez.ks gn1k: Il leu VU de chaque ~- Servn Dien 
clulucl et ttceuvrcz.10$ d'llu e.malgame froid et triture. 
comUtue par une cutllu a ooucbe de moutarde Il I'"" ra· 
v= dewi autres d~ l>Nrre !rata <t une Plnctt de P"tall 
C'ltronti copieusement 

BERNARD 7, 

HUITRES •• CAVIAR 

RUE DE TABORA 
Tél.: 12.45.79 

FOIE GRAS 
OUVERl •PRES LES THEATRES P .. o• euc;:cu1ta• .. t 

Les belligérants 

!Je~ pot.oe anecdote qcc cont< Halévy en - carneu et 
• laquelle les ~ tnementa d'Espagz:e redo:inent de l'M> 
111.l::té 

J.::<jliA l:a I01.'11ruyante •l.CIOlre de ::;&c10..-a qw re•ela la 
fc:ce prus.slenm, b pr=e et l'opimon publique p:ina. 
Plent lcu.-s aym;iathlcs aux belltgeran:s Un mcnslrur 
prend au hasard un journal dana un Jcosque, le pt\rcourt 
rapldemcn~ et. s aruusant à la marchande: 

- On m'a\'lllt annone;,, dlt·ll. une •icto!re dea A utri. 
Chien&. et Je ne rois p.u 

- SJ t'C'$t P<1Ur l~s •leto•n-s dt" Autrtctllens. répond la 
marchand~. <o n' p oe Joumal·là quïl laut prendre ... 

PEAUX DU CONGO • TANNAGE. ,;acantl extrlHOUpJe 

\oo Gnmberr<o C, 10. r. " '"' (Cb. d .lo•tnl. Bru1.-:-0ord. 

La raiwn 

Lo Jucc - Enfin. pOurqu"1 l 'a.-ez.vous Jetée c!.'lnS le I 
roue ltmmct 

L~ - J'avais beau y expliquer, elle •·out..r~ rkn 
elllll!Tmdre Alon, .!<' l'a1 mise • au courant. 

- Alors, tu es nuné. Mlu'tus 7 
- Eh out 1 
- Et ta lemme nume ? 
- &:e m'adore 
- La coqu llle 1... Quel est son prénom ? 
- Je ne sais pas. 
- Comment. tu ne 5815 PM ? E' quand t\I veux l'appe. 

Ier? 
- Je ne l'appelle pas. 
- Tu ne l'appelles pa5 7 
- No11, Je la sUfle. 
-Tu lll siffla? 
- Oui. Je la sllfle tout le terni>', le matin, l'apréHnldl.. 
- Et le IOlf ... surtout? 
- Non. )3maa te soir. 
- POU."qUOI• 
- Pattt- qµe ie suis coucM. 
- Et alors? 
- Alon. e:.e \"lent toute seule elle entr'oune la llO:t.O 

"1 eUo dit en souriant • c Tu as 11f06. Marius • • 

La bonne crème 

oaran11e pure prove"'mt de l't-:rrma~e d lait Irai&. 
Lo\ITI:RŒ LA CONOOllDf 

4~ Chaussé< de Louvain télcpbone IS.87.5! BMJXeUea. 

Pirenne et les sots 

On s·t11:onna1~ un iour devant Pinnn< qu1l eùt serré la 
=m et converst que:que.; tns:anta avec un aol-dlsant htte-
nn~u.r p!u.s connu pour S3 tatuHt qu, pour aoo ta.m~. 

- Que vou!t!2·· • .,,us?, r:Spœ:a notre llTIUld historien. li 
laut to11Jours traiter les eota comme un ennemi 1Upé..-!eur 
"' nomb."" 

Curiosité 

E'robl~me. - &nnoz en abrt';é b <1.1te du l" do ce mola? 
Repo~e. 1·9·36 
EL nous o.vons lt- m1lh:sim~ dl' l"llnnte courante. 
Noua nvons d'allleurs eu de mCme 1935, 1934, etc. Cloua 

aun:m1 t937 l93ft 1939 He une fols tous lrs un.&. F. D. 

Achetez 
LC LAIT 

L~--+- ~11-'~ 
en~. 
iln) aJlllJ t:b llldlleur. 

m.2l9t6~ 

• rn. Zfal9.(12 
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Sardint9 

Saint-Louis 
les meilleures du monde dans 
ta plus fine des huiles d'olives 
Bleffes éié copyonnades 

c·eat le Ropieur qUl noua ll'S envole, <le Mons. 
INSAUVOSNES-NOOS 1 

&li h\lb>le surprlnd e1n anoure au t>OU:e>"llrd Samcleru!, 
a l"J>Oru d"enne ~n. ln train .:!' flllre quk1·cllœe qUl 
D"ll rtv'noi.:. nlê. 

L"llKUl<i: Qué c' qui! tu rllb là saie anouye?? 
L'm/ant. Bê, !'huas:!!, eJ toOro11 bè souner a rp0rte de 

c' m~ çl, mé j' &Ula trop m' Ut. Vœ n· poun1ez ru6 
IOWl8r à m' place ? 

L'llUiuit. Hall! si ç· n'esl qu• çal J' veux bè mi. m• 
n·inrant • 

Eyé l' husslé SOWle e!n bOn caup. 
L'1n1a11t: Allez, met·nanl. sauvonn~nous, Mossleu 

l'husale 1 
? • ? 

NOUVELI.E 1J::RVA1''TE 
Cora Dufoyau O$t lntrtt ln ICl"Vice. ch<"Z Mœ&eu D!lba· 

ruu. el' Près;.dent d"el' COUr d"allllMa. 
- r.ia lie. qu·eu· Il dl\ MM!ame Dubartau, ef vos pré

•tms que Moss:eu est • la Cour caa1 IOUte ~· journee. 
- Bah, Madame, qu'dl' Il rtpond COra, 1 n' raut Dlê 

\"O fr&Pl>U pou ça . 1 n' faW'olt roc qué les DOU•elles 1-é
i.>1.s ml )'al i~u ça, I' irtmatne paaste. éle avé tolS 
~es de b.smuth ça ~ !OU' d' .,,lte 

MERCREDI PROCHAIN, A 2 HEURES 
VC.\'Tt!J PUBLIQUE. DT; UtUBLCS F:1 OBJETS D"AR1 

HOTEL DES VENTES NOVA 
35. RUE DU PÉPIN (Porte de Namur). - Tél. 12.24.94 

A vis - Bericht 

Vu, rm des Eeheli<· Il Bruxelles, cet éloquent avis collé 
aur la porte d'Un petit maau1n 

c l"erme pour eau.se de manart. rtoU' erture aprn l'ae
coucheme.nt. • 

7 ' 1 
Vu é;alement à la vitre d'Une papeterie de Blanken

bcrch• 
• S. V plaii ~ doucement au po~ e! rermec les 

porte a<ec aoint merci a l'a,-ance • 

Un joli mot de Madame de Noailles 

Lo que Il > a dl-< "" quelquea académ1c1ens français 
a·errorcérent de faire de Mme Colette leur coll~gue à l'Aca

Pêcheur. 

C'est une hlatolre que l'on c:olporu! m Allo:n&ane. 
Deux amis !>6cMnt • la llJ!l• dans un a!fhlont 

Rhln. Un d'entre eux port .. 1 urufonne du 1>1'"'1 nait. 
D '! a deux heures que les deux botlllllel; trempent leur 

lignes dans l'eau et Il• n'ont encore rien prl&. 
Alora celui qul ut en Civil trouve une •xpl1coilon 

• Ce n·es1 pas 6tonnant, dlt-ll à son compaillon. Qua 
les poiMONI volent ta chemise brune, U n'y en a plu 
aucun qui Oif' ouvr1r la boucht! t 

Detol-Charboru 

AnthraCI" ... IU 20 c~:.,a3Sé& .............................. fr. 2.S.-
Anl.IU'acltea 30,~ CODCalEés ....................... -........ 29~.-
Anthraatea ~' 80 concassk ................... . _ • ••. 280.-

96. •""nue du Port, Bruxelles. - Tél: ~~~2'$4.IL 

Humour 

On prit.an l M Balfour ce mot amU5&Dt: 
Sur le point de quitter l'Amo!nque, li fut amen6 par un 

arnJ devant le Woolwortb buildJn&', alou le ph11 haut de 
New-York 

L"aDU enthou,,.Mle lui en enumérait les étagea, le nombre 
des locat.alre5 ... 

- Remarquable, dit le ministre. 
- n a 900 pieds de haut et a été comtru.lt en un an et 

bull mols. 
Balfow, •>Ut mta aon monocle, regarda rMJ11ce de bu 

en haut et dit &1mplement: 
- Vraiment? 
- n ut entltr<tnent oonstruit en acier et en ptetT• et. 

est Utoombllstlble.. 
Lbomme d'Etat Anilals laissa ~ors tomber oon monocle 

et on l'enT""ldlt m11rmurtr: c Quel .• Q\lel domzna&e' • 

VOLETS JALOCSITS • STORE" UISOO('~ 
J. VAS H V m EGRE\I cr f1L9 

REPARATIONS l'i ru• ,, 'trdan re1 37 2835 

L'hôtel de ville de Saint-Quentin 

Un chanomt cl<- :,. , ml-Quentin \'oulan< lal4Sl'r a la 
postéri~ la dato o~ fut construit rHotel de Vllle, corn· 
posa cette rormule qui ferait pàllr les cberctieura al lea 
ch>trres roma1na nJouf.H ne donnaient pa.s la c\6 du pro-
b!èmc: 1 

Dun mou:on et de cinq che\'&UX 
Toutca Ica td!<a prendrez, loi ccccc 
Et à lccllC$. S:lllS nuls Ira \"'&UX. 
La queue d'un ttau joindre<; \' 
Et au bOut adjouterez 
Toua les quatro pied$ d'une chatte Ull 
Raa3C'mblez e~ •ou. apprendrez 
Lan de ma f aç<>n et ma <late. 

M CCCCCVlllt C 15091 

BERNARD 
93, R UE DE: l\A'11JR 
<PORTE DE NAMUR) 

TELEPHONE 12 88 21 

Huîtres - Foies gras - Homards • Caviar 
- Salon d• dt :u.tallon 011vert aprh l.., 3pectaclea -

d•mle, le bruit courut à Parll que. pOU. .. tt par Jean Riche- Un mot de Volta1' re 
pin et Robert de Flers. ColeUe allalt pcllel' 51 candida· 
ture. 

El!e-meme, ml-plais. .te. m1'6érteuse. en tt'ltphona b lin '" < ~ ' •'··' <nvoye à Volta!re une tracedle pour 
noi:velle à Anna de xuawes. la M>1muttre • aoo Juaemcnt; \'o!tall'e la 111i et la poeant 

- Ob! ehhe, ne faitee pas ça lui ~PoJ)dit l'auteur 1 sur la table 
d• c Cœur innombrable t, Je cro11 Q•• le •·ert ne vous va - La dlfflcultl, dit-li, n m pu de faire un.t t.rae<dl• 
pu comme ulle.d, mai5 dt re;>om1r" a celW qu! re f"'i.. 
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li- Il 

..e Salon 
Pow la vingt.-cleuxlême fols, le Salou de la T .s.P. de 

lruicllca a ouven aes Port<&. Pour Ja première roll. c·es~ 
lallS le grand hall du Centeruure, au Ber.;el. qu'll est 
Oltal!6, D a troUV6 là un C3drc digne de lw. car Jamala 

n 'a rtiml autant de JXUtJdpants nJ pr~U! de plia 
~ uou\"&Jlles. Le sans..fillste con»atncu y trouve 
n annt-;OOL do ro qae clolt è~e pour IU! le Paradla L'ln· 

~lcctrlque a fat~ CQ derniers tempe. d 'étoo· 
ta p:~ d U C$t du plus haut lntértt de pouTOtr 

atte le pa!nt. lou5 ka nns. grAœ à œ Salon qui a amqull 
rolt de <'lU! parmi Ira grtllldes al.tractions annwo;;eg de la 

talc. 

HARIO - Lo poste de qualité 
ao traru:s - 1 SM> lranca - ~300 Cranes - 3.250 tranca 
n"RI OTs, IA. rue d ta Fa bnques, !A, BranUta. 

participation de l'i. N. R. 
Notre l nstll.ut Natl<mal oœupr. cette anuec. dans le Sa· 

oo .ta T. S. F' la place qu·n se do1t d'occuper. L I . N. 
~ n·nwœ pao b • inontrer mndemiste, et u a rauon. 
oo llaDd produit d3JlS le \'llSte nau du eenteuall'e le plia 
eurcux cite~ Cet ensemb:e déccraut est rœune du peln
~tccte VIC:O: Scrvnuicla: Il mesure 48 mètms de 
me sur li ~U't3 60 de prolondear et 2S inMrœ de haut. 
~ c:ants do fresques 1ttaleut dn'1nt les v~ des 
un. CES élême:nts techniques, Ion nombmu: • et m~ 
ts ai:mt pm.rn~ d'lm façon trts on~malc par l 'ar· 
e J<'an Lblhlfll 

~ stand accueille 11.'a orcbest.rcs de 11. !'l R. qul y don· 
encore dl'a roncttts lM =~I 12 et dimanche 13 

!:Plmlb1 1 17 heu-

:ieorg« Duhamel et la radio 
On sali que Cl'Orges Ouh•mel n'aime pas la rn.010. Il ne 

c Pil& plw. depuis qu'il est dennu académlcl•u et 
~teur du • Mercure d• Prance •- ll revient. encore aur 
• suJrt dans le dernier numero du c Mercure •· Repon· 

~ Il un t~c de ln TS f', ecnt par Jean Richard 
11 procl:une que e<t~ soudaine extension de l au. 

::.oJtt ~ d~oern '" que œ qu\! re<loul• pour ran ('·es• 
cette atmœ;>h6e de réunion P'Jblique • 
- Mftie>'l'OUS de la rad.O al vous roulez cultl\er voue 

1t 1 ~le O<o:ics OUJwnel. n s'upllque en dl!all~ 
li ne fau~ paa abandonner le llTre qui est l'ami de la 
:u1le. qui nournt 1 lndiVldualisme Jlberateur. qui Dé~I 

êcbappu aux plllssanco d'<ndoctnnement. 
Cependant, ttmarquoos-Je. l'<!mtner.t écrt\·ain ne sonce 

a proscnre tQt1tkment Io nidlo, car D conclut . c Ser· 
YOlls de la Wl"""!I. Ul&Lt satl:Jez vous en défier. Et 

vous chaque Jour dans la lecture et la méditation. 
vo-.ia '\'outn crttr et ron.Ukr votre Ame. \'otre âme :\ 

autre polrcllle. • 
Ce en quoi 11 a rn1'scm Nous nr dirons pas du mal de li\ 
• S. P. nW. nCJtlll M"rons d'auord pour comtater qu~ 

en ctti 001nml" rn tout, r-,t sx·mtcicux. 

féhetnf -
Cette c:anlPlliDC de ocories OUhame1 contn la radio 
U. d.e quaue 011 C:ll(J ans. L'au:<"Ur de c la ~on 
:u Bonheur• oblw• un tranc aucc ... en ècnl'IUlt •TC
....er • au llru Cie TSF on auna bœueoup la trouvaille 
e œt:it lant.&lsl~ et r"e llt fortune. Il faut e·•OU<7 que 
ll:Ja lance b~ I~ mots de ars i;rand.s l>o!nlms 

Or, c'est cba llOOS que c Téhead » • lié lnV"llté ! Et 
n J' a. de cela, une bomle dialne d'années, du 1m>ps. de 
c RJldlo.Bdgjque ,. d'agreablc mémoire. El. c'est notre $1 
déllc3t t~ charnunt conlrèr~ 1.Sl Collin. aujounibUl d!s
pciru, qui tcm1t pour la pttmlère loi; c TthH.'èl • dans 
an spa1tuell~ et alertes chroniques algntcs • Oulllcn •· 

VOiia r•xé un petit point db!stotre mtér.ilre • 

La revanche de la Tour 

A maintes repMSes on a annoucé la dèmoh!ion de 1'l 
tour Eiffel. On en a\'Rlt assez. Elle était démod«l encom· 
brante, un peu rldlcule. n tallalt. PoUr 1937, l" remplaett 
par quelque chooe de moderne et de senoauonnel ... Et voici 
que l<>llt A coup. on apprend que la Tour, la vtdlle toor 
condamn~ srra rune des at!ruuons de n:rpœltlon de 
im. De graves messieurs sr .&Ont c~ le ccnnu paur 
lrouvtr le moyen de la rajeunir et de la mèto.morp!loser, 
et \'Old œ q.l'lls ont troUvé : la t.our El!fd sera ent~
mcnt lllumlntt en bleu. ... qua trc arêtes Kront &CC\Uées 
par CIC'I tul>cs au mon de uoos ttnt.s mettes Cbaeun. oc 
dlaquo plate-forme Jal!llra ck !'ou pulvèrutc et teintée 
de r-.. E.nlln. attractlOn dtt!Sll'e. la tour parltllt et chan
iera. C'est le triomphe du p:ck·UP ! Oonvertie CD un haut
pnrlcur monuementai. elle annoncera ello-m~mo ICS oon
orrta <t émettra de la musique. crtce à elle, on pourra 
entendre à plusieurs kllometrcs 11 la ronde c Lo btau Da-

i nube bleu • ou • Tout va très bien, Mndame lA Marcnnse •· 
Il m SUI\ atrul t®t<! la Journèe rt toute la IO!rée. n est 
probable que la crise du Jocem•nt ne 8év\nl pag dans le 
quartier d11 Champ de Mars et que la plupart de:s .-01s1ns 
de la tour s·empr~<eront de déménager au bout de q11•l· 
qu.,. Jouri 1 

L'agenda de l'auditeur 

LI N R aru.)nc.. po1.; les 13 et If septe:nbre dewc 
concert.a conaaerrs aux compositeurs ~. - Le 13 • .tance 
du quatuc•r Jules Strmd.- Enoote le 13, .aus la dlrecUon do 
M Franz André prrm!~re audltlon, rn Bcli\<rJC. du c Con
certo <n la • pour piano et <•rcntstrc ck Mozart - Le u, 
une ccmëc: e de Gabnel d HesvlllJn, • Dans la Jungle •· 
- Le 16, séance de R3d1c>-Cancaturc. - Le 19, dlal011Ue sur 
la &lt\:àtlôn des Ptrangers en Brlg1quo. - Lo 19, ereatlon 
d'nn J•11 n>d!ophonlque de M Rooert Bebrot\n<'. c L<! rhNllln 
d'Rollywood • Les causerie.' de M. Brn~urd. professeur au 
Conscrvnco1re. de Bruxell'" comportant des audition! et 
comaaN:a à un c Voyage Musical dans le PllUI! • le1'ont 
l'mlars les 20. 27 S<?ptembre, 4. Il et 18 oetobr~. - La ma1-
eon de la radio de ~rlm étant d•vmue trop pcute, de nou
•"'1wc bl';tlmmts vont y etre a.o.ne~a - La Brltl>.h Broad
C:lllt!nr Cie ro orgsnlser des sésnces puoUques de lêlé1'1· 
slon dans plusieurs grands map.sln& de Londrrs. - L'Union 
lntemaUonale de rad!odiftm:on va organise des tran&
mlss!ons rerulltres de concerts entre l'Am~rlque et l'Europe 
et •lce-Vt'?S3 

L'AGREABLE PASSAGE A TABAC 

ligarelte 

llESTDA GIANACLIS 
- Le •umcur répond ; Bis ! 

132, rue Gaucberet, Bruxelles - Tél 15.67.41 



2614 POURQUOI PAS ? 

11 
11 

11 

4,..) ~~::ri'iifr!~V)f'l~,vu .. QUt" ~ dt\IC'D· 
- ... umu·\ou•f 
- ~on 
- Hu ,.,Z...\'OUI ' 
- Son 
- l'vmmtnt. P.1' 1nM11f' un WhHe 

~tar' .\lor,. pouruuuJ rnuh·J·\CHh• ilt\~ 
nlr "'' ,·iru~':' 

Rotterdam-Lloyd 
CROISIERES 

AUX INDES NEERLANDAISES 
En PREMIERE CLASSE avec: 13 JOURS à JAVA 

--HOTELS ET RfPl,S OO"?RIS :-

Frs. b. 21.500. 
•e•• 

::ROISltRE en MtDITERRANÉE 

Rolland - America 
Li ne 

Servtc:e rapide de Rotterdam à New-York 

•••• 
Agents Généraux 

RUYS & Co 
RUE DES COLON!f'.S SB - Téléph.: 12.89.90 

Il B R U X E L L E S 

Le Promeneur noctur 
P&T ROLAND DORGELES 

Dt• « Contrurt du Vleu.r-Logis •. publi~• chu Hach 
var l'A«oc•at1o>r drt Ecrit"<uns combattant•: 

J·hablta16 alors dana la vieille ville, oo) lea hlvern 
ne •'Ont pu. Ma maU10n ~tait une demeure princière d 
t.ttfoia. dL"l'cnut.~ &\te le tempa une caserne ouvrJtre et 
tout humllltt. Càeh&lt M:I ornements et le bla.loo de 
vousaolr sous une lrpre verte qui la f&llaa pe.rellle 
bicoques voisines. Une marmaille aw: joue. de aal 
piatUa;t du ma\~n au ooir dans le grand <acalter de p 
et aur les t>alcoru'lcta de ler forté. ou snmaçaltnt 
mucarona C!ea mtn&&t!TS crtar~ et eentaol 1·au 
talent le-.:r ICOS!"e a t«"her 

J ar~ts pour rolSln de palier un bra\-e booune &l:t:Dc 
qw Vl\1'11 seul a\oc .. hile. une entant de qwnu ans. 
Je PoU\'a.S aulvre lts allées et venues dan• le Jocem 
rie'n qu·en t>nh·ndant sa votx et. son paa réeonner 
ces ,·asll?S pie<·.,. aan• meubl~ 01. 6llilS tapi!. Lt P<'re 
disait empl11}'t. au Casino. 

- C •·•\ b•rn unt• Idée d'écrivain de venir habiter 
Mes O(;mphmt·nl.6, monsieur. Vous allez coucher da na 
chambre du rardlnùl del Graw. Regardez au-dessus de 
chetnmee oous le plâtre, on découvre encore le trum 
ou M:S armes aont pcmt.e~ Et le roi de Naples y a don 
C<' aont dea aouvemn. ça, mons:eur ... 

Puia li a.a11 a)oute d"un ton deseocbame : 
- Les ICllS s·en moQUt..•nt. -....> VleDnent le~ pour JOU 

Comme •I 1 amour n'étaa Il&> le plus beau Jeu .• Ab 1 1 
mour. m orwe;ir, 1 amour 

Par pclltc.se JO IUt demandai : 
- QJe lalteOo-\'OUS au c.wno ? 
La q-Jtaiion parut le sêaer el Il me répoadlt avec 1 

ceste '""" - Eull. Cent pcll\4 chœes. On se rend ut.lie .•• 
E~ 11 s'étrut mts t. parltr de Musset, dont U aavall 

c l\u1t.& a par cœur. 
O..·pu111. Je lé rt·nronl.nus parlois le maun. au lll&td 

ou leg lemmes vtndcnt des melons d'eau el dea c.ou 
d'œillcts. et Il m'avait fn1t connaitre une obscure 1 l1' 
c.or~1 • ou l'on buvait un syracuse dou.~ '· dort que ser" 
une Italienne aux b•ndeawc uo11s 

J'eta!s \t·nu dona le Midi peur travallln, ne voula 
\"Olt personne fuyant tout ce qui pouvait me rappe., 
Pans. et Je ne m ·eia"' pos montre une seule (Qll au lhï 
Ir< ni dum lts .s:illcs de jeu. Le soir. IGnque J"••al• b8 
cou;i écrtt Jo aortn:s ll'UI et Je descendais nrs la 
par les Janllm en su tant touJ<r= lea <mmea alll< 
C'était ma prt'Tllenade pttlértt ct je l'aunnts sur.out pa1 
que Jl"' nt rtnr nrn~ Jam.a~ çand mondl' .a.eulement 
ttmps en trmps un couple at:• t:.-.. serrés ot: blet! quelq 
r~rur l.!olt comme mol Arant minuit ftbls couebt 

Or un ao.r que J'u1':S l'Oll~J t.erml:l•r une PAii:• cco 
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mmœr, J• ~ p1m tard que de cootume "' J'an1Yal 
dans l<s ,larCllns quand ~ danlera proml!neur> etalent 
parus. ~ IO!llude me plut, apres une joUrnte de ll~re. 
Je ne IOllC<'lll3 pu à rmtrer Je m·attardais. la tm ioute 
bnllan!.e 11ttend:int que le araod calme de ta nuit et 10n 
•m~ trais m ,.wcn1 apa..e On air rra:s ttnalt du tari;e. 
Parroi. Je me penchai... lea yeux renne&. et Je cn.1al9 
•ntendre la mer la.53te batl.re mollement les rédie au Pied 
de la t<'rra-. 

sur les ""'bartatt<ma anc~ra. des lanternes 1·eUlatent. ot 

c·ttalt comme '11:11 autre c;el obscur, dont ac balançaient 
les ,,ollea. 

C.. frlltlda J•rd•"- lrlleux ttaient à moL Plus une 
omorc, IN dernlora Joueura tta.ent partis, eo çou~ 
bruyanla, reJO iinant I~ h6tel4 Pws le penonnel. Ill· 

boU•tles au~ pu pres<b. Une chanoon de lemme a éloigna, 
emponte par une au~ • elle ronaatt st ~1\e dana la oult 
qu'on eût dit qu'elle qul:ta:1 le monde. One a Wl• lc:s 
l&.-cts !Ml!tres du CU:no s·t\elgnlrent. En!ln, le crand 
calme 
~:is. j'avab tnt.fndu des pas, de 1oog en 1arse. 

mr le gnmu Malllt.enant, plus neo . la mer, la nuit. le 
&!lrnce .. Un• dttonat•on. atche comme uo toup d<' re'Cll· 
ver, troub:a eouda;nemmt cette palX lfll:Pre : un pneu 
klate, aana dou ~. ou un ecla,ement de moteur... D'ail· 
loura. rirn n• hoU~ea et Je repris mon songe. 

La 11\11\ •"nit trn~tle et 1 ransparente. comme une ll'l'J•<le 
vitre. Dans l'ombre, la blllustrade de pierre ol!ralt 110n 
beau bl'IL$ blnnr Il la tnrf86o rles palmiers dom un• n,'U<J 
l~i:ere agitait lrs pankas Te1e nue. pour mieux gouter <• 'U• 

!ra!rh•ur Je m·-1.1 sur un banc face à la m•r. Un "" 
\:tt eocnantt passait au lorn, em~ nant ven dta porta 
Inconnus aa mar1quc e&l'lfa!Son de lumiere et Je 1~ •~l•ulll 
de tou: men dtsir. 

Je rt\111e &IDSI de;>ula un Don moment lm"lqJ':u. IU'U!t 
~. ..a me r.t re:oumer la tf:.e. On homme •'app<ochalt, 
un ou•rtcr en bloule qw por;alt une sac.> 'lt :iu cote , t 
sur rtpauJc, une tdleUc Comme u uavena1t la clainere 
blanche d'un l:>fllPQdnire elecr.rique. Je le reconnu.•. c etlltt 
OlOll VOl31n. 

:sa prtsénce dana les Jardina au DUlieu de la nui~ m~ 
aurpn1 Que •cnan.-u raire là. avee cet attirail l""°hte de 
colleur d'alllcnea ? Soupçonneux, sans QWtter mon C<lm 
d·ombre, Je me mis a l'ei>•er. 

Avant de aeo.;cnare Ici. quelques dcgres d'un eacahcr, li 
•• re~uma et, le 1·ou tendu, l'œll meflant, U scruta les 
aU•ea ube<·ur<.a Pu11, "" croyant acul. 11 reparut, 18 sil· 
noueue liDeurd .. ae detacllant en traits précis comme une 
taU•IOrte, 

lntl'ICUt. Je m'etaia le1e Et par curJOStté s<'OOUant l'in· 
qult;ude irraisonn..- qui me 1&gna1t ,.. le sutvla. marchant 
"'' Je gazon poUr ét.'.>Ull<r mea "'"-°' ,om en win. u 1'artt au sernbhlllt cnerdln q~t'IQuc 
CllOse P1usirun 1011, ' • •""°"" MLr lb partA:rre$, el Je le 
ra ecarwr Ica arb ma rei;arcer au P•ed d .. art>'~ Q•• 
chercban.-11? Quelle obscure .,._,,. raturait ta ai tatdP 
Voyant tout pres u1"' 1er1etr" •JUvene sur lts Jardin.\. te 
pcDS:ll D"1SQum>ent : • C est un \'Oleur. • Je 'tl'auend4111 
à te votr """"' aoo tcll•llc contre la laçade et sau:er d&D3 
le salon Ma1.1. au contraire. U rebt'OUS&l chemin ri s·e. 
caria du Cioalno. Je nr le làd1a1 PliS 

M .. l>U. mo11 ombr•. mo ratsa1•m peur. et comm• Je de> 
n.is PJ'\'JqUo 110ur r •• long des taillis pour ne pas être 
diatance, U me ~mblnit que les branches tendaient les 
bl"M pour m'ILmttr. 

SOU.:ta:n, )'eus un eo11bresaut, un retrait bruaquo du 
eorps l'h<>mm~ avatt latt balte Ayant vu quelque rhoae, 
U a'a'llln(alt \wa mot Je m .. i.i.ts rama..sst. les poings .wr
rts. Prtt a la rtPolll• Ma:._ lllU1I me decou•nr, U ;.raveraa 
la l>Olotlte fit r0<0r.- quelqu.,. pa.o et P08a aon tcntlle 
• Y11D1 en!ln l:OU•~ Mon regard •=a.t'lt~ su1nlt 1e 11en 
Alllr$ )'aperçus son lun~bre buttn • un pendu c'fl&lt un 
pméu 

La to.-.nche oo le dtatspfrt avait noue a corde ayant 
Put IC<l3 le poids, les pleda de lbomme toucbcent p~ 
Il""' te eot Je reprdala. te cœur danant.. ~ rrand pal-

ste.rœ.&.~ 

COMBINE 
l adresse change et c'est une facilit~ 

pour vous: vous pouvez aujourd'hui voir 

un superbe choix de meubles Emce dans 

le pimpant magasin, 58 Ravenstein (Im

meuble Shell). les meubles Emc:e restent 

les meubles Emc:e, c'est·â·dire le mo· 

bilier par excellence; adaptable, trans• 

formable, pratique, d'une robustesse à 

toute épreuve. Même si vous connaissez 

les meubles Emce, il YOUS int~ressera de 

v;siler la nouvelle salle d" exposition 

BROCHU~E 

ILLUSTRÉE 

SUR 

l'lEMANDE 

58, 

DllCl la <"Orde m.mCl" le manDf'ql!1n tnertr ne r r:na~n' 
qu'une ombrt .in:que. ne temen1 dcss.nre. Cl s1 l*rtllle 
"' un c:ècor SUI CE' pau :>le noraz.on. qu aprrs t' t>rf'mler 
lltli.t.1c-eorpa Je regardais la k<':J< i&llS tmouon comme 
un tnblmu llJiler et détoncer ant 

Le promeneur nocturne a\'11tt ouvrn oon fcbe!le et je 
le •l.t monter ""' le pendu Il le pnlj)Q tu Ut lournrr, 
!ouilla ors PQChes Pm< Il parut cnerthe1 dans ... saco
the et il rect:tmmença a rouiller le mon. 

Cette lo!S. j'avais comprts J• savalo Cl' q11 11 venet~ faire: 
11 d1•1rous.o;a1t les smcldts C'était crlu PMbltu. l'emploi de 
oonfl.a.nct au casmo ..• 

Jr 'lie ttrmanda1 un 1nstan~ si Je n'nllals pns prtndre ce 
(Tedtn au ooll•t, ap)>eler, le J<'trt à turf' d'un ooJp de 
Pol!li IDBlS déjà, Pooém•nt mnn VOISln avait repllé 5"11 

- .:.~------..------------

~ 
VJ(,:>)IRIAutr!cll~) 

~ 111! llOV'(JICl:llT<McoslavaqiJ!•) 

fJ Ofz5 LE CHJ\l'HAll ClllC ! 
~-·· LE CIL\PF~\ll llE QU.\LITE ! 

AN'<OIM& Zo.vo_.-(a~~-



2616 POURQUOI PAS ? 

DE J OLIS SEINS 
POUR DEVELOPPER OU 
RAFFERMIR Lf.S SEJNS 

un t.raJ.c.an..ent. tni.em. ou un tra.li.
me.nt. e.zterue •~r• ne 1ut•1L pu. car U 

ta.ut :tt•it&lWr a la tola IH .ilaJlC• ma.zn. 
malrn •C. lt.a mu:lda auapenae&:rs SEULS 
1 .. TRAlTl.>Œ.'<T>i 00<;81.œ l!YBO. ln....
nu et es-\erc.~ uaurent le •Uech Prtpa.rM 
par un p~en (fptdall1te lla 10nt n~
lt"11ta peur La ean~ DE.MANDEZ la broc.bure 

GRATUITE N• 7 en\OJN- Ot5CRETD.fENT 
pu 1- Pb.armACIC!' onrPl"'KOVEN .atnloe 

M SYBO, 35, 11.tatcbkux·Poulotc, 
Bruzelles. 

ecilell•. et, rejcbnt Ill\ 11\coche en am<re. Il 1cpo~1t d'un 
pas eial. labs:>nt le pendu dtrange 11e balancer Impercepti
blement. comme Il la brise manne avait lè<'ou6 aa dé!ro
que. 

L'bcm:ne n'olla pu loln. A œm po.s de lâ, swvar.t l'al· 
lee, Il &'llrtéta prt.a d 'Un banc. Un homme y ê:alt éteodu 
taœ aux ~toiles, et "" mam, QUI tra1nalt Juaqu'à ~rre. 
avait lalss4! tombfor le reo<>h·er. tacht notre 6ur le sravier 
blanc. C 'e>t cc bru:~ la qu~me ncure auparavant j'avais 
enlend'U. Mon \'vl.tln. !>"n<:hé sur le corps, le rttournalt, 
le !oulllatt, conunn l'autre. C<>tte lot& j'ot>strva l. sans 
comprendre, qu'il poeu1t quelque choae de blanc, comme 
une lettre bien "" ~•M•·t.cc, à 001.é du t'C\'OIV•'' 

Le sulc1dc dt\lrutl.S.k!. le prom~nl'Ur nOCturn~ rei>nt son 
échelle et dt9Crnc!1t rapidement '.~ C$C.'\ll.:fl, •ln.'1 qu'un 
aUumeur de ..... be,,,. preMe de IJnJr ... t-11!rT'.te. n allait, 
œ::te fols a;ons beatter comme •' 1 a•11.1t connu 1 mdrolL 

Je ne pou•.,.ts m'Ml;':lier drmrre lui. Men n• me cat!l1nt 
plus s'\l •'tn.llL 6 se retourner. mal$ J~ me pencha.! sur la 
be.:ustraée et Io vis déboucher sur le terr~plrtn D Ili! 

Quel est votre cas? 

Pour chacun de ces cas, il cxi•te U'l traite
ment approprié (à base d'hormone• active~ l. 

L' ne aimple cure a\1% :!ragées S-8 (formule 
convenant exnctement à votre cas) vous fera 
retrouver une poitrine parfaite e t ferme. 

GRATIS, •ur aîmple demande, vou< rece· 
vrez en un f'n\'oÎ gratis, franco e t discret, le 
livre /\ Si 76, tr.-.s intéressante étude docu
mentaire abondamment illustrée. traitant de la 
méthode scif'ntif ique pour raHermir. dévelop
per et embellir le buste féminin. Ecrivez au 
Laboratoire d 'Hormonothérapie, 50, rue des 
Commerçanls, à Bruxdles. 

s'était pna lrolnpé : un autre ~~ s'lotalt pft<::plt6 
de la t<·rraoae. <t aon corps laL<alt un é trange taa noil' 
sur Ir 611blr ra\1811<!. Mao vols.n po1a eon échelle contm 
Je mur •·t Je l'rntendlS marm'nntr 

- Toujoura au même endroit ... 
Fia-Je du bnut a ce moment.. Je ne ais pas, mai. le 

dttl'OU!Seur leva brUsquement la tèt.e. fit br1Uer une foruo 
lampe élert rtque r,. le Jet de lwn!Ue me a~t en piA!UL 
Je Ils, l.rop tard. Un ecart en amtre. et fent•ndls qu'<111 
m'appclau.. Alors, p."ls d'une P"llt &tuplde. Je me sauY&f 
O'Ofant tJtlftlé!re dcn-.ère mot un plop de POUl"Wl.e, la 
chaue lnlc."llllle de• tro:s dOnneun volN. 

Je rentrai chez moi, esooulfl6, verl'OUlllal v1i.e ma por'.e 
et, rncore frissonnant, j'allwn.aJ ma la.ml)('. Mon cœur sau
tait nllolé, et JI' comp\alS oous ma matn ~ bonds peu· 
reux. 

Pou à pru pmrtanr., Je me reseallll et Je me dema.nd&I 
ce que Je dt>'&la latre. Je n'eua paa le ~llS d'y 5<X1itlr: 
le pu pc.unt de man voisin monta:t l'eacaUer. Je crois 
bien que Je dus pl\11.f. 

J'tnt('DC!ls qu'Oo a'am!t.all dev~n~ ma pn'U et, t!.m'.c!"" 
men•. oc lrllpPC>. Résolwneu;.. ayant Clisse un l'e\"Olver 
dans ma p.r..he, fallal ou1r.r. L'bcmme entra. l'&lr gèn<' 
Sana attendre qu'il parlât. Je lui cl1I akb•ment : 

- Que me vouJez-l'OUS? ... Me suppUtr de ne pag vous 
dénoncer? Inutile .•• Je saJS ce que j'ai a faire. 

Lui eut ccmme un haussement d'épRule et U murmura: 
- Nnturçili•mont, vous vous figurez det choses... C'étal~ 

forcé, vous ne pauvez paa comprendre. C't•t même pour 
cela quo j'ai voulu •ous •i>ir. car s11 1 ava.lt des bavar
daa:ea. Je pourm1& pe:it-étre perdre ma Piaœ. 

- QJelle place? quest:onnal·Je S1up1d•=nt, sans oom
pttndtt. 

- Au Casino, pe.rbleu Voua CODlpn!llez. c·est mol qw 
fa:& ln ~. tou~ Je.i nuit& pour ~uYT1r tea IUJCI· 
db... S: on I~ trouvait ·"°'18 les poches •'Ides, déc&vea. 
cela ferait du !art è. la maJaon. lea Joueurs penlralent 
confiance; alon. je Ca.rtllS lei; port<'ftoUlllca. Je leur rempllS 
le gowsct. •·ous comprenez? ... Un \Tal poste de confiance. 
comme je vou. l'a \'aig dlt. Et aprt!a, pour e><pllquer le 
suicide, Je IMlJ' ghs.,... dans la pocl.c une lettre de femme, 
une lettl~ de ruptUre comme ça, on dit : • C'es:, un 
chaçU1 d 'amour a Et tout le monde eBt content .. 

Je reprdalS le bonhomme a•·ec 11.U~lactlon. et. \Till· 
m.enL. .le ne <nia pc>s un mstant qu'U pouvait me mentir. 

- St'ule.:nent. reprlt-11, en secouant sa &a<OC'be ou I<$ 
IO<lls sonruùent, ce soir je n'ai pu eu de cbanœ : 11$ 
étalent trolS et Je n'aV:U. que deux Jeuna. comme dbabl· 
:ude. Alors U laudralt que .-oua me rendiez un petu lier· 
nce. A cette heure-<"1, us m"5Slt'Ufa dra bureaux sont 
oouchl'A. ~t ~a m'arrangerait. btcn, 11 •'OUI \'OUllez me lafre 
la lell.rr du 1.rolal~me. Vous qui 6crlvez, ça mug eeralt 
racllc. M~ petite la reooptera, elle a l'habitude. Parce 
qu'\l lnut un• eenture de lemme comme de Jllllte ... 

Encore ahur~ mais tente par cett.e !Ache êll'llllCe. Je 
SUlYlS mon \"Olaln ch.-z IUI. La f111ttte, mal rn~Wée, avait 
sorU d.e 10n e<>us·mam une ltUUle de papi.., bleu avec un 
duf!re sra•~ dans le CIOUl. Sac"r~n:. comme à 1·~ 
eue attendait en suçotant son porw.plume. 

Je lui dletal une belle Jeure de ruptu.re, oomme on en 
lit clans les romans ; c Ne m·en veuillez paa ••. Pa:don du 
chagrin que Je \'al.S vous !altt • OUbllonl cett.e folle ... •· 
tOUi; ces llew: communs de hn d'amour Ma.ta, tout en 
tournant Ira ph!ll.'CS, Je croyal8 \'OIT le mort couché q•IJ 
attendait s.1 dt•rn1 .. rc lettre d'amour, dall6 l'<>mbre odorante 
d'un nrnn<G, et cl'la me setT81t ctranae.mf'nt. le cœur. 

Les mains entoncees dans Ica pocbee, 1• père 00ou1&1t 
en bochant ln ~te. et, lo:sque j'eus <Ilet<! l'adleu 1u~e. 
li me dtt, l'atr ému : 

- C ~ très blrn, Moiweur, vra.lmcnt tt'N b~ Et ce 
n'est p:>a la p:cmlè:e QtJe fent.cnda. ...,... ••ez .. Main· 
te.nant. al YUJa •oulez. nou. a:t&nerons cela Sanooe; c'est 
un Joh nom. n·esi-c:e pas ? 



ES M ERVE 1 L LEU SES 
PROPRltTtS !1.0 lli1GDO~ @t®~OW@: ooo 

•E L'HUILE D'OLIVE Cternel secret de beauté / 
'!nille d'olttc constitue le tnutement 
~al pour 1 l'pldtnnt fra;tle et d~lteat 
JI DOU\o'e&UX-0~ 

puis 1on~mps, Ira d0<1eun •n ont 
t remploi pour adoucir la peau 

lui rendre aa fralch•ur et aa sou
· - c·ei.t auaat un des plus ancien.. 

u d• bt'all~ connUJ, dont 1·onent. 
Cbald~• et l'Ei;J'Ple se eont tnn.s

jalomemcnt la reœtt• t. t.ravrrs 
~os. Et de nos j<lurs encore, 
nmn <'D1belllssantra de l'huJI• 

lm ont prdl toute l<Ur autorlte 

acilan de lllull• d'olln a'~llque. 
r.Utlqu<'D1ml.. d'Une manière Ires 
l• Elle c fond • llt~ralement t. la 

ptrature du rorps, phittre dam la 
ondeur des porrs. douc•ment.. aana 
is prm·oquer la mo.ndrè 1mtat1on. 

20.000 •Xl>ttbl, dans l• mond• entier, 
dent à rf'COnna!•re la pi.lasanr.e 

lcac1té du sa>on Palmoll"· c'eat pr•· 
•nt parc• qu._ dJlna sa coml'Ol'l· 
l'huile d'olive .. mtlan1• cmtreu· 

•nt à l'huUc de polme. cette apmlon 
d"llllkun contlrmk par celle d• 
' d• trmm .. qui doivent t. PalD>-

l"lntOC"norabl• klat de leur l"IDt. 

La Jaunisse 
a travers les âges 

Un du. bon.t am~.a dt « Pourquoi Pa$'! " a eu l'cmiuf 
ortroJ)t'T 14 iouno11e, ce qui l'a contraint " garder la 

brt. En mite de quoi, ut1 autro ami lui adro1a la 
tire que t"01ci, qui lrO'l1lpa. pend11?1t qiu'ques minutes au 

IU, l'enm" de celle rtcluslon. 
Mon cb<'r ami. 

Voilà "" ~<s que tu nous appara!a $OUS ~ •lia. 
la Jsun=; plllsqUC ta °" maintenant à peu prb (Uttl, 
;iwt Le ccnsratUlt'r et aur.ou~ te fEUclter d'f:Z~ il<'f'tl 

: cks ma\ns d.s m~OC!ns. Car ils aont <1e,.en111 tru 
le m61ec\m' Le ICience a lalt dènonnea prtl(IÛ 

D epnl• Clfopltre, lu reiaet a. 
beautt!i ont toujour• atil.UI 

l'huile d"oli•c pour embellir leur ttbil 1 
Le Savon PalmnU•e donne l « U. 
(ormulr. mapque ue prh entation 
mode.me. pratique • koaomique
Daru a moUMG abondante et cf6. 
m-tU!oC ttTi't"rnt lf'9 qualit~• adoa.eit
a.utee et t0111i.&uu:i1 dt ce ~eret de 
beaat~ mill.!aa;,., 1 l"bailo d"oliYC 1 

dont I<' prtnclpa, ..,.. d"aTDlr comp~ magnlf qi:~nt :ea 
plus prtltéS œ3ladles Le moindre mal de sorse a'appelle 
m~!ntenant dyphténe fanalrs<· acrumt. au molndl'\" rhlllll<'. 
on pue de alDusl:e 1opé~auon1 les maux de téte .ont 
dcv<111L1 de l'encephalite •'t rlt'n que ç.a rendra.• m1lad.s 
ceux qui sont dlSPQS'S à se tàter un pru; la moindre 
ço!1q·11· &'appellt appendleite <opt'rallon) 11\'cC ~vocation d~ 
pén:Onll.c penUpllllfe obstrucuon et ml.!<rcro: le moindre 
cha1out1·cmcnt d ote111~ s ap~le otite. avec évocanon de 
m.-utoldlte tt .,,. irepanatloo. On en de~kndralt roui 

Toi tu u lait une tou'.e petite maladie de pet t mfant: 
on a rtus11 Il te ta.rc croire malade pendant six vmain~ 
Et cc n= Pll'l 1101 c·es: un s::cœs• SI tu avals eu le bon· 
ncur de .-ivre du tem;>s d" to quadrlsaleule, cc'3 ne l!C -
nt.l' pa1- pas.se comme œla. 

? ? ? 

En ce t<'D1ps.-là on p~o:es..ult qu'.à 1 on1tlne de toute ;au
nl&'-C 1dJC- che• U ~ avan ane ~ra7cur • Quand un en
fant a pris peur on le tait urlll<'r lmmédla'-Ctll~nt pour le 
prturver de la Jaunisse • J marine q.10 cela 1e pra1lqua1~ 
à la façon dont OO\lS lats0ns pl>Stt les llcVf("S et les la· 
pms qut: nous A.lon.s tue!' t·t c est pour 1no1 une JOle de 
m'lmagtnrr ta vénérable quadn1aleulc t"appllqu~r cc tra1-
' lmt:nt. 

Mais ce n etalt là qu'Uo 11r=rvat1f; nos rrand mère. 
connalas:llent aw;sl des remMca surs. Aux premlera symp. 
t6mcs do la maladie c le malade deYalt unner sur un 
balai •· De-là nous nent le dictoc. c nier pihl aol ramon • 
taller p;saer aur le oalau C etal~ trop a.mple et le r..,,,;,œ 
no reuaunlt pu sotn ent 

A!ora on d<>:".nalt au malade une tnfUllon de c pourœ& 
d'e&\-0 • tporcs de 01&\·e1 ou cloporta. appelù M':On I~ 
rl1.on.s • cru Po'Jrcés • toras porcs) • pourchb d mur • 



- Pro/ltmu au tltT'nUrs btauz fours. car 14 vte "" 
de'Crntr impo.o•il>~ dt,,..U que '°"' lei chaueurs 
1·equtpent au c. c. c .. 61-116, rue Ntnt. 

..................................... , 
(pourceaux de murs), • pourchAs de S. Antwane 1 <pour. 
ceaux de sa1nt.-Anto:ne). 

ou bien Il était prf$Cflt dn • !aire uriner le malade 
llUr une tranche de pain blanc q~c l'on lait manger par 
un chlen aflame rout exprts 1. 1 s le chien gagne ~a mA· 
IM!le. le m:i!ade est aaur~ • · Au nom de mon Plskass, te 
protœ:e contre ce traltem<nl barbare 

Aprt.. cela. on n'ttalt paa tncott 4 bOu~ de resaources 
a u bon newc t.emps. c Pl!c: le aeskr d'U h•:i<>n et le dé-

VOTRE QUEST.JON: 

Dois-je prendre EN 0 
cltaque jour 

; NOTRE RÉPONSE:" 
Oui, parce que 
ENO, sel efferves

cent naturel si agréable, assure la 
propreté interne. 11 ne crée pas la 
dangcrew,e " occourumancc aux 
purganfs." E~O aide la nature à 
écarter toute " intoxicanon intestinale" 
avec ses ain.:>équent'C\ : maw: de tête
indigestions-coo stipation. 
Es.<;ayei; ENO en obtenant un ftaain 
chez votre pharmacien. 

ENO 

lare.- clans du 'l'ln ~ne. • Agiter an.nt de a·m laT1r 
cuU14;n\e toul<a les d~ heures et bkn se p.rQer oc 
dre le gésier d'une poule ou <l 'UD ooq. 

c Bo.rc UOla )oura <1e suite 11n jaune d'œuf da 
\'\nR\gtt. 0 lnoftcn•ll, trop (a<:Je et peu el!lcaro. 

1 Porter en 1 pak~ • aur la poltnne une tanche et 
c3rpe \1•<1.nte Di's que le po1SSOn sera devenu Jaune. le 
Jade acra retablL • Trta recommandé et eatcace. mali 
de même oe!a pouvait peuc~tre aussi durer slX aemaln 

c Orlner aur un hareng. • Ici, il y a une l...,ttne 
ma documentation: U n'est pas dit ce qu'il faut f~!r 
harenr J ·1mar1ne qu·u tal!Alt surtout ne paa te 
pour tvtl<'r une recrud-"Cence de la maladie. 

Enhn. un pem 1 ptlerin•11• à la Pa.t.x-Oieu, à Buy, 
y prkr atnt Otrard. pour obteDIJ' la guertaoo de la 
~ et la fortune par dessus le marché. A cet eft 
malade se bre av«: de l'eau pUl..<ée au bal.sin de la ron 
m raculeuae •· 

Satnt Oerard - ou m:ewc s. DJ~rt d"Brogue -
saint qui abandonna ta camére des armes pour p 
rroe et mourut Ab~ de Broguts. près de Namur, l'an 
A Namur, où l'on prttend qu'll est né à St.ave. on l'ho 
dana le 110ua-eol duru- maison bourgeoise. Là, on m 
une fontame connne soua le nom de • Scun:e St-Oêra 

? ? ? 

Mala ce 1\'e.t pas 1>1·ulement à Huy et à Namur q 
peux raire cftl<Acement tes dévouona a Satn~rar 
y a encore Jehay en Hesbaye, ou les pélenna en dllll 
de Jauniu. c touchent le pied de ta statue de saint et 
avant de "" a rner. pu1.5 lla \On: boire " la eouroe de 
ctrard •· Un• peUt• dllftcul!é: c Le pel•rtnace doit 
accompa par UOla pel'IO~ ou un groupe qlli aolt 
mult!p?c clc S. Ell"5 font t.-ois fols le tour <le 1 tc11ae. 
e~ cuelllent dana les <nrtrocs de celle-ci dca bcrbèa 
œ fait le the ::-;unt-Otrard tthé pour ta.Del • et 
bo re trois plnt.ea ... 

Saint Otrard a1nvoque à Llége. Le S. OJ~ra d1Jctse 
maintenant ~ plus po;>ula1te do tous On l'bonort pe.r 
olIIC<" 1p«1al en la Chapelle de.'S ROOemp1or111ea, rue H 
ChAteau Lè If' trouv~ une boite è lettre11 où le.s fldelea 
vent dcpou1 leura correspondance avec le aalnt. AU pr 
un ro11g1cux donnr lecture du naut de la Chatre. du let 
adrew<.,. umst On s·t<rase dans le temple touJoura 
exlîU pour UM al ~ande foule. Les femmes tnv0quent aa 
Gérard pour 1Wure-r leurs amours e-t le$ ma1tr~ 
faire rate: le mo.r.agc d"" 3.Dlanls qui les om al>Gn 
a~es • c~ pour lea prêsetl'er de 18 iauntsae. 

Tu vola que nœ ancet.tts a•alènt bien plua de 
que noua POur le trauement de la Jalllllue et qce tu es 
dans un mauvais altcle 

? ? t 

J'ajoute qut\ dans bien dr.s '1llages ... at:ona. le mot 
dache "-'l rrnployé aux llCU et place du mot Jaun.iaae. 
dit a le ptrcept•ur des postes ayant eacné un lot 
~o rranca A la t,01,,.•w COlontale. te maJor de aendarm 
retraité en Q •ttmptl la verdactle. • En appliquant Cèl 
mca à l'le:èr~. on tnlllmène !àcheusement Io vert, • 
teur d'"-'P<'ronee et d'abs.nthe 1 et le Jaune. qw évoque 
nob!l-m•nt les rayona de Pnoebus-1\pollon. roi du ciel. ~ 
de M. Sln<l1c e. le tétin d'or des Japonalae6. 

J'nl eu b<'auooup de pla\s;r à rélll1lr c:ea folltlor\ques 
cumenu •t J ""~ Qt 1 tu en aaras un peu en ?es !lia 

Bien cordialrmtnt l •oL 



POURQUOI PAS ? 

Le sifflet 
1 Nous avons l"t'ÇIJ 1:1 letll'e cl..Segous 

c tddSICUl'J les R~tru~ d c p_,-~·1ot Pas? •. 
, Je me pcmt"'.a d• voua aoumct•re une question de 

iycbolOKic et d'4!ducatloo; ell• e<A d'actual!t<i à l"•poque 
vlllégl • tul'tS. 

, Imaglol'21 deux chambres contigües dans une pension. 
tst oocupée par un dadala de llL•e de 22 &De peui,. 

e, aux cheveux._ i(lnllnt&, rautre chambre est échue 
uo VICU.'< aau•1L11c de ta sfw!rntlon qui a subi ta guerre. 
est mol. 
t VCJlcl le cas. 
•I.e dadals s!!flc pm arrêt dèl qu'il est m·.zé clam a 

re Jusqu'au ll><llmtlt oil U tll aart. 
., AlDSI lO auls \'le~ quoUdlellllement, pendant plus 

'IIœ ,bcure d'borloKe, de l'ld!Ote =nie de ce pommad!ll. 
• Que dota-:Je !&Ire ? 
• N'..i-11 pas le Clrolt de prom.er à sa guise des l)nlldes 

llCC'I P"Jêes par papa à k>:lle la lamllle. ? 

, En rcnu des kils de lbOosP!tallté, car Je ne suis paa de 
UOnahli> bclit', dol&-Je m'nbsU!rur de critiquer mes 
~? • 

• suis-Je !ondé à pml!<r que ce jeune bOurgeoi.. ne pcr
nlfle pus la l>ynne éducation belge ? 

, 'r&ndlS qu '!I si Ille. Je eongt• tant<lt à la guerre d'F.a-
' d'autres lots Je chr'f('h<' Il être bienveillant, 

t A.'1lèteral·Jo du chrv.1nt1l\lm à ce jeune dé>œuvré QUI 
·a aucuw P' •.$c ~ mastiquer ? 
• Dols-Je chan;cr d<' chambre? ma1s c·es: une autre vle

lme que Je me au~llueral. 
• Alors Je fais de la psychO!Ogle • 
• SI man V<Jlsln ttalt tntdl1;mt il ne "1!fleralt pas com

un piaffe et U nuralt une plus ~ 1ëte. Donc c·..,. 
lie de t.cnkr du tanpcc de ta Ral>OO 

• SI mon •'Olaln tst en qu~e dt- travail. <r"e J)(JWTa!t-ll 
e pale! renier, cbt'J Oo pre hcmme politique? 

• Alnsl. depuis huit jours, ,le me dérobe à la d«lllon. que 
.ea-vOU5 à ma pbœ 7 

• Je \'OU5 remeN"le de Q en \'OUl01r répondre par la \-Oie 
\'olre journal qu<" Jt 1 a•l'C pla1slr à chacun de md 

yngt"s rn B<!lg1quo 
• Veullloz a;réer, Mros1cun mt',S compliments et mt'll 
lu'.at•ons dllltln;utra. 

:t F. :t 

Nous nous trou•ona à ln lolS devant un cas de oonac:1en. 
et une a!tuaUon de lait. Il Sied, Monsieur et cher lec

de glrttr ka répo!U"8 qu'appelle •·otre compl<Xc tn
erroptif 

Uu point ck- •U• mu,lr.i.I. - l-"a1:es l'acqU!Sltlon d'Un 
opllo::e c~ chaque lots que ~ ''OISln lk mettra a 

"!Ier. rt;alez.le d'Un a1r de \'Ot:e ln:>trument. .:.10:.na roua 
en Jouer plus l'effet que rous dtsizn attellldre 
~ 

Le saxophone peut (-tre remplacé par IA>!lt autre lœtru-
t musical de r.uppllce t.ambôur, poulie mal çalssée, 

de M. Ftu1 lien •sur d!1'jue1. Marche chinoise 
ti:&\1&1<y Od.), 

Pour une atrlclC Just cc 11 5"1"• m-cess&lre Monsu.'ur rl 
r ll'C."tcur quo \'OUS 01~r1t·z \'OU$-mème et non PQr pcr
nc mterpol-t·c: rn efJct. '' \'OU~ n'etlez pas da11s vot.t-e 

hambrr. nu moment où ) 5~nétH" lt ~ifflet dt vot1·t \!OU!oin, 
&lfOct nc_r pourruJt \'uus et>ner et, par eomèqurnt. r1Pn 
Jusur cn1t1 rcxpk>1lon des bnlits que vou., rmr.ttlle• 

IDll' le Pl'ttcl<tc d~ lal~1c1eu.x de represa1lle> 

Da point dt" \Ul" "duDt1t. Vous ~ez p.NpOlt'r au 
ltUne st!llcur 11' tu1 procurrr - à .-os trais. 1 entrnd. 
pul!quc lui n't'll éprouvr PBI le besoln - un ou plusi('Ul'S 

e!3t: n-a dr c!Y1lllé puù'.:C •I honoê1e cbargés d• lut 
dmpprmdrr à Ill Der quand o a pour VO'.sln un homme 
<;il nalme pas que Ion a!l!lc. 

Da Point tt• ...,.. r'lf'l.l•t·nu"" - Vous de\T:C ,'OUS mrtt,.... 

AUGMENTEZ VOTRE 

CHIFFRE D'AFFAIRES 
AVIC t.la 

ROBES ET COSTUMESo'ENFANTS 

COSY 

"IANTEAUX 

BLOUSONS 
CULOTTES 

t..AYETTES 

uEMANDU t.C PASIAGI Dl 
REPRtSENT"NTS 

C. COSTER • C11! 

" · RUI DU t.OM8ARD 
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AVANT L' HIVER 
C' IST U MOMENT DE MUNIR LA CHAUDI ÈRE DE 

VOTRE CHAUFFAGE CENTRAL 
D'U N 

BREV ETS 
COIN EN 

11 brû'e1 ... r '"" ~f·t ckarbort qu• s.e vend e m•tu)lli, a.rice 

• ~s d sc:>OS t Fs brei1ern as.sur.af'lt • 

•• Ul"e C:CO{'f()'T'. e de !O 1 70 sur e combvi•.b e : 

z• i..n oecr1Suce meu" O\.t dunes mot•c1tC- stuc:>if·•nre. 

31> e re1'•&e •utomat -QUe de I• trmo'r•ture P•r !e 
tf'\ermost1t d ~rrtmcrt • 

4' 'l.me Wc\.lnte rota'e C""Jee .i 11 ""rche el" ~rus•on 

Acru de se..-eres «sas cornoaratifs, dfl f1rmet. cornrne 
l.t BAnQue N•t,Ol'la'e, • Rtffmtr1e f.,lemonto•w. le5 
Et1bl1ssements Coget•""'• Ntrort, etc ttconnurf'nt au 
c Sabru te ' une 51.Jptnori•t •cr.1untt sur 11 concurrence 

CPt hiver, vous .1 1J'Ur ~o"'s \IOUdtez profiter de ces 
1v1nt•1es, en faisant pi.1cer un c S.brulec » devint 
votre chaud·tre Le momert ut f1\f0r1ble, n'attende% 
ou Que votre cNuff.1,:f' wu r.1llumê 

o,,,.,.,,~%-f'I~ "'°' rf 
fir<-net-S ie• r"IO're notiu 
tec.hn que n• S Etvde r 
~tt..r.s s.11ns e,,e•cemen 

p1~ ·~ r.ier. C'Lon "'" • 

S. A. B. E. 
Soc1eta Anon1m• 

tin Brùleurs Econo,,.iquet 

21, ,.,. Cr111r 

BRUXELLES - MIDI 
TELEPHONE 21 

~n quê•e d un dé,>~té complaliant. ~~l depoura1t au 
Parlem•nt -~ pro)et de 101 lnt<'rda:on• de !!llllitt plu> de 
tro:a "'" quat."<' ou 11X> mtnaro psr heure d'horloge. 

Du poaot d~ nif" plnslolor1qu,. - \'o:.re 1~ d'aC'he:.n 
d•1 • che~iDg-gnm • a ce le ,r d~~uvre •qui n'a au
•:unc ~ a maswqu r • nous parait tn tOlll pcmt.s 1-e
Mmmandabie r-;ous notis J>t.-'1'mcu:~ ru- 10\..b :SUA'é'rer 
complem•ntalrement d 1!1trodUtN' kl bout d'un parapluie 
dans la bmlcbe du clJent et d OU\Tlr ce l"lr&Plwe a,·ec 
un bnaque !ruas, de 1u1 plomb1..- ta prsumellr avec de 
la rtre à cacheter du camb0u1.s ou dt..., la dls.wlut1on pow
pntus rrt\·es~ tnttn - et pour uutnnt qut. de nè<'e.Mlté -
de IUI oouper Ir sllfltt. par le moytn d'un browninst ln• 

ttJUi?'Mnment manœu\.Tt' 
Nou.. ne 1 ou.s .sl,."llalons que pour mi'mo1re ta !IOnmoo j 

QtJI conHste à placPr votr('I •iftlom1tnc 1ous IJ:n man~u~ 
pUon. Il SM"ait prèl~rable, si •ous \OUlcz ~111er d~ suites 
JudtcialrC'S. d• n ·1· 11bœr QU• r !flet 

Do point d• ,,... ~rblqut. - Vous poun1tt 1'$.'la~ 
ltrMnt de la penuulan le d~1dM". par extmpl• i 
porur a!Utun sa co•psblt lnduslne, en allant sl!Oer 
mauvn1.e:. pi«:es tant au théàttt qu·au =~ ei les 
•a!A di.s<'ours tant au Parlement que dans 1•• rtun 
publ!qu.._ 

Do point do W• dt la <barlle rhrotlenne. - Vout 
rtn. aus..~t H.&&ytr de voua amend-er vous--melnf!. d'i J:iU 
monter l'aversion que •·ous ln.spire le sl!lll!'t. A e<t etr 
peupln votrt chambre de cases ou .. uullerA><'nt d 
M>rin•, dt& t&rina. drs mrrlea mffleurs. ecc., •:<:. qui •iU• 
~ra.ient • à l~natar du ltacndau-e ?Ol'l>:irnol Lea pre!1\let 
momenu aeront aueJ: J)é01bles, mau. une Iola. q~ wir.r 
or .. :lle Y stro fa!~ l'humble SJf~t de •-otre llfflOI 
•·ous paraitra bMlln •t \"CYJS l"unplorc:ez comme on 
plett une rrAre 

Et VOUI \'OUI ~lk•trltz du eoup. dam la •llhm &ernoe 
la phtlœophl•, au-d...aua .s., l'~tat d im• d• ce voyqeur 
rail'tray qut, conata:anr que lt< w -C. d•J tt11ln "" trouval•D 
proc:h.s du .. -.;orwQtaurant, faisait sa.-ou- à l'Mlnu 
t:aunn d .. Chem;ns d• fer que nen nr lut ftatt p 
desarrùblc que d'~ttt lncommodt p&r 1 .. odeun de 
sin• quand 11 ftatt au• cabane!.\. 

Du point df" var r\clU!,)VefJ\ent per.onntl, - LA 
nou• fan1r par un conlt'tl direct. dans lequ•l \otll voudrt 
bien ne voir que l• dt11r ou DOUs sommes dr vou.s t 
de la desolat1on ou 1ou. ête• . Chaque loi. qur votrt •li 
Otur aflllera ouvrez le « Pourquoi Pas ? > et absorbe& 
•·ous dana la l«turo dt cet exœllent journal, Vouo oonoui 
tern b:eo\bt. que, a U eot nal qu aucun chatrrJn oe re.m!<' 1 
une heure d• l..-1ure. U n'e>'. >lllirull"n>mmt aucun ap 
c•mtnt <aUM! po.r le 61f!ltt qui ne dl.sparalsse aans la!Mel 
~ tracn, qu~nd on pan:ourt le& t'Olo:>M~ de -e rem•r'lU• 
ble oqane Il lninc Io oumtzo; abonn•:Mnt 47 tranct 
par &nl 

1111111n1111111111111111m11111m1m1mmnmmu11n111mmmn11n11mmn1111111n1111111 

Petite Correspondanoe 

E G. - u Non. p.aa tl"COre: 2• La loterif' a tr~ aut.eri 
à concum'n<• d'un nombr• detennané de c.rancllu, 31 La 
pcllti<1t1e est lnt•nenue dam l'attribut:on du ~•lice dr< 
dernier .. tranches - "ous eerlei bien nall al \'OU& t n 
douu~. 

Jean D. LR lonnr de cette pauue fable e$l •nlm 
1rop d~!rctu•u~ pour Que nous pu:~..roos lw latr• aecu•!I. 

Cllorlt1 L Nna1tona tout à latt to:re nwutte é 
TO!f Maa cru un auf•t al dfüca: •t st i>t:iJble à tnutcr 
que nou• prtlffO<ls nous abstenir Et p:ns la m&ll!lrsi&uon 
exCHSh ~ et d•platsan!e d un &eoument o est pe.s ntcci
~a11"1t"nt aruftdr:lle ou tn'f-rr..Wr: E>lif" nt .souvent. a!m· 
plrmml maladroltto Lalssoœ f'ntorc pa&wr un an 

P•mmc de ch11inbre, Br.,.xtUe.t. IJ:npo&Jble de '8lllt 
l• public d'un conflit d .nlt'r•~ pnvès. dont la conclusion 
nr: nou~ appAratt pas aut.ai defa\.'orable QUt vous Ill Jure% 

La ft>r•lre d'<" /ne·<. - L 11.11•. qu1 rend les uru plu• phi· 
looophes sanon plu• rhantableo, rend les autre• ptu1 aiar.a, 
Ett:S--\'OUS 1ur dt" n,. pu. appartrmr a la deux1tm~ catt·· 
gont? 

!. B , Lte9t, Cet artl<lt " paru dan. lt 1.umero 851 
..... 2 Jam trr 1931 1 

' ' · - - ' NOUVELLE O~COUVEllTE SCIENTIFIQUE (•Il ENTENDRE PAll LES OS 

SONOTONE laites l1D essai SANS ENGAGEMENT -

,-, .F. E. BRASSEUR, 82, rue du Midi. 81\UXELLES - m. 11.11.9• 
• ·• · • • Documentation el rlf,reztces sur dem<JDde. 



DO, RE, MI, FA ... 
l'importance d es 

J> ..Js ~ i.c:npe, le public ec:nble a\'tllr une là· 
&--- prope!lllOn à crll.llluu 1 progra "1Uill:S d noue 
:Nationaal Irut!tuut <OO!' Radlo Qmroep •· 
Evld-.m=t les ~ mus!cale de la rue du B:is=- ne 5001 p:i:s }WJOUra la pa!ec:tlon lnttsnJe. Pu 

, d'alllt'un, que cc!IC3 des pœt"' l!uan;er& 
N'oob:looa pu. ~ro:s. crJ.'à un orpnlime oblll6 de 

roomtr 22 beurcs de mu.lque pnr Jow' IOlt 481.SOO mlnu!eS 
par a.'I, la !Ache n'est polnt alûe 

Qu&Dd ao amie à la dlvemtl! des go(lta d'UD nud!IA:llre 
.wai oombmix que eelul d<S conttrt& de l'LN.R. Oii ...i 
M drott d• s 6tonncr de n.- Pb entmdre <l• plas vthé-

1
"';';"~ ~=e de contenter !ou• I• nlllnt!e Cl. a 
rc:nmo 1pcnonnclJcm('nt, nom n'Y .ommes !lllDAls PIU'· 
ttnu•. 

Je d<>l.s pounant admettre quo œrù4D~ amrnorn1,11113 
;iaralile!ll possibles. Il u'l'St PlS raie en •!lrt dr vu r d< 

l
erwJ.1'11 q1run peu d'attl?ll ton nuroll IU!li à évtLer 

J aperço:s, p.v rxe:np!r, dA1'1 un programm" de• • Radlo-
1 Lw<rmbOurg •. 1 enonrlallOll su1v1u11.t ; c Solr~ belitfl 
li!Z Ouverture rrcnaikov.'Sl:y>, N0<1Ul'Dt5 1 Clan~ lJ• 

'Yi •· Notre S3\1lllt tm>!rè,-,, l:mt.ot Ck<soon 11 dicou· 
\el'l.

0 

un elément Unmand dnn• Be.ci.ho.rn. nos amts lu· 
xcmbiurgcols tn e.urnlrnt-11, dC<"ouvcn un dan• Oebu~1 
<'! un autre d:>na Tchn îko..-.ky 7 

M. Pranz André <"'t un prçon aympalh!qu~ ix.n musi 
dt'n. cx~!ll'll chel d'orctlcstr• mAb dont 1.,. ronnaaa
laat~ ~plliques n·ont ri n de c=un avec cl!!:.,. 
d"E1att R.ee!ua. Il e.nnonça'. d..-.rnl!remen un voyag• 
musical •autour du mond• • Or nu cour~ cett~ ~m· 
11101. nous entcndlm~ c En I' '. • «Jbarpentl!'S' • 

sune Alîi'rtenne • 1Salnt.S:i!'o> ers Lan- l"U.'"'
pc>'o~ o.l&•C3. rt pou: termln..., de vlrux &O' ll'llUo~• 
&m1ngts par Sari,)· 

c;., wur du mond• QUI pan Cl'llAlie le. t un crochet 
n Algtr pG5Sl' par la Ru .. lc la P '"lr"'r t• 

g nkempal.! llll' Jl"ndl un pn o<"mmatr• t' quotqu'nrcom 
!Ill en ll!OlllS d'iule heure "°" bomologaUOD par ka !C<l"-

UtJm ~~ rt la SOclt l'OJ. ~ d G OITI'pb 
ble doutt\l$é 

'-" ~= prtnc1pa1 dan. ll!la~nt d m ~ 
doi!. être te .a:>Ct de la varie~ Il 1 11 a t.-u prix ~itcr 
la !a::sl!.Udc qu'cntnloe alalcmcnt un• ~=me< d'oll ""'' 
exr:US 1rs cootre.aus Or .Sepula qudq ,.,,.. s ot: oor-5-
ta~ uoo vogue du progn!_o:n • ra:11cVr.st wr • c·esw 
d:re consac:rô il un reul IUJ• l ~ smk-1 ntl '1'CS 
d0<!1rn, l'une a la \'ai.t- l'au "' a<. Prin~ 
toute lin<" oélnœ de <nUSlQU• cat vo '"" a Ea•J 

Cette rechrrchr. de l'or111naht('o amro1 rtaulltrc'11tn 
ll>ppœt du bUt désire c'...,.t-11-d:.< mr monotontc dl\a:l 
tttuse. Q"8od après avoir oui c f.u Printemps• c Orl<~ 
e t • Goz;iwllrment de Pr\n•-"mllOI • de S ndtna. on eo~nd 
planO(cr la • Chaoso11 du Pnntempa • de Mendd•sohn 
ou su.rurru 1 • Auba<I" Pr'Jbalu~l'f' • dr IACOmb<' on e.:>u 
halt<" vtnmen~ 1c retour des trlmn.& °" même quand •Rêve de V1iw » e1 • V&JSc Roman LI 
que• sucèedrnt fi unr &(ru-: do vabrs v1mno15e& l'effet 
produ1t se rapf'lnx"ht'! dan"teteuuimrrt dr cclu du &l"br
graln.. de Vals 1 

S1 l'on \·eut Mlrtlr des ~ntlrrs Ulltt.us et s•.i: c.onttn 
1l tau, recnerr.nu des m~:IJ.od·~ n • Xrlllan1 pas la \'Ar1~te 
Je vols lort bien un proframm.. multltolN• où !laure> 
raient c La o.unr Blanch< » c Le l>omlno Noir a c Gr\. 
~lid!s 1, 1 Le Beau Danube D?eu 1 \'Oî""t' 1 Qlrmrr » (pro. 
D<m"'~ Drmb11 et c·Lr Trou\'~tt • 

t ? I 
u.. ..w:tt. la acpa~=r• à • h .a. Pa.ris PT.T. annon

~~ !ID «>llcert o:irts=t au~ yeux IU?I 
•Tes Yeu:u reantncontro • \"œ Y..ux a rnu1>1rol!n • 

Découpez cette annonce et noiu 
vous enverrons rratuitement IUI 
traitement d'essai de Seinferm 

Vow btsnn. w ~ 11~ n·a.-u oa,a 

~ff';i~t~usm~~~u;.~•rh~Jt 
C'est pourquo; DOUit voua oUroM 
un . ....... u a.b .. 1)1}, ltnll"nC r:ratult de' 5eLD· 

~~~t!~rfnJ!.°~uu.~~niTï:u:~ .. ~ 
~t 

SelAftrm Nt coml)OM tf'lon lei 
dtmlttes df.counrt.et ~" tAaUr.ut.a 
de- beaute •es ptta n:odtmn Son 
e:trtot si.;;: 1es muscles ma.mmatr• Nt 
fn~:bl~~J'it ~~u~~tra~~I~ 
'!'0'1_<, ~tate-:-ez &V'tC •tUpffacUOD 
rt .... "' ue "os a.elna out aubl un 
·r ... u1,... _ fTlj nt ('om,plet 

Découpez cette annonce. 
1•ll• ~nous conn1ltre- YOlA ooaa t\ 

aa~roe et nous vous tf'n\vroa.. 
i: ... r.1tu11.-me-n1 un 1ra.H .. emtnt d'eaat 
Ecnvez .. nout 11 \·ou, df'llrt7. le ln.1• 

~~~r~.~ ... ~~~m1~ ~~'~'V~~'fu"~t1u': 
AJoutez 4 fn.nca tn thnh~SM>'lf 
~ no.. tu.11 de PCtrt et d ·embell 

L'envoi w rait sans 1ndtc:::at.1on IUJ' 
~::ra~i.!•a:e -• \.'Otre •dra.te ou pœte 

'OR!.SS.E 

~~t"~~ir:~bt~tr~8;;>;!;116!11::if:s l 14 

t.c' U l llC'n'ICDI compltt dC' Sctnfttm ut to 
•tete i fr. )).- dans tot.1tcs IC": bono.u 

ma.11on1 
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cJ'atmo tea &:raod5 f<'JJ<• cGA B1xlol; •J'ai tu dans 
,., grnnda yru.~ • 1May1. c l'eltte brunette aux ye><x doux• 
tPaul Oelml'tJ; •Pour 1ea yeux d'une blonde. Cüardona 
Bo"' : 1 ~·ermc ,..,, Jolis )'eux• • R de auxrulU. • !A yeux 
do féllllJ'le • 1J. Szulcl, eu:. c'.c 

Ce procramme Al'llU•. e• rtpenoire opbtalmlque. a dO 
~:re m'.11'tellell:tnt elllluyeux 

Ce méme P.T"l'. orr.n11. le samedi 5 septembre. à 
tG h 40 un coocm • Spon • 1 Oo y enteoda la • Cban· 
IOn Clu Tour de !'rance•: • 300 Adllon • c ?>; •Et.te •VI&· 
t<11r •: 1 l>Ur la slace, Je gUaee •: •Avec une \'01ture • .. 

Honegrer ayant déjà krlt • Rlll!tbY • •• un d• DOIS corn· 
rœttcurs amateurs ayani ralt .-ku:er une P&Ce déllc1euse 
tmi1u1ee •Bo•••. Il ne DOUJ manque plus qu'une csym. 
phowe dts :Sut.Jour&• par Man •n Lun>aen• ' 

A tte!nt p:ir Cf;l'ttr m3nle cuntprt.x• Je me ~uvtens qu"Un 
pmmste antt, il i· a qutlques années et san.• aucune pro
•ocaUon. donnt un reclt.al ne morceaux 1mp.r•s par 
' """ ! Celle Ide.. baroque ualt amusé LOUt le monde 
cs.~ut ln audl'<"W1>. 

Le progr11mmr. rrmontant au c ~luge• fde Sa10v 
Saena), pnsall pur tOUa !ta •Jeux d'l"llu • et autres c Jar· 
dins sous ln pl: . .nr 1, pour &f' terminer par les c Dtamants 
de la C ruronm· 1 1 PQUr les ltctt'Urs qui ne voJeot pas Ie 
rapport, J~ d1m1 quo ces dlams.nta aont de la plus belle 
('BU ... ) 

Ce Pro&T1U11me-N1ng11ra. COPl•us et rnllcrcment exécuté 
sui un p10no nq11cu.x. avait un peu la~ le pubhc .. Plus 
d'un auditeur, trouvant l'cxp(·r1cnce louirphoque rut heu
n•ux de \'Oir l'tau tnr1e 

J'a)Outrm1 que ce p"1n••" h.vdroptille a'alt néanmolns 
omis tro,_ p ~os 11rllrm<'nt tiydr<Çmpti1qucs · •Mol rrn 
al •mue•. •LM. Ca tara< te• et une Cantawe sur c L'Eau· 
.. n.grruna•. 

P, de B. 

L'année A 
Simple probltme, d1.1a1t G 1/d,.,· Kop, ~t prob/tme slmpl• 
81 N eS' ce nombre. on a N • k• f k étant •nt:tr), k • 

lk étant pair1 
Puisque la somm• d<'s chiffres eat 19, I• rtste de 

division de N par 9 est 1 
Oonc, !'l•M9+ 1 
La racine carrce rM donc d'uno drs rormra M9+1 

M9-l 
Le caracccre de d"isibllllé par 9 noua l)('rmet d'lx"rt 

2.r= 91 :1: 1 .; 18 f t étunt cnucr 1. 
La 6CUle \'aleur que l 1>U1.S.$e prtndre tst 

doit é-lre pait 2r•8. dou Ze4 
Il s·enauit que N • « • 1936 

Ont dit /a mtme chou - °"· 
I01tt arnrt"J au mtm~ t~J'Ul.tat. 

Henri Sorite!oos, Bruxelles; O Sat<:•clllnCI, Oaud; D 
gasse Uege, C Lel'Jettq. Br~~cllea, H1quetLe, La P&lllle 
J Gerard. M<>x<levant-Vltt<>n. PrnllÇOIS AliJ'&ln. Ll"'V 
Ro<;er Malngaln, E:tlerbetk, A Deccrr, IKe!ltt. M Vand 
"1lllen. Vlh-orde; HcH Tny, Damprrm;. Jean ZM-yllJ 
Flobecq; J. V1llen. X. L.. E. Cot~!ttr, Elsdlen; M 
Oelbroucq. Je:~:;&UJt.-Plerre, Frtdérlque t.mzu. Ar! 
Edouard O.. 8y, &int.-G~cs. F Geraro. Binche: J 
V1c:or. Jodotcne: A. lla<lot.. Huy, tl""tor Challt3. Chlmat: 
Pierre !.<'lèvre, c s. o r. Namur: L. Pr<galdlcn, Au .. lals; 
Alben Sarbry. SOttegem, Henri Ulocat. Via<!, A Oaup1n, 
Herbeumont, EmUe Lncro1~. Amay; Lcumaa, Brusetks; 
A 8'1rt<>n, Moha. G Bertrand Omcntcs, YJrtt. Lobbc:S; 
L R. Lu~•mbourg; J MaJolul1 8alnt..:osar. J Lav11 Huy: 
A. Ci. N"ict. wo1u .. c-:;:t1J1t.-PltlTt'; A O.molder. o.tende: 
F. Oelruelle. 8ruxclll$ !li, Louis Stréa, JeU~: Rodolphe 
Rauwarlet, Tounun; Ousta>r Nots. Koocke; O. Lamy, 
:-\'amur; Maretl Vau Job.". AZJVfN-. ---Le clou, le poids et la ficelle 

Simple commt bo11 ot~r dtclrtre Malh·Amore. 
Nouer la corde au poids, h P-'>.<tr pnr-dt&UJ le clou : 

aislr le bout libre et tirer pour fa>r• mont<r le poids. IAI 
:!ou est atns1 à la traction du poids dt• 20 k~. et à la trac-
1on. th('()riqurment ~gale, exerC!'!' aur la corde. (Ca. de 'a 

poulle sunp•e.) 

Ont répondu ire m~mc : 
Tous les lecteurs cilés cl-dessus, ntnsl que Julie MarUn, 

Jumet; Almé Blt]WCt'rt, Brux.llt'S; GC<>l'll~ KtWJer, 
Hamme. 

Il grandira ... 
• sana élre Espagn c·• 1mp1. "' n · l• plua petit nom· 

ore qu1 deYknt cinq foi_ P-A .'T-nd .ora.qu'on t".nlC\'C IOQ 
dernier clulfr- dr droite pour le placer eo t~te dea autru 

Quel est cc plus petit r.omb1 < ? drman:le M C)'rll:e 1-·ran
........ ..,,. Oirant 
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Sur la " Section dorée 
Mon chrr />ourquot Pas 1, 

1intrntlon d'Eurlldekr 1·oul~vous me permettre rcs 
1+ ' s 

que.s r.marqar au sujet de la formule -- CccLt<' 
2 

kc façon d'écr'.r• n , arnntage de Soustraire le nom 
1 ao radtral et d"hlter , 5 1 1- • 61 . 
.. c aect.on do:~ 1 ou • pre;>OrLlo dMna 1 s'obtient en 

1 uie IOl\iUCUr e deux parties méga:es te:Jes qu• 
ppon mue la plus pe'lt• et 1a plus gran<!e oolt ti&• 
pport entze re' le dcmltrc rt la somme des dellx. 

t AB c ln lonsu ~: rons:dt:ee, a et b le> cl<'U.• pnr 
a a+b a b 

lntga!es. La 1ttt1on c!or~ est: -=--=-+- ~u 
b a a a 

a 1 
posant -c.Z: :t•l , d'où en rêduJsant :rt=:r+ 1. 

b r 
it.i+• 1+ ,•s 

.r>-.r-1-0 ;; Z•-r-=--=l.618 
2 2 

1 ""115 JlOM>llll r •· l'êquat1011 précédente peut se mettre 
la forme 

....... 1 

Mul lp:.0111 p:>r • 

,. f'+. 

•' ...... .... 
rectan:;le construit a.-.c ccmme cotf>. a et b ainsi 

Jowt de la curieuse aull(:ltristlque sul\1lntc ta 
dt! tarrk r ·• ·--· ... ~... "~'".,'Tlmt sur 

rh:lcun ~s cotés fClrtne une figure absOlumer.t frnn~ •! 
dont. Jcs côté's restrnt mvariab?cment dans le rapport 
1+ \ 5 
-- 1 le dessin ou.• dim•nslOflll prttls..11 Illustre la pre-

2 
mine nlflnnat!on, l'algèbre rend compte do ln srcondel. 
SI, partont du c6tê • a 1 supl>O'é le plus 11rand. on trace 
succes.'1vtment quatre earrt's. le !!Ommet 1nrtrteur iiaucM 
du carr~ n 4 du ttetanglc ortginal et le sommet suptrleur 
droit du carr~ n. 2 sont SJtués sur la m~me lien• droite, 
li en est de mtme du son:met SUJ><rteur gaurhe d'J earre 
•• $, du rec:tang!o original et du sommet lnfhlcur drol~ 
du œm! n. 3 

Ce rapport, dont lts Ore<"$ !ont rcmontu la dtcou\'ertc 
au =ltrt inconnu de Tha!és de .lo!Uct. donne la clef de •a 
Ùpo5Jtlon de plu!l<Urs ecnstru::tlcns i;rccqucs de Pllld.L' 
tt de ZNxts. D ~mbleralt également que œ IOll re rap. 
port lnmstonnt qui rende Je mJeur. compte do la dl>pôll· 
tlon des chambres dans la P>Tamlde de K~pa. Les pyra
m.des ~~ Kephrem et celle de Mycerlnus acmblrnt &\'OU
tté con<t ruttez d'aprfa un autre module . 

A mu•. mon cher c POurquol P.is? 1. n Troumm. 

Cl N EASTES LISEZ L'ECRAN 
D' AM ATEUR 

ttevue Tl: >fN Q ~ 0 INt'°'\A D'A.MAT Jlt 

tN VtNTE CHEZ l.ES SPtCIAl.ISTES 
o" Abonnement: 25 f• ... C. Ch , Poaleu.- 616.16 

Avenu• d ea Ceriaiers. 6. Brva•ll•a 
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''Pourquoi Pas?" . , au cinema 
SYLVIA SCARLETT 

On a U", du três long roman de O<>mPIOn MaCKens:e, 
quelques êp~ea qui constituent un 11\m assez cohérent. 
mab dont la conc.1L'1on ne reastml>le en rien à celle de 
r œuvre httenure. Il importe !>Cl•. oprta tout, ce que nou. 
demandons à l'êcn.n. ce sont des l~ et nous n'a•'OOS 
nullement la pretenUon de leur ra11e e~meT si>: œnu 
paaea de tate 

ComplOn l\18"Ke~'1e a dé\c,oppè llU cour& de = ,;,c, 
centa. pacts urrécs et w~rrucs. J,s clrcOnst•nœs qw ont 
fa". d'Une étmncc enfant, m~lant dam ltS •emes le sanc 
brlt.a.nnlqUe et Je sang français. Urut fel?lmt adorable, IIn
po.. •b)[' à Ju;r1 suimnt les règla. ordinaires, une cro!ature 
llbre et gfnércusc, qui s·e:,t rorv~ sa loi et qu'on respecte 
u.ns oser la suivre. 

MlM Katharina Hepbum a mla à l'tcrnn ce qu·elJe a 
Pll de cc carnct.'re auiguller, or, noua savons tous que Mias 
Katharina H•pbum peut beaucoup 

Le fUm ~ MJllS sllence la petite enfance de Syl\'la 
pour 1&uter dir~ent à l'e;ioque OI) c m~re vient de 
mourtr et oil son père vient ~ SOU&tnùre de l'argent dans 
la calue de IO:l patron pour payer d'3 dettes de Jeu. Il6 
fuient en Anglet.ure. Sylvia soua les habita d 'un Jeune 
prçoo lllln de dépiS'.u la police. !'oua 38Sis10ns à cette 
fuite a bord d'Un paquebo~. lantômale dana la brume. Le 

!!.'lllfllllllllll llll lllllll ll ll ll ll lll llllllllllll lll llllll lll lllllllllllllllllllllllllllllllll\111lllllllll~ 

a = s ~ s ê = = 

clnem3 ne pouv&t, n'est-ce pu. l~r perdre cet.te 
!Ion de nous !ounur quelques bellea vlslom de clair 
Ici lnW'rvlent Monkley, le mauvais a~nle de sœrlett. 
tla~ qui Incarne Scarlett. ce \Yl)(l d'homme sana "" 
comme 8'\na relle!. atteln~ te comb!f' de l'art dans 
rnirs lonqu'll oe croit poursuivi •t dans ses acces d• 
polr quand li croit tout PQdu. 

Monk!ey qat a commencé p:ir trahir le sl!l&Uller "' 
à la d~ de'1ent un Mil et ·.oua trois eotnmen<~ll 
\'le d'e<ptdknl.s Cell!. "' juoqu'au wl. mab la co 
de Sylvia ae ré\'olte et les blJC'J• cambriolés sont ie 
à leur proprlé'..aire. 

Pour qui connait les plages llnl~ ce qw au:.. 
équipée ne parait pas ln'Ta'5Cmb!ob!<' les tro:s c 
des. p!u.s u'ne pettte bonne dont Scarlett ... .-t a mo 
tormt·nt une compagrue qui, eou• h• nom des 1 Pit 
rœell •. parroun le lltloral et donne de~ repré<lenta 

l 
attr le sable. C'est là qUe Silvia d"'·tent ArnourelL~ 
an late ptlnt re et renonce Il puoèl' pour un garçon 

Mias K~thar1na Repbum txrcllc dam l'an de c 
de aexe •lle est on ga:nm =Uclcux et lro:ideur a 
bardle!>e ahsolument sans de!aat toutelo • c'est 
dam lrs scênel de tmdres2! t! d'avtUx que .::.on 
a·tpallOUlt dam toute sa beauté 6lllCU~re Mala 
tna!ater sur le charme si dl!liclle l d~llntr de M.il8 
burn? Il est fait d'mpondtrablt:i, de rhooes 1110X)l 
d'êlam prtsl«'nt!s bien plll! que i-hclo!a 

• SyMa Scarlett • dC\·lent altuu une œuvre Ires 
par la magie d'une mterprctallon Mrs ligne. C'est. 
smu.-nous. u t•-re ~~ri•!tt\: ô l'ndm1ratwn du oubltc 

MON MARI ... LE PATRON 
~ ~ I C est une b anmsa'1~ timoire cr.... donne a 
§ § Claude~ Colben l OCC'1S: n cl< tltp oyer - dons •• 
§ § de llnrsse de grâce et d 1 n a e 
i!i § Le tLm nous Li p D'< conune la oecrt'..alre d 
Ë Ë d'UD homme d'a1!111rr; déioüUtt et pour c.'U&' 
§ § eat. amoureuse :d.ab .:.c patron qu•un premier ma ii § ma.nqué a tleçu. eat devcm1 myq)'tll', il n'appré<'ie. 
5 ~ lt' cha.m1e de sa collaboralnrc, m•u.s seulemt.•nt. wn a 
§ § et lMln c rrnc1ence •. pour parltr le lan11age d·auJourd 
~ ~ Une a01fe de Julia, au courant dt an tl'"n<!resse pour n 
§ g slble Barcl31, fa.If croire à ce '1crnitr q,10 sa ll<'Cn'ta,,... 
§ § dit<' dt I• qullt<r Ellro1 du petron qui ne veut PCll 
§ § prt\'~ clr i:l i>ttcieu"' employtt D n'y a qu'un moyen 
§ Ë l'at~bcr à jamal:s . l'épo= C en ce qu'il 1'.li p: 
§ g Elle ACœP'.t' ie disant qa'elle 1-'llrn bltn par !a>.re la 
§ § qu~tc du man ei de sa !amllle qui comprmd une 
§ § l!l<lnlsque et une fillette lmupponablo La nctotre 
§ § rwe, naturellem<nt 
Ë § ~tt.e COO\'er&ion s·oS)ère ttu Lotir.l'o d .me aene de g § r•:mplleoa d'humour três joliment mlae• en ~e et d 
E § tcmcnt d~réeS. n ' a des lfO'.IVRllll'll pholOgra 

1 EN S~:~~~ENT i 
1 Joe Louis - Sharkey i 
j ~ §illllllllWllUllllllllllllllllllllllH!lllllllllll•llllllt:1111111111111111!111111111111111m111111m11fr l 11.-___ u_N_c_H_E_F_·_0_·CE_u_v_A_e: __ 0 _·H_u_M_0_u_R_1 _ _ ,. 

STUDIO 

CLAUDE1TE 
MELVYN DOUGLAS - MICHAEL BARTL 

n ' 

Mon MARI ... Le P ATRO 
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:ites· pour n'en cite qu'Une ...uJe Jllll•. 1 epause· 
a~-c, CODY<'l'k a- une &Ill'e. Les deux ,lel1nes f=· 

t ~ aur un ~. au 6«0Dd plan 1 épanouit 
Jldcux bouquet., mis m lumlèr• de 1- façon la plus 

• Les deux nthOU•~ apparaluent en perspecU.e, 
ire les !Jeun et le Jqer 1eulllage. 
10 Olnudettc Colbert condwt l'action avec une verve 
1sanle et 1" ta<l qui carnettr.,,:nt oon be&U talent. Mats 
out cela rst omér1<Am 1 Qui aurau peMè. de notre 

l'•au, à la s<i-n• burletQue d'une Claudette Colbert, 
11 exqui.tmcnt dtsttnaute S'l!·nlvrnnt par desespoir 

r ~ compapue d'Un d,. so admiratturs, au milieu 
vl'rtne peupléé de mannequina de cire? Nous dl(~ 

pourt&nt ctttc tnomute tant noue educaUon l!l&t 
m ce qui conceme la P"YCh<>!oCt• ame!'lcame. 

accompllSOO:IS tD<U les tttabll3atments Imaginables. 
que nota IOlllll19 Il. boD4lr d'\m mond• • l'autre.. 

tcran devenu pour DOU3 le tapis ~·. n y a 
dans la comtdle améncalne, uoe vl:alite llD• 

<Wocs-le. un dynamisme extnordlnarremen: com-
tila et dam 1<11 ~W's un• sincênte. un don de 

1 son o n d" n lf'()<lll 

" CORSAIRES DE L'AIR " 

brcu..,. " .-1 d' Jlll Jrs fllmt qm ont. l'a\.1at1on pour 
. Nous ro avon• vu PttSM"1· plusieurs sur nos ecrs11$ 
ann,,.. parmi lnqJtla • L'Equ1pa1c •· Ma15 li s'aftt 

de scenar100 a P<'ll p rts .sembtablf!>. Lè> « Cor
de ! Air • vt•nn•·nt au Col~um apporter une heu· 
<in'erslan dans ce aenre qui r!Jquatt de tomber dans 

llttc eeue fo.. le <mema nous 1a.· penetrer dan; 
Urux iD<Onmu, ceux dt la pol•te et d• la contr&o 
a<; ennes. 

o ne • lmaitne Pl1.S qu l • ...:we d'une unple sur 
de lau de patroulll<s chari;ees de faire oboener 

Non • Nous nous uou~om e-n prf'Smte d"Une JuUe 
\ olente sam nm·cl 
tcrprei.at.on clu mm Nt l"ltcellrnte et I• mue en 
art!Sltm .. m coc1çut' Comme on peut le penser, de 
bornions a ounent "" tond de !'e<:ran. un gta.1CS 
da.Ir p.'USt" on \lL un mnmPJJt dr- grand' a\'l"n· 

LE LYS BRISE 

1918 panislllllt 1 a. • 1. 111· ' q\o devait con 
la r<'putli\lon d• DaVld W"'k Gn!hth On COün.\ 

drame dk'.hlmot et l'on •oxwu. de;-ant la pure 
é d• Lilian Oi!h 11 tmcu\ante et si 'Ml.le dans sa 

Slmpllrllt MM Maurice Bardeclle et Rob<n Brss
tcrl~t • ce """'°' cbn. leur • mstolre du c~ 

• les llgn"3 que \'Olcl • Ct n esl pc>Grtao' pas le suJe! 
:nslt dana ~· qu'on_ nomma alors un c chtl-d'œu 
11231> ~rQiin .. ICtnn pr~nttts avec un art, li 

Mil. trto "8nd une eorte de suret• de tranqul::ltt 
.:3 ~ tl'i ŒU\Tr commr "' Grtffith a\'a.r dtrrlèr~ 

vlnct a"n~ dt c1nema mals H'Oll' m1ll• a.ru 
e PU lh~trr- la ll''·nr: du rouet de\'&.nt lequ'°: 

l Ullan G!lh, la ru1t..f't deos tro1c. voitura 
tan\ •~ petllc dans le brouillard, le long de la 

Ja malh~urru~ rnl,.rmtt dans son cachot, ~r. J,... 
de drOit#ll l\ V\\Ul'iW J>Ull tournant (l'Jl r'OOd, lt boXeUI" 

en ~:,qui.ssant d1•.) v.rstPs dt> parade. Tout ctlu 
d'unè -.me lna<:ccutumé•, d'un oom dans Ir détail 

bussrut 1>arfola au atylr t 

caractère pnrrots wn peu gr:u11l~1gnol.-squc de l'œU· 
passe dans la nou vclle ver&.ion mai:> nous somma 

tnclim à l'ae«pttr all,)ourd'hul qu'on n• l'ttalt D 
1Jlnu ou IC1Ze ans. aloni que cependSnt on i0rta1t des 

tlons de la cutrre c ea que l'ambu.nu clans la· 
• DOUS '1~ ae rapproche da\antage de lbarrrur 
c oœ Ottilie:; ronl pie.MS de ttclts d'lml' mvraisem. 
• c::ruai.-tt L:! rrtie rn!ant martyrtsée par ! effrayant 
ar i... \iolcnres qui rtPQnclent à la dcuceW' du Jeune 

boutdhlste acqulmnt à no. yeux une ''&leur de 

•Ymbole 61 l'or a pu y VOU' jadl3 un plaldoyrr •n fa'tur 
lie 1 t&alltl' des ra= nou.< pouvons ron blm y df<"Ollvn r 
1 image dM Mfmt;,, Il• l'•sprlt ..-ra.sf' P." la tore• bru· 
tale 

Quoi <11111 en 001t la verSlon 1936 du drame d1• Griffith 
u•JSttt p la ha Jteur dr. la prf"mien· t'I mC"mt" l'a ~u-

1·nt df'f)ü&'-t:C 

lt debute par des ""'-' d'une 1dy!llque bt-a.tle ou l'on 
. . consacr.- 1 I'• po.<.Lolat le nmph)t• Chen que .on 
.1esUn cond1Wa aupnos de l'en!~ • tortartt 

Lilian G sil a trou'• daM Dolly Haa.. n• r.mpl3çante •n 
IOWI pnm•s diKJ'I' del • C"I• J•""" artL• • •Ile auul. pœ
lt-de un rt:lllrd limpide un mince \-WG• P'I• •t IOUf • 
frant Q~• d<S )o""5 fugitives klaLl'rnl d • llnguhel"f' 
aplendel<J' l!:!!e liOUtleut aclnurablemer.i b comparaison 
dans I<:> =es de brutalité comme dam les douceurs M 
aon amour enfantin pour le doux Fil< du C'• TJl l'adore 

LA- box jout anc fOUJlU• elllnnamr la l!Cffie de box• 
ou a tthau!lf' &a ha1ue dtnaturef' contrt- son rntant.. hatnt1t 
qui 1'8""0\1\ IL dans I• cnm• l.Al oouvelle Vtr151or:I a Change 
11' sctne flnalp ou l'on \'Oil le CJunolS étrangler la brut4 

=n; EMA A B C PORTE or; 
STUDIO • • • NAMUR 

LI:; CINEMA DES lfüCCl::b 

Api·~:. la ré~ ol u Hon unh Cl'selle, 
CO'.\l~Œl\'T SER A LE ;\l ONDE 
Le céJt ,,..,_ G.·H WE1J.ti 1 CQ11• en 

iAGES ~uo:-:IFIQITES 
dans 

LA VIE FUTURE 
i;;s SPECTACLE FANTASTIQUE ET GRANDIOSE 
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' 
MARIVAUX 
104. BOULEVARD AD. MAX 

et 

PATHÉ-PALACE 
85 llOULEVARO ANSPACH 

SIGNORET 
LINE NORO 
CHARLES VANEL 

DANS 

LA FLAMME 
AVEC 

RAYMOND CORDY 

ENF' ANTS NON ADMIS 

el. twr avec le corps ~hannant de la tUlette a.ssa.sstnée. 
Tout cela est lrl• romanuque, nlAIS noua pouvons con

clure cependant corrum lrs rnuquta d'~ y a quinze ans. 
pour le c Lys bn~ • d'aujourd'hui et dll'e que c'est à 
cause Just.ement de la pr«:tslon dans les détails, !tgUrtt 
"'ec tant d'amour. •t de l'On charmant romantisme. que 
c .Lys brJ.Sé a demeure unf' date 

SHOW BOAT 1936 

ce titre c Sho"' Bull. ~ \1Je e Dl du souverurs 
déJa lomta:ns; u nous rrpon" aux c~uu du cinéma par
lant QUI \~ah de DOUS fU'tl ttYéll! par C Le Chanteur 
de Jazz>. C etai~ Laura La Pbnte qui incarnait alors b 
1 lgure centrale de la c:llAnteuk llla;nolla. ~ beau film 
nous re•IClll au)Owd'hu! IOU3 sa forme prunmve mals 
avec tou·. ce qtte pouvaltnt y aJou~r de,, anls'.es enrtebls 
de l"e."<ptnence des anct~ et une tecl111lque pro<llgieuse
hlent evo.!UL"t 

Le fibn e.>t tirè du roman d Edna PM'ber, célèbre en 
Am~nque. L'acuon se passe au a1èch.! dt•rn1er. en un temps 
que les An&"la.LS dénotnml·nt l'en· v1c1,ortcu~ et où dans 
notre bonne vme de Broxt·llu J'AllC't··Vtt·tl' conmuss.alt 
toute sa splendeur. 

En ce temPS ta. des trou!l<)S d•• coméd1c1lS sillonnaient 
les grands !leuvra amfrmuru "'" de longs bateaux ame
nagts eo théâtres Elles a·arrttaltnt de ç1 de là, jetaient 
une passerelle •ur le mllgc et donnaient des re!)<ésen· 
ta~lom QU.l ne manquaient JRt.nR'16 d'llloir du suctts car 
lte dtslracuom étalent rattJ. dana le .. bourpd~ isol~ 
c·ei;t un de «a b&tnux qu nom •'O)'ODS appara.u.re sur 
l"l'CrtD n porte le cap!tallle H•ndv Hawt.s. chef de la 
troupe; sa femme, • i;:énera!e manà;cress •; oa fille. b 
ch&rmante Ma8'Mlls, quelques acteun tt nctnces et des 
aervueun noirs. Ils voguent 111r le M~pl 

Héw• La jeune preml~re ac~ d'avotr du S&tlll ootr 

dans les wlnts, ~ \'Olt expulsée par la police d'Wl 
• raciste • •d~Jà!J pour aH>I?' êpousé un blanc. 11111 
blanc, qui <'St le pnmler chanteur a Ja1 au..i ch 
noir clana les veines. n &ut sa remme Vo!li& ta 11 
dkaplt~r. Hcurcusem•nt. w1 jeune et 5N!U15an.t 1 
a faJt, entre-tempe. aon appantlon. li a une btllc 
li rempla<en\ I• mnnquant et ce sera Mngnolla qu 
donn.ra I• rt'pllqne. 

L'amour .. t lru1 professeur et ,;n jour leur moiti 
les deux wd••tll'S du c Sbow·boat •, le • œt.,,.u.thi'dt 
ae marient au mtlleu d'un grand coooours de 
blaric et 1101r 

Mals Gay Rntnal .. t joUeur Il a pCJI~ bfa 
d'arcent un aolr et u entnlne sa jeune lemme 
enfant dans une JoI~ existence. Qa:md le dernkr 
br est d~ li alxlndonne sa fa21ille. Magnolia 
pour • vk et celle de K<111. aa fille. Elle rét1ss4 et 
&OD nom est cOQllu des deux côtés C:e !'Atlan 
rwe elle aWl!il drvlcnt une grande actrice tt <:'est WI 
de premJtre qui n!un1t le vieux capltalQe H "' 
ftmme, aea enfanta et Ir vapbond repentant 

Sur ce th<'n1e qur nous a.-ons rtsumê li l'•xtrir 
grerre uuc mulutude de scenes d'une extrt'mo v 
Mme Irène Dunn,• commwuque au nlle de Magn 
charme et la distinction que l'on devme. Elle est 
le pM>t de toute l'aventure mats autour d'elle ~' 
une pl~lndc d'nr1 .. 1ee remarquabl~. Nowi trouvons 
Robeaon. l'admirable chanteur nolr que nowo avons 
admiré cbma c Bosumbo •. De sa belle votx chaud 
modul" cita com,pla1n~ no.talgiques et tandis qu,J 
la dure \1C <le &es lri·f<'S. dts VisJODS d·esclav~ p 
au bord du fieu~ se IC\ ent sur la toile de l'ttmn 

Charlea Wlnnlncs n ·es: pas motos attra.y&nt 
rôle du cap.~ HawU. D egt un comtdl~n ~ t;n 
une sr~n" a ~t~ troublée par un nait CllltC!ateur 
pris au sérieux les malheurs de l'mgénue et a 
'°" pistole: 1ur le t.rran. Le capitaine a lui tout 
eupe la lttne li ~ prodigieux ! w opectal eurs de 1 
l'app!audl!St'nt •~ les i;pectateurs du cl" ma ont "'" 
raire d• ml•mp 

LES LAUREATS DE VENISE 
Nou.-. ~VOJ4" rxpHqu~. ln semaine dernil"re <'Cl (J\l 

ceuc biennale <le VcnOS< qui \iem de prrndre tin. 

comm1•nt 11-a rkompcn.""' ont ~ dl.>t.rlbut'es la 
Musoohni pour le mellleur film etranger a éte attrl 
au film aUrmand rEmJ)€Ttur de Co/11orn1t; la caupe 
le meilleur hlm Italien a ~é donnee ô rEiccdron 
le prt.~ du mlnistere de la 111e;..-.e et de 1:1 llt'OO:ICllnd• 
à CaraUnia, film ltal!en la cx.upe Volp! du mt!U 
teur t. Paul Muni pour le fllm /a \'te ~ PO$kvt 
la meilleure actrice è Mlle Anllal><Ua pour Vdlle Il' 
Jacqurs Peyda a !!té proc~ le meilleur me 
sttne pour IOtl lilm K~ heroiqu; l'Allemsocl 
daum a Çté proclamé le meilleur optr&teur 

Le jury a ~ment prunê le tllm Italien Cammll!.Ci 
Erol, comme Io meWour !Um pour .son contenu pol 
Le mm aUemand Ju~d drr Welt a t~ ])l'llllê t':: 
que mrHirur documrnt&ire et le rum uahrn U11 t 

auz /midi marins en tant que meJUeur rnm tduc:1 
Oulrt', trot• rllm• amé1'lcalns ont reçu des mé.dalllea 
coumat·ment, 

C•·rtaln.< do cea films ont été projet<'$ en B•ltPQllC 
eu •e>-vous eouronnb? La dl.sous· Jan est ouv< rte 

CINE LOUISE 
PROLONGllTIOS - DEUXIEMESEMAI 

1 

MARTHA EGGERTH 

~~~J?~~ ÂMOUREUS 



POURQUOI PAS? 

Les conseils 
du vieux jardinier 

lques ~aux type. d'arrangement 

de fleurs dans lea vases 

)13 roses dans un tube dP. a1stal avec quC'lqtu:s ft'utllt"S 
auwm. Quat rc ll<UTB. deux ro:>e6 rœc argent~. un dahlia 
1 pooccau q uue reine-m.arguente an.'<.'I qo.t.•J(lut."I feuil· 
'Adlanl.Wll •'! un plumet d'A.sp&ragua dans un vase 
u Neu! œ!llcta <tltrctn~lés d~ frondes d'Adlantum dans 

trb allongé 
llranCbe d'Emnurus. de ~êt avec quelqurs spa

d'Amhurtum. Q'..e!Ques pa\"0<6, Hortenslu et deux ra.
d'Oncldlum dans un ~ à pied can~ tt l&r;,te au 
t. Sept œillcta. trois grenat foncé U'Ols Jaune sou

ardo1"c, deux piqueta d'AsparaJUS Sprrngul < 
"'-"' élancé cattleyas 11\lW'l'S avec qurlqot'S feuilles 

tum, datlll un "'"" à large collcrett~ étalée. 
d'aub!·pmo à !leurs rosco; dans un vase de bronze 

ais Une ""'""" de muguets avec une frange de Roses 
Ut;· Pert •na dlllU un •ase LTès large, rond â la base 

c• étroit puis tbrr.l au sommet.. 

quelques arbœk3 que l'on peut planter llOU$ bolS 
prœpi!r.-ront bien. Les sureaux dailll l~ \"arle\és 

, loll~.s marirlllata laculiata et plwnoM. Les tailler 
e annec pour ev!l<"T qu'ils M deviennent de& if9Dds 

e& d•• bois, LN Buddle>a Lendlc~'1lna et \'arlab111' qul 
nt lout l'd~ Les CyUM-s qw prosptrent mt'me dans 

mauval& eola. Les Boules de Neige, plua beaux a 
qu'••n plein llOlet.. Lb grœel!Hen I& llcur.1. Les Su-

ou arbr~ à pemiques, Les ~ .ar. avalanche, 
u. c: trandll!Otta Les Sf!Jlphorl~ aux jolis trullo 

Les MJlleptrtUls nr ltœen, :leurs jaunes m julllet
Lcs Pe?Tmch<3 tonnant un beau :ap:S aux ~= 

à l'ombre runs les végétaux à feuilles perslstanteb. 
~es A :icubu. 1<3 bu!s. le Chamaeœrsus nttldà qul se 

bien à la t.illle '"" Uer1t._ les Houx 1<3 MahQnla. le 
d'Alexandtie, si t'lt-gant par son kulllagt• leger. Et 

e platl\<'5 florales, l<'S Abutilous. lea Bt!gonlas tubé
à lieurs wnples. les Purhsuu. et les tmp&UmtA 

• - un~ c=nte abonnre 1< c!h<>le pa:œ que 
!>'lause de SailM jaumt. Cette pcüt.e !X'l<luse 

s.:i noun1tm e 1\ la surface du sol, QUJ dl" oo rc:. est 
~ là I• JaunlSS<'ment. Le remMe est d t·nle\er 

rtlollll jaune:i. lK-cher le sol, y ajouter du bon ~!Tt'au 
iquer a nourcuu les Sagmr5 Et lt~ nonvc. .. Jlt'S S("l"Ont 

vrrt<'S A ea place Jo refrnus c"mplèt<"ln''nt la pe-o~ 

romrHan""°. - Une autre charmante lcctrtct a re("U 
c:ide:i t mi nromélla en lieur Que fair• paur le 
bc3 Quand 1111< Broméll!lCéc fleurit. I& couronne 

a tmls la neur mnll't. Mai• il se dé\'elôppe à la """!' de 
te ~ 11'jelmv. qu'il faut garder ISO!gntUSement et 
11u:in<1. Ils sont b.•n dénlOJ)l4 et mracmb. Les 
~ d:Ula do la l• rre de bruytrc. QWUld Ua aeront 
lin, Ils m~urlront j\ leur tour p.>wr mourir t~UI~ el 

cr u .. rt)<!tvna. 
LE VlEUX JARDLNIER. 

LOCATAIRES ! ... 
D -~li q"' vow fornuez. dana le d •1.1 ou \'CS moyen.s 

le perme\lront.. les 20 p. c. du capital qu'il vous rau~ 
pour acheter ou construire rotre mabon (OU 11'Mbouner 
une hfpOUltQue ontreusel et nows vous pnterons les 
80 p c. rutanta. morennant un lnté:ft aru>uel <!e 
L 75 p. c. aeulttnent !... 

Le caplllll preUJ et les mttrèta a·amortlront entien>
ment en vlngt ans. par exemple. par dca \'enements 
annuels de Ir 67.00 par MILLE lrMCS de capital obtenu! 

ExposE"L Immédiatement \'otrc cas. .ans engagement 
aucuu pour VOUll à. l'UNION c NOTRF. SIE!'I t, a. s. b. 1., 
avenue Maunce Maeterlmcl<. 63. Schaerb<.'<'k·Bruxelles. 
SUttDUx ou veru POur ren.seianementa. mard~ mercredi 
~ vendredi de 2 à 4 b. e\ sur rendez.v0<1S. Tél. JS 34.91. 

Agenœs ~les résent!es à coUatiorateu.rs bonO
rab'ement coanus et acills. 

Antonin Maime a gagné, à. &·me. le chnmp1onnat d'.1 
monde sur route et vous chercheriez en vain, dans la pre.qe 
SPOrttve belle, un l<'UI commentaire Mra,orable au cham
J>!Oll. li 1 eut unanllllltè pour rttOlln&ltre que '.e titre avait 
ét.ê nWammcnt ronqUis par un aUll~te très mtntant., <!Ont 
la carntre llJ)lrnd:dc er. ga.-ante de la diCnl•è et du pres
•.;c aVtC lesquels .1 le POrtera. 
P~ une note <i!Jcordante à cc sujet ; loU$ mes con!n·res 

spéclall.>6 dt la presse quoLkl.ienne. ceux qui ass!stkrt'nt 
a la coun<' et ~ux qui. restés en S..l~que, la oommcn
t~rmt dans leur rubnque, trouvèrent iOU.5 leur pl~ des 
moto èl<>&•rux ft cordiaux POUT !eliclter Antonin Magne, 

F.t pourtant, nos rt'présentants, à nous. dans cette épreuve 
rendue penlblt•, dure en nwon du mauvais temps et de 
l'etat de la route, avaient e~ éllmmca non parce qu 1b 
etaient in!trleura. mais par suite d• n1'llrhanceuses ereni· 
50n$ qui. •1nu1 llement.. les mettaient hors course. Jean 
Aeru D.uu>«ll. Ousta•·e Deloor lurent battus. nullement 
sur leur raleur propre. auus par le all•x d" cin:Ult de Brem
prten. Dtl le moindre ehangélDent de petu P<O'OQuait un 
retard qu11 d~malt unpœslble de combler. 

La pr<'Ml' aport ve belge, si elle a".1llt «cl~ à un mouve
m•nL du mauvaise humeur et de dcznppo1nttment. si elle 
s'cWIL mon•ri·e rhauvine aurait donc pu nsayer de dimt
nuer h llcautc du suceès de Magne - plus heureux que 
ses rrd<·u•nbl<'• roncuttents - <·n plaidant IArgement 1 .... 
circ-0n.st<mrl'$ at ·1·nuai1t"S POUr notre rqu1pe Mt;onale. Elle 
eut l',lépnc" f't le geste de ne PQS le fairt'. donnant am:.! 
- nous !IODUn•s !1•!'1 de le constat~r. do le souligner -
un bel 1'.X<'mple de probité prolesslonn•Ue. d'impartial :e. 
de rourtoulv, d f'l~nle "l>Ortlrltc; C'est INs b.•n am.<1 1 

? ? ? 

Mal$ re<'I nou. rnet t.re. à 1 ai.se pour regJ'ef.œr QUP l~ 
grande riu1onll de nos amis les JOUnli\llstes frança~ - 11 
y a d<s exe<-ptlun>, b;cn sUr 1 - n'ait ll"S wé, •is-à->is û• 



POURQUOI PAS? 

Dol ni>reentants aux championnata du monde. et pnncl. 
p.U~menl d• Joseph Scherem, du même esprl• de c fulr. 
play • Pourtant. la manière dont celui-cl =onqu1t son 
maJllot :ire ro c1e-J. sans qu'aucun lnc1dt11t ne vint. a ol.•1· 
cun mo.mf'nt, i.t11re douter n.l de aa clu.o.;•• exceptionntUr, 
ru de •C.• qualilèS <!<' tact.citn. aurait dù te protéger oonttt 
cercarnes &pprtciattons dont il a étt' l'ob1et ~ laites pour 
amolnc1nr aa trlom~ rtusslte 

Ah 1 al Ob'ardln n'uai; pis fait une chu~ la V<'llk", 
et ., 11.l>chard n avait pas eté trahi par quelqu'un de oon 
entoura~. on aurait vu ce c,.ron aurait vu l 

Vous cro-.cz qu~ nous exagé:-ons ? Vo cl, ~=~ement, 
ce que nous Usons dans un irran<1 ~l'iodique sportif par.
alen C rat Oéra1·dll1 qui par:~ ou dw rnoln.• c'est dans 
1,, tfrmes 1Uivants qu·on 1'! falt pn.er 

c Je crola 3tncè>rement qut• je n·a1 Jl'J dnnner mon maxl
mum âU cours, de la finale; POUrtant. Je "·ous assure qtle 
je me kntats dans une forme excopUonn•'lle et que j'a\'alS 
une chanc~ de pr-em:cr ordre de gagn•r D•lll.S la Pttl11lêrc 
manclle j'ai ressenti une vive douleur à la hanche au mo
ment du déroanage de S:-bettn.s ci c'est peut~tre ce Qui 
m·~ de 1° r<1'00ntfr comp!MelntnL t 

' ' ' 
Et \'Olfl m•lntcnont le ca.s Mlchnrd N'ou• continuons 

• tran .. crlre ncttltmffl1 
1 On ptl1 Ja b~au<-"oup au!41 h Zurich de 1 t-Xtrdordituure 

f'Qu1Pte nt Mkhard, q111 dam u df1ml-finale contre Schr-
1·em. unaganu df' t!t·marrer à tond dèS le a gu.al du d~pa_rt.. 
St noir. maitre-tacticien. qui •e s:mllt lmmtdiablemem 
battu ~n vitesse pu.tt. a T'a.Il réussi li 1 &0rt1r • Scberen..'l ~e 
• TOIW. 11 6"ralt peuWrre pan mu û f'runchl!" la l i;ne 
d a.rn\·fe en , ....... .queur. ou tout ou molM 1.1 aura.:.i, con
U"&lnt le ~li:e à roumc un tres ruclt et d!'prjmant elfor"~ 
Or, à l'fU>n!lWlent de tous. Scbtte1l1 aauca lmméd!a~emen; 
d.im le alllafe de M)dlard et celu1-c1 f'\lt œau roultt tot.: 

,. __ t.••n .... 

'-·-. 4.50 .... la. 

o.u haut de la pis~. de façon ti. ri<!Ulre l'abri au m Ill 
11 n• put détrampœmu aon coriace 1><hersnlte. C'tlJ 
riemand" t-raiment si Scherttll n·avc:ut pa1 ttc tn1 
d'tuu• mauttre ou d'une autrt. dt l'onprti11ible prOf 
11prl11ltr JranÇ<Ji.!. " 

OU•. c·= à ~ le derrui.ndtt 1 ... 

? ? ? 

M:US nous tlou•ons auttt ll"rt I& • .c!er du mYst 
b \Tale .ralloD pour laqudle Scbtrma a mon:.rê 
am~r.. à la coalll.lOD de& mrllleuu apnn~n du 
l'\'U~tre ne vous en doulCZ"tOus m~ ~ ? .. C'est 
Schrttns fut, ce jour-là, c dop6 t ù mort dopt iru 
d'rn tire abrutJ et de ne pu r<"<'Onnaltre .ses ra 

Sans bla~ue ? Cette 101s, 1>'11.M'Z·\·oua, je ,·ous ' 
ri•léJade de dimension • Voici «' qur vuus PQuvez litt 
c Le Miroir des Spo~ t du murdi 8 l<'p~mbrr, .te 
Ulte · c Doping exc~lonnel • · 

• S<:ll•rms est UD g&.rÇOD qui Ut onllnalttmfnl d"le 
J>énuncnt placi<le et •njouo!. n est a nub?c, sourtani, 
mullk&tir •t ne déd:l!irtir ru la convenauoo ni m 
1):31.Jantene. Mals le Jour du dlamp1<mna1 du mocde. 
trailSfonne du tout au tout Cette annte encore. a 
d.:s dmll-t\na!es. !l nous dOnna la mbnc lmpr 
navœ!U: el d'lnqu1•tudr q\.'<l le:i année3 prècë<lent~ 
mom•nt du dcpart d~ la pmn'<'re mand1e de la ~ 
li arriva "'" la ligne le vlsaia i·trani:clll<'nt pâle. 1 
\cWt Ml brausAA.l!le. les }eux haiords, l'air pr<'$Quc hé\ 
C'tal ~ peine <'il rcconnal-•t c.-ux qui l'acror.ipa1;11 

- Q1J'est-ce quïl a dû prendre <'Hcùfe comme c 
mue a Murmura un coureur à côté de mol 

- Oui, mal$, ajouta un autre apnnttt. (IOlllm(> Sc 
est un mAlin "' un ~e. 11 ne ac dope que le Jour du 
p-~ruut du monde. c'tst-.à-ditt qu:md ccla rn vau• la 1 
AIWI. Il oblient u.a ~a:J~ errccùr s:>ns abimer aoI{ 
nDm<' C'est PQUTquo. nous le \elTons "'1lS doute 
.-nrore t~ lonctemP< • 

Voua a Hz bien lu. Scherens a .. t préstntê en pub 
jour de la !male du championnat du mond• « le t 
ëtran{lt1'l"nt palt, lt$ Chl'VCUZ en bf'cmsSmllt. les ueu:. 
uard.f, l'air (lrtsque Mbétt. • 

o·.st dana cet état phya1que, l'œil trouble • ne r 
na~1<1nt pas C"UZ qu; l'acr:OmpagtkI.lent • que l< c Pœ 
• battu toua kS aover5ain,.. Et VQIJà li 

' ? ? 
Il ne rau· pe.s que de P'\r<"U"" lél:mdes s'llccrld 

Sous étions à Zur,e.b et nous avom assis~ aux 
su~t~es ~ notre Jeflte. En rtalltf li fllt admirai> 
calnie, de &ang.froul,. l'œll Vif ~ .or de IUI. on d 
qU• i"o!>"l'lltt ffi lui Wle COn<'nlr;Ulon magnifique de 
.es fa<.'Ull~&. li courut avec une exc•pt 1onnelle p~ 
d'c3pr t, 11 • gucna autant avec la tftc qu'avec le< Ja 
pour ..,prendre une expresalon ch•rr à Henn 

C'""L pourquoi nous ne rornprenons po& certaines 
ouations d.!p!a!MDtes de notre bon confrèrt- Raymond 
Utr génbalmlen.t plus objtCW, d'autant pltl$ qu'U 
d'autre p.u-t. dans un élan d ·&dmlr8 tloo d de aympèl 

c SChums est-li le plug rrand phtnomene de la 
que l'on &Jt j&UIJUS ru, su~ntur aux Jacque! n RuU. 
mer ou m~me Zunmerman ?... D ffi penrus. aujo 
cle ae le dernandl'I' t.res aéneuaemcn!.. t 

Mals. nut, •·oùà la verit.!, elle es\ t<>ule simple · Schë 
dàns a profession. dan.• sa IPéclallte, est un 
nomrne. O!llntt cll1q fol• conat<:Ullvtmmt le titre de 
pion du monde est un u•cOl'd qu._., lieu!, un coureur 1 
r-ellrt'm•nt doue peut rcUMJr. L'lllstoore du cr<h-"nt 
connait. jlll>qu'à p.......,t, aurun qu1 &Jt mis à son 
1:1ns Interruption ceite performance 1Hnt<TCW1' 

u publlo ..,..ni! beli;e esl tres lt'mible a c:a 
Q ..,oamt profondément - l>"tll~tre crueJleDl6U 
nltlqttd maladroh:.es, IDJustUlks, tmdan<leuses. de 
à l~r la SU>plcton .sur l"exp!OI! de l un d<S sleru.; 
Il 11e monttt t~ fier. Alora. Il vaudrait aueux ~1 
causes de malentendus ~ de fnetlons qui ne serve:i: 
nen I~ !ntere1. du SPCrL 111 la eordtal111! de nos ra 
avec DOi! voisins. Ce oeralt Ill l•<ilc. VKtur Bd 



POURQUOI PAS ? 

LINC 
EP 

ÉTABLISSEMENTS 

P. PLASMAN 
Soc. An. 

12 CYL EN V - IJGNE SURPROffiEE 
DEMONSTRATION SUR DEMANDE 

BRUXELLES 

IXELLES 

CHARLEROI 

GAND 

ma dtclslon était ~ depuis longtemps et J• n'hésite 
PGa Wl ~I Instant " la rendu publique 

Le vêtement de nu!t le ;>!U> sobre. le pius prallque. Io 
plus elégant. le plu.• auggesti!, le phi> mignon. le plu1 
coquet, le plus ,.rt;stlque. c·esi ern!emmcnt la chemloe 
de llUlt. 

Elle com-ient merveill<-usement à cette cai<!gorie d'IDd>
Yklu.\ qui avant méme de s·en revè:ir ont tout de la 
lemme A ceux-là je co::ioellle la coupe à cdnture haute, 
den\dle aux demi ma1u:hes dkollete en V faveul"ll rœes 
Le baS de la chemise est ample a rola111.. et \ltt-bOU· 
<'bons. court comme un tu:.u. 

Elle ronnent encore alU geru ~r:eux U'èa maJara, 
vh-ant une vie m<lfl8.$UQue d-uru, puntt d'estht'le °""' 
u cas. la tallle est CUlttte d'Une ronkliert qui rnppellr 
Ir rom!re, I"" manches sont amples comme dans la bute 

1 
des capuem. les sandales remplae<11t le> pantoun"" ~ 
I<' casque à méehe tient heu de capuchon. 

dcnu-<1.o~.nr uc lt-çl.Wfb m'out. t.•c-.nt ;>U\IC' 
d 'arblU'U une querelle en!J'e clto>ew. des Etata-Unta 

que, La - bl>lit', tn dlrl, 1'eot falt<• l'écho 
l<'miques paos!onntt-' oui dl\is<'nt m deux camps I~ 

l'onrlr Sam sw· la qnrsUon pvJ•mR-<'llllTtll.,. <11• 

sub Ut:~ hono1~ du ruk mtrrn»hOtml qur l'on me 1 

e <ic jOlu·r Pt. fJ.i L'Ons..;J1•nce d• mt-s rr:i;po1u."'b1 4 I 
Nul n'ignore. en cJ!et. que ma d(..:1s1on ulllurncera 

A11is1, voilll déjà deux catégones de màl"" qu1 Uttnt 1~ 
maxunum de proltt èe ~te bonne Vle11le choie doot oo 
a al IDJ~ment medit. 

li.lais Oil. la chemi."" de nwi rayonne dans wu\e aa irloi.nl 
c bt dan$ le =· trop rare de nos joUrs. ou eon po-. 
seur 1·ar,rémente d'une longue l>arb<> en éventall compen
satrice d 'Une caMt:c total•. O.m• ce """ ln chemise de 
nuit est rn pilou R\.'C'C encolure tl pa.rl'men:.g en triple 
ptqué rec<>11\·en d'un ruban pn ~f<'<''IU~< lnclln~ de co
ton rl'llll!<' on bleu, mod~Je classique. 

? ? ? 
oit la pohUquc lntérteu"' et t!tran111'rc dl"3 Etata

et plus s~J.:>lem•ilt J'ôlectlon pl'OsldrnU<'il• qui dot• ! Ayant rmd ce• atwndus a une cauae d'avance JUiée, 
lleu ~<;amment. un lou>tic dans le ptttoire $e lève ei péremptoire pom 

qui se sont adressés o mm UJ onl •nvoy1· <1Uatre 1 la questton 
sur d•wc d'enttt elles, M Roose\elt et son con• - Pardon. munslrur le President. ponez·rnus au .. 1 un 

• apparai!isc..""'tlt n: themi.st" dr nut\. sur l~ dWx. l dti ces oripe:l.U..' 
CèS deux mcasleurs arborent dl.'S l>Y jamas. C<ltnme Messieurs le,. ;;ardcs, expul>ez cet inclmdu 1 

...,,a œ a pris Ill peine oo me clocurnm'-"r - Mcssltun de la COUr et messieurs les Jurts. cette 
n 'était bt's'.'m pourtant de ac dOnDU w.nt de mal; mterruptloD internp.stive ne do:\ J)eS retffiir \'ottt atulr 
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Iton n1 lnllutnett •œ d~ons !ut.Uru. Je 4015 nnn· 
motna voua avoue-r QUC'. pt:nonnc?lcment, n"appanenant a 
aucune des c:itéa;:orirs de citoyens dont llOIJ& a<on.s precis& 
les hononb:"" partlcuJarlh pllya:ques et les qualites ~ 
ral<'a; n'~tant 1J8S du DOmbre de ces pnr'.:églés, je me 
t0ntente do pyjamas. J avou<ral même que le pyjama or
dlnalre ne me sulllt peu et quo Je ne me produis da.::.• 
l lnLlm!IA! qu'1:1vec un pyjama de •:yle, ajust.é sur mesures 
• mon Phyalque peu orthodoxe n ne taudralt pourtant 
pu croire que, ce ra.snnt, j"alllrme une prererence ;>Pr· 
.on ne Ile. 

Non. Je l 'ai déjà dit. ma prlodll""tlon va à la ebemlse 
de nu~t, nuus Je me soumet.a \."Olontiers au.~ e:<.i.gencèS Ju 

beau "'-"'"· Or. gln&ralemcnt celu1-d, dès qu'ù s·est a.,;Ufé 
ou rrolt s·èt rc as.sur~ une propnêté plus ou moins t.'<~ 
clu..,1\.·e. t'nh:nd l'<•tweJopper â &a foç<in, quelquefois dans 
aes bra.\ mut, toujours et surtout dans des pyJam ..... 

Ct'lt.e rr.\ele 8t\ntr:tle 1ur Jrs penchants em elopp.:m:.s <lu 
t>tn.u sexe me fut rf\'fléc par une candidate à 1a po~·s-
a><m P<'rJ>1't11ell{' d"un de m•:a amis: mais c'est LOUte une 
hlstol:" qul v11ut bien de lalrc l'objet d'un nou\'ea·~ ;x;ra
araphe. 

7 ? ? 

l l' pyjama, n'rn doutrz pas, est rol 
l':t le roi d~ pyJamas, tout OUM! c<rumcment. est Rodins. 

N oublfn: pas qu'il 1 Rodin•, fut le rreatt-ur en Belgique 
du pyjama de style et qu'à l'~ure actuelle Il est 'e •"ul 
<bemlslcr de lu•e qui rende le pyjama c sur :ne<u."Cs • 
au même p:b: qu•ffi tout fait. Mltu.x ou plus fort. un 
PrJama de otylc, .ur mesures. thf'Z Rod.tna, à quallté 
tpl<o, cOOte molns que la oonleetlon sl>rie dé SB cor~ur
ren:a molna mtn-prm:mts. 

7 ? 7 

Donc, ttU~ histoire de PYJ= Elle blonde, vtngt.<leux 
ans, Jolie, o:phtllne et palrrrt', eux !car Ils é:aiem de:.1>.1 
&e disputaient aa main L'llD était beau. grand, eniouë. 
bc3u po:1rlcur, éllpnt., attlte, peu !~rtuné, pa, très t.-a
•aWeur, p:1s trts aéneux. tr~ cwnUlateur de ...cœs 
amoureux. 

L'autre, plus Lrù feuue, cràne l~emcnt Mnude, ccr 
•eau trts bien meublé, un sa•ant. trts ser.cux, pas de 
~nnes lortunt3 d une &luat.on assurée a•ec une grande 
ronomm~c et peut-<!trc ta glvirc 

Lo Jeune lt~1U11c rtait IX'?Plexc, tternel ttraWement en
tre 14 rnMtcrc blanche Irat.on> et la pompe asptrante 
rt foulante émtuemment. scn.s1bJe '~u.rJ. 

Elle m" demanda mon ""~ Je n'en donnai point. Trots 
ll'maln<"S plus tard elle m'annonça son mariage avec 
l'hommP ll'ricux. 

J e la r~llcltal sur la vtctolrc de la matière blanche. 
Eli~ me rt'pondlt : c E1'ldemmcnt la raison y est pour 

quelque chase, maJs aUJSI Je me 8Ula n::.surt11 que <!:1.1:r 
Umlté U !e:~tt bonne llltU1'e 

- Ob! obi 
- N n, JlG$ cc que V<>Us croyez, k ltti a d 

penniamon de vlalttT 60Q •Pi>arttmCl}t de ctllbata 
dant aon absence J'avais dffid~ l,/'~e 11. IOUs l'orr 
trouvais l1nt' chemise de nUll, Je ne l'rpowcrn11 PlSi 

mi bien! le crolr:~vou.s. J'ai dffiluvert d~lbn 
ma.a m soie vttttable. 

c· .. 1 d~ta CC!te tpoqae que contre m~ P<' 
natuttts •. ma llffl1JJeeUon i>enonnclle J'ai adopt~ 
)amas On men b!Amern, Je n)' puis rien. J 'ai bau 
Don Juan. J<! n.. llU!s pu de bols. 

?U 

Pour ta r.oute tou te belle ehrml.Se. 
K:utemonr.. 27, rue d u 

? ? 1 

Dai.1s un ~talage, le regard est toUJour1 attitt ' 
haut, à hauteur des yeux L'acheteur .. t touJoura 1 
r.aan d u moindre eflort. 

n arrive ee~ndant qu ·n ait tor t, car les étal •Bla 
m'en ltelustes, cachent dans tes reootns 'ust" rc qui 
COTI\'il'n t, 

Ne resal'dez paa I<·~ marchandises ·~• 1\ h 
d<S yeux dan.1 l'(tala1u dr drolLc d< l'<'nlrée cr 
C6Lé botanique du Bon MarcM Voy<"Z "n bu dl! •6' 
lage t rots C-..)Upcs cl~ lv.:~t'dt un bnm, un \t"'rt ._.L un 
mourhcl.<' bla11c li d>mc1•ra. Ctg !rota Ussu.s lerom 
tante c~mpleta pour l'au·omn<· et 11ll•tl. des rompt 
qualit~, sur mesure.a. a 69.S rrnnc.s seule.mm• A 
~forcM rue Neuve e~ boule•-:.rd Uotan q~o. ll:'lll 

7 ? 1 

Dans le countu que Je dt~ lie a ma rentr~ Cie 
<l'S. je trou1e encore ln 1 ''" d'llll prorr=· de 
nastlque qui a lu rr:on articte l'f«nt 111r les ar 
rameurs 1»ur extrclces Journall<ra • donuc!le. 

Il \'& aru dire cr"' le prolr=r de gy11111ut. 
garde bien de ditt rrx.,.,D nce dt3 llPP<U'tlls I! lu;; 
la concur:enœ a <!om elle Il ne d~mo!l1 l'OUl'Ulllt 
la gymnuuque dont 1i. Jont ênmte= Il 
seulem•nt a ttS machmes d'éltt u.u""'._ na: a 
1<'3 ctbur. et d'Atl<r rejoindre trop ro.p dancnt nu 
ks eaètanx de noce lmJ>)Saib'os la il"rru<:-Je de 
n><rt les lmu ~ dorts •~r U'llilcb< ~ dl!:.rl 
de prix. 

Rel:\., cest \"rai, trop so;ivcn1 vnu. que Ibo 
praLque paa la llllnte 1er u de l>Cl"'•~r:ince tn 
réguluorement tous la ma ~.s de 53 vie. Moa corr 
d3nt ne devrait P<l.' sen phundl't' putsqu alors, tout 
~•'ll<'ment Il de• rait rt'cot• r 13 cl~nt~le du nuneur 
arçonne. 

La '~t~ Mu" obll1re <"i><'ndr.nt à ajoute? que 
a•'On• connu aussi des élcv~ ~·· oours de G>'llUlllSUq-.:e 
ayam souscrtt il mouttes léçons. &IJMdonnatcm te 
tement avant l'C'JlUJ! .. ment dta riches pnyte, d'nvan 

li e.t rurc que l'apf><l?l'll rameur ab~ndonné ! 
reproches à l'lll('urutant qui, J"C\'t•11u U. de mrWrurs 
timcnts. rC"Ple•1d .S..'"'S <'Xt•?flrrs. Le p:-nf1~r.ur d 11 g 
tique. lui, n'txprlmt" pa.'\ tOUJoUrs 1·n uutont df' 
l'oplnlon deravorablt qu'il A dr nous et de notre ma 



POURQUOI PAS ? 2631 
·-~~~~~~~~~~~~-

AU COIM DE RUE 
• P~oce - Io Mc IWO& t • 

VOUS TROUVEREZ ' 
DES VETEMENTS DE- QUALITE 

dUClplloe 11uremtn1 ClllM.'nt>e. malS oowi cralrn<>OJ 
rt1ard crlllQUe, Nous aommc, des super-seos1blea 

e noua chama1llon.o pas, cher a.nu pro!es.S<>ut. Dan• ce 
e d<' la '>eoUI~ phfl'IQUr VOUS etes 'archevêque, VOUS 

n avtc pomp<' dana uoc cathédrale vos eme111De-
1.& viennent en drol.e lliflc d'Apollon lw·même. Ma:1. 

. l~llA pr:iuqucr nos de•·o·1oos <!ans rar
!<lllA>n• pour I~ i:rande Joie de M~r qui seul nou 
ellle et quJ o 1 compreoao> rien ponctue chaque mou

t d'UO abot•-ot par 1equ~l il s·e1:01ce de IKl'.U 
de eon mieux. Cbez nom encore oOUs avom le 

Sir de p0uvolr lrleher unpuntmrnt . Je ,. .. qllf cri.a 
n en de b.en mo."al. mals comme oou.s ne tromr;>OM 
nous-ml me. ~ au \s cnu.m que ncus uom rou~ 

e c1eraot la Justice dea dlc-.ix olymptrns. 

' ? ? 
o d~ l'tlplers. un rusll. un chapeau à l'é~alage d'un 

1er J e vo1L• drmsn~e. cst-ee 1oa-1que• Pas du tout, 
1 c'eat •URg•·stll. Un bttmb1n •·ou.s dirait qu·n s·agi•. 
la chas.e et que chapeau n lmll !ont bien dans Io 
eau qui vous pre t:n\f• d 5 bOttt:S ~t bottines ud hoc 

ul que la CUl'1061l~ taquine n'a qu'a pousser la pme 
'kboppe s'ae au 1: c·csi chez Boy qu1 s'es; M'quts 
bon l't'll~m da~ la rrntc dts cha\L<."llres de chn""6. 
lui d ira q"e le fJSll fut empzun~ à n·1mpone a·.1:1; 
!mpone. On 1u1 d:ra au&!I que le chapeau est d'à· 

, qu·oo en U'OUve les mèmts PoUr 175 !ranea, 4G, 
d1xdlea tl 223 n1t B!:l<3 A cillé rJe drs fn 

et aux deux AdttSSea pn!cltées c'est chez. Charley. 
oom Q<ll <'Il rappelle un autre dans le monde d:i cme
IOUt proche tc.>llscum>. 

? ? ? 

même temps que a.1 lcti.:e, mon prol~ur m'en<o!e 
opuscuJe plem de 1 ht.."Qra<.'S antere:,... ..... n .. es .:.ur la 1antt 
la 11YDUl11$Ùque, li pn'fhc un con•1Uncu. Néannmn. 

• un l1delt• r·~ par dcvolf relu •et évangile et 1" 
on unnext ~ut rn 11 rn1>p~lt> <:r $crmou C'elcuj e du bQ, 

de CUougnan Mes U'n chns frères qui ne laites 
t c1o·ex r r c;1Cf'. \ oua \'OUS t110Jcz. \'UU& ne Vl\'tz qu'à m 1 

\ 'OU..S. \'OUS ntL1rt'2 moonllm nt le puJ1!ato1rc dl·s ma. 
et l'enter de 41 mor~ prémnt\lrte. Avant que tout 

vau.. accabl<'. \"OUI K.ulfrlrez la gêne d l'cb<sitt Cl 
al!ru d'une co:·pulcnœ qUI tue leulement mLls sù~ 

votre tl~e 
• niu.. 11onne 11.Jl>USCU!c rn ~e Mais Je .-c:ndnu.• 
TOlr ttprocfalr" b rmvutt <;Ul l'ace<>mpa.gne. me mon
t un oorpe de màle ventru en coupe •enlcale C'l"Sl 

• On y volt le ccrur embourbe pataU1?ean1 aur 
ro!e dont la bile df;oubne en pleuran: dw un f'S1.<>

a•-achl, branlant, "ntlè'rcment allall!&è sur l'lnU'$lln 
qw (ll'elotte ri lait dea efforts surbumalllS POUr 
er ton troP-Plein. 
oppo&Jtlon. on voit tous ct'I organe; SllSpèndus en 

place, Jeune>. •·lc!Pnl.s. svellr" bien p0rtan1». ·~ 
c;an~ av~ gl'àct aur des (5Corpolet~ de lées, en 

urrtnre lta mu!-(":rs t·nl rel.C'nu~ par uot 5ymnasttQUl' 
llerc. t..t- premkr labkau eut lnsplr~ la plume de 
te avt'c bien plu.\ de force que "°n lmagmat1on tn· 
Je; 1• IC<Olld est un plnil&t Fra AnieJ1co y r,._ 

ln.lt 10n o:t7le d'emblée. Je Ucns un nombl'f' de 
w:tlona !unité Il la dlspœitlon de mes loct.eurs. 
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'te correspondance 

partir de œ Joar le llOUSSlgn~ ro!pondra rommf' d'ba· 
e t r<l<Hea demande comcl1U!Ilt la tol!ette masculm•. 
~ ttpoose par letU'e, JOIDdre un tunbre à la <lemanàe. 

Pour rester suelte ! ! 
L A PPAREIL A RAMER 

'"otalogu• tt 
drtut dt 

liOlrt dcttn· 
buleur locat 
4 /'Agent 

~ Glnlral : 

1 H J Boyens 59. r. de .... ysbroeck, Bruxelles 
.- ' 1 

Dit!~ au Conqolau ct/Jbafalrc, oourmn •t 
tecfnir dt• recetu1 d"F.chalote - et q•I 
e:it peut-<:tre 1m rtee, aprt1 '""'· 

Vos bo"Jdina d"antilopx!le•-ahnc 6 t:tntil chevalier de 
~· brousse, n·a,·o:ent rien du tendr~ blotd·poncll de la 
nl<'rc~i:ntrit, lorsque \'OUS les rctlrA•ts de la 1><*le Cette 
anl.lo;>r .lValt peut-étre fait trop de cullurl' physique: 
P<'Ut--ctre aussi ne l'anez·\·ou:> pomt tm1tëc comrue U se 
~, .. ,.,1., n faut éit<lement coos<d~ .. r qu·ur:e antilope, et 
C'hHallne c-noore n'est pas .n cochon Commtn1. rlidu1re 
en bOudlna bnix.-llois cez habitant d• la lllU\ftgt Afrique ? 
1.., problèmt .,.. ardu et la pauvro Echalol<' .., trou•• ,,._ 
du .te aux bypotheses. Elle •eu1 pOUl'\ant • ••lforcer dr le 
rkoudre Elle prendra11 pour 3 4 dr chair mn1gre 114 oe 
graL'<'I! fiou•t'-1-0n de la gra~ dans la d<poullle oui:.e 
ao tlkll»<b<''alln• ? n è:>t l>OSS'bl• que non dans C<' c:aa, 
uoe Delle de utn~oux ? Hllas. Il raot ausai du ~ln 1 

Faute de pain. on pourrai• ...,.,,., de farine nz cuit oa 
mlC'.1lC. gruau d'avome Ajouter un litre de aan1 !rats. 
trots o:;noos. bien hache.;. ~I pol\ re, no1> de muec&de. 
Bien mtlanger Le tout doll former une ooulllle tpaiae 
dont on bourre les boyaux Fa're un bœu chapelet piquer 
l•a bouellns, de-ci. de-la. les plonger dan• un chaudron ou 
frtmlt de reau Elle ne bout pas. not.ez.le bl•n Le~ boUdms 
drmrurent dur•nt 20 mmu1<1s environ daN ce frtmlssant 
~tat. upres auot il faut les rctlrrr. les l~IS!lrr refroidir . puts 
les manger frits à la graisse ou au beurre. SI vou• &\'CZ ~u 

Bo\'111, mrtlrz-en oui une POmte 
L<a TUn!sllos eux . font leur boudin &\'l'C du bœul. n 

font la farce sul\'ante : poltr:ne de bœur IU\th~. riz, ull. 
perall. 8CI, POlvre, oseille et œufs Ou encore : viande, 
œu!a. ll'moulc, i:ralSSI! «'l , 001vre ail el ce qu·11s appel· 
leni ka..robé11 

1..-. rcrux d'Ecilak>te accocpagnent et-s ttmualtas m. 
trucllons. 

- A M:ne de B : Oa~ ~ladame la Len1re en Poudre 
B'>.""1c:k eonVlent par!a1t.ement pour la fabrtcsuon d' m. 
cnunlqu.. ECHALOTE. 
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Q~ "Q"'/ ~&~ 
Lettre de Hollande 

A.lnb: boit.av~ plu .. dt' fUt"rrt 

Les peup1t"°"J Hbrt'!'I :!!Ont •.uni~ 

Mon cher Pourquoi Ptu 1, 

Da& votTe art1cutrL · « L'Ulll\'l'J''&Pl rt'gret » de la c:e
maUl~ dernière. \'OUS faltt-':S ttrt'Ur f'U dlsaut notamment • 
c Nous rC'5tons (>1. restt-rons, dflns la nwnUthtc du peuple 
hollandais, le> msurgés, les l\'1oltés qui, t l830. ont dt
tru.tl a c patne •que le lr!u~ de Vknnt l~r P\R1t unp10-

\ u;:-..;. en e.! cµe le lnre d'h!SlO!re us!l.é dans plwuei::-s 
ttol"' pnmalres de Hollande Indique oomm roi.on de ! in 
suJTtcUOll de 1830. l'lntolén.M• rel:.; •use d~ Oltlllnlllne l•r. 
l.'l>t' IJonn<' par.le des Ho!landa15, &111on la nm)"111é. dom;' 
ral.!ion au.' !!<> i" Le HoU:and.:115 tsl t:op ~ et a ~ 
11n15 trop pra.lque poUT oublier que Je DlUl<!e cont.lnu~ .'>. 
toun1(:- "t ne '1rretE" Jam A ry, "" 

= n- n-

NE CONSTRUISEZ PAS 
N'achetez pas de Terrains 
AVANT D 'AVOIH CONSULTÉ 
:!'OC O'El\"TREPR!s~s "T l) E.XPLOIT ATIONS 

MOBILŒRES ~· • .dUOBILIF.RES 

ENTREXIM 
21, rue du Congrès, 21 
CAPITAL 20 \ll Ll.IO'S 

qUI dllpœe d'Un ma1111Wqae io. ment de 
Beaux terrains d e ~rand avenir 

WATERLOO ... a 
srrOATIOI\ SALt"BRI. F'AC&: Al GOLF 

CALME GRAND AIR 
Votes d'ace& rapide " continua. 
Eau, Gaz. Blectrteue. Tél~phone. 

~ 1.....icu teclmlQMtl dt la tocittf "'"' 4 votre 
dùpotttlon J)OIU' tlOUJ co,,.t,.,.ar1 dt 

OBAJUIM'TS ET COSF'ORTABLES COTTAGES 
A PARTIR DE 9~.000 FRANCS 

Hypothèques ou Assurances-Vie 
SONT A ENVISAGER 

buer c<)t~ d'lln volaln 8T<C lequel on a'enteud, qu'à Ci 
o un frère ou C01Wn ••« lequ<J on est am~ A d 
ks b<Sblllfl! se Pl'bén!ant dans U!le ramWe nombmue,_ 

Quam à la rruuJJ!ataUOn de Leeu\E1ll'drn. U •'aill d"a 
:ict1on tout li lait natU?t>lle et rnt:onnellc. En d«hors 
re;pec1 du n toute sou-cmlne. la Rttne Astrid. tant li: 
ses qua.liés d'Am1• rt de cœur que par sa 111Ace naturêl 
en lmpôs:uL il l'unl•èr$ <ntl«r Lors de sa mon. Lea fétd 
ma.rur.,,,tnllon."' d•ns I• mou1dre petit parebn en Hollu 
ont ~«• d~ommand~ de llbre propos. 'l!ns qu'u1~ 
SJoa oft ll"itll"' ne s'f·:urçat 

La HOl:aude honore <ll<'Cllliemenl le souremr dt• lu R\I 
t.ctrid parce ~u·t11~ n·oubll• """ que ""Ile Rtln~ c 
voyante, lllM'rée de PTéjugés, n !ail enroyer les Enl111 
R<>Jau:o; t;oord"1Jclt, qu'elle se r<ndalt lncol;nll<l •Il 
lande ei avait !rut un roraae aux Indes, biss:u:Jt 
un eouvrmr a!!tctueux d~ J>rlnœsse et de reine ' 
~ emœ n<- thndlons pas œ qat dlV!le, mals œ 

unit Un cml • bat.,.,.. •. 

La Marseillaise, pas l'lnternation 
\(.lit l.ittudlr d.-,. l•t·U' '°"l a prben( l"h,mne n.ltlon 

français~ 

\Ion CUei Pourquoi Peu?, 
Ltéw:t ut& tt anch:n et;mbnr.tant, faune la Frnnc{, Or,<= 

dl•rnlt'r'l! St- dl·moucJlt. C(' qui se p~ en Belgiqu~ t'l 
•Late Que • Ica 11m1S Belges • de\lennena plus frolda 1 
blt-11, li no faut p.'\5 que lu ioum"c du 3 SE'ptem01t• ae n! 
o0u1ent. c:ir c«tto froldllI"l' devfl·ndrait glaciale 

7 horcs l'.mlsslon l'L'\ R de b R<-o<! k' •l>C>lktt 1 
nonce que 1,. •e&mD.Tnde.e Jcnes:.;sk;. retenu au Raa5<' 
mem po la l'l<I• nt P<Ul pr -11re 3 i)arole pour .. 
nique habit ~lie C.lte chrolUqUe _,. rempl:i(ff P'lJ' 
extratu. d d!Jcours prononce le 9 aoC!t par li! Blum, <\ 
•p<'a.t«• ajout<' Q!J< cette tlJllssJan. :alte en Pnuiœ, 
P•'<'edtt de L4 ~latsetllabe Quelq-;es nunulf'S de 
puis t'cblt = vtbrnnte c Internatkinale •. 

J·n1 l~nnt m n Il'&~ <" me sui$ jt!tt d'~tre plus 
consp<ct qu;i.nd Je prendrai !:& Reser 

Jr mt rait ~r la figure <50 lmaUdllé) pOUr 
qLe reJJr~ent~m ln • Brab:lm;onne • et la • M•nlclllallt 

~I la f'runc~ net elle change son hymne natumnl, r• 
S(ln ~ 'OIL Mals C'Nl le 1..:1 "" de CO ~ n.-er ·n ECU) IOU\• 
!ran~·n4 c Ln Mar:s.c1Jhu.sc • et de bat.t.re froid aux · 
çô\ts qui nu't nr c 1lu t'C' soi:nnlt c:·t 1t· 1cmpl. 
l' « fnt.-tn1atlonulc » 

u~ romlxlttnnt /ûtr, UUi .e tout de ta. pol!t1qu<; 
R C. 

Le mur des lamentations 
p"""- 01 Pu• pt"ll!-1/ rt/urr de au <'ri 

doulnr d (!,, tlltruu- qu powu k 1nq114c:nre de la /; 
Ire d-<û1S®11 Fnœre (IW les ligne.i QMe «lte kil•• r> 
ltte n·a~llt'nt point ce IJll.Se:ere, nou.; tli/trom av 
d'un lumzrne ,,.,,, r01< ttnt honnhe et IOOl/rant. en la 
bliant m ext<n>O. EIJI! prtle à la d<SC1'uion et pllU d • 
potnt JIQWralt en ~tre rtt{)r([Ué Mai• gardoru-nom d'h 
rt1tuer tci un dtbnt lllr la QMestJon Jw~c 

i;, crtte l•llre Il< ut /aire rt/Uchir que/q1U!1 cllrttU 
qu1 ne aortt p'u f!JU10UT! nH('Z rhretfen..•, la publlcot 
n ,.,, aura pa.<t , lt' mu tric 

Mon cl1cr • Pourquoi Pas • .-
D .e dessine, c<ll 1krnJcrs temP&. dans dffers JOW'TI 

un mcri.·emt'UL de xtnophobie :intisenute. 
PourQMOI Pna? dalla un numtro ou 11 dénonœ la 51 

dl!<\ de J'anÙJèlll!ikl!ne. parlai' reœmmenl de c J 
pou11Jeu.~ • Dana &on nwntro du 28 aoot, u pirle de l 
prop:eû d• b Bt- Met on à Anv...-s; à rentmdre. tout o 
!jUl <St jutl pur M """-""""' mie ?<Jtlilltoux bolch 
e~. e~ 

'- a - x·1 a -~1 que lei Juua pour tttt sal<$. n<lfW<lu 
g:'OtSlet'S? L<-s dlman<:hsn!s dont P. P. a parli>, <1. 

, ~ .IG:U. :;xia Jwr.. Dt le acn:-:.ia pao? 



n'ai pas la ~muon de dire <rJe l<JUJ ~ JuU• -
Je SUls - .ont des • prlml lntcr parn •, m&IS Je dll. 

s ne so=: pas la dcmlen rum plus 
on: lem& délall".a leurs tattS. comme tou~ l'huma· 

111 s! 'l"<JW les ~ bien. obJecU~ment, sans 
i>rls. wus sa1a pris. pOW' ce yout:n. d'llne p t•è. 

e ~uan dont •OU$ ..noz les pr.mlen à TOUS 
ntT 

TODdrals qu"Un JQ<ir TOW vis tleS les quarUcrs ju1t1 
vtrs oa œ Bruxelles. ces q::arUen. sales. embU~ cra.

remplls de sordides dtcheta de lbumanl~ 
•errltz des Jeunts lemmes qui n'ont Jamais connu 

eanesoe. que cl<S pocromes 1ntenn1nablca ont ~ 
: l'Ace et auxquelles des matnnlrb rt~t~. tetrucs 
des caves. dans des condltlom sana nom. Ollt cnl<Vt 
"& l'idée d'~tre bu=ln. des ê:zts qui ne eonnaltl'Ollt 

lies, ni ttJoUIS=Ce>. mals une douleur ln!mto, mcom-
ble, - une douleUr J Ulve 

oas <emez ces vieux Juifs. sans O.Ce, nlL~ •ISAies Jau
ccm:ne Je p&rrhernln cle leur aûnt •·olumrn, CH JuUs 
dlr.u mille ans de saintes lnqulsluons pro:itea et 1111-

par des rellglons do charlU et d'amour on~ tann6 
veroez ces tn!ants à q:ll lllumanlt~ a mlS un 
si lourd. •I doulou~<. que \'Ola Rl"ll't lrs ptt-

à leur venir rn aide 
s •·emez cle vlcilles Juh·es. de 11rout1 mat.ron"S. cita 

aelllnes à enlantar 11. Lisez dans leurs yeux les al· 
le.s peurs. les aourrrances que N1colu Il C\ Hitler et 

~!ne et Palestine et rhumanl~ tout entl~re y ont 

lullH n'0Ublta1t P<1S - maia Il nous FAUT OUbhtr -
lt dresser un monum•nt sur lequel ee trouverait 

pas un pou;ioo de trois acma1nu mal5 un rœtus, 
un fœtus enlevé d'lln vtntre sa1!i14nt par los balon. 

oz un peu 6 r.cia, Mant de dt!lnlr le Juif, IO!lU~ 
1mmr.nse camp de conctntratlon qu'est pour le Juu 
:li!e 
P P ~ """ l""teura mi'dlt<'llt cette 1·.!rtté : S Il eat 

mtllltt de Jutls mulU·mllllOnnalttS et deux m111lons 
ul!s bolcheviks b;pcr-dangenux. Il en est tou.)ourl 

mJlllODS ~ IOilt - Je le Jun! - des IWIY?'es 
et des JU!t& pauues. 

ers et lecteurs. mes oompotrtote,,; d'Un poya qUl 
deoen'l la nation du Droit. ttrtkhl=.z à ces tin<s 
~=-vous. comme le fü A:iatole France, de la ~li· 

r-·---··1 
~~pt~ &el.te '&.éUJ&,eJt.Ce ! 
t • M. E Hennot a4m1IllSU'I teur d ~ CbamPlli~ 3 ~ Do! en. a ete exclu du :;yndlcat du C mmtrœ i 
f.' clee VUIJ de Cb&mpa~• de France 1)&rCe qu• 

' 

;e ChamPUU• Om·en ••ndalt oes tr<n> ;rrands 
Ylm troo boD ma l"<'b• 

rJ • M. Benr.ot est le p:us llllportant p:oprtètalre 
t/ d• çancls prem;e?"S crus de :.ou:. la Cbam· 

pacne 

de l'hWIWll~ Comme lui. ttoattz • le aan& qui Ctie 'i 
1 on n'entend pas •. li 

Marotl .V 
... cra mla<r 

el~ lettre /ut kn~. au1<rtnient. par tm .ombrt dt· 
c Et elle pourratl oppt.kr bten du com men'"""· 

Io retetaot , nOtU •cmbltrlonJ now d.éllnt~cncr deJ 
•~eo q•'dlt diplore ' 

La judaïsation 
de la police anversoise 

"offlt:t: juil de Pr~ d dt bocumtnt.atlon nou• ~crlt 

Mon cher PourquO! Pal? 
la 11t4e 2t64 cle votre nwnéro du 28 aout. vous ave• 
t! une suite d.échœ conctnuu1t une pt ttl'ndue c JU· 
Uon » du oorJ)ll, de police an-.enols. 

otr~ collaborateur 11 ~1ché ln bride û an ramt.tste 
~ tnquéte nous re1·Ne que tout.c cet~ h!Atoirn repolt 
deux laits rttis· 
L"aclnunlstration communale a enga11~ pour le aervlc• 
evr du commissariat do la 8' l«tlon, un a(tnt de pi> 

n011-11li/ que le hasard de aes !rfQumtauons n rendu 
••ec la laniU• • )'l<lcl.IJh. fpluslf\ln AllVtnOIS ,, 

• t cla.m ce cul. Cet qent s·occupe de la parue adml
:n.:11• de la poi;ce cla f'..r&tli<n .i. sen c1·1ninprete 

Ceux qui c~qu<11t .e Champagne aont·llS 
.ara d'en avotr J•mal5 bu de bon• 
D y a d'excel:en:s et de mauvai:: Cham?~111va. 
Pourquoi? Comment l•s discerner? 
Nos prochaines rubriques l'expliqueront.. 
Champaane Henriot, ronde en 1808 ~1ma. 

1 g 
j~ 27. RUE LAEKENVELD. 27 ~ 

TELEPHONE: 26.SS.28 i 
lill•ii:9&Siilil&l&Sii.'9ii:llli3&:.9atAS9~~ 



POURQUOI PAS ? 

R~YEILLEZ LA BILE 
DE VOTRE FOIE-

Sua womel - el •oot sauterez da lit 
le lllÙÎa M confit à bloc o 

D faut que le Io•· ro ·rsc Cl• "IUC J<>w un litre de Olle dan& 
11nt<WD. SI cette Olle anwe mal. vœ al1111ents oe se cb
iierent pas. Ils ae put rtfitnt Des eu vowi 1<>n!lent. >OIUI 
~ consupe VOiie Ol'1rllllWDe .-empoisonne et VOU$ êtes 
amer, abattu Vous voyez t.out en noir 1 
Lea la..atU1 sont d"5 pis-aUer. Une aellc lorcée n'at.te1nt 
paa la call&' Seules les PETITE:S PILULE!:i CARTERS 
pour le FOIE ont le pouvoir d'naaurer I• libre afflux de 
bile qui vous remettra d'aplomb Vegé!Alcs. douces. ét.on· 
nantea pour taire couJer la bile E:riqa Ica Petitf'• Pt.Iules 
Cartf'rs pour le Foie. ToutPS Pharmacies • Ir 12 50 

en eu de bcaoln~ On trouve, de mtme, da tnterpretes pour 
toutes les ~es PW'CJ)CelUleS et alUUQUCS dans les COD>
mlmer\ala du quanltt du pOrt. 

"?< L"adnunls!ratton communal~ d'An\'UI a lalt dls4rl
l)Utr dans I~ quartier Juif des extru.lt.& billn~& <flamand 
g • }1ddlsh •I du rcglemen\ de poùcc. Cc n'est pas la pre
mttn: !ois que cela se produit. Qut·lqul-s années aprés la 
guerre, le Procurtttr du Roi à An•tra Rva1t !ail apposer 
des afllcht .. rappelant aux élrang<·ra l'obllgatton de •'ln· 
scrtre et d• retirer d.,,; d!rtts d1dcnt1~é Ces a!ftches étment 
ridl&tes m plUSJeurs l&nb11CS ~tl'llDgètts, dont le • yul
<1Ub. 

r..a c Jud:l1$atlon • du corps de police am •nœs est donc 
une almsble !able. 

1'ma \'OIU présentons, 
considération dl5tlngure. 

Dont acic 

M=lclln. l'assurance de notre 
Lt t1«rttalre 9èn<'ral. 

11 s 

Comme cei chaussures 
sont brillantes t 

.. .NUGGET" 
POLISH 

t Il exit~"'" c,.me Nu11et pour chique 1enre de cuir. 

~~~~~~~~~~~~~~~ 

La S. N. C.B. s'explique 
Mon cbfr ,, Poa.rqu1>l f'<U "! 11, 

Voll4 laites au Chemll" de !t r U'Qp d'honneur 
oacran1 dAns .-otre deml<r cumâ'o pres d" trois 
d tchao aux doléances que 1&11 Amnsoia articulent 
leur sare C.-ntrale et les aemcea du chemin o. 1a 

sans aucun douu cerllltnu <le vos cntlqucs sont Î: 
- et noua les acœptons. D au:tta le aon. mo'-'IS cl 
ncnt au denlgrement. C..:1 nu~ pai. dans la !'tilt 

Et C4!'1X'fldant •o"" s:ucz.. pour l a.Qlr ecnt vous
que la &Jc1tt<! NallonaJe Ilt"UI tu-.r le meJl.lcur parti 
qu-: lu1 u kgue l aHcicnnl' ac111lln1Stratton de 1· 
L'<Ut Innover dans la hmlte dea rno1 rni. rtnanCJen; d 
dispose et des ptr.pecuves <I• tr~tic qu'elle peut .. ptJ 

Vous devt-• conceder qu 11 y u beaucoup à taire au 
r<seau de :;.ooo lulometres de lignca comptant un mllllo 
bàtim<-nt& de gares tous :.-l:lllH mtni allA:lens et co 
&elon les concep:1ons e: pour les ~ d'une autië 
qae 

Pour parer au p.as presse la SocM!tt N3tlon3le 
dans dea ira.aux de modé."Ill&llt:o11 des çares un 
respectable de mWJ<ins. En tthr!onru.nt ce progra 
Lra.n.sfonn.aùons ~ur trol.6 &MtT3 z.enlement. cl!e ez 
à ID. limite de .s<'S posslbll!I(" rtnnndma. 

l::t nutre Métropole l)<'UWll~ ~c prt1.<ndre. &US! 
herlttcr QUt· vous \'OUlt!z bten le 'thrl'? 

Nous U\'OJU. comme f"lle-. la earc Ct'ntral<J sur 1 
ot nous llO\l.$ et!orçons den tirer le mcilltur pan 
n"œt pas commode de toucher à un bâtiment don: l 
ccmcnt est etrlqut! et l 111cb1:~'Clure compllqute. Quo 
en IOlt. le prob!elne de la cU'CUlat.on d<ll '<Oyaieut'S 
cette pre fl."1Ue llU P<oiirammc de nos truau.~ de 
ntsa:lon tt ...,... exécute à ocn h<ure 

Ei i1 lts. n'eA-Ce 'PA! cxc:cssll d<' condamnrr rn 
to\.te ls SOc ete Nationale par une phrue aus.sl 
• SI nœ chtmlns de fer "aknt ndmlnlslres et mno: 
d<ll t<'1\5 O}nnt a111nt tout - comme cela de,ratt ~ 
le aouct du confort, volre la '""Pic rommodlté de 
cllrnta. 1 1 

t:!t-<"e Jll.$'..e d·1gnorer le confort t•t les conunod,tU 
• Urne ~lec'nque a dPpor!és aux myaçcur~ anvtraol.I 

r-;-e- \eut-on pas voir les aM'Vlccs 1upplementalres d 
motrlcrs rapides o~ entre Anvmo et la cMe ? 

A-t.œi dê)j. ouolle i a .ance cons.dérable plise par 
~u sur la ré.seaux ,..olatns p:ir la = en 
10uvtllts \'Ol•ures m~Ullllqu., • 

D autr~ ont do!Jà dit la p:1nclp31 dl!llculté du J 
lsme · Le publlc "'t un lion qui CX'.ire ch&qu< Jour 
hme M.11s ot!nr à \'~ 1ecc.eun toute- la S«'léte Nat 
l'll un at'u~ rtp:ls. c'()st a lf'S dt •out"'r de la chair b 

Vous dcH•z une réparation aux m1tngt Urs f·t au.."11: m 
1 VO\l.$ mitera I~ mfrltc d'AH1lr N'lld'J Il C<'sar c~ q 
'lent à C'és:l 

Yr111UC11 ~l-er. mon chCT • Pourquoi Pas• • ras: 
do notre coru.dtrarton <lisUngutt 

Pour k DtT<Clt"llr 9ênt'ral BOi 
lme cidm11mtrat•!>Jl iù bo ne hvmar I V~ ad1:U 

fion (lVt co~te aimablement ara Ir client ait Ue:t 
• l'JaPJ>t"I' • au n•~ la porte de aon F'Tm• ae.:oten / 
que pour ~lie tnnor;atron. la S. ,\. C. B. rntntermt 
frf!c11i• Cluugton• Jf. Uoman.s 4, lad tran:nncltrc 
C0111pl1mr11t.s. Ri:co1rna11sans. dl' notre côtt. qwe notre 
rnpo11dn111 otii:ns-ois était qutlqul! P<U dt mDUt'ail( 
'IH'tJr l'alltrt 1our - qui Tfa pd• ia CTt1e par le.s. temp&. 
/f&f.tcm,nt rolamitt."UZ OUI" nou1 tfrOft.I., - et prenoru. 
d•3 bonnr~ intentions aillant qll( dei prot<3latio1u 
S N. C. B. 

'' ' 
l~ Zootoi., rouqH-l.tnt .;& ln1r lour. 

Mon cnM' P"Urquot Ptu7 
Au mol5 de janvlCT drmtt'T, tpoquc ol) se ta!; le 

111c111ent dt1 l\llde des chemin~ d~ frr. le Syndicat d'L"ll 
Hve du Zouu adressa à 111. le ?.1lnistrc dl'S Transports 



POURQUOI PAS ? 

'.~~~· ouvm JUPlllLUJ AURONT DIJPARU 1 

UN seut e1u1 dt TAI( Y suffira PoU' lf'ou> 
bir• .ciopter dtJ1n•O•tm._nt ce produft 

(f!Ctvetlln.tllo. la SUpf:lfC:H•Ol'I dft potlS et 
dtfll'CU S\olptrftws .,, la C1\1Ht10n QUI H pcnt 
~ cfftl '°"' tOUltfctnmt et Q\IC 1·u. .... tA.K.Y 
1eule tts0\11 patf&Jttmettt.- lft po11S cf\ltvét 
au r»Olt repo..iucnl plw• ~te a pl..a du~ 
La oepouou.., f'\a1ooonnu ec t'OO'!phq1o1ts 
ne dotY'tttnt pu de bOtb rulf!UU. A..-tt I" ba 
TAJ(.Y. une sc.u!1 *"phat•on s"'6t. l dttr..nrt 
Ms po 'tl J\ltqu"a •a racu,e .ous s1.11•cz le 
ris"Jtu de"°' proprn 7N• tt cft rno.ns d• 
dcu• nunutH. ~., 'lf•l&il'I' poos a.uro~t dlspara 
l'Ear.11'Al(.Y , uns ode.,, dttairuble.. n'1ntte 
pu et la.in• un tp1dtrtr1e blanc e\ hssc comme 
du marbre vo..,s pou"cz tptement utthttr 
la cillbre Crtm• TAK Y wn1versdlcmc"lt 
conn1,1a. s tmp1oyant telle qu c.lt• son du cube. 

pour l'obtention de meilleures communu:atons fer· 
dlrec!Q avec An•era, donnant COJTeSPondance aux 

de l-lollan4e Sur • demande. les admlnla
communales de Knoclte, Heywt, Btankenbergbe, 
sruaes et Oand en !1n'nt autant. Ce.. dllférentes 
turent appuytta ontre autre. par M le comte 
ot M le aouvemeur B~ls. president de l'Olllcc 
e des Flandres. li noUJ tut repoudu que bonnr 
t tenue de notre requêl<' Rt'•Ultat: suwresslon 

breux traina à l'êpoque ou ks representants de corn. 
vent vlal~r ltW'I! cUenta de la côte et Instaura

~ l'easal. a. v. p. - d'un 1trv1~ aut.0motnce a un 
do la Joumb? où penonne ne cnertbe t VOY"iCI' 

t de cd essai 1noua le coru1a•-'•S1ons à l'llvancel 
111ppressl<ln de tta traU\S pour manque de ,-.,,... 

Noua ICIJltnts ttpCt>Clal\t oonvalncus que SJ ce ser-
tomolrlees !onc!locmalt le maun \·ers 7 h. 30 au 

cltl littoral tt le sol: ver. 18 heures en direction du 
U aurait le IU«~ dblri. 
.a'fODS tcN'eloll. de pru une blst<llre qu1 nous lut 

par un ancien minlsttt à un m<et:n& public. que 
pr~poaâ! au Minlst= ont le llOW'lre quand un 
prol)OM' une lnDO\"allon. qu'ils Jugent b•en plus 
malnlcnu- les choses exutant.ea de peur de latl· 
œr.-eau pQr drs études QUI peu\'ent .., renou,eter 

e cbaniiement de mtruMre. 
.xihalt.Ons qur tes protl'stallons de M.'IL les Anver· 

t mieux entendues qU<' nos requéks et que M:>.~ les 
nts de radmm,.trat1on dœ chemtns dr fer sauront 

les Olllla de c•ux qui IOnt char.iés de l'étude du 
Chemins de f'tr Quant """ oommunltllt\Ons pnr 

nous c~~ aa•olr qu'ell~ 80Dt t l'étude et que 
e Annn-le llltora. acra blmt6t eu vo•e de rC:l-

cic 

Pl:>Jlr k S)'ll4itJa.l d"lnf:w!TI>e dk Zouk. 

"'· prûif:knt. 

v..,........,. ... ,11J1Qt .. uzMc •N"O.-....,•o*..
_.,nc•l I 14SO .. .._..,, 1 tJ ...... 

•Utir U..C.V..: J0.-1 V ta.QIOUI 
l ... ILl9l ....... ,...... .,._,...., ,...,.. l4UH 

Le castel de Houthem en ruines 
t'-e pttcl~u' .ou•·enir de la p~rtt ne :tt:r• 

btenlol pl<U qu'un tiOll<enir. 

Mon ctltr Pourfl!U» PO$ 7. 
Au coura d'une recen:e prome:ulde en auto. noua noua 

.iomm•a a.r r~~ dans te petit viUai;e d1iouUiem. ou se 
trouve te vieux ca.tel qui, pendant la JUcrrc. abrita lt 
Ornnd Q"arller Oentrnl de notre annee et ou s~JOW'lhl dt 
tl'mpt a 9.Utre no~re rei:ett.t souo;erain. Souvenir pr~cuux. 
n'c •-Il pus vml, des ann~ tragiques. lllllll compte1 l'ln\4. 
rel urcMolOilqUe (j<l'll presente? Eh bien, la IOlture en Ht 
ravagtt. lt11 ardo~ brl!ées et diSJomtes Lal"ltnt !lit rer 
la pluie. o ftS les c:hASSls. u n·y a plua un car'"u llltact. 
La porte est \.:moulue. La msÇ<Jn.'1erle se dn:lif~C ton· 
~ par l'humldlte e\ la folle vèg~atlon qui la l'e<'Ourre. 
Pour peu que 1 un umte encore à faire 18 répuaUoca n;... 
cessa !'$, ce vtnérable sou•-•= sen Ira par morceaux dan& 
l'e&U des fosses Qlll l'm~rc!ent, enl."BllaDt dana SS chute 
la p?.aque c:omnWnon.ti>e en bronze que le ~vomem•n~ 
y a fait pW:er Un lieu cbonné CGIJ1dot• 

Les doléances du speaker 
Mon cner Poi.rquot Pa.$ l, 

Com1116tona ce doss•er et demandon., a!rnplement Pou,.. 
quoi les sprakt'IS de n N R c Iru;Utut National •· qui 
se doivtnt de parler ., . .., la plus e•emplalre c<meetlon, ne 
1u1\·ent pu.a la p:-ononciat'!~n d.e ia Comedle Françai&e t:n· 
sel;n~ dans oœ Cunservato.res 

Pourquoi certac:.s orononcent-lls· 
:.i. leu pour au-lieu mHon POW' ml·i.on <mllUooJ \'\ntt' 

pour vin cv1n;:11; •:.na·J.te: pour •utJ"Jlltr; bu:t• PoU: bu 
<le bull: an.__ rio pour aru-er.e larUllcrteJ. M~ze pour 
Mcur.e <Mcuser, télèplJone pow- téléphone; tc:nptn.ture 
pour te:nptrature e:c.. etc. 

Comment de r.emblab:es lil<X>!Teeli~ns i:e eont-<!!lat paa 
~onliécs 1 D.1!-
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E tude du .N<>taltt GEORGES JACOBS, a Bruxelles. 
13, rue des Sablono rtmpari. u'.~eurs ont Mn1 de place.a-lottes 

France. au XVle alk!e. en mem• ttml'll que M r 
qw lut b6tit suivant lea mMlea plana de lortU!cat Pour sortir d'indivision 

ADJODICATIOS DEFINITIVE et sans rem4e le nard! 
15 aepttmbre 1930, en 1:1 Salle des Ventes par Notaires. à 
Bruxelles. rue du l'i ord. 23. 

Lt l«'lnn ti.1dem .1 
Le cono11orc1...,,. n01> moc"' IWldu r~d • 
L,. ch4U111l de lllnlte-Rccht tJl bien d Dotzrllu, 

de .VC1nemllosirv et 4 f km. d roi d'<ttto• d certe 
Le chdltak de r11vno1z.. fat brlllt m JS51 par A 

.ll011l11Wrency n• mtmc tcmin (J1<C Haulr .'1uc1, à 
F4/111-0l1t 1111 bdll P<lr ll•udwu de c:cm.ranlfnople 

le 111,,e tk• ch6ttata-/orts de c J>/alk •, l/outc 1'ocl 
lui, le chdt~ percl1t en IUd d'ol11le au acnnmct d'im 

COMMUNE DE L/I PAl;'"E 

BELLE VILLA MEUBLÉE 
avec GAHAG.E à 1 E TAGE 

• l't.n&Je d~ la Dll\le de l\.!rr n de la rue des Pécheu~. 
bel t!&Ce, entresol et 2 ttaces C<>nt. 1 L 80 ca Au cour1 deJ lltC/tl, s1 le chllltau./ort dt l agn 

ffT1>a ><>r. OSP«t ertmn.r, U n'm /ut peu de mli 
bcittmcnt1 tnttrlftlri qui /W'tnl 1ra101/orm~• '°" 

Eau. caz. t:«:mdté 
LIBRE le I" OCTOBRE prochain. 

Pltrt~ au pnx lm modique de 125.000 Cranes 
VISYTE8 '""'"' <M di rt mmed~ de JO à 12 heures. 

Prendre perm • à 1 Agence • Muslca 1, à La Panne. 

••••••••••••••••••••••••••••••••••••• 
Sur Fagnolle, H aute-Roche, etc. 

Qut",,.hon ~t reporu.e. 

Mon Cher POUTl/UOI Po.• ? • 
J'ai 61e quelque peu ahuri rn lisant pnge 2465 du n• J 152 

de c Pourqw1 Pu? 1. c En "" tem~là déjA 1 que Fa
Knolle •Vec •on chAl•·•i.·tort datant de la teodallt;,, avait 
aervl dt· plac .. rorte au XVIe •lec!e. Le dJt château a>att 
dù etre modernlS<!• 

Quant il H.<Ul<'-HOch•, Il me .. mble avotr déJà entendu 
ce nom pour dc&lgner un autre manoir féodal, maiS Je 
ne pourra.1 p:l'ctaer al c est e<IW de Dourbes ou de C<>u· 
\'in 
N'<st~ p8$ PhlllppnL e <'t Rœroy, qUl nec !eur m~mc 

c.-on!!allrilt on. rur m~me dlspœt~ton de rues et de p1ai.u 
leura bouleurw raopelant :u; cherruns de 1or.de et les 

et e:alent, au X VIe r.tck, d'un ron/ort el d'un 1 
admir~• a l'tpoqi.e. C'ut d'aU!e.r1 ce qui le •au 
d'une JO:• de lu dt•l ructton. l'C>llr le rutc tl 
comme Marlt17IOO..r9 cl la dl/tfUt de cette rtgfon 
l<J. Fra'ICt mo.u c·e1t h1dm11ncn1 aia ·~!limes dJ 
de Plt1l1ppn1Ut tl ù R0<.T<11 O•• rn•tmblatt <'flut 
r1tmbwr9, plait /orle et n<m <l141tu"'"/"'t comme F 
ou Haute·Rocht. 

Pour dea f emmea et des 
Ct-u.- que l 'on '"' m.a...,.crtr .a 1olèt.1~ 

Mon cl.1:r Pourouot Pa1 7. 
L<s peupl111 cf\·1Jiat• sont-il• .. na p1Ué? 
MU:e hummu 1é1lltent cla111 l'Alrnzar d• To!Me· 

avec t"Ux quelqu~s centaines d~ furi.JDt.::1 et d e"n!au 
femm.,. som C<>U1>•b:e1 d'ell't' lea é~ ou les m 
r<bt!!œ. Dieu aa.t al enea n·ont pas lait 1 tu1passfb 
rmpkller leun mar .a et rtls de ~ iTvolten <.:eo cc 
mes. !tm.mes tt thfanta., seront vr•ls.rnttf.ib:~nt 
cré• par la papulace en délire qua1id 1<111Mra lbt 
la capllulalion Q ue font J.s peuplea qui se cro. 
'5h P')ur empl'cher dea maMa(rea aiutnea el 

Rien. Que les hommes aublum~ b loi du son, 
- lrnonJent pu a quoi lis a expou <"lltl Mali que 
ente nen, 1blolwnen1 rien Pou: uuver lea lemmN 
:oues. cela me dt;Ollte li n'Y a donc nJ J)\"Uplra 
1 consuls, nt C!o!x-Rouc• pour cteoctn la reddltl 

~&l!lt dt ces malhturtu.'<1' 
Arri-ez. etc Comm:nu!oa 

Pour défendre la Fai'ne 
Qutlquo 1u1rnt1on~ • 

Mon chtr Pouro•01 P11.1 l , 
Voulet·vouo dttt qu"ll urye . 
1 D'11T~ter 1• bo!.ttment en rl-.!neu• des !ain.s de. 

J.lembach, Jalhay, Béven-è, Sourbrodt. 
51 ces communes donnent dans l«i>Jcéa à wu1 cr 

QU ellf'a y lrùU\~nl 1an1 doute- dea re\'t·nua C~st en 
Il sul!lrait de les d~omma11tr de IClllt tnat>que a 
et cammencer, Uhco, le d~bolsem•nt conscient et 

L 'Eplceo, vollu l'ennemi F.nnem1 <lei oource3, Cl•1 
zons, qu'il masque de la nore et de la faune. L'~ 
ennrm1 pobhc r t 

2. D 'empl--cJ1er 11·,.., c.'O,utruct101i~ eu Cagne ou d 
pi:rlpMrte launMla!I d<s racnrs. f'Oln des btlrrlll!tS 
ment à rtns rndus1nellra. S•<v•-Z·\·ou• qu11 a ~t~ st 
mrm quo.t Ion d'un c ouvrawc d'art • à la rOto 500 
du CentenJtrt u Hockal! 

3. o.. r~~taurtr ll'.S p1rrr•• tt monument.A racnards 
ln plupart rlsqutnt ron de r<loumer vera leur ortr 
sein de la ttrre 1 Que dt rrolX br~. de bOm".JI COil 
F.t p11iS. ne con<i.ndrult·ll l>U de songer s:iru ret 
commémorer le "Ou\·enlr de cclul qui a tru!L llllt 
Cloire de !a haute i•ITl&'U• • le baron U!Gn f'r• 

Vtulllet a,r~•r. tte, 
A. Frt~""''· ,,..,ndtnt deJ Am;.s dt la Fa 



POURQUOI PAS ? 

Simple erreur 

Mon d>er • POW'qll.Oi Pv.J 7 •, 
vi toUttlle d ·an;1e de la pri.on samt-Uonard. ._ 
e, comervalt 'le .1(111Te11lr, pvf t:i letttts d'or dan.\ la 

de l&llk des ooma d'lirdtnts 1)31.rlo=. ccnd:>mnts 
• esplotUlaJe pendant !"occupe uon allmlande et qui 

Wl ~jour dans la ge6!c avant d'el.:e OOlldulta 1 ta 
nreme. pour 1 ttni fusm~ 
• m&Dor!al. plaeé m 1922, &Ta~ f\é dé;radé par IC'li 

dim&DChe 23 aoQt dcrnlU, lé ~rcle des XXl, fftant 
annlvenalre de sa fondation. l'a n:mplac6 ~ wie 
en brome du aculplmr llfitola Oscnr lkrdlnl&Da. 

~ œuvre est lll8flill1Que: malhC".lt'rUl<Ulmt elle ne ra
e pas le texte du chronwramirc ('rlmlUI. Au lieu de : 
• L&V• COEV• a\'l..\IT LE nV - LA Clrt .u.Dom: 
a m..ûnteO&Dt, &\'t'( dtUX faU'"(~ • 

D.UfS UVI COEVlt uJLLAtt U: Il A CITÉ ~TI: 
-<lire que les lettres nunu!r • ,.. lliUrellt plus en 

tales et que • BR\ 1..AIT • l"lil r mplace pur • BRllr 
T • · ce qui est moln.S eloquem et cc qui dunnr, 11u Ucu 
·annee 1922, r anni!<' 1918 1 z. ---

Routes impossibles 
Et lt' Oouururmtul <i atluuc un caUhon 

à I:> pr<>P'•r•rnd• tuw !.tlque 1 

Mon cher ~ Paurquol Pas 7 •· 
raulre jour, à Pepu>Ster, rautol>us Tancrtmo:it-

1que promf'nadt;, mals quelles rootes ! Un de vos 
c11sa11, dernièrement. a>-olr trou•é des routes aHC 

d 'autruehea: qu'l aille •air là-~ La voiture qlll 
tranapo:te est ierou~e de façon lnd<SCT!p~I•, maJcré 
les elforu. da ccnductmr. C'est. toUt almplement bon-

'f a. paral:-U plusimra annte.\ qu'oo • doit • rtpattr, 
canme nœ m!nlSttta lrlquentcnt plu~ la (()'•, on 
pe d 'abord d 'lm au~œ!rade pour lmrs SUV:ces 
lei boma du Oouv~ ac r~rent que IOUs ctS 

• cncouraanont tes ë~ à rt'\'trur ro Bcl· 
• Ils ae uompent crossl!rmlm 

ne veut •nlelldre les doléances que "'113 vou!rz 
ttt; c·es~ toUt au plu. si «rtalns cmp!o;és n• \OU• 
pu au neL 

SI. néœsalre que q'Jtlqu'Un prenne en ma.na la sur°' je pwrrala rcmp:.ir quclq'.les colonnca d• noire 
t • Pourq-ool p.., ? • P"'~ rrlakr les petit& bits 

ta de chaque IOUnltt 

Moins de poteaux, s.v.p. 
Le Jona- de 1 ... Le.M r i dr 1~ "•m(ll•. 

Mon cher • Pourqucn Pa• 7 ... 
'I a-trU pu moyen de construire quelques roul.t's aup

talreas (sans pctraux nt pylonca1 1~ long de la Le$&e 
la Semois. d• façon que le tourlale qui ne Jl0$S<'d~ paa 

ni de pél'lllolre, pu.ll&c conttmplcr c<'I pittol'e3QUl!8 
? 

e pense qu'une peUte route l sans pet.tau:<> n'enle\-eralt 
111 t. la beauté dee &lt ea. 

111 au belo!n 1·~1ever qurlques maisons 1\ un ftage, 
~ lts t Ol\a pu trop 1Dc!U1é! débon1ert1Jtt1t Id murs. 
0..00...D~W< 10nt ro truln de taW•r d<'S rout .. 

!ables t. flanc de cct ... u, notamment le lon1 de la 
du c6té de OObeamUhl-Llppenbdd. 

C. EMpc:J.. 

BALAYEZ 
LES 

IEUX USAGES 
EN ACHETA NT LA CHEMISE mmx 

AU COL A 
E~FESAGE FER~ANENT 

PLUS D'AMIDON 
U N COUF' DE FER SUFFIT 

eN v eNTE CHEZ TOUS 
LES BONS CHel'\ISleRS 

POUR LE ORO$ 

C. COSTER & c0 

41, rue du Lomba rd 



UN CHIEN 
DE RACE PURE 
SOIT DE LUXE CHA::.::.E 
GARDE OU TERRIER" DE 

TOUTES VARIETES 
s·ACHETE DA"'S LE SEUL 
ILEVACI DE CONFIANCE 

CHENIL 
CONTINENTAL 
9, A VENUE HAMOIR 

Sur le généra l Franco 
Ponr l'b.b.loire 

Mon ch•r Pourou<>a P14 7, 
Le aénérnl Fr1<nco es; un personn:ige asot'Z considérable 

]>OLH que Ira prt'c1s1ons su1\·o.nt.es soknl apprCcices de \·œ 
lecteuu : 

Le gMfral F'ranco <Franclico> n'rat pu un héros des 
vol5 transutlantlq1 es, on le confond Ici u·ec son !rtre le 
commandant Franco t Ramcn >, qui est depuis quelques 
mots attacM à l'Blr à l'ambass:lde espapio!e de Waslllr.;;· 
ton. 

Le cfnérol n'a jamats ét~ en prison ni en ail; on "" 
peut tout de mt-me pas appe ::1 cxu son s~our aux ces 
C&nar!cs, dont U lut nommé commandant militaire à la 

RÉSIDENCE LÉOPOLD 
UlllllllllllllllllllDlllllllllfmfliillUJilllliillllllflDIIl.i1111lJil ·111:r111111u 

Place de l' industrie 
et RUE DU LUXEMBOURG 
Archlltc r J .J EOOEERlCX r R VERWILOHE!\ 

IMMEU BLE LUXUEUX 
DANS SITUATION DE PREMIER ORDRE 

Exécution Impeccable 
Confort absol u 

Char~es r~duites: 

Noua venons d'entamer la construction 
d'une deuxième aile 

compronant dr• !\Pl'At{Tt:'11 "T~ cl" $ri 10 pltec1 
111.500 a 289.noo lranr" 

• 
C~~~~d~~...:.~ 0 BEC 0, ... ~~: 
218, Avenue de la Couronne BRUXEU.ES 
- - Ti'l;.phnnea : 48 50 lS 48 56 58 - -

6Ult-O dr~ tltcltons du 16 rcmer 1938 ttltttlona qui 
notent au POUvo1r les gaucbes1. 

Enllh, le 1•néral Franco a !~lt la 1uerre U n·~ a l>ll3 b 
lODKttmpo , Il a pris pan à la pact!ICl\tlon du Maroc l ll 
à 1926• ou li reçut deux balle1 dam la l)Ottrtne, bal 
qui n·ont paa été extraltea. 

veuillez aaréer, ete. R. L. 

Il y a Clervaux et Clairvaux 
Lt le ~otler du T. C. B. ~ r<>ndw t à a ucu.oe prl60 

MOO cner Por.t(JUOI ""' 7, 
EIC.-U permts d·apl)Ortet à votre artlcU!et de ven 

dernier. consacré aux senUera du T. o. B., une lélère n 
.uc~tton? 

Nou.s avona toaui'llll, avec le • Pourquoi Paa 1 1, le 
<er de L.tve a C!ervauz.. Peut-e.re voire correcteur tgnQI 
·Il que Cluvaux es1 ~ petite VC:e luxembou~eotse 
te dlSttnaue net!etnent dll.ll autre Clen-aux Sltue en f'ra 
ce: Clairvaux Je 001.lhatte d aiUeura à celm-<:1 de ne J• 
!rure de M)jour i ClalfVaux de f'Tance. c'est. je pense, 
plus rrande Marson Cent.ral• de ce paya. 

Avant que \'ocre pion nait relt\'e 1 errror de direct 
qu on donne a notre senuer. Je me permet.\ d'intervenir , 
nom de ta atoaraphie outragée et Je t.cns à as.urcr • t 
200 000 membr~ que nos &enliera ne condwsent paa 1 
priaon •ls mènent dara des localltta beaucoup plus 1dyU 
que o<t l'on Jouit encore un peu de cette bonne vle 
llberte que nous a1D1ons tan~ 

Bten eord a~ement • "·ous. 
Paw/ Diu:haln~. 

Prt1!dnit du T. C, B, 

On nous écrit encore 
- Va prtsonniers de guerre qui. au ~ru de leur ' 

ttnlércnt de s'evader d Allemagne rn vue d·aner ~pren 
leur place au Iront. et C!UJ éehou~rent d•vant des d1Htcult 
lnsunnontableo. n·aunuenc.-U. pas droit. tw: au.s.st. à 
petit bolll de ruban ? o·autru PAY. qui ont as.mntl~ 
pruonnttn de cuertt aux combattants du front en 1 
acrordant tous 1... avan~es et honneurs. ont cr~ 
• mtdaUI" des tvades ». - F. R, 

- Le or~barbauf ioumaJ du 2 l<"pt<'mbre mtnllonne 
une photo • Un Jeu qut dl•para!1, le leu de boules • 
Jeu qui d10para1t? Allons doue 1 A!Jn votr dans certa.ln 
ré111ona. en Wallorue sw·tout 1 Quel ""t le café qw n'a 
son Jeu de bouloir ou m!me de • bOUlllotre •. comme 
rai \'U nlf1cbé à wauthler-Bratne 1 8'1cea, eonnalsse1: vo 
lkl&lque 1 - E. D. 

- Lea riches qw n'ont plus !es moyens - c·es: 
es~~ QUI tend a .., rtr:>andre - prennent un abonne 
Bruxelln l.lltoral pour 180 frana par moù. $Olt 6 rran 
par Jour - c·eoi rnolDS cbtt que lb6tel POun,u01 nt 
créa la méme chose !)Our tes employta qw n·ont que qUJ 
Jour de rongt et pour les oumeu qut n'en ont que huJt f 
Qu·en pense la S. N. C. B ? - Un rOtJrpeteur. 

- Une importante compagnie d·naurancu Vlent de met
tre à la dl&po&ltton des c•nl premiers colons partant ven 
l'Afrique une POhce de 5.000 lires complètement U!Jtrt-e. 
\fola ... c'nt en ltalle que cel~ ~ ll'USf' La parole est i 
l'Union des .usureurs bel&ea. - Un ri:m•~l<ur. 

- D\lne aien<>i! namuro:ae de voyqea, • Nous KllDmG 
trta aurpna de 1·aru~ que V0\16 a>·es publle dans ,~,.. 
Journal disant que le coaunis.airt de POl!ce de D:nant ne 
drasalt Jamais proœs-vorbal aux eondu<'eurs de ,·olturos 
d.r. t.ourL--m.t- Nous vous rerona ttrnArquer Que nOU& en
•-oyons chaque Jour dans la •llle de Dmant plusieurs de 
nos can. Or, c!Jmanche dernier, ayan1 arnuence daOI 



OTEL METROPOLE DE LA DIPLOMATIE 

DE LA POLITIQUE 

DES ARTS ET LE CENTRE LE PLUS ACTIF DU PAYS 

leu de rendes-voue du personnalités les plut marquantH DE L' INDUSTRIE 

, notre conducteur a·eat vu dans l'obllgat.:on de 
YOlttll"e dana un endroit Interdit au parc&i<' et 

procea--erml Noua voaa aaunons e;é. etc. 

te • Sal.nt-O:llcs. la rue Bœquet. tres lmpor· 
1ur cent peraonnes qui dtllcnent cet:.. rue. lit 
dll l!'*loeL Voudrle ... voua nppeler que • Bot.

le nom du Martchal de F'rallce né à Mont-<le. 
1810 tt dé«<lf c:n 1181? - A. H. 

r ie rttrUtement du penonnel enselcnant d"3 
cc.mp&rnles Eco!~. le& rtslementa stipulent ror
. c Dona le choix du cadre de l'unllê éCOle et a 

le cbotx des omc1era. le cbe! de corps ne peut 
tre IOUCI que crlul de de!l&ner les élements qui 
tant par leura apt1tudr1 comme mstructeurs. que 
oduue exemplaire, leurs connaissances gen~rales 
onncllœ. a1m1 que leurs dlOpœlltons à former 
ats grKdta. ~ cadre lnatn;cteur doit rester 
sa mll&lon ptndant plua1eurs années co~u
s'ét.onneralt qu'U en fût autrement. n'est-li paa 

. une rk<'n~ o M. prescrit que les emploa 
rs à la compa&nl• Ecolo dolHnt être conféré$ 

aine> k3 plua anciens. Que doit :aire le Cher 
... V p ? - V c . Brugu. 

yé dans une lnchatrle d• Mo•mb ~k. rt rem· 
patron ablet•t, J'ai eu l'occarl<'n de m'tr.•.rc

un gendarme qui demandait '1e quo! , ·occupe L\ 
nomb1c moyen da penonnel et . le5 opUUOl1' 
du dtt p<'l'aonnel Cette demande n'était pas pro
firme qui m·eroploie, mals bien gcnuale à tout" 

lature de mai.o1ui IIldlquecs aur la !me dont ~ 
t'taa muni. Q1nst.ce que ctla veut dlre et poUJ· 

té veut~lle connaitre lea opinions politique< 
el ? Sl>rn1t-<:e en prt'vtalon du c Orand Soir •? 

ni<>R libre. 

.:ne lettre publiée par • Pourquoi Pas? • 1n•1· 
, pae• 2b68 • • Prançaa et Btlees ». le Françats 

wt : • Los van Frnnltt)I • par • Ho!ll" à la 
1 1l faudrait lui Cllre que ers mot<; SlgI11!1ent : 

de la Franee 1 • Ce alopn qU! était un en de 
est adopté maUJtenant par t>eauro;;p 

qui ne veul•nt pu de la bolchensat:<m fran· 
Vental.. 

~fl! les i:end3nnrs ne pourraient-lis avoir, au 
QU• le ptrsonntl Cie la poil«, le l:bre-parcoura •n 

les Tramwaya Bruxtllob 7 Tous nos o!hclera pœ-
avantace Pourquoi pu nous qui pouvons 

une moytnne de l>O lnncs par ll10ls de frais de 
ela leralt une a\liment.oUon de ~ à 10 p. c. pour 

millier de bravH B1uxellotS. - Eaptrant TunJ)<U. 

CM viendra Jamt.11 t. l ldl·c de contester Il!$ qua· 
l tallena, tt.nt colons, roncltonnolre< de l'Etat 

au coneo Ma.!.i arora. pourquci <'es crts de ; 
la ma111-d'œ""'° be'il' 1 • Achetez 1*!fe • .. 

e falt-<in dans les a utrt'll pays ? - Un ancttn, 
go. n•a J>ll$ pa#t "'' nombrcu- anntu •Ur 

Je aouht..leroll que l'L :;. R. au;>prime un 
bruit. de coulllaea dont Il abulc da!ls ses actu:ili· 
Be!cts oomprendralmt toua la rab~ ca:lor. ces tlm· 

ana a-.oa t. enteodtt tes marte3Wf. !:mes, pra- 1 

an. moteurs. etc.. qUI nous rappellent lea clntmaa d'avantr 
euene et clohent tal.re bausser les épaules aux ttr&nit'ral 
Entln. par respect pour la mémoire de Grétry, le aignal 
mUSICal de r.ot."e pœte français ne poumllt-11 rtspteter la 
valeur d"-' notes du cbant· c Où peu:-<io f!re mieux .. 1 

- M. L., ltct~ rOUSpt!~e. 

Invalide de euerre, quatre ana de camp~. atpt che
'ITOD& de Iront "t &lx ans de prtsence m A o . Je demande 
que al l 'on d~ore les anc>ens de l'armée d'occupation. on 
fn;ipe lplemcnt une mé<la.lle de c Beverloo • Elle "ni~ 
ttmlae t. tout militaire et à oou:e cant:nttre ayant pau6 
4,arante-deux Joun à S..•·eiloo ... - Touron • 

- La personne qui connaitrait le nom du médecln. et 
auii.out du roldat lnt1m11er lrançais, du camp de Munater 
cavnl 1917> est prié.- de le !aire connalue. - U11 tni;allde. 

? ? ? 

- PUla-Jt vous citer un cas d'entr·a1de &0elale peu boruil? 
li <Xl!te " Hoboken un ancien combe.tant <Dt W , 8 the
'rons. 62 rnota de 1runt. crolX de l•U. dt iUtrre, Yser, etc.l 
qui a pM'(ltl la vue à la ..Wte d'un empcaonntmtnt p&r lea 
gaz, m .auvant la VIe à un grand blessé qull nmtnn dan.. 
noe U;nes m rnmp:mt dans les hautes herbta du • i"oma.nd.a 
land 1 , lmprqnée3 de matiere; toXtques prc• tuant dt3 tlnl 
à obua à pz. Il tut. pour ce !ait. otè t. 1·0 J . et d~•. 

Toutes les Jundlct.lons et autorttea. les dl\'encs cammis
al<lna d'appel tt JUSQU'au Roi ont COllllu de l'affaire. Mala 
« les yellX du malhtureux ne portant p:u de tmcos de brù· 
l>ru. U o'tst donc pas gaze el.. .. • peut crever de faim. 
Oor.c, nt ""nalon d 'ltwalldlte. ni se<:OUN<hen>&j;e ni .... 
coun pour lmalldltè de travail. ni pension pr1 rnatur,~. ni 
St<0ura 1ynd1cal. Il reste la chante pubhqu•, sana quoi Il 
n'exlslrralt plus l't \1 n une femme et deu• 10&84'.t à nourrir! 

Comme ressourcr..'! : un petit magasin d'aunaaes. qul no 
rapporte P<l5 cent l!OUS tOU• les Jours pour paror let ln!~ 

RONDELLE de blocage d'écrou 
Eventa il BLOCSUR 

AUTOMOBILISTES - INDUSTRIELS 
Servtz·vOU> d• cette •ondel'• , c'est votre SÉCURITÉ 
En ~~• d,,ri• tous ln m1e~~ns d'ace~ """•r ~ d'•ut~ 

et d'out• aee 
CROS: llocsu<, 73. 'ùlO Dodonee, B•uxelle>. T, 44 08.76 
D<p6t <tfttr1l 1 74, A..- d'Audtt,._,_ BtuMil• 

Ul~h..'ine : 34 14.52 



~ZÉNIT!f) 
Pu1mnce et fconom1e 
UN MOIS A L'ESSAI 

Demandez pti>< et conditions i 

E L E C T R 1 C, s. a. 
6 1, l oul .. • r4 Poincué, IRUXELLES 

rha d'Une hypothèque dfJ)IU$!lllt la val.,,r de l'lmmfllble.. 
Qu'm pcns.,.A·ous. mon cher c Pour<pol Pas? ., et ,.OUI. 

lt-<UU:s? Un con.«'il, s. v. p., ou mieux. - Votre tou1oi.r1 
a111d11, G, T, de B. 

- Le mfnn c S. P. :i \·écu Jusqu'à cc JQUr des économies 
l't'.11llU<"S pcnd:.nt l'Expositlon, où le man travaillait au 
Servlre d'Mltreticn pour le compw de 1'l. VUle. Elles sont 
•·pulsées. Il y a deux tout petlta enfants qui "'Uffr.?nt. Le 
IJ<'re, coupeur de verre, n'a plus trouv~ à ~ cti.ser. Inatrult 
• t <'OUrqeu.x, U a«epte."llit ttpen<bnt n "lmr -i. quctle be
qnc. Aucun i;e<:ours-dl6mage, l'lnlcnpt!on au ay&dlcat 
<'tant trop ttœnt;,; aucun ~ de l'A.salstanee ncm plus, 
car elle \1em seulement d'ê~ &O!llclUe et ll lui faut qt:cl· 
<illO dlx à qulnU )Ours pour enquêter et SUlt.ucr. Nous a\-ona 
Sait face au plus Pressé. mala les b<solnS aont grands, le 
proprl~lnlre menace. QUI 11-ouvrra une occupation au J)i:M. 
qui nldtm la mnmnn à nOUJTlr et aollt?\Cr <ts eni(WtS que 
la bronchite chronique menace ? Le p1-obl~me vestimentaire 
<'St proviSOIJ'emeut résolu grâce a nos réserves. 

NOUI Ot<>n.t reçu : 
Anon. de Bruxelles. pour n<is P<lU\Tes. 5 fr.; de Pica· 

busa, pour le b!Jouller, 100 fr.: R. Ali.Inger, 10 tr.; du col 
W, un complet veston et wie pwre de souliers: anon. de 
6alnt-N100W. poor l'ancien combattant tuben:uleu.'<. 100 1r.: 
d'Un c nnclm •. pour le mlme, 20 Lr. 

Cordlal=rn• merci i: tous. 

''
1'wmlllllll!ll0/llill!lllllllllUili.:lWCillUJlllDilllllllllllUllllllJllllll'' 

~ 

S
., ~ ANVERS, 36, Courte roe de !'Hôpital 
ltft& 

BRUXELLES, 30, Annoe du Arts 

SUCCURSALES ET AGENCES EN BELGIQUE 

BANQUE 
BOURSE 

CHANGE 
PARIS : 20. Rue de I• Paix 
LUXEMBOURG : SS, Boulevard Royal. 

Rucbon avalt pronouc6 t'n • faveur un ré'lta.blft 1 
«"ll tenues tm concret.s. •• En t.ermlna.ot. u dtt qu11 
Olua d'opolr qu·en D1~u PoUr t·al>SOlutton C1fl 
Cetut-c1 ae reura d.ana l:a. C!la.more dN d~tlonL 

lncldeot asse.: rare aux a.=1SC$. dloons-le !rolda 

? ? ? 
Du romAn Ln Sept Cadrau. do A. Cbrist!e, t.n 

frança1a: 
- Brrr 1 fit la """''- tl'Uno •ola t. racœnt ttl'lU tlnf\16 ... 
- Tenè, tene ! s·ecncra, r·n poitugn1s, te Jec~u 

lignes. 

Du S0tr, 31 aoüt: 
? ? ? 

Le parQu~t de BrueP;t a remla •n h!:>en6 te- machU 
train d~raUl~ à l.Jchurn·lde. ChAJ'tee P •.• aon an 
o·•tant. plu." néots!n1re • la 1\llte une- ma!.ad1e CITP 
au IU.kt de 1·eaq1»te 

Cette cryptoganue ne &erall-elle pas la na.le Q 
1·ace1dont? Pauvre homme 

Du Soir, 30 août : 
? ? ? 

Trft atrteux. - Cel. 34 • .. b. a1t., com., i>roprl6t 
et1p, cert., b de ea l>f'rt-., dt.a. •P· dtle 2i: • 236 ana 

.•. fratehe ou en couaervc ... 

? ? 1 
De la Gazette, 27 noüt : 
La c PhllbfU"Dlontie- 1 d'En11Val ffter& c11m.a.nchf' p 

te &o. anru~rsa1re de ~ ronciauon Eile tut CTHe. 
raubourt Te"16toll m lac.G •• 

Arithmétique CUbl$te. 

? ? ? 
Offrn un abonnement à LA LECTURE UN/VE 

86, rue de la Monlal/114, Bru.rrUu - 350.ooo vol 
lecu1re. - A.bonnemeni. : 50 francs par an ou 10 
par mol$. - FautA:?ulla oum~rotés PoUr tous les tb 
rêserv~s POur les clo~mas. an'C une sensible rédu 
prlJC. - Tél 11.13.22, Jusque 7 heurea du soir. 

? 7 ? 
Du SOfr 31 août : 
• Pour elle. Je me Rnt&la prtt a toutes lee rot!es., 

qut ne ma.oquats pa." d"Un cenam aplomb lbJdtOTnr. 
m4md mdmd md dmdmdm 

- Tu D'u r1<n pet<lu • co\ tpt<I, 
n fallAlt un !am~ aplomb pour lui dire dea 

cette !on:e. 
? ? ? 

Du Soir; 
•• i...: pre-rnter accompllt m6mf' ~ tou.r de force d' 

eur la contrebasse la oa.rue- de \·JotonceUe de la d.euxt 
nate en 1 sol • mineur, de Det·tbovrn_ Ceet 1e pauaU. li 
temps de 1889. f"t Bfftboveo tf'l\alt la parue de pt:too 

Bttthoveu ? ou son fantômr. ? 

7?? 
Du SOlr 2S aoClt : 
, .Quolqu'UD, dans UD trallnnlT, llalt le c Ptuple 

YOlaln,, un homme d "un œn.aln lie. ne cema Cleo llf 
Y"'9 lut. d'un air rnoQueur. et. U tl.DJt pu urtt dei 
Wl orrane rex!st.e QU1J CS:ft>lla ost.e:ill!>lt"ment d~t 

C.. ooat li d .. maolf.....,ttons tlOQueo- d'une IDIOI 
qui ne tut que croltni. 

1 Ln notion de 111. llbert~ r•t obscurcie à des:;cm • 
plia hauL l'auteur de l'lutlclc. 



Q<l:ette, 2S aoti.t: 
'1te coule <!ana le O&nubt'. - lA CODd\ICUW' Cie Ilot• 

que • l[t,Jtb • a a~ aectdcntellemt"n\ ei 
Wse des Ces àn&lo-normandn de J~nePJ..OiJeniebJ, 

~ arec c Ail tons.-0 -t..e::nae 1. Le' c t..emos 1 • ttn-
"""°"""yno • O&ntzla 
taille de ce npeur deValt fttt laOlll comme une 
; stnon. Il srralt palM par le Alr.nche ~ nt ae 
!ait couttr au Jar&e da lie. a111!0-D<lnll\.1dt1 de 

œn•rale.. 
7? ' 

• de venien. 31 aont : 
"" Citer Q~ let pr1nclpew<. oc enreslsm -1.;oent 
d e :l.llle Albe1'141 Doru>eux. CIODt le pttlu CltJl t,.._ 
tlrm• ooian! 
enta. 

7 ? 7 

en Que>t- •tait un a .. 1>1oa1ewc de M. FnllçOI• 
aUlourd 'hui mwlotre, 

l>ltn que lonqu'U ttt queaUon d'Un mlnl.ltre tn 
b1Sa1eula .. rait ln&Utfll1ant. 

? ? ? 

ndan«, Ier lCPW!mbre : 
nberwne. 31 aout. - Dun.anche a'•t r•pand\11 la 
du n.autrue de la CblJoupe c Blank.tnt>erc be 30 t, 

,.mond Waeahe. et appc.rt.enant à Eus. Oodderla. 
la v1Ue du mlme nom. 
e de Godderts? Quelque pert entre M~ubeuce et 

te, d1tron en Walloule. 

? ? ? 
Ptc11e sp<>rtfve, lt'p(.('mbro : 

e 1LDl'\llt~re. - M ChArlea Veuchrur-.en, eapttalne 
de pfehe bela:e. a eu l& aUtJ)rllt de ra.menn, 

au.r. dans eea rlleta. UAft corne mtsiu· .. nt l m eo 
une compétr.nœ. U a·aalralt d'Wle d6!cnte de mA· 
poLMon pr~htstortQue. 

pêtence est au moins aulW al~ll~e que la pkhe. 

? ? ? 

UIS'".ttes t.. .• aurai\ P"\lWUe anntaa• • dt· 
de'r le dh-orce .• demande MSJPl'•teur. 
ur en divorce Pn>tesslOn bien moderne. 

1 ? 7 
Natkm B<lge, 4 .. pttmbrc : 
.. , Je f'.iD&ls, au sor\lr Cie 1 taU.0. pin da penon· 
plem! - CIU Por\IQU<', Je •'9 le co:tife l!Ortlr 

cl>aDOlnes. 
t !rrèv~rencteust' dee ~tudl:lnts dfblte un mœ>O~ 

n eet queetlOD d'une processlOn qui IOrt CIU derttètt 
'Udule 

? 11 

Ww• de proueae& llJIDl)honlques ~t 'ocalH n•au .. 
eu à R l&n:umttr 1ur l'estrfme abœlel&ncc dra con· 
61 au KunuJ d·0tt.t-odt • 

~• amateurs de mUS1que !l<ln~ e1uttmls de 

? ? ? 

'beure actuellf". certatn1 df' tu ordonnanCH ft ou
e.out pu api.a au 1erv\~ actif. 

t M Denze t\. le "'"'r•l l'UnJer ••• 
'à prësent, la Meuse n'a publié aucune n·cultcllllOn 

? ? ? 

cmbourg, 2 septembre: 
t ncore )1. C •• QUl a .tt"rvt d'mWrm6do dans lu n ... 

t-on r~lt .. chanter, per huard ? 

? ? ? 
k mente numéro · 

•'ouvre liC>U. d.e t>ona aua~ 
ait penser à Lyntn ""' p~ternlmt que J• nt u.la 
laiooll t.bH.t:ale a'tta.lt ollverte IOWI 1.. moWeurs 

Pacb.60a. 

AMBASSAOOR 
CllOURSE) 7 . R U E AUGUSTE 0"1'S 

3- SEMAINE 

Une EXPLOSION 
de RIRES ... 

LE CELEBRE 
VAUDEVILLE 

ON NE ROULE PAS 
à NTOINETTE! 
AVEC 

ARMAND BERNARD 
P AULEY ALICE TISSOT 
Simone RENANT • ST -GRANIER 

PIERRE STF.?HEN 
Siances J En 5'!ln. : 2 h 30. 4 b. 40 6 b. 50, 9 IL 

\ Le dlm.: 1 h. 45, 3 b .. 5 b.. 7 b., 9 IL 

- SPECTACLE POUR ADULTES -

De l'indicateur dts Ttztpllones, roseau de Mons, p. 128S: 
Nt~. AS1lf' de.a Allénh de l"Eat. Ad.,.. 
I.e loustic ne manque pas dllltem>eer: • Pour !onction· 

na.ns que J"exeê:. de travail a renô:is rous? • 
? ? ? 

ou Matin, 31 aoùt.. ttJ>Ortai• des opènl!!ons mlllta!ret 
111l«>Ul d"lnln: 

xoo pu que la C"aDOnMde alt reprlK ou que les mltra J .. 
le\1K"8 raaaent r&I"' ••• 

Et.. plus loin • 
08 eeua ae pttteudant b1e-ti 1ntor:&: a.ttlnn!'nt qu" c:rim... 
~~· ntzocauo~ .ont pttw. de recevoa Fe liMue r .... 

Sans doute est..œ alllSI que la bien connue vache espa... 
IJlOI•' parte le rrancais. Mals emp~ns-oous d'ajout•r 
qu·oo est pardonnable de ne pas obserwr la s;'?lta.u quand 
o'l obSt'rve lee obus qul liennent sabler le papier sur leq~!I 
on écr1t.. 

? ? ? 

Du SpOrhman. 5 septembre : 
Cb.arHe Chapltn donne. parait-il, l'LmprelSiOll • c-eux qw 

l'tntourent d'Mre plua beureux Q.U"il ne l'a Jam&t• tte U 
10rt, li a·a.mu.ae et mant!este un~ e.ruwrance qui contrat-te 
anc •• cbe\'li\1lt, dont la blancheur devJeot, de Jour en Jour. 
plu• 6clatant.e 

Le Spe>rtsman, Journal hippique ... 

Correspondance du Pion 

ON RE POND 
A. Il .• Mon1. - vous pouv<'Z ecrire papier de 1w en 

t.0ure tranq1.1U1Jté, sans gUlllemets; l'expression est coincr.e. 
Quant à ~durer. nous ne voudnons pas détrul.tt \'Oire !ot 
dans votre dlctlonnllltt. mais celui de l'Acad~mte t1snore 
totalemtnt. 

- Pour te Fidèle lecteur !xellois 
Le monol01111e c!-dessoua. intitulé : • L'Amour •. demAildt 



par le c Ptdtle lecteur lxellois •, n·.,,t pas de Domlnlquo 
Bounauct. &hm que l"aU1rme R L mai$ bien de PauJ 
Bllhaud. et a paru da.nS c Pour Rlre t, recueil de ~es 
~ et m?nolorues, Ml1' par la Llbral11.e Thèétrale, à 
~ - Ton "°"l>C!a" lttlear fix>ur IXJnl!r), PUchou. 

A~/ ah.i al• ! 
Dit le mat•UU, 
J"n'al famau tlt n plat, 
La IUtfl du manage tblal 
J n'ai fa1J1aU c ~ st s;lat. 
Dit le mattla,, L'AMOUR 

Etre brune ou bien êttt blonde, 
Etre blond ou bien être brun; 
Se trouver les pl11$ beaux du monc1e. 
Etre deux et ne faire QU 'Un: 

Panacn la même ~. 
E!>rouvtr b même plté. 
A\'o!r d~trœora de tend.n:se, 
De d~·oucmeot et de bonté; 

s·o<pouvanter loraque run tttmble. 
Lo~ue l'autre chan~. chanter. 
VIYTe et \'OUlolr mourir eiuemble 
Peindre de \'OU!Olr 1e qUitter; 

OoOter la mfme poéoie. 
Pr '!êrer le même parfum; 
Rln'll et pleur&. mélancolie. 
Eapolra, mettre tout en commun. 

N'a\'Olr Jamati; de Joie enUêre 
NI do plaisir que partagé; 
Rendre M'r\'loo de marucre 
A toujours être ! 'obligé; 

Avoir dea étrelntea sans nombre; 
Qu11nd ltl JOur luit. se conlempler. 
Lo soir. se dr\'lner dan.• J'ombre; 
~ comprendr<• sans se parler: 

Res.tnUr les plus rtandea craintes 
A propos dea moindres sujets. 
Sc ra1r., dr• rrllquea saintes 
A1·oc lea plua 11mp1ts objet5; 

Sc browllcr tout d"un coup, i;ans causes 
Se d~ c 1 oui. • a tout Jamais. 
Et, pour racconunOder 1,,. chooes. 
S'embrasser un Instant apres, 

A rolr drs plabtn ou des pemes 
Pour un rien. qu"un nm lait passer, 
Et drs lassltud.,, soudaine:. 
QU1 rous brill.'nt sans rous lasler. 
Rnter, sana dire une pero!e 
Tout un jour. la main dans la rnam: 
Troo•er la chose nbaurde et folle: 
R~mccr le lendemain, 

E:l>roUVtt des mo-n\6 de llèvr~ 
E! des souftrnnc!$ oans douleur, 
EL a'ttonntr qu'à notre levre 
Paratssc monttt notrf! cœur; 

S.-n\lt cette ••tn.,._. •nl•rante 
En nous d•wrur, ctiaQue Jour. 
Plus p, lunde et plu. !Jén~tnmte. 
C'est Io- bonh•nr. çar c't•t l"Kmour. 

Paul BILHAUD 

A propog lJ1 t dra'.'hf!' :.. - Je ta;~ remarquer qu en 
:mgh1h, pqur quallfu r w1~ Corte averse. on <Ut. couram. 
rnl·nt : « 1·nan lli thnUihma ». du verbe « to thrash •. 4'UJ 
"lllllll~ tru1ipcr, heurter. ttc. R<'mpluce-' la dentale anglaise 
c th » p;tr la dentale c d' ». et ,·ous avez Je \·erbe, wallon 
•• on vt•ut., c <tracher ». D'aut.rc pan. une a\'Crse se dit 
tpkmcn1 • drcnch • en 1111g1ais CC$ Slmllltudcs n·unpu. 
querulent-ellco pa• un• orl1tlne ~ennamqu• ? - Arka11. 

- ChatulOn « Pt·ndnnt la null du marta&e • - Les etu· 
dl&n\a de Oand la chantalrnt duns leurs c tonneaux • 
nrs 1900-1901. L'appétit dt· c Vornx • m·empéche de la 
donner 1·n ledure aux Pourquol-Plden.• Il me semble l'aro1r 
retrou\·.:f>, 11 y a quelqut"1 awuu. d8.D$ un recuell de Rodol· 
pile salis 1Ch1msous du ChnlrNOlr). Mals S. O D. O \'o.c1 

41utl •n tta1t le oommencrmeru : 

Votre b!m ocrouc. - Arta11. 
Xoiu ajouttrcna que Ica tctjes de Bruxelles 

eux AUS6I, la chllllllOll_ lia cllantcnt ainsi . 

Ali / "" I dl.sait le rnattUU, 
Je n'ai 1am11i. 114 n p/cl 
Qrt' ~ndant la r.:zft du ma11Clgt. 

Un lecteur assidu de Schac."lk'tt 1·eu1 bien noua 
QUtr le iexi., compleL 1'ous l'en r=erclom; lllala 
bon aml Je Doctror lb:ut cela. U tomberait raide 
c'est ce que nou. ne voulons pas. 

- Cotg1u>ule. - Contralremot à ce que SUPPOl!e. 
Virelles. ln ~ en 1 P P ? • o ruban ~ &On 
namuroia coruulssalt aon •allon. Coignou c qtll ,. 
• cornouUle •. !ru1: du cornou11ler. slimlfle ~ 
Namur c lounlaud • et est emploN av.-c ccttt at 
par pluslcu1·s écrh-aui.s 111\llons Il était en toul 
umge courant Il y a QUdQuea lustrt3. et roat peu 
core PlMIOul lllrnulc tes deux oens dans .on d1ctî 
et l'ecrtt : 1 C\\OIJllot\Je •. avt'<' w Zl!phlr Hrmn, 
&<ns de • lourdaud • r mµlole 1 coltmnu •: mu<B H 
né A Bonsin et Sllml' 8'·11111 dl Bovtl~nr - Aug. 

ON DEMANDE 
- Je re·cherchc une chanson, dont 1a Pttmlm 

du couplrt debua· comme ault ' 1 c·~talt la 
c~rlses •. et au rr!raln : c c Du printemps en 
Quelqu'un de •oa a1mablts lectrices et lecteun ? ... 

? ? ' 
HOMONYMES 

Mon chor Pourq•o, Pa• 1. 
En cc quJ concerne 1es homonymes dont Il est 

dans la c Coneapondanœ du Pion • du 21 aooi 
raut cons1déru qu•u )' en a d<' deux sonn . Il 
!\Yllles; 2l les b0Dl011.)1n<S llomoi?DPh ... 

Pour les pttmltra, le rnmmalz1tn 8otn 
dresoé. au slêcle dernier un tableau d'au mo na qut 

Q:Jant aux se<onds. U m ex!St<o un~ muJutude qu 
Ul:!tser dans des ~ déconrertantts, tells 

Dan.s la bltTt, pl .. ~•ohl Cù bltre I 
Som •on Ut la1ble. 
TOll tcm ai ta= 
Il man(lCCIJt 112 solade. IG!alk ~ tflc 
Il est pœ~ daru le cotn, lt eo1n. 
Mette: rotre nutOlll. nutorll 

.JI lit a" lit. 
D11iu la nu, la nu na PoWJe P<U 
Tu oublies lu oublie•, etc. Ct C. Lcwrent, T 

7 ? ? 
- Et en vote.a encore 
Je auls content dn hlstolr~ qu'ils me content 

siden' et le • ke·prc11dcn1 tm!>1dcn1 â tour de 
Quand nous disions avoir obtenu des mt11No111, n 
t101u. - Malgro nos at1ent1on1 Il dan1t que noua 
tians a sa trunquUIJtt' - Ils rarmnzt d·un 1arm 
Nous at.:10t1J dl"B at:ions. - Nous pa.uron.1 au cha 
p11s.<1101u. - Nous t•t.t1011s lt:i t"'•o''' - Noua ra 
ra11cms - Nous çrtl/ons l~ qr11/01u - Nous tt:o 
violou.-.. - NoU$ ratons les ratot&J - Noua ratt 
rations. - Nou~ Poinon1 Jt-., pc>1.1.smu - Nous tt 
Jes no"rrinon.f. - NoU& dictons lt."9 dlctuw - Sn 
à Dinant. - n fa!Jd.ralt que noua 111t1dorr.s ce.s 
•n ~tat de aulU!ster - Nous lut l><lt!I0111 des t>OUJ 
Nou.., pr'IJOru Ion lrs ""'°"' ~Uulall'la- Nota t 
dt· faire travalll.r ..,_. tac/lero1u. - Ouf J - Hon 

Ettquettes et lmpnmfs ; Carta, atltctlt.s. pan 
plill~~ vltrauphariles, tllllbrta. C11&alotr~œ, prix 
Gen"" DEvcr. TecbnlcJ~iJ.fa&ncani.. 38, 
NeuW.1A:eJ, llruxellta. 'rtJ. 37~. 



POURQUOI PAS ? 

TS CROISÉS 
346 

\:o·,e- la :K> Lillo l l'X4Clf '.\l. W1lmctte. Linkebeek:, 
h.t..u.u."'"' \l·Jâll<.I ll ~ un c demi • devant. JUl~ L'lll
tallc en tempe de paix; tr"U"- rtXlStes, Altitude 

tnt, Llcge. J .Ch Kd<'\ll. Schaerbeek. !.L L. 
xeUes. J . ::,œ.son, \\'u.rnetr-Unffœll • . Manquer n 

. n~ .. ~ ='i;.,J, ~l~n~~es~. N~~; 
>feumc: Mme C,"""51'.ns, lxeUt .. : a W<œel, Ta.
fme Le Chou de Bruxelle:., Pourquoi la Rom res 

champs la plcne 11USsa et mit l'eau a la bou· 
a. !'<lounou en a m1trre. \Vllr1Ju. !\tme van Brec, 

'!ci :1t~üb~~~i~1~\,?u1~~'iufe0~~,Ci~=1~ 
M&('S. Hc;.I . Mnw Ouobui-Holvoct, Manakerl<e, 

A!leynnc.,, Anvtri. Nadmc· et Marion, Uccle, Onl< 

.~f~r.~~~;" ,.r~~ 11~1-sil'u~~ ~~~~~k wti 
olenbcek: E. Adnn. Kcrmpt; Les coupiches d•Uc· 

· coup1che dt• b.11n1r?11'rre dl bonjour aux p0ur
lc> d'Ucck. Hc1l Hltlrr; LI vecheu dl Waharday 
ln di Wlbrm. J. 8UllCO•'. Bruxelles: JantJe. vos. 
tJe van ?Jnre. Paul, Maric.:i, Zozo en ClalrtJe. 
l'llll•: Frm. C;mtramr. Boi~fort; Alex Schle"5er. 

Mlle l\1.-L Oeltoll'lbc, Sallll·TrOOd; R. Roeher, 

_na&pcpÏ,i:im~.:.:'1:f.!'l'b~r~~:.!11~.n~·~~ 
Charlotte el 8UlY \' , La Rom. Quatre Tou mat· 
S iufllolw<. &Jn 001111 Jula Charkroi: Valenune 

k. M l'aueonnur Scha<~b<'ck : A. Dubol.S. Mld-
E. Plttalll. Bruxtl!œ. N. M L., C .. P. Bruno . 

• Mst!!ard. H~I Paul t"t Ftmande. Sain~. Mme 
yr, Annrs. H Hain• Bmch~. H $taquet., EcaUll· 
· Ha\trstn. 1.-ues. ~· Laine F°"""s, Nell1chl<a et 

• Scrain11. Mlle V Van d·· Vc><irde. Molenbec:k. 
salut de Gnllon à Punaise. LAmOur en fleur> 
. Mononkr Toni , Bnixl'l!c... J. VandenhO\'C, 

i '~to~l. 8h:10~~~~~1it~ .• ?~r~~3"~!iitfte C~t~~~~~~ 
-O•t Ettcrbc<k . ~lmr S . Lmdmark. Ixelles. Ou. 

1 A l'F • .ctoAna Boul'M'. 1.•\'ld('mment. ArUUo· H 

~~~~~·, 'Ô~~·r~,.~r':-i\'i;":l\d~.~~~:tao~~~;.,. J;o~ 
i':~~~lt~lk O Vnnd<-rhndt•n Rixensart; Mme Lia 

lllllllllllllllliillllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll 

les Bweaux de Posta da BelQ'iqua. 
la tarU dan9 la manchette du titra. 

"'•! 11"" 11i1111111111111111111.mm11m111mnmm11u11mnm11u 

Solution du Problème N 347 

P E.=Paul Emile 
Le8 ri'ponses exnctcs seront publiées d~ns notre numt'ro 

ùu 18 Stotembrc. 

Problème N 348 

La f;t.M"-tto&Mment du 1 horllootal et. du 10 \er1ital 
nr dot& p~u rtre noircie . 

l/!IT rtalt'ml'nt l. Jouissance d u.u.'-= vue normale; 
2 cul~\• r 1ll franc et décide. 3. opm1on rual3 . 4 tan. 
ho1111rur à son sexe - taclle de roUSS<:ur; ~. 1""1011 d~ ta 
p.•au - 11\ ce.'<' es·. célebre: 6 pronom -- prc·pœ.1t101\ 
~~~ft~l~' ;1J· P~::;'~~~s m~~"i;~~e- 11/h,~;~'i~~-;11~1 
indthi&eents; 9. écha:.sier: 10. pnrL1e du corps rho1s11 ; 
11 de.nis.•n - rr.e>nnate. 

verticalement 1. mangouste; 2. c:impanulac(-c; 3 rPOH: 
4 1101~ - o: "'ment.s d àrchitecture udverbt': 5 pv~tA 
1 .. ~U\ are.: de Hn1~nc.e - adversaire de Thomns d·.-.~mn : 
6 <.\llori? - roi ue D • .n•emark: 7. pronom ville d1W1k . 
8 SC: dlL à la ~&se - ville italienne; 9 tc:Mt p<·nùCleUX -

~\:il~~ 13u u~t~~,~~J~'I~: ïi.1fa~~.1~ d~J<:t~x%ara~~~ 
vs rtponst1 dolrent nous pal'1)enir le mardi ot·onM'11dJ; 

tilts d<>ivtnt tire uped1tu wus enuloppe /crmu tt pc>rter 
- (tn UltJ cl gollCM - 14 !M111ton c CONCOURS t. 
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PORTEZ LA CRA V A TE 

LA CRAVATE OUI NE TOURNE PAS 

nü1fïe 

588. 
une chemise blanche, est celle 
vous pouvez ou devez porter c 
de nombreuses circonstances. 
RODIN~ vous offre, en réclamE 
588 en fine popeline, très soye 
tissée avec le meilleur fil d'Egy 
A devant entièrement doublé,! 
piqûres apparentes, agréable à 
ter, cette chemise est, par sa quq 
à l'abri des rigueurs du blan 
sage. 
Bien que son prix normal soit 
élevé, RODIN~ la cède aujour 
au prix de frs lt9.50. Profitez de 
casion pour en avoir deux ou t 
dans vos tiroirs. 
Pour toute commande de 3 • 
mises, expédition franco dans te 
la Belgique. 

r:lODIN 
38, Boulevard Ad Mu, 4, rue de Tabora (Bourse) el 7 

succursales dans Bruxelles 
En province, 22, rue des Carmes, à Namur 

POUl LI ClOS ET LA VENTC PAl COlltsl'ONDANCC 
8, AVENUE DES EPERONS D' OR• IRUXll 

Cr4ollons Oelom~r• 6 C•rl S A • 8 u.1••ll•t 
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